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LE CRÉPUSCULE au Pirée. Pendant que les navires de tout tonnage
sont temporairement au repos, une intense activité règne dans les rues
avoisinant le port, où abondentles boltes de nuit, généralement exiguës
mais toujours remplies d'une foule bigarrée mais vraiment pittoresque.

 LA VILLE DU PIRÉE, vue du hout des airs. À gauche, en retrait, on
aperçoit les réservoirs et la “zone libra” avec ses élévateurs à grains.
Au centre, le havre de Zea; à droite, la gare des chemins de fer élec-
triques et l'hôtel de ville. Tant de modernisme sur une terre ancieme.
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oto ve Puneries et les vifis et spiritueux,
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4 LE THÉÂTRE Munici-
pal est l'un des plus
beoux édifices du Pi-
rée. Les Grecs sont
reconnus pourleur sens
artistique et dramati-
que, et la population
de ce grand port est
loin de trahir ses origi-
nes à cet égard. On
y encourage les artis-
tes de diverses façons,
et durant toute l'année
le public est notam-
ment invité à de ro-
marquables conféren-
ces et représentations.

   

  

            

   

    commun est un pro-

blème majeur ou
Pirée, où affluent des
ouvriers accourus de
toute la région envi-
ronnante. Voici la
principale gare de
chemins de fer élec:
trique, complètement
rénovée après la
guerre de 1939-
1945. On y a égale-
ment le service d'au-
tobus et de tramways.

 



  

 

“RAIMENT DOUX . . . FAIT AVEC DE L’HUILE D’OLIVE SURFINE

Palmolive aide à conserver

ce teint d’écolière!
Les médecins ont prouvé qu'un massage d'une minute avec la mousse Palmolive

 

  

 

  

 

     

  

 

     

 

    

  

  

peut rendre votre teint plus clair, plus frais aujourd'hui même !

Les délicats traitements au savon Palmolive des ingrédients de base scientifiquement calculés,
vous permettent de nettoyer votre épiderme plus du savon Palmolive. Voilà sa différence.
complètement, pius profondément,sans l'irriter. Essayez la méthode suivante quia fait ses preuves
[is délogent la saleté bien enfouie, tout comme le pourl'amélioration immédiate du teint:

maquillage, que les nettoyages ordinaires n'arri- Massez votre épiderme avec la mousse délicate
vent pas à faire disparaître. Mais ne l'oubliez de Palmolive pendant 60 secondes, matin et

pas—seul, un savon vraiment doux, peut nettoyer soir, Rincez à l’eau tiède puis froide. Asséchez

aussi radicalement, mais aussi délicatement. Les soins réguliers au savon Paimolive, débar-
De l'huile d'olive surfine est ajoutée au mélange rassent l'épiderme de la saleté adhérente qui

accentue les rides, les pores et les moindres
1mperfections. Votre épiderme aurala ‘’proprété-
Palmolive*—une propreté en profondeur. De
Jour en jour, votre épiderme sera plus doux au
toucher, plus propre, plus attrayant.

PALMOLIVE —- UN SAVON VRAIMENT DOUX — FAIT AVEC DE L'HUILE D'OLIVE SURFINE

PHcusilenan
SERVIETTE CALDWELL danse“FABGEANT/

RATINE DE QUALITE SUPERIEURE
Magnifique aubaine! Æ

4 couleurs! di

Usages multiples!

Comme serviettes d'invités, dans la salle de

bain . . . Serviettes pour enfants . . . Pour le

voyage, les pique-niques ou dans la cuisine.

Un ensemble de quatre fait un charmant ¢

cadeau . . . Enfin leur utilité est illimitée!

“
n
o
e

COLLECTIONNEZ UN

ENSEMBLE DE CHAQUE

COULEUR r
10 pe sur 16 pe) 1 a Sh JAUNE BRILLANT

ROSE TENDRE

SeulFAB nouvelle-formule
possède une super-activité nettoyante
Fab fait vraiment sortir toute la nettoyante de Fab non plus que ses
saleté du linge et ie rend tout ce deux fabuleux ingrédients a blan-
qu'il y a de plus propre, de plus chir. Pour avoir une lessive aussi
blanc. Aucun autre défersif ou propre aussi blanche que vous le
savon ne possède la super-activité souhaitez—employez Fab!

JABrend le linge vraiment blanc, vraiment propre!

oo
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travers le Québec
é-free doutent de la Wirviv CP

JTEgTET pudd les Canadiens français du Québec ils ront
w'd (gdLENTRTS le y verront comme
CEIRRRRORSE

‘ entretenués,ot de nes croix du chemin, modestes meis pittoresques. ;
pagsipoitapiupinsiratipiowintarot On continue
LM les entourér de vénération. Duns certained pan sa rend aupres
CLCTRSORTRe (Ia de Marie?
Et ainsi prend vie à nos yeux ce poème Cu :
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UN CALVAIRE élaboré, aux abords de Nicolet,
sur la route no 3 qui relie Montréal à Québec
parla rive sud. On est ici dans l'une des régions
les plus traditionnelles du Québec, où l’améri-
canisation a le moins exercé ses cavages. {Cicot).

  

 

  

   

  

  pois DE LA RIVE NORD du St-Laurent, à l'Ile
aux Coudres, cette croix indique l'endroit où fut
dite la première messe ou Canada,le 7 septem-
bre 1535, lors d'une escale de Jacques Cartier,
le Découvreur, accompagné du Père LeBreton.

     

  AYNSerr
Dans nes champs pl of de bleuets enPR

ei:
rrdnmahemacdnnnndeside

  

  

   

   

    UNE CROIX DU CHEMIN située bien en évi-
dence, au village de Grosses-Roches, qui tire son
nom de rochers qui émer-ent de l'eau. On est
ki entre Matane et Ste-Anne des Monts, dans une
population qui se partage entre la pêche et
l'industrie du bois et qui vit dons lo joie.
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Jalons de piété suite

—
p
p

 

i 3 Ce iA a 2 pe APTFent D 3% Fs i 23

| 20 sedaberi : Ë Mi ea
à ON VIENT DE DIRE les prières du Mois de Marie,
1 auprès de la modeste croix, sur le rivage de St-Antoine
! du Gros-Morne, en Gaspésie. Et avant de se retirer à

la maison on ne peut résister à la tentation d'admirer le
grand fleuve qui ajoute au décor plus que majestueux.
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PARMI LES FLEURS sauvages, cette croix incite à la

prière et à la poésie, Près des lements, sur la route
15, entre Boie-St-Paul et La Malbaie. De ces hauteurs,

on G une vue superbe sur le fleuve, l'Île aux Coudres et
la rive sud. Les touristes y viennent très nombreux,
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splendeur riche et durable

Acetate
la fibre inimitable

Cette robe-fourreau, en tissu soyeux
d'acétate et de coton, est vraiment
Idéale en toute seison.

Infroissable et entièrement doublée.
illé gris et noir ou brun et noir.

‘ailles: 9 17. Tissu d’acétate et de
L'aspect riche et soigné de l’acétate coton par Duplan of Canada. Environ

s'accorde parfaitement avec la ligne $29.95.
amincissante du vêtement pour don- .
ner une note d'él raffinée. Et Création pA Kéax de Toronto.
cette ravissante robe se porte égale-
ment bien le jour et le soir, quelle que
soit la saison.

CANADIAN CHEMICAL & CELLULOSE COMPANY, LTD.
2035 rue Guy, Montréal 25

Henry Morgan Co. Ltd, Dept. 67, Montréal La Cie Paquet Ltée, 157, rus St-Joseph, Québec

The Robt. Simpson Montreal Ltd., 977, rue Ste-Catherine, Montréal Holt Renfrew Co. Ltd., Québec

Mayfleld's Limited, 14). me Sparks, Ottawa
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La MAGIE de  
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; qu oatTRUE

SYRtT 3 ine sorte de magie.On rE
XXLE NTre> {LMILTDJ és yy

rustiques. Cast la pensée qui nous vient & l'esprit
surtout devant ces petites chutes.qui agrémentent tant de
campagnés du Québec, et qui illustrent à merveille un
délicat me de Blanche Lamontagne:

pour étre atm pays Cut nou Les copies que l'umeor condo

 

“. bi iété” Dons ies berkages de le ploise, Dans ie bois, à le mit tombonts,
Impeccabie en soci per air grasin de rite vs. ent étrange brut

Bébé a besoin Une viols ot halle fontaine. Que fait, ou bout do ia sents...”

DES CULOTTES ET COUSSINS À STE-FLAVIE, des terres hautes descend un mince filet d'eau qui ici
et là forme de minuscules lacs où le pêcheur patient espère trouver

P L ÀYTEX* quelque poisson. Un endroit poétique et tranquille. (Photos Cicot).

‘“DRYPER”

  
   

 

  

   

Coussins ‘‘mono-usage”
éliminables dans la chasse d'eau PRES DE HAWKESBURY,

hute est porticulière-LES COUSSINS PLAYTEX ‘’DRYPER*mettent fin à tout cette chute est particulière
jamais, à la corvée de la lessive des couches! Bébé est satisfait ment recherchée por les
de ces coussins en tissu doux et absorbent ... Maman est pêcheurs du dimanche. Tout me
heureuse, car elle les jette dans la chasse d'eau, quand ils sont autour on trouve à l'ombre ER
sales, Finis la lessive des couches ou le service dispendieux de d à pi .
leur buanderie! Au rancart les réceptacles à couches malodo- les coins pique-nique.
rants! Indispensables en voyage. Partout dans les magasins à
rayons, pour bébés et dans les pharmacies.

Réguliers: $1.39 Grands: $1.59

LA CULOTTE PLAYTEX “DRYPER"’ est toujours immacu-
lée dans sons plastique blanc et son filet de nylon pur. Se lave
et sèche en quelques minutes; se met et s'enlève en quelques
seconds. Fabriquée de façon à ce que les mains ne touchent
jamais aux coussins souillés.

Petites, moyennes, grandes, extra-grandes: $1.69

“Marque déposée

LES AMATEURS DE BAINS
ont un endroit idéol, près

de Shawinigan. Des rochers
produisent dans la rivière
une succession de cascades

à la blanche écume.   
PLAYTEX LTD. . . . PLAYTEX PARK . . . ARNPRIOR, ONTARIO
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OUI ou NON... Qui sait”

C'est sun affaire à elle seule, son beau souci, cette teinte jeune et
vive qu'elle donne à sa chevelure. La formule de la Crème Miss
Clairol vous permet, a vous aussi, d'avoir de beaux cheveux, avec
la plus entière conbance. Les résultats sont certains et sûrs, la

nuance définitive est douce, distinguée, si naturelle que votre
famiile et vos amis n'y verront qu'æne chose: que vous paraissez
plus Jeune . . . et tellement plus jolie!

Et si votre temps est mesuré, vous serez heureuse d'apprendre

que le traitement complet de Miss Clairol n'exige que quelques
munutes ... Quelques minutes seulement pour donner une
couleur claire et brillante à des cheveux terneset sans vie .. . pour

 
Leur teinte est si naturelle que seul son coiffeur le sait!

cacher des mèches grises . . . pourrendre dela vie et de la souplesse
à une chevelure difficile. Le bain colorant Miss Clairol ne change
pas, il ne fonce ni ne terait jamais.
Voilà pourquoi tous les coiffeurs du Canada ont confiance en
Miss Clairol, recommandent Miss Clairol, ont donné des milliers
de traitements Miss Clairol. Pourquoi vous refuseriez-rous la joie
d'être une femme d'apparence plus jeune, plus heureuse,

absolument actrayante?
Essayez aujourd’hui même la formule de la Crème ou la

formule ordinaire Miss Clairol. Vous en serez ravie...ct
ravissante!

miss CLA i R0l hair color bath”
Copyright Canada 1958. Clairol Sacorporated, Samford, Conn

ct”
CHEMES
— 8

°°
° miss © »

s CIRIROL .

HAIR CO oR BATH
CH a

© © Eom os 4 (aigey ‘
© Pe bond
XT!a
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DES RICHARDS AU POIGNARD
Lo Shores cot grandement fi parier d'eux, vu pritomps de 1953, quand l'un deu, ie

Shorpa Teusing, à accompagné sir Edevund Hillary ae sommet du ment Everest. D s'agit d'un peck
pouple de moutagnards, d'alpinistes qu'on connait serteut pour lens aide aux expéditions dans les ments Himalayas.
Mais ils ent d'autres activités. Ainsi Hs se livrent à un lucratif commerce d'expertations.
Dans leurs montagnes du Bongale-suest ot du Népal, à la frontière du Thihot, Bs recsallent notamment des pierres
précieuses et semi-précienses qu'ils vent ensuite colperter à travers ln Malaisie et surtout à

 

PSvrs

DEUX SHERPAS quittent une banque de Singapour après

avoir conclu un intéressant marché de pierres précieuses.

Très prudents, ils ne transportent pas de fortes sommes sur

eux, et préfèrent se faire envoyer des traites à leur adresse.

L'un d'eux à récemment encaissé $5,000, au retour d'une

expédition. Saura-t-il quoi faire avec tant d'argent?

 

To Sherpas fêtent une heureuse transaction, tout en exhibant les longs

poignards qui ne les quittent jamais. Venus du Bengale, ces hommes sont dans un cabaret

de Singapour, à prendre de lo bière. Leur chef mesure 6 pieds et 8 pouces, et à 50 ans.

 

 

   
   

Préparez en un fournemain cette délicieuse

SALADE “ÉCLAIR” AU SAUMON

Le nom ‘salade éclair” a été donné à
cette recette pour deux raisons: (1} elle se
prépare en un tournemain; (2) elle est
tellement savoureuse quele plat se videra
en un clin d'oeil! Le secret de ce succès culi-
naire,c'est |'assaisonnement: la mayonnaise
au citron, préparée avec de la mayonnaise
aux oeufs entiers Hellmann!

Mayonnaise au citron. Mélanger une tasse
de mayonnaise Hellmann avec 1 tasse de
céleri haché, 2 cuil. à roupe de jus de citron,
4 cuil, à soupe d'oignon râpé,2 cuil. à soupe

de persil haché, une pincée de sel et de
poivre. Servir avec une salade au saumon.

La mayonnaise Hellmann . .. ça c'est de
la vraie mayonnaise! Contenant des oeufs
entiers, cassés frais, plus d’autres jaunes
d'oeufs, la mayonnaise Helimann a une
consistance si riche, qu'elle se mélange par-
faitement avectout autre ingrédient d’as-
saisonnement. Lorsque vous aurez goûté à
la mayonnaise HELLMANN, vous com-
prendrez pourquoi nul autre assaisonnement
ne vous permet d’obtenir d'aussi bons
résultats!

La mayonnaise aux œufs entiers

HELLMANN
goûte si bon de toutes façons!

B LA PATRE 22 juillet 1956  

UNE COLLECTION typique de pierres précieuses et seml-
précieuses colportées par les Sherpas. On transporte ces

richesses dons des sacs de cuir, et chaque Sherpa est armé

d'un poignard pour se défendre en cas d'attaque cu de vol.

  

   

   

}

 

L’UN DES COLPORTEURS sherpas o cru s'embellir en
s'omantdes pierres et bijoux qu'il cherche à vendre. Certains
font tellement de bonnes affaires qu'ils prement l'avion
pour se tramporter, aux moments d'urgence. lis ont la
peau brunie par le soleil et le vent. Oui, la vie est belle!



 

Le soleil du matin — trouve sur la table plus de déjeuners

 
de Corn Flakes Kellogg que de toute autre céréale

+e coin ensoleillé est généralement le rendez-
ous de deux vieux amis. Car lorsque ces

‘locons n'étaient encore que des grains de mais,
Ix ont passé tout un été au soleil. Pendant des
now, ils ont absorbé tout ce que le soleil a pu
cur donner de bonnes choses.

Et les voici, de petites coquilles de mais doré,

réduites en flocons, aromatisées et grillées
selon notre recette tenue secrète. Elles sont si

bien à leur place sur cette table ensoleillée, elles
vous apportent un déjeuner nourrissant et
agréable.

Rien d'étonnant que les Corn Flakes Kellogg
soient toujours . . . et depuis toujours, les
préférés de tout le monde. Etes-vous sûr d'en
avoir une bonne provision sous la main? Assez
pour offrir à votre famille un déjeuner de soleil
demain matin?

CORN FLAKES Hollogg

  

N'QUBLIEZ PAS: Ne soyer
nas à court de ce rayon de
soleil, Gardez en réserve une
hoite nupplementaire de Corn  



 

LES LIVRE
|M) ftITs      
Qu.are

livre! Dans nos pays prospères

et riches, on n’y attache pas

toujours l'importance méritée,

mals dans les contrées peu favo-

  
MEME EN S'AMUSANT on trouvele livre utile,
par exemple dans le cas où un moniteur improvisé
veut donner un cours de natation à ses camara-
des. Il diffuse son savoir. (Photos UNESCO).

A CERTAINS MOMENTS, on fait la queue
pour obtenir des livres. La majorité des lecteurs
sont des jeunes: 14% seulement ont plus de 30
ans; 29% ont moins de 16 ons. Très réconfortant.

risées, par exemple en Inde,

on serait étonné de voir com-

ment le livre est accuoilli. Même

chez les gens qui ne savent pas

lire, le livre est un symbole

d’affranchissement, de jours

meilleurs. L'UNESCO a aldé le

gouvernement indien à fonder

une bibliothèque publique, à

Delhi, au grand enthousiasme

de la population; et devant un  tel accueil, il est probable qu'on

LA NOUVELLE bibliothèque à Delhi. La premiè-
re amée, on y a compté en moyenne 2,300
lecteurs par jour, et 20,000 usagers réguliers,
dont 26% ne savaient pasfire avant de s'y faire
inscrire. Le désir de savoir est très grand là-bas.

on établira dans divers autres

centres de cet Immense pays.

SIX POUR CENT seulement des usagers de la
bibliothèque sont des femmes, mais beaucoup
chargent leurs maris de leur choisir des livres.
Cette jeune maman peut ainsi acquérir de solides
connaissances en puériculture et en art ménager.

 

  

  
Quand vous recevez vos amis, quel est votre premier devoir?

LJ Mettre de l'entrain dès le début

Lorsque vos invités arrivent, doivent-ils
attendre? Doivent-ils échanger des ren-

seignements sur la température et s'em-

bêter? Pour donner de l’entrain à votre
réunion, cassez immédiatement la glace,

assignez des fonctions à tout le monde:

faites roulerle tapis, choisir les disques et

même vous aider avec les préparations
finales. Un autre moyen de casser la glace:

[] Suggérer vne arrivée en groupe

Faites arriver les couples en groupe au lieu

d'un par un. Vous devez toujours éviter
des moments inquiétants à certaines pério-

des. Laissez Kotex vous protéger et vous

donner une absorption complète sur laquelle

vous pouvez compter. Rappelez-vous d'ob-

tenir la nouvelle ceinture Kotex. Elle con-
vient bien avec Kotex pour vous donnerun
confort parfait.

ta Nouvelle Kotex
à Couverture Wondersof+

10) LA PATRIE 22 joilter 1956

Si vous voulez le garder, il vaut mieux
éviter de

[J “Rirter’” avec les amis

C] Avoir des monies ogaçantes

Tout garçon déteste recevoir le traitement
de ‘fils à maman” en public, En plus, votre
compagnon est probablement fier de son
apparence. Alors pourquoi l'humilier en
ajustant sa cravate ou en peignant ses
cheveux. Quand à voire apparence (à cer-
tains jours) vous savez que vous serez àvotre
mieux en choisissant Kotex. Ces bouts plats
empêchent les lignes indiscrètes et lorsque
vous essayez la serviette Régulière, Junior et
Super, vous pouvez découvrir quel format
vous convient le mieux.

NOUVELLE BOÎTE GRIS PÂLE
voire choix de 3 grendours

 

Si vous aimez votre gilet de cashmore

D Nefe prétez pos [J Frocez-en le contour

Il vaut mieux dire non a ceux qui emprun-
tent votre linge. C'est un mal difficile a
guérir! Si vous aimez votre gilet, lavez-le
aussi avec le plus grand soin. D'abord,
tracez-en le contour sur une feuille de
papier, rendez le cou irrétrécissable en y
passant un fil. Au point de vue hygiénique,
il est important aussi qu'une serviette douce
maintienne saforme . . . Kotex évidemment.
Cette serviette est désignée pour demeurer
douce sans s'effiiocher. De plus vous ne
pouvez avoir tort avec Kotex parce qu'elle
peutêtre portée d’un côté ou de l’autre
aussi confortablement.

 ère ip Mov) Junier (p vert) Super (

 

Faites l’une pour l'autre—
les serviettes Kotex* et les Ceintures
““Wonderform” * Kotex—sont fabriquées
aussi pour vous donner du confort. D'une
minceur indiscrète, la ceinture se confond
avec votre taille. Vous avez le choix de
rose ou blanc. Achetez-en deux . . . pour
changer.

“Marque déposée Eur.

 

   
 

 



 

UN BON NOMBRE de jeunes gens lisent pour accroi-

tre leurs connaissances, améliorer leur métier, et accéder

| à de meilleurs postes dans l'économie de leur patrie.

 

LA BIBLIOTHÈQUE de Delhi se complète par un
service itinéreat rayonnantsur les régions rurales. Voici
une petite bonne femme tout heureuse d'obtenir mainte-
nant son livre régulièrement. Un beau passe-temps!

OO

 CURAD
le pansement en

plastique contenant

une médication 
 

  NCEE

  NON PAS CECI  

  
Les pansements Curad sont fabriqués avec une nouvelle médication
exclusive . . . le destructeur de germes est incorporé dans le tampon.
Vous évitez donc ’ennui d’ajouter une médication supplémentaire. Les
Curad sont absolument imperméables . . . ne s’enroulent pas et ne
s’effilochent pas. Ces pansements demeurentcollés jusqu’au moment de
les enlever et s’enlèvent proprement. Demandez Curad—le pansement
en plastique contenant une médication.

PANSEMENTS

CURAD
MARQUE DÉPOSÉE

plastique

 
 

|

|

|
{
1

|
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DÉJEUNER D'AFFAIRES. Le toil-
leur noir, de lignes sobres, doit

faire partie de toute garde-robes
féminine, C'est pourquoi la femme
d'affaires le porte avec aisance à
l'heure du déjeuner. Une capeline
de Milan, des gants blancs et quel-

Ques rangées de pertes viennent
égayer ce couturier sombre.

 

Voici comment Aspirin aide

des millions de gens

ase SENTIR
VITE

MIEUX !

 

MAL DE TÊTE MATINAL?
SENTEZ-VOUS VITE MIEUXI—
Presque tout le mondese lève parfois
le matin avec un mal de tête. Si cela
vous arrive, faites commedes millions
de gens. Prenez immédiatement deux
comprimés d'ASPIRIN. Voyez si vous
ne vous sentez pas bien avant même
d’avoir fini de vous habiller. Chaque
fois que vous avez un mal de tête ou
une douleur telle que mal de dos,
névralgie ou douleur rhumatismale,
prenez ASPIRIN et sentez-vous mieux
—vite!

VOUS POUVEZ TOUJOURS

PRENDRE ASPIRIN

Des millions de personnes le

prennent de préférence à tout autre

analgésique . .. NE DERANGE

PAS L'ESTOMAC

ASPIRIN
ManqUE DÉPOSÉE

Un produit BAYER
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À L'HEURE DU DÎNER. Durant les chaleurs d'été, Madame
hésite un peu à porter le chapeau encombrant. Elle adopte donc
lo voilette légère omée de petites boucles brodées. Tout en lui
conférant beaucoup de chic, la voilette permet d'admirer ses
beaux cheveux lustrés. La nouvelle mode préférée des élégontes.

à
®

À LA MONTAGNE. Lo jeune sportive adoptera cette tenue
pour ses randonnées dans les Laurentides. La jupe-culotte est
fort pratique pour escalader la montagne et elle ne manque
certainement pas de confort tout en étant fort élégante. Un
chandail en jersey léger complète cet ensemble sport original.

 

 

SOUS LA PLUIE. Le manteou de pluie
est si coquet de nos jours, qu'il se porte
en plusieurs occasions. Celui-ci, léger
comme une plume, est confectionné de
Vinylite bleu pâle. De gros boutons d'un
bleu miroitant ferment ce vêtement jusqu'ou

cou. Un joli petit bibi bleu apporte une
note guie par ces jours de grisaille.

 

LA RECEPTION INTIME. La petite robe
qui fait toute mince et grande est toujours

recherchée de l'élégante à l'affût de
sobriété. Une large copeline, de même
tissu que la robe, confère une note origi-
nale à cette toilette exquise pourle jour.

 
 



  

 

Gagnez un voyage dune semaineà l'aris. pour deux...

une garde-robe Holt Henfrew de 1000...

el1000 en argent!

   
“Rendez-vous”

  
“Tête à Tête” “Romantique”

“Elégante”

Indiquez votre choix
Voici une occasion UNIQUE de gagner des prix fabuleux et sans

précédent!
Examinez attentivement les illustrations. (Vous les retrouverez

sur les formules d'inscription officielles.) Ce sont des reproductions

des fameuses annonces ‘*Modess*. . . puisque”. Sur votre formule

d'inscription, indiquez celle qui vous plait le plus. celle que vous
préférez en seconde place, ainsi de suite. C'est tout ce que vous

avez à faire. Pas besoin de dessus de boîte, pas d'argent à envoyer!

Si le choix indiqué sur votre feuille d'inscription correspond a

celui de la majorité des participants et est conforme aux règlements

officiels du concours (exposés sur la formule d'inscription). vous

pouvez gagner un de ces merveilleux prix:

Premier prix ... Une garde-robe Holt Renfrew de $1,000... un

voyage à Paris. en compagnie d'une personne de votre choix. par

Important: Utilisez la formule d'inscription officielle que
vous trouverez, avec les détails complets, dans chaque
nouveau paquet ‘’Rayé Vedette” de Modess... la “7%
serviette hygiénique qui est de 50%, plus absorbante
que toutes les autres, ;
— aussi dans les nouveaux paquets “sac à main Vedette"
de ceintures Modess “Vedette” ...ainsi que dans les
paquets rose, noir et blanc de tampons Meds, “type
médical.”

 

Super-Constellation d'Air Canada. en première classe, service de

luxe. Une merveilleuse semaine dans la Ville-Lumière, capitale

mondiale de Ja haute couture, avec toutes dépenses payées. ct

$1,000 d'argent de poche à dépenser à votre guise!

Deuxième prix... Une étole de vison bleu saphir. d'une valeur
de $1,000 de Hoit Renfrew Co. Ltd.

Troisième prix . .. Un ensemble robe ct manteau de Holt Renfrew,

valeur: $500.

100 prix . . . Pour les 100 gagnants suivants un flacon de fameux

parfum Chane) No. § valeur: $20.

1,000 prix... Pour les 1.000 gagnants suivants: une écharpe de

soie importée.

    

Participez dès aujourd'hui! Participez souvent!
(Le concours se termine le 15 septembre 1956)  



 

      EXPORT
LA MEILLEURE

CIGARETTE AU CANADA
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Le scaphandrier en
grande plongée et la haute

pression artérielle…
Bien que le travail en grande plongée soit périlleux, les sca-

phandriers peuvent exercer leur métier sans accidents, en

évitantles situations qui les exposent au danger et en prenant

d’autres précautions. Par exemple, ils ne travaillent jamais

très longtemps à de grandes profondeurs, où ils subissent une
forte pression.

Quinconque souffre de haute pression artérielle (ou hyper-

tension) sans complications, devrait agir avec autant de pru-

dence que le scaphandrier.

De fait, en évitant les situations qui exercent un effet
néfaste sur la pression sanguine, on peut souvent faire baisser

la haute pression ou du moins l'empêcher de s'élever excessi-
vement.

Qu'est-ce que la haute pression artérielle

et quels sont ses effets ?

Lorsque survientl'hypertension, les artérioles se contractent.

La pression s'élève dans ces canaux et le cœur doit travailler
plus fort.

Si Ia tension persiste, elle peut éventuellement surmener le

cœur et affaiblir tous les vaisseaux sanguins.

SIl'hypertension se déclare, que faut-il faire ?

Vu que l'on estime que la tension, l'inquiétude et les soucis

sont associés à cette maladie, il importe de mener une vie

calme et de pratiquer la modération dans le manger et le

travail comme en toute autre chose.

Une bonne régle de conduite à suivre est la suivante: faifes

fous ce que votre médecin vouspermet, mais pas plus. En suivant

cette simple règle, les patients atteints d'hypertension peuvent

souvent mener une vie longue, confortable et utile.
Si en se reposant et en se divertissant davantage, en évitant

toute tension et tout surmenage, le patient ne peut maîtriser

ce trouble circulatoire, alors le médecin prescrira sans doute le

régime alimentaire, les médicaments oul'intervention chirur-

gicale,
Comment se prémamir contre "hypertension?

Quandl'hypertension est décelée à bonne heure,il est ordi-

nairementplus facile de la maîtriser, Chacun devrait donc subir
un examen médical périodique. Ce conseil s'adresse particu-

lièrement aux personnes d'âge mûr et aux personnes plus

âgées, ainsi qu'aux personnes obèses et à celles dont certains
membres de leur famille ont déjà été atteints de ce trouble

La brochure i.itulée ‘Votre Coeur”, que publie la Metropo-

litan, vousfournit unefoule de renseignements sur l'hypertension.

    

Moiropellten Life Insurance Co.
Direction Générale eu Canade
(Dept. HW.) ONewe 4, Conade. : me

ots Bredare latines f“Votre Cœur”, 76.1

 

  

                   

  

  

    

  

  
  

 

        

      
  

 

 

L. basilique de Ste-Anne-de-Beaupré, vue du côté
nord, de la montagne qui la surplombe. Elle remplace la pre-

mière basilique ouverte au culte le 17 octobre 1876 mais qui
brôla le 29 mars 1922. Ce temple, qui n'est pas tout-à-fait
terminé, est le sixième élevé à la gloire de sainte Anne dons
le même village. La province de Québec se souvient toujours.

le,> ta

ON FÊTERA,
CETTESEMAINE|
LA PATRONNE

des
NAVIGATEURS
C.. semaine, on célébrera dans les

diverses paroisses du Québec la fête de sainte
Anne, C’est à Ste-Anne-de-Beaupré que
prendra évidemment le plus de rellet cet évé-
nement annuel. Ce sanctuaire a des origines
séculaires. Dès 1658, une chapelle dédiée à
la mère de la Sainte Vierge y existait, et l'on
y voyait surtout des marins qui, avant de s’em-
barquer, venaient se recommander à la pa-
fronne des navigateurs, ou qui en revenant de
voyage venalent laremercier de sa protection.
Les guérisons miraculeuses remontent ou
même temps, et dès 1667 la fête de sainte
Anne était d'obligation, en vertu d'une déci-
slon de Mgr de Laval. Avec les années, Ste-
Anne-de-Beaupré est devenu l’un des plus
célèbres hauts lieux de l’Amérique où chaque
année des centaines de milliers de pèlerins
vont chercher espoir et consolation. (Cicot).

Tg

 
LA COUPOLE de lo nouvelle basilique est très richement
décorée. La basilique a 325 pieds de long, 135 de large
aux nefs et 200 aux transepts. On peut y asseoir 2,000
personnes, et 1,000 autres dans la crypte, au sous-sol. Au
faite du temple, on trouvela statue de sainte Anne préservée
de l'incendie de 1922 et toujours vénérée par les pélerins,

 



 

 

PATRONNE DES NAVIGATEURS surr=
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IN FLANC DE MONTAGNE, on visite avec émotion la
chapelle-souvenir, bâtie sur l'emplacement et avec les

pierres du temple de 1676 qui avait été restauré à diverses

 

LA STATUE miraculeuse ”
de sainte Anne, dans la

nouvelle basilique, est

placée sur un piédestal
en onyx mexicain, ou

pied duquel il y à un

reliquaire contenant un

fragment de pierre ve-

nont de la maison de

sainte Anne en Palestine.

   

  
 

Voici comment un grand spécialiste
de la peau traite le Pied d'Athlète:
Changer de chaussures

et de chaussettes tous les jours
et faire bouillir les chaussettes
pourprévenir la réinfection.

issé sans traitement, le mi-
erobe du Pied d'Athiète s’in-
filtre sous la peau, s'attaque à
la racine des nerfs—peut même
pénétrer dans le sang.

ae

 

Assécher les orteils
parfaitement après le bain. La

u humide favorise le déve-
oppement des microbes.
tionnés surle traitement du Pi
d’Athlète, de nombreux spécia-
listes dela peau ont a qu’ils
employaient ou prescrivaient
Ablorbine dr.  

Appliquer de l'Absorbine Jr.

reprises. La toute première chapelle se d it au bord cultures ieLaboratoior part pron victimes atGe4monte.
du fleuve, et fut vite abandonnée, à cause du danger des vé qu'Absorbine Jr. tue tous les gées rapidement. vous
marées et des glaces. En arrière de la chapelle-souvenir, microbes du Pied d’Athlète en Absorbine Jr.— a tout comptoiron distingue l'une des stations du chemin de croix bôti à moins de 5 minutes. Des tests pharmaceutique.

contrôlés en clinique par des VW. F. Young, Inc, Mentréet 19, P.Q.même la montagne dans un décor véritablement unique.
Le produit no 1 au Canada pour soulager

le Pied d’Athlète

ECHANGEZ VOTRE VIEUX MOTEUR CONTRE UN

&MOTEUR RECONSTRUIT,,
OTN (xTT

 

 

1. Unereprise libérale pour votre vieux moteur d'auto ou de
camion.

2. UN MOTEUR entièrement RECONSTRUIT (et non simple-
ment remis à neuf) conformément aux normes rigoureuses
des usines Chrysl

3. Un vilebrequin entièrementneuf dans chaque moteur.
Î 4. Un moteur vérifié au dynamomètre qui vous garantit la

performance d'un moteur neuf. :
5. L'installation en un jour pas de longue attente,
6. Prix modéré facilités He paiement.

Il existe un MOTEUR RECONSTRUIT selon la méthode
Chrysler pour tous les véhicules construits par Chrysler
voitures Chrysler, DeSoto, Dodge et Plymouth camions
Dodge et Fargo.

Consultez votre dépositaire Chryster-Plymquth-Fargo ou Dodge-De Soto

i REPARTEZ EN UN JOUR avec un moteur GARANTI! a
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LE MAÎTRE-AUTEL de la chapelle-souvenir. La majeure
partie de l'omementation et de l'ameublement vient de la
chapelle de 1676 qu'on fut forcé de démolir car elle :
tombait en ruines, en 1876. On remarque le “tableau
miraculeux” donné par le marquis de Tracy, en 1666,
au-dessus du maître-autel. Un très précieux souvenir,  
 

 



 

 

 
Le coeur d'une maman n'est que tendresse

+ chére peute tête blowe contre votre

‘paule réclame tendrement tout l'amour et

« dévouement que votre coeur de mère

seut fut donner. Et le gai gazouillis de con-

entement d’un bébé qui se réveille est une

ibuce musique dont la jeune maman ne se

(UGUE jamais.

_&s délicieux et savoureux aliments Heinz

pour bebés contnbuent au bonheur du

nourrisson au moment des repas. Les purées
spéciales Heinz sont trés nourrissantes et le
contentement du bébé après chaque repas
exprime bien son appreciation des aliments
Hemz.

Done. lorsque votre medecin vous dit que

cure bebe peut commencer à prendre des

purées, vous pouvez en toute confiance avoir
recours « Heinz.

be 4 =
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PLUS DE 98 VARIETES: VIANDES EN PUREE ET VIANDES POUR ENFANTS « CEREALES POUR BEBES » PUREES ET ALIMENTS POUR ENFANTS « BISCUITS POUR LA DENTITION

 



=c
na
.

a
-
—
—

 

 

Nouvelles VEDETTES en ITALIE
D.. les records de popularité en halle, Il n’y a pas que la plantureuss Gina

Lollobrigida. La vogue actuelle est plutôt à des étoiles qui, outre la beauté, ont de intelligence. Et
c’est la télévision qui les a lancées, notamment avec un programme-questionnaire. La première à été
Paola Bolognani qui, en quelques semaines, a fait quadrupler les ventes d'appareils de télévision.
Puis la gloire est allée à Adole Gallotti, une brunette à l'esprit brillant. Maintenant, chaque semaine,
c'est avec impatience que le grand public attend de connaître une nouvelle vedette. (Camera Press).
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MEME LE MATIN, à l'heure de l'école, Paola est entourée
d'admirateurs, et d’admiratrices. Renato Catellani, directeur
du film Roméo et Juliette, vient de lui offrir la vedette d'un
prochain film. Paolo est une fervente du soccer, et c'est
précisément en répondant à de difficiles questions sur ce
sport qu'elle 0 gagné prix et pooulorité. Ble reste simple!

LA GLOIRE ne ve pas
toujours sans embâête-
ment. Bans le bureau
d'avocat où elle étudie,
on l'a congédiée quand
elle a gagné le gros lot,

( à cause du grand rom-
bre d'appels télépho-
niques et de visiteurs
que cette popularité lui
a valu. Son fiancé lui a
aussi rendu sa parole,
pris d'un accès d'envie.

ADELE GALLOTI,
qui a gagné le

gros lot une se-

maine après

Paola Bolognani,
fait contraste avec

sa chevelure brune,
C'est avec des

questions sur le

cinéma qu'elle o

triomphé. Elle étu-

die actuellement

le droit, et parle

assez bien l’an-

glais puisqu'elle à

passé l'année der-
nière à Londres.

  

 

oA = ra

—

“Voici comment

j'emploie Murine

| quand j'ai

les yeux fatigués”
* kk hh Nh

.
Propriétaire d’une

agence de voyage; renommée
pour ses connaissances touristiques

 

‘J'ai toujours sur moi un flacon
de Murine et je m'en sera régu-
lièrement, surtout en voyage.
Dés que je me sens les yeux”
fatigués ou légèrement irrités,
j'emploie deux gouttes de

urine, ce qui suffit à les ra-
fraîchir.” Suivez l'exemple de
Mlle Wallace, ayez toujours un
flacon de Murine à portée de la
main. Prenez la bonne habitude
de vous en servir dès que vous
avez les yeux fatigués ou irrités.FE

PAOLA BOLOGNANI non seulement a gagné le gros lot,
environ $15,000, mais a été inondée de cadeaux et d'offres
alléchontes. Elle tourne maintenant des disques populaires,
et économise son argent pour acheter une villa près de
Florence. Agée de 18 ans, elle vient de terminer ses études
supérieures, à Pordenone,près de Trieste. Une star pratique. |

 

MURINE
pour vos yeux* * Marque déposée

 

 

 
              

  

    

 

NECESSAIRE ENTRE LES PERMANENTES
Enfin un moyen facile d'éviter cet air échevelé d'une

permanente à moitié défaitel Grâce à Tip Toni,
vousfaites simplement de nouvelles bouclettes

là où les anciennes se défont d'abord;
aux extrémités de vos cheveux!

Tip Toni présente tous ces avantages:
« Lotion à friser Zéphyr, ne répandant aucune

odeur d'ammoniaquel © “Prend” en dix
minutes seulement! eo Papiers de bout traités

à la lanoline, empêchant le crâpage de lo
première semaine! « Neutralisant'qu'’il suffit

de verser sur vos cheveux!

Du commencementà la fin,
Tip Toni est la permanente

la plus rapide qui soit! 3 permanentes ‘’sur commande”:
super . . . ordinaire . . . uHtra-douce

MAqu'une ondulation puisse etre
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     Aimez-vo
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tez donc le dernier-né
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bacon de flanc Mapl
e Leaf, très umé,

le procédé Tenderswee
l, mais fortement

tranché plus épais. Le bacon très fumé Maple

quand il frit dans la poêle, la bonne
odeur

ée de noyer- Sa
riche save

ur et ses tranch
es

tisfont les appétits robustes.
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une QUALITÉ SUPÉRIEURE

4

Ua  



 

RUDYAHIRIGOYEN
J

EMERY
  

  

[IT Pr PN

. a ’ nt

s ’ IN 4 HY

et lyfontalsle. Wly o iohgte

pagné de si origifilies chansSi a  

     

  

         

  

  

RUDY HRIGOYEN, en
professeur de gymnasti-
que, n'est pas toujours à
son aise dans ce collège
de jeunes filles riches et
généralement jolles. Sur-
tout quand on néglige les
cours pour parler d'amour!

LA VIE d'un collège de
filles n'a pas fini d'épater
le grand public, et four-

mille en surprises, notom-
ment à l'heure des douches
et baignodes. Rudy s'y
foufile comme professeur
de gymnastique, et sa
femme (Nicole Courcel)
s'inscrit comme élève pour
mieux le surveiller!  
 

  

 

  

         

   

   

   

   

        

  

Félix Oudart, Nicole Courcet et Rudy Hirigoyen.
Dans ce film, Rudy chante bien, mais n'a guère
l'art de gagner de l'argent pour faire vivre sa
petite femme. On comprend que le beau-père
n'ait pas l'air réjoui et lui fasse grise mine!

 
POUR ACCOMPAGNER un chanteur tel que
Rudy, il faut bien un orchestre convenable.
On en improvise donc un en hâte au coliège.

Jamais asséché le gosic

. » . Goûtez donc

une PILSENER

La prochaine fois que vous
aurez soif, ne languissez pas
comme un mâtin affamé—

dégustez immédiatement une
bouteille de Pilsener pétitlanue
et bien froide. l’lus léger
que les uns . . . Plus sec
que les autres, ce breuvage

étanche parfaitement la
soif la plus persistante qui ait

 

 

de n'importe qui ! Fai
preuve de Hair, Pami—a

l'hôtel ou chez l’épicier,
dites PILSENER ...et
avez-en à la maison

pour vous désaltérer.

 

 

La seule bière au monde qui soit
approuvée par les maîtres brasseurs
de sept autres brasseries. Faite d'après lu
tormule originale de Pitaen, avec de La
levure transportée spécialement
d'Etrope par avion. Voir au DOS
de l'étiquetur

 

    
3, >

n'importe ou,
y.

n’importe quand
A la mer . . . dans un lac ou à la
piscine . . . rien ne vous empêche
d'aller nager ‘certains jours du
mois”—si vous utilisez Tampax.
Une fois en place, Tampax, pro-

tection hygiénique incerne, est
complètement invisible. (Et on ne le
sent pas). Il n'absorbera pas une
seule goutte d'eau. De toute
manière, il vous permet d'être vous-
même, libre, naturelle, normale—il
prévient mêmela formation d'odeur!

Mais ce n’est pas seulement pour
nager que vous profitez des
avantages de Tampax quand il fait
chaud. C’est de loin la protection
hygiéniquela plus agréable que vous
puissiez porter. Il ne cause jamais
d’échauffement ni d'irriation—ne
trahit jamais sa présence. Pourquoi
donc simplementlire ceci? Allez en
acheter—maintenant! Choix de 3
degrés d'absorption, à tous les
comptoirs de pharmacie et de
mercerie. Demandez-le Régulier,
Super ou Junior. Le format écono-
mique vous donne une provision
suffisante pour 4 mois. Canadian
Tampax Corporation Limited,
Brampton, Ont.

Inventé par an médecin—
ntilisé maintenant pay des millions de femmes

EmEsssscosnvessmcenasann.
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24% plus a
.4 de puissance de puissance

sur route sur route ’
— ! —-dans les côtes pour dépasser! L.. des grandes voles touristi-  

ques, il est un coin du monde rempli de

nostalgie pour les Français et les amis de la

France:l’ile Ste-Hélène, où l’empereur Napo-

léon a vécu les plus tristes et les dernières

années de sa vie, de 1815 à 1821. En plein

Atlantique-Sud, cette lle o pratiquement

échappé au progrès moderne et ens’y prome-

nant après plus d'un siècle on croirait revivre

avec le grand homme qui & certain moment

Dans les autos qui fit trembler l'univers. (Photos Camera Press).
ontfait environ 10,000 1

milles sans changement

de bougies

Les nouvelles Champion
peuvent augmenter la

puissance sur route de 24%!
Des essais faits avec les grandes marques d’autos le
prouvent! Des techniciens indépendants prirent des autos
dont les bougies avaient fait 10,000 milles environ et les
essayèrent quant à la puissance—d’abord avec leurs
bougies ordinaires, puis avec des Champion avec les
nouvelles électrodes Powerfire.

Dans ces autos, on ne changea rien d’autre que les
bougies. Cependant, il y eut une augmentation immédiate
de la puissance sur route—la puissance réelle développée
aux roues arrière!

Certains résultats furent spectaculaires. Par exemple,
une V-8 1954 accusa un gain de puissance de 53%! Cer-
taines voitures accusèrent des gains moins importants,
comme la V-8 1955 avec seulement 7%. Mais le gain
moyen de puissance sur route, calculé sur toutes les autos
essayées, fut de 24%!

Il n’y à jamais eu de bougies semblables
À ces nouvelles Champion avec leurs élec- 4
trodes Powerfire! Remplacez vos vieilles |
bougies, aujourd'hui, par de nouvelles : - -
Champion as cannelures—et vous cons- ae LA PETITE VILLE de Jomestown, entre deux monta-
taterez la différence immédiatement! — i gnes. C'est lo seule agglomération de l'île, et lo

population n'y dépasse certes pas 1,500 habitants,

 

 
  CHAMPION

RECHERCHEZ LES 5 CANNELURES

  
  
 

Kan=Kil, nouvel insecticide Colgate de type cérosol,
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DEBARRASSEZ-VOUS

DES CORS

  

  

  
  Soulagement rapide

avec les Nouveaux

BLUEJAY
en Plastique

  

 

   
 

     
 

 
He Jdi L'ENDROIT où Napoléon fad'abord inhumé, après

survenue le

5

ma + Près de deux saulesarts ATENPLUS_LONGTEMPS A ieces pleureurs et d'une fontaine. L'empereur était souventvo forma employer: aucunaccessoire de vaporisation est venu en cet endroit pour ses promenades. À notera Presser tout simplement i bouton. KanKien qu'on n'inscrivit jamais son nom surla dalle. En 1840,
; BAUER & BLACK ) ar fe 202opel fotsortientpas phe ses restes furent transportés en France, et accueillisos d'odeur typique d'insecticide. Prouvé rapide, en triomphe. Ils reposent maintenant aux Invalides.œuf. efficace Obtenez-le à votre magasinUN AUTRE PRODUIT COLGATE DE CONFIANCE

|
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NAPOLEON ler suite

L'ESCALIER DE JACOB, avec ses 699 marches, sert

à se rendre du centre de Jamestown à un poste de

signalisation dans la montagne, à 602 pieds de hauteur.
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LA RUE PRINCIPALE de Jamestown, qui ressemble
étrangement à celle d'une petite ville d'Angleterre.
Au temps de Napoléon, sir Hudson Lowe en était le
gouvemeur, et souvent on le qualifia de bourreau.

 
 
  

Les ailes

de la liberté

L’Aviation Royale du Canada offre aux jeunes Canadiens la

perspective de carrières bien préparées dans les branches techniques

de son personnel au sol. Le CARC vous donne une formation

technique, mécanique et administrative à l’aide de méthodes et

d'équipement des plus perfectionnés.

Les cours de spécialités techniques, au nombre de plus de quatre-

vingts, vous permettent un choix convenant aux divers talents dans

les domaines suivants:

Génie électrique et mécanique + Entretien électrique et

mécanique * Transport et approvisionnement « Transmissions

e Service de santé « Service du personnel, etc, etc.

En qualité d'aviateur du service sédentaire, vous recevrez une

bonne solde avec augmentations régulières, vous aurez d'excellentes

conditions de travail et de vie, et une généreuse pension à la retraite.

Le CARCa besoin de main-d'oeuvre spécialisée pour son service

sédentaire. Si vous avez des aptitudes pour la mécanique ou I'ad-

ministration, n’hésitez pas: I’Aviation est unc des plus nobles

carrières qui soient.

Écrivez, dès aujourd’hui, pour obtenir tous les renseignements

concernant ies COURS du service sédentaire du CARC ou con-

sultez l'officier d'orientation au centre de recrutement le plus près

de chez vous.

CONDITIONS D'ADMISSION :

+ Âge—17 ans et pas plus de 39 ans.
© Instruction—certificat de Be année.

» Sonté—satisfaire aux examens médicaux du CARC

Contres de recrutement du CARC
678 ouest, rueSte-Catherion Montréal, P.Q. Tél. UM. 6-2449
Ecifics deent firetanQuaves04 ToL 28527

Veullax m'savoyer, sams obligation de mo part, fous resseigasments
re les condidions d'oardlement et les emplois octvellemen: disponibles

Corpsd'Aviation
Royal Canadien
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Le“Sel De Fruit” ENO
dans un Nouveau Paquet

La formule du “Sel de Fruit” Eno, consacrée par ; > N
. l'usage, demeure inchangée— toujours assez douce Même qualité pure- à

Un soulagement rapide pour pour les enfants et les organismes les plus délicats i Même quantité ao/
: ~toujours aussi rapide d'action pour les .les Dérangements d'Estomac, dérangements d'estomac et indigestions dues à Pas de hausse de prix

i ; l'excès d'acidité. Toujours la même action tampon ss _
toujours à la portée de la main. et la même effervescence pour établir l'équilibre te

Gardez cette nouvelle normal de l'acidité gastrique et procurer un :
soulagement durable.Douteille pratique dans a

: . ul, Eno ofire toujours ta meme qualité digne

votre armoire a pharmacie de confiance, en quantité aussi généreuse. Seuls le
varton et la bouteille ont changé. Nouvelle forme,

nouveau genre, conçus pour mieux s'adapter aux

armoires à pharmacie.

Procurez-vous maintenant le ‘Sel de Fruit”

 

LÀ

AY = Eno, agréable et pétillant, dans son nouveau
SO a! ) paquet élégant et pratique.

r 3quo
\ Pan , rai. GPCE Maintenant plus que jamais votre famille

~/ préférera ENO en cas de DÉRANGEMENTS D'ESTOMAC

 



 

LE. QUEBEC
PARDELA LES
FRONTIERES

  
  
A New-York, centre mondial

du commerce et de l’industrie, la

province de Québec maintient un

poste d'écoute, un office de liaison

qui sert surtout notre développement

commercial et notre prospection in-

dustrielle.

seulement avec les Américains, mais

On y crée des llens non

avec des gens d’affaires venus de

tous les points du globe. Belle

perspective. (Photos Armour Landry).

L’AGENTDU QUEBEC
à New-York est M
Charles Chartier, éco-
nomiste. Son bureau

et tout le local accupé
por l'offie ont été

décorés et meublés par

la célèbre École du
Meuble de Montréal.

 

MLLE Annette Bernier,

au service de l'Office
du Québec à New- -
York depuis plusieurs

i années, distribue des

milliers de photos de

chez nous pour faire
notre réclame partout.

M. CHARLES CHARTIER photographié lors
du récent congrès de la Chambre de Com-
merce de Montréal & New-York. Il s'y est
particulièrement rendu utile en groupant
des spécialistes. On reconnaît, de gauche
à droite, M. Roland Chagnon, président de
la Chambre, M. James J. O'Brien, délégué
du maire de New-York, M. Chartier, et le
colonel Paul Lambert, président du congrès.

 

4 MME Annette Tenrich
dirige une importante
documentation et ré-
pond à de nombreuses

demandes de rensei-

gnements au sujet de

la province de Québec.

 

   
  

LONG FORMAT A
BOUT FILTRANT

 

Vous verrez la différence dans

ce Nouveau Chase & Sanborn Instant

La prochaine fois que vous irez chez votre épicier, prenez
un pot de Nouveau Chase & Sanborn Instant. Regardez
par la fenêtre sur le côté de l'étiquette. Vous y verrez une
riche et appétissante couleur de café. Cette couleur vous
apporte une promesse . . . la promesse que vousretrouverez
toute la riche saveur d’un café fraichement fait, dans ce
nouveau café instantané Chase & Sanborn!

Comment Chase & Sanborn
peuvent-ils réussir ce que personne
d'autre n'avait pu faire? Par leur
procédé de “préparation en dou-
ceur”. Ce café de choix est traité
tout doucement, afin que rien de
sa délicate essence ne se perde;
vous dégustez donc dans chaque
tasse un café vraiment corsé et
savoureux! -

Achetez-en un pot cette se-
maine. Voilà un café instantané qui
fera les délices de votre famille.

_

 
raFopotcheaveuEF
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La Célèbre CONCERT HALL SOCIETY vous invite a

écouter les plus grands artistes mondiaux du Jazz...

enregistrés sur de superbes disques microsillon !
   

     
POUR VOUS FAIRE CONNAITRE UNE NOUVELLE EXPERIENCE MUSICALE, NOUS VOUS OFFRONS

GRANDS
à CLASSIQUES

« DU  

  

   

  LE M

 

RE DU SAXO ALTO

Erroll Garner
LE PIANISTE DE JAZZ LE PLUS POPULAIRE AU MONDE

EDDIE CONDON
UETOILE DU DIXIELAND ET SA GUITARE

PEE WEE RUSSELL
1 LE CLARINETTISTE DE CHICAGO

Art Tatum
| LE VIRTUOSE DU PIANO

DIZZY GILLESPI!
L'ETONNANT TROMPETTE "BOF

TEDDY WILSON
LE MAITRE DES PIANISTES "SWING"

SIDNEY BECHET
LE MEILLEUR SAXO SOPRANO DE NEW-ORLEANS

JACK TEAGARDEN

 

 

   
 

 

AUCUNE OBLIGATION D'ACHAT

Les Grands Chefs-D'Oeuvre
Du Jazz De Toutes Les Epoques—

Par exemple, Jelly Roll Blues, Honeysuckle Rose,
Relaxin’ at Camarillo, Basin Street Blues, etc.

 

 

 

LE CÉLEBRE TROMBONE “BLUES

COLEMAN HAWKINS
LE ROI DU SAXO TENOR

 

 

AINSI QUE. Hes Stewsrt. izompesie. Albert Nicuisa, cari.
nestite. Hed Norvo, rides. Flip Philipe, texo tmor Billy
‘I'sylor, piano. Milt Hinton, basse, Souüy Betman. frompetle 3
Serge Chalofl, sere daryton, HAIDh Hurns. prane. Chuck
Wi AMibiri ie, Artie Herustein, basse, [on Laonamour

fo Arbeio. trombone. mi Catlett, tambour. Nam
* , basse, Waedell Ciray. saxo ténor: Howard Metihee,
trompelle: Vnxdu Murmarona, pano, Marney Kemsel guilariate
de June. tambour: Mabhy hett, trompette. Hud Freeman
A410 tenor. Jone Niacy. pia enrite Wettilnx. tambour, Wild
MHI Davidsan, cormesisite. Tiny Grimes, guitarnte

RECENTES SELECTIONS:
Voiet quelques sélectis ypiques offertes aux mem-
bres de la JAZZTONE SOCIETY. Chacune est un
wicrosillon 127, qui vous donne en movenne UNE
HEU RE du awibleur jazz.
JAZZ À LA CRÉOLE: La véritable Dixieland, avec
Sidney Bechet, le meilleur saxophoniste soprano.
$ ING WITH RUBY BRAFF: Dix tnorceaux, avec
‘“onnant Ruby Braff, qui joue de la trompette
comme Bunny Bergan, Dizzy Gillespie et Louis
Armstrong.
BILLIE HOLIDAY $INQS: I.coutez In (abuleuse Billie”
dans sex célèbres chansons: Lover Come Back to Me;
Eambreceatde You, 61 12 autres!
GÉANTS DU JAZZ MODERNE: | hizzv Gillespie et Charlie
l'arker dans teurs prodigies improvisations . . .
TIMÉLESS JAZZ: C'uteman Mlnwkins et son orchestre
Joueut Lullaby of Burd'and; Stomprn’ at the Savay;

«RUSS GRATIS
ao? \ THIS MUSIC CALLED JAZZ

Ale

*

es par Nat Shapiro
au se {rite (œuvre fuxeltante, due 6

d'un des Rramix € perts ste rette
AiqUe sous aperçu
onernl du
humble or
xiolee  wmantinle of
Uhl Avec Het
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Vous pouvez commencer dès maintenant votre
collection des ‘grands classiques du jazz” -

«uns aucun frais ni aucune obligation de votre part.
Profitez immédiatement de notre offre sensationnelle

et recevez GRATUITEMENT ces DIX clas-
siques du jazz.

Dans ces enregistrements, chacun des excellents
artistes énumérés à gauche l'aristocratie du
jazz -— vous présente quelques-uns de ses plus
célèbres morceaux.

Un demi-siècle de Jazz

Tous les styles et toutes les époques du jazz. Presque
toutel'histoire dujazz est retracée dansces sélections.
Leoutez Sidney “Pops” Bechet, doyen dujazz de la
Nouvelle-Orléans. Voici le clarinettiste Pee Wee
Russell, le trombone Jack Teagarden, le guitariste
Eddie Condon. Les célèbres pianistes “swing”
Teddy Wilson, Erroll Garner ot Art Tatum le
trompette “hop” Dizzy Gillespie ot des maitres de
l'improvisation tels que Coleman Hawkins et Charlie
Parker toutes ces vedettes, ot beaucoup d’autres,
sont réunies dans ce superbe microsillon que nous
vous offrons GRATIS même st vous n'achetez
aucun autre disque de la JAZLTONE SOCIETY!

Fidélité parfaite

Nous vous faisons cette offre exceptionnelle pour
vous prouver la qualité remarquable des cnregistre-
ments de la JAZZTONE SOCUHSTY. 1 faut entendre
ces disques pour apprécier l'excellence technique, lu
beauté artistique et la parfaitefidélité de l'enregistre-
ment. Ces disques, enregistrés et édités sur surface
silencieuse de vinylite d’après lez procédés de la
célèbre CONCERT HALL SOCIETY, sont en vente
exclusive à la JAZZTONE SOCIETY.

Vous pouvezobtenirlesmeilleurs enregistrements
de Jazz en faisant une économie de plus de 50% !
En tant que membre provisoire de la JAZZTONE SOCIETY
vous ne serez jamais obligé d'acheter chez nous un autre disque.
Mais vous avez le droit d'écouter, À l'essai, n'importe Inquetle de
nos sélections. Chaque mois, vous recevrez une notice deserip-
tive des prochains disques. Vous n'êtes pas tenu de garder les
disques que vous choisissez -- même après les avoir écoutés!
Vous ne payez que ceux que vous voulez garder. La prix réservé
aux membres n'est que 32.98, plus quelques sous pour l'expé-
dition, ce qui vous fait économiser plus de 50; du prix normal’
Chaque microsilion 12” dure environ une heure!

Offre Limitée
Envoyez-nous ce Coupon immédiatement!

Vous avez la chance de recevoir absolument gratis ~ es
10 chef-d'œuvre du jazz, enregistrés sur inicrosillon haute-fidé-
lité, Et rappelez-vous que vous n'êtes pas obligé d'acheter un
reul autre disque de notre maison. Mais cetle offre est d'une
durée limitée. les commandes seront exécutées dans l'urdre
exact oll noules recevrons.  Procures-vous done, sans débourser
un sou, res DIX CLASSIQUES DU JAZZ et le traité illustré
“This music called Jazz”. Envovez le couponci-dessous sujour-
d'hui même à:

THE JAZZTONE SOCIETY, Dept. PAT-7, 105 Bond Street,
Toronto 2, Ontario.

WUELLETNYi]
The Jezztone Society, Dept. PAT-7,
106 Bond Street, Toronto 2, Ont.

Envoyez-moi gratuitement Jes ix Classique du Jassauf micrmthon aute
Miclité avec Un exempiaire gratuit ce l'œuvrage ‘Thix tousie calied Ji “et |limerives-mol comme Ineribre proviuire de voire clubVous m'atremeres une notice (lencriptive de chacune (le von prochaines seiee-tune Je peux refumer colles dant je re veux pan et Je pourrai Petar er tribes 109
autres perdant ciny jours

Pour chaque mieromillon 14°* que je décidera) de garder, Je nr paieral ie
22.04 (plus quelques sour pour l'espéciiiion) |et J'AcoRomiserat ines pas 84 |807, du pres mormal

Je peux me retirer n'importe quam de votre Mocièté. Inne tous te cas,
les dix classiques du ass me seront acquis.

Un seui envoi échantillon par pertonnenoms À
Adresse . |

ville Province
In SA Ardeem 41 West, Olet St, NY. 23, NV qd
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te plus simple, le plus spon-
tané, le plus adorable et le
plus charmeur que l'on puisse

rêver, Je ne sais au juste s’il a
plus de dix ans. Imagine-toi une
frimousse ronde, éveillée et d’un
rose bruni; des yeux furcteurs
et plus brillants que des billes
neuves; un nez guère plus gros
qu'une noisette. Je ne le dis rien
de sa bouche car tu me taxerais
d'exagération. C'est dommage!
car elle était bien mignonne et
bien fraiche avec son sourire
d'ange taquin et ses quenotles
pointues et gourmandes.

Son nom n'a rien de bien spé-
cial. ni rien qui flatte l'oreille;
mais il lui va comme un gant.
Pourquoi? je serais bien en pei-
ne de te dire pourquoi. Il s’ap-
pelle Claude, ça n'est sûrement
pas extraordinaire; il me semble
pourtant qu'on a plaisir à le
prononcer; comme on a plaisir
à écouter l'eau qui chante,la soie
qui rfoufroute. la brise qui souf-
fle dans les lilas.

Avec ça, quelle élégance ves-
vestimentaire! un complet pareil
À celui d'un gentleman: avec gi-
let à hasques, poches dissimu-
lees, et culotle pressée comme

J: connu, l'autre sou. etre

 

ir

Donnant, donnant.
O
e

pour le matin d'une noce. Sans
parler du noeud papillon et de

la chemise empesée!
Boul en train infatigable. la

parole facile, le geste court mais
à point, Claude va, vient, vire,
Tevient, court, s'arrête, sans se
soucier du qu’en-dira-t-on, Mais
sans jamais, au grand jamais,
être ni encombrant, ni grossier,
ni “de trop“; explique tout ça
comme il te plaira mais c'est
bien ainsi qu’il est. Et mets-toi
bien dans la tête que le plus mi-
santhrope, le plus triste, le plus
morbide, le plus “revenu de
tout” et le plus insoucianl com-
me Îe plus désagréable des in-
dividus voit sa hargne fondre,
comme par enchantement, au
contact de mon nouvel ami.

Remarque que ce petit bout
d'homme ne m'avait ni vue ni
connue, ni d'Ëve, ni d'Adam;
mais voilà qu’en m’aperçevant il
me dit tout de go: “J'aime bien
ça ici, moi: les vaches, est-ce
qu'elles sont imauvaises ?* Car

 

une dizaine de ces tranquilles
mammifères prenaient le frais
dans le pré du voisin. Comme
je lui affirmais qu'elles étaient
sûrement les vaches les plus
douces du monde el qu'on ne
faisait pas micux comme gen-
tillesse, Claude de continuer:
“C’est vrai, ça? pourtant mon
frère m'a dit que la grosse
blanche, tiens, eclle-là qui a le
petit veau, avait envie de me
manger.” C'était plutôt moi qui
avait le goût de croquer dans
ses joues, aussi appctissantes
que deux fameuses, et luisantes
de santé.

Sur mon secrétaire trainait
une gomme à effacer; tu sais
une de celles qui sont munies
d'un tout petit balai fixe. Clau-
de le rexardait, moi je regar-
dais Claude; ses yeux étaient
remplis d’une telle admiration,
d'un tel émerveillement qu'ils
en étaient, si possibles, plus vifs
et plus brillants. El de prendre
la gomme dans ses menoties po-

SECTION MAGAZINE
Dimanche,

telées, et de la tourner, et de
la retourner, ct de passer l’in-
dex dans les soies raides du pe-
tit balai. Pour, ensuite, le glis-
ser le tons de sa joue, de son
cou, of de rire et de s'écrier:
“Ça chatottille I” Finalement.
comme s'il s'était résigné, en
marmot bien élevé qu'il était, à
ne pas s'emparer d’un objet qui
n’était pas le sien, Claude de
s'en retourner jouer,

Il y avait tout au plus quinze
minutes que Monsieur Claude

s'amusait à crayonner quand,
soudain, le voilà qui lache tout.
crayons, papiers, images et re-
vient près de moi. Ft voilà que
sans préambule, sans phrases
entortillées el gauches, sans airs
suppliants, il me demande: “Est-
ce que tu sais que j'en ai une,
r1oi aussi ? une “efface” qui est

faite en long et qui est bien
belle: je l'ai Taissée dans ma
chambre à la maison.” Comme
je ne disais rien pour voir où
il voulait en venir, mais me

  

Claude est l'être le plus spontané, le plus charmeur que l’on puisse rêver...

22 juillet 1956

doutant bien pour quel motif
il m'avait servi toutes ces expli-
cations, il ajouta: “Si tu m'ia
donnais, lon efface, moi, j'te
donnerais la mienne: elle effa-
ce “hen plus mieux” I" Et, apres
avoir réfléchi un moment: “C’est
pas loin ma maison, quand lu
viendras j'le la montrerai; clie
est ben plus belle: veux-tu on
va changer, madame ?”

Ce qui n’a le plus amusée
dans toute cette histoire. c'est
l'esprit de troc de mon petit
bonhomme d'ami: je l'offre ceci,
tu m'offres cela; donnant. dou-

nant. Pas de compromis, pas de
mignardises, pas d'engagements

à se coucher plus tôt, à manger

ses épinards, à se conduire avue
sagesse, non, rien de tout ça.
Mais du commerce propre, hon-
nête, avec garantie à l'appui. kt
comme remerciement le plus
gentil sourire du monde, mais
Pas d'effusions exazérées. I! de-
vait se dire: ‘Après tout, si j'ai

fait une bonne affaire, la dame
n'a rien perdu; j'ai pas trie
chee!”

Tout au contraire. mon petit
bonhomme, j'y ai tout gagné.
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g——Tour d'horizon—#

 

La

France et le choix

entre la réforme

et la disparition

conslitulion en

Pour et contre le régime prési-
dentiel — Les vues de P.-H.
Simon, A. Philip, G. Vedel et
E. Faure, — Un correctif plau-
sible: un gouvernement pour

une législature.

BV Koger Dohamel—=

Il n’est pas un esprit sérieux en France qui
ne reconnaisse et déplore les imperfections et les
lacunes de la constitution actuelle. Née au lende-
main de la libération du territoire dans un climat
de guerre civile, elle se ressent des craintes, des
préjugés et des passions qui animaient ses
auteurs. En face de l’instabilité ministérielle
aggravée par l'importance des problèmes à
résoudre sans plus de délai, d’aucuns envisagent
un régime présidentiel, plus ou moins calqué sur
celui des États-Unis. Il en était question déjà
il y a dix ans, mais l’ombre envahissante du
général de Gaulle faisait repousser cette solution.
Depuis lors, il est devenu possible d’envisager
cette réforme avec plus de sérénité.
L’essayiste Pierre -Henri Si-

mon n'est pas un hommepoliti-
que, il est par conséquent tout
à fait désintéressé pour donner
son avis. Il reconnaît dans cet-
te tendance une intention de
chercher le salut dans le re-
cours à une formule autoritai-
re et, sans la repousser
compiètement, il tient à ce
qu'on comprenne qu'un régime
présidentiel serait un boulever-
sement dans la structure de
l'Etat et qu’il ne pourrait éviter

une pente vers le césarisme.
Simon estime au demeurant
qu'un tel régime ne fonctionne
efficacement que dans les Etats
de type fédéral ou confédératif,
comme les Etats-Unis et la Suis-
se, parce qu’il existe un frein
naturel apporté par l'autonomie
des pouvoirs locaux.

Aussi bien Pierre-Henri Si-
mon suggere-til un correctif à
la formule originale et qui écar-
terait une imitation trop servile
des institutions américaines. “II

suffirait qu'il (le Président) fot
muni de pouvoirs qui lui per-
mettraient d’exercer, au nom de
l'intérêt suprême de l'Etat, un
arbitrage efficace entre le gou-
vernement et le Parlement”.
Serait-ce efficace et seraitce
suffisant? Notre penseur sou-
tient également que ce Prési-
dent ne devrait être ni l'élu de
Ja nation entière, comme aux
Etats-Unis, ni des seuls parle-
mentaires, comme dans la Fran-
ce d'aujourd'hui. "Pourquoi ne
confierait-on pas son élection à
un collège élargi. qui compren-
drait d'abord les Assemblées
politique à l'échelon national—
Assemblée nationale, Conseil de
la Répblique, Conseil de l'Union
française, Conseil économique
tet pourquoi pas Conseil
d'Etat?—et. en outre, une lar-
Ze délégation des conseils gé-
néraux?” De cette façon, le pays

légal se rapprocherait davanta-

ge du pays réel, son choix en
serait une expression plus fidè-
le.

De son côté, André Philip, an-
cien ministre, goûte fort peu
cette idée d’un régime présiden-
tiel, qu'il estime faible parce
qu’il oblige Te chef de l’Etat, au
lendemain des élections législa-
tives, à des marchandages sans
fin. I redoute aussi les coups
d'Etat de l'exécutif, ce qui n'est
pas une hypothèse à écarter. Le
refus de Philip s'exprime claire-
ment: “Je crois qu'il est possible
de faire des progrès dans la voie
de l'introduction en France d’un
véritable régime parlementaire.
Le régime présidenticl, au con-
traire, conduirait au conflit per-
manent entre les deux pouvoirs,
à l'impossibilité de faire arbi-
trer ce conflit, à l’anarchie, bien-
tôt suivie du coup d'Etat”. Sans
doute songe-til beaucoup a ce
qu'il advint il y a un siècle avec
le Prince-Président, s'improvi-
sant dictateur le 3 décembre
1851,

Un professeur & la Faculté de
Droit de Paris, Georges Vedel,
s’est fait depuis quelque temps le
champion du régime présiden-
tiel, qu'il définit comme “le pré-
sident du Conseil élu par la na

Edgar FAURE

tion tout entière”. Ce système,
selon lui, ne donne pas plus de
pouvoir à l'exécutif, mais le rend
stable pour une période détermi-
née. On arrive ici au même ré-
sultat que dans les pays qui con-
naissent le véritable fonctionne-
ment des institutions parlemen-
taires, la Grande-Bretagne, par
exemple. Vedel ajoute: “Si les
Etats-Unis, avec ce système de
partis, avaient été dotés de nos
institutions, ils n'auraient ja-
mais pu se gouverner. Tout leur
secret, c’est qu'il y a un homme
élu par vingt où vingt-cinq mil-
lions de suffrages et qui est pen-
dant quatre ans assuré de durer
en face d’un Congrès fluide, di-
visé, mobile, avec lequel il est
d'ailleurs obligé de discuter et
qu'il doit convaincre”. Pour un
Français, habitué à l'incertitude
chronique, la perspective est sé-
duisante et elle semble écarter
tout risque de dictature, mili-
taire ou civile.
Dans ce débat, qui ne fait

que commencer et dont il serait
illusoire de prévoir un dénoue-
ment prochain, l’ancien prési-
dent Edgar Faure apporte une
opinion nuancée. H a suffisam-
ment connu les responsabilités
du pouvoir pour comprendre de
l'intérieur l'économie du systè-
me et aussi pour regretter un
défaut de stabilité qui interdit
l’exécution de programmes d'u-
De certaine envergure. Jl pré-

  tend que la multiplicité des
partis en France rend dans ja
pratique peu avantageuse l'imi-
tation du système américain. Ce
qui ne l'empêche pas toutefois
d'apporter un correctif qui se
résume ainsi: un gouvernement
pour une législature. “Le systé-
me que je défends a l'avantage
de surmonter l'obstacle dans
une certaine mesure. Si la durée
de la législature est solidaire de

la durée du gouvernement, il y
aura nécessairement cristallisa-
tion de la majorite et cristalli-
sation de l'opposition. Quand Ics
députés reviendront devant les
électeurs, ils se partageront,
qu'ils le veuillent ou non, en
deux catégories: ceux qui ont
soutenu Je gouvernement et
ceux qui l'ont combattu. Ca
v'empéchera pas les gens de
nuancer leur campagne électo-

raie, mais vous aurez tout de
même deux grands groupes".

Cette modification, qui n'en-
gage pas une profonde réforme
de structure de la IVe Républi-
que, ne manque pas de réalis-
me, Elle assurerait le président
du Conseil d'une période de
temps suffisante pour régler les
principaux problèmes qui le
sollicitent. Les députés sauraient
d'avance que leur sort est lié à
celui du gouvernement; au mo
ment de le renverser, ils y pen-
seraient à deux fois avant de
risquer la réprobation électora-
le. On peut done prévoir que
le plus souvent la législature se
rendrait à sa fin normaie, après
quatre ou cing ans. Ce qui serait
déjà un immense avantage sur
la situation actuelle.
Parmi tous ceux qui donnent

leur avis, les vues de Pierre-
Henri Simon et d'Edgar Faure,
partant de prémisses différentes
et nourris d'une expérience nul-
lement comparable, paraissent
les plus riches, les plus fécon-
des. C’est dans cette voie qu'il
y aurait intérél 3 creuser da
vantage. Ce serait la meilleure
réponse à apporter aux commu-
nistes et aux poujadistes, qui ne
dissimulent pas leur mépris pour
les institutions parlementaires et
leur désir de les saboter.

 

 

 

 

 

Le Dr André Bélanger
de SPRINGFIELD, Mass.

Ancien rédacteur à l'Opinion Publique et au Worcester
Evening Post. — Médecin de profession et patriote de
coeur et d'esprit. — Vice-président du Conseil Gagnier de

l‘Union Saint-Jean-Baptiste de Springfield.   
Le curriculum vitae du docteur André

Bélanger se lit comme s’il était la somme des
activités de cinq ou six personnages au lieu
d’un seul. Voyez. Il fut au cours de ses “jeunes
ans” rédacteur de journaux français et anglais,
acteur, homme d’affaires, restaurateur, profes-
seur, mutuelliste, ete. Et tout ceci en marge de
sa profession de médecin.
Mais après avoir rencontré

notre compatriote on se rend
vite compte que toutes ces occu-
pations, pratiques ou culturelles,
sont le secret de sa présente
vitalité. Quand on travaille à ce
que l'on aime et qu’on a des pro-
jets plein la tête, on n’a pas le
temps de vieillir. Toujours bien
mis avec la sobriété d'un homme
de profession, le «docteur Bé
langer est un rayonnant. Sa che-

velure abondante, ses yeux vifs.
sw bouche au sourire presque
constant et contagieux, sa poi-
gnée de main ferme. . sont d’un
jeune homme! Et le docteur
confirme ce fait par ses idées
pétillantes, neuves, sa bonne hu-
meur, son esprit gaulois, et ses
projets d'avenir!

Cent pour cent “franco”, il
est cependant de souche pure-
ment eanadienne - française. Il
est le fils de Onésiphore Bélan-
ger et d’Arzelie Houle, de Saint-
Hugues de Bagot. Ces ducrniers
vinrent s'établir & Worcester, au
Massachusetts, avec leurs huit en-
fants. Trois autres vinrent s’ajou-
ter à la famille déjà nombreuse.
Le benjamin fut notre compa-
triote, né à Worcester, le 13 août
1900.
Le jeune André fit ses études

primaires dans les écoles parois-
siales Saint-Antoine, Notre-Da-
me et Saint Nom de Jésus —
écoles dirigées par les Soeurs de
Sainte-Anne.
H alla ensuite faire un cours

commercial à Saint-Césaire de

 

Rouville; il étudia aussi à Saint-
Laurent.

Rentré au pays tout féru de
français. il fut à la rédaction de
I*Opinion Publique” de Worces-
ter alors que ce journal était
dirigé par feu M. Belisle. Durant
trois ans. André Bélanger fut
nouvelliste à ce journal à un
temps où feu Henri de V:try en
était rédacteur en chef.

Suivirent trois années en qua-

lite de reporter du “Worcester
Evening Post™. M. Bélanger nous
dit qu’à ce moment il se passion-
nait surtout pour la politique.
Mais il ambitionnait aussi un

champ d'activité plus large que

la salle de rédaction et la chasse
à la nouvelle. H décida de deve-
nir professionnel et s'inscrivit
aux cours d'études du Massachu-
setts School of Chiropody, ou il
obtint ses diplômes en 1924. II
se perfectionna ensuite dans sa
profession en qualité d'interne
de la U. S. Marine Hospital, à
Chelsea, près de Boston.

Six mois après avoir obtenu
ses diplèmes en la dernière école
précitée, il était créé “instrue-
teur”, au même endroit, poste
qu'il occupa longtemps, deve-
nant par la suite assistant-doyen
de l'école, en charge de la fa
culté du congrès des étudiants
Durant ce temps le docteur

Bélanger fut rédacteuren-chef
de la publication officielle de la
“Massachusetts Society of Chi-
ropodists.” ll est encore membre
actif de cette société profession-
neile.
Ajoutez à ceci qu’il fut encore

chef de la clinique du ‘Boston
Dispensary”, déparement du
diabète et des maladies des
pieds — cêla durant huit ans.
Lorsqu’en 1941 il quitta ce poste
il avait à charge quatorze assis
tants.
En 1933 il fut délégué par la

“Massachusetts Pediairy Asso-

 

Le Dr André BELANGER

ciation” lors du grand congrès
national tenu à Los Angeles. II
était le plus jeune de tous les
délégués Un petit incident de
ce voyage lui demeure particu-
lièrement cher à la mémoire: à
Los Angeles il fut embrassé, sur
les deux joues, par nulle autre
que la grande vedette Mary
Pickford! Ce geste spontané de
la grande artiste eut alors pour
lui une grande importance:
c'est que le jeune omme ambi-
tionnait une carrière de cinéma!

11 avait déjà été “sur les plan-
ches”; d avait goûté les applau-
dissements! A Worcester il était
membre du Club dramatique
“Sans Gêne”, sous Ja direction
de Henri de Vitry. La pièce
qui lui valut le plus de succès
fut “L'ensorceieuse” qui fut
jouée durant quatre ans. Et ici
encore le docteur Bélanger nous
exprime une pointe de sentimen-
talisé bien légitime: il a joué
sur la même scène ou avait joué
jadis la divine Sarab Bernherdt

lors de sa mémorable tournée en
Nouvelle Angleterre!
En 1929 le docteur Bélanger

épousa Mademoiselle Grace-L
Williams, de Middleport, New-
York, qu'il eut la douleur de
perdre il y a un an.

Gracel. Williams était une
femme très cultivée, dipfômée
des universités Columbia et Min-
nesota, et membre de l'exclusif
Altrusa Club. Elle était dipio-
mée en diététique, et, femme
d'affaires, elle fut propriétaire
de trois grands restaurants à
Boston et environs. La besogne
étant devenue trop ardue pour
elle, le docteur Bélanger quitta
alors sa profession pour se faire
gérant-restaurateur avec sa fem-
me. A la mort de cette dernière,
en septembre 1955, le docteur

se remit à la pratique de sa pro-
fession.
La mutualité ne l'a pas vu

moins actif ni moins dévoué. En
1943 il était élu vice-président
du Conseil Gagnier de l'Union

Saint-Jean - Baptiste d'Amérique
et le 9 septembre 1955 il en de-
venait président.

Depuis l'an dernier le docteur
Bélanger s’oceupe beaucoup des

affaires générales de la Soc
Saint-Jean-Baptiste d'Amérique,

pour la circonseriiption de

Springfield, Massachusetts

Organisateur averti ayant un

flair pour la chose artistique, le

docteur Bélanger organisait une

fête qui eut lieu le 7 avril 1966
en la salle paroissiale Saint

Joseph de Springfield. 11 était le

directeur aussi bien que l'auteur
des saynètes de cette “soirée du
bon vieux temps”, participant
lui-même, eomme un jouvenceau,
à une danse à claquette !

On connalt aussi les belles f&
tes de récente mémoire du dis

huitième congrès de l'Union
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“J'ai 25 ans et j'ai conscience d'avoir toujours eu mauvais
caractère, ce qui a créé de nombreuses discussions entre ma
famille et moi. J'ai surpris une conversation, il y a quelques
jours, entre mon père, las de mon indiscipline, et notre
médecin. !! paraît que ce mauvais caractère doit être appelé
“névrose caractérielle”. Donnez m'en le signification et la
gravité ?*

La névrose caractérielle n'est
pas une forme de névrose mais
un ensemble de névroses qui ne
se manifestent pas par des symp-
tômes précis et déterminés mais
davantage par un type de com-
portement dont les réactions
pathologiques se dessinent au
cours de toutes les activités du
sujet, Le caractère en général
est organisé sur un système de
défense. La personnalité est ré-
gulidrement altérée et affecte
une certaine rigidité. C'est cette
rigidité constatée et développée
avec les années dès qu'il est
question de rapports sociaux,
qui est la tendance la plus for-
melle d'un tempérament névro-
tique. Le propre d'un être équi-
libré est de faciliter et de pro-
voquer des conduites nouvelles,
spontanées en relation directe
avec autrui afin d'aboutir à une
entente ou une sympathie. Le
névrosé caractériel voit sa mobi-
lité psychique, affective se ré
duire toujours davantage. Il n'a
plus la faculté de réagir avec
liberté, spontanéité. Son juge-
ment se trouve par là-même
faussé. Cette déficience chroni-
que est le résultat d'un conflit
entre certains besoins humains
normaux et la frustration dont
ils ont été l'objet à une période
de l'enfance. Si l'individu, tel
est votre cas, affiche une at-
titude contradictoire, contra-
riante et même révoltée, à 25

ans, ce n'est pas tant parce qu'il
voudrait répondre à des désirs
ou des intentions interdites di-
rectement ou non par la famille,
mais davantage parce que cette
interdiction est synonyme, pour
lui, de frustration dontil a souf-
fert depuis son enfance et qu'il
voudrait écarter une fois pour
toutes. Or toute défense, légiti-
me ou non, est considérée par
vous comme une nouvelle preu-
ve de frustration. Ainsi la gravité
d'un ‘mauvais caractère” est en
rapport avec l'intensité du sen-
timent de frustration. Ce n'est
pas le ‘mauvais caractére” qu'il
faut combattre, mais tenter de
réduire ce sentiment de frustra-
tion. Quand les parents punis-
sent sévèrement et éloignent un
enfant parce qu'il est le “mou-
ton noir”, ils vont à l'encontre
de la logique psychologique. Le
sujet se cabrera davantage et
toute intervention corrcctionnel-
le est considérée comme une
nouvelle preuve de l'indifféren-
ce affective de la famille et non
comme une leçon qui affermit la
volonté. Enfin, la névrose ca-
ractérielle est la plus pénible
dès qu'il est question de théra-
peutique, et la plus propice aux
mouvements de résistance de la
part de l’analysé, parce qu'elle
touche les couches les plus pro-
fondes de l’inconscient et s'ins-
crit dans des périodes très
reculées de l'enfance.

“A 22 ans, je désire comme à 15 ans faire une carrière
journalistique. Chacun m'encourage vigoureusement à pour-
suivre cet idéal, mais c’est moi qui en retarde l‘exécution par
un sentiment excessif de la perfection et du style et de la
forme. Au collège, il me faliait dix brovillons avant de rendre
un devoir. Aujourd'hui, je déchire au fur et à mesure que
fl'écris une page. Où me mènera cette indécision ?

L'indécision comme le souci
de perfection sont des expres-
sions humaines qui ne compor-
tent pas suffisamment d'élé
ments en eux-mêmes pour être
expliquées clairement et juste-
meut par le seul fait de leur
présence. On est indécis ou sou-
cieux du parfait à la suite d'une
conduite déterminée, précise
qui ne peut qu'aboutir à
cette indécision et cette perfec-
tion. On n’est pas spontanément
indécis comme on ne devient
Pas spontanément vertueux, il y
A nécessité d'un conflit, heureux
ou malheureux pour rencontrer
ce résultat.

Votre cas répond à ce même
déterminisme. Votre indécision
se décompose en une crainte de
ne pas être à la hauteur et un
souci de ne donner qu’une oeu-
vre parfaite. Le parti que vous
prenez est toujours celui qui
vous désavantage, première ten-
dance pathologique à la destruc-
tion et à la punition. Il est juste
et nécessaire que vous perfec-
tionniez votre travail mais il est
exagéré que vous détruisiez ce
travail par manque de confiance
en vous. Le perfectionnement
humain, quel que soit son do-
maine d'élection, rencontrera
toujours des limites Même Mi.
mité il peut et doit être utile
À autrui, comme peuvent l'étre
vos écrits parachevés. Vous ou-
trepassez vos droits et vous dé-
truisez. Cette réaction est pa-
thologique et s'inscrit fort bien
dans le contexte de votre lettre.
Cette forme de névrose de ca-

ractère vous pousse à reproduire
des mécanismes d'échec en dé-
truisant votre oeuvre, conduite
semblable à celle qui vous porte
à vous éloigner de ceux qui dé-
sirent commencer une amitié,
tandis que vous vous plaignez
d'être solitaire et affirmez que
l'amitié véritable est une perle
rare. Vous opposez une volupté
de la destruction à tout ce qui
vous sollicite Vous retournez
ainsi contre vous-même toute
votre agressivité qui devrait se
liquider en un ferme désir de
vaincre la banalité et de réaliser
votre idéal, de façon à vous
punir dans tout ce que vous
entreprenez. Pourquoi chercher
À se punir si ce n'est pour apai-
ser un sentiment inconscient de
culpabilité, vraie ou fausse? Si
bien qu'avec toutes vos capacités
et votre talent, reconnu par
tous ceux qui vous suivent de
près, vous n'avez qu'un insuc-
cès. Le complexe d’échec qui
vous atleint vous interdit in-
consciemment de parvenir au
succès, Il est regrettable que
tous vos efforts restent vains et
que vous n’entriez pas dans la
carrière choisie par vous et qui
vous convient. Tant que vous

serez esclave de ce complexe
vous vézéterez. Ce qui s'aggra-
vera, avec les années, d'une in-
terdiction entière et inconsciente
du droit d'écrire. Prévenez ce
désastre d'une vie pleine de pro-
messes ct agissez dès maintenant
en vue de vous débarrasser de
cette névrose d'où vous vient
tout le mal,

 

Dimemnche, 22 juillet 1956
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“Je ne suis pas comme les autres: les jeunes filles ne
m'ont jamais aftiré et à 20 ans je tombe toujours amoureux
d'une femme beaucoup plus âgée que moi. Puis-je espérer être
heureux malgré cette différence d'âge ? ”

Il faut de tout pour faire un
monde et le bonheur n’est point
stéréotypé. Ce qui esl important
c'est de rencontrer le complé-
ment heureux qui manquait à sa
personnalité pour réaliser son
équilibre psychique qui aidera
chacune des parties à jouer le
Tôle qui lui a été dévolu.

It est clair que dans votre cas,
le complément humain le plus
désirable soit trés maternel et il
n'est pas difficile d'en venir
aux réalisations. Cette évidence
ne justifie pas cependant à elle
seule la réalisation d'un tel pro-
jet pas plus que la marque non
moins évidente, d’une frustration
maternelle entretenue chez vous
depuis la mort de votre mère
alors que vous aviez 3 ans. Il
n'est pas suffisant de vouloir
être heureux et de posséder la
clé du bonheur encore faut-il
être en raesure de pouvoir pour-
suivre toute sa vie durant cet
idéal. Si vous épousez une fem-
me de 15 ans plus âgée que
vous, il est impossible, à qui que
ce soit, de vous garantir cette pe-

rennité. Vos besoins affectifs
Tencontreront surement une
constante attention maternelle
par vous souhaitée, mais lous vos

besoins humains, et ce sur tous
les plans, ne seront pas en accord
dès que celle femme aura vieilli.
Vous vous heurterez à un déta-
chement, un renoncement aux-
quels votre pleine maturité
n'aura pas encore consenti. Il ne
faut pas oublier qu'une femme
même très soucieuse de sa per-
sonne physique et morale, vicillit
plus vite qu'un homme dont la
virilité peut être encore exigean-
te à un âge avancé.

Ainsi vous risquez vous heur-
ter à un grave conflit dont vous
ne serez pas la seule victime.
Je vous conseillerais de vous in-
téresser à des jeunes filles dont
les responsabilités familiales ont
été précocement mises en éviden-
ce, celles appartenant a une fa-
mille nombreuse, l’ainée d'une
famille, par exemple, qui est
ohligée très souvent de rempla-
cer la mère. Elle parachevera
auprès de vous et de vos en-
fants son rôle si bien commen-
cé, Et vous éviterez les conflits
inévitables dus à une trop grande
différence d'âges. Pourquoi cou-
rir les risques qu'on peut éviter?

PS. — S.V.P, adressez vos
questions à 3426 avenue Mar-
cit, N.-D.-G., Montréal,
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HAVE
QUESTIONNAIRE

“ ZaPatric
1—Qui fit construire le Grand

Trianon, dans le parc de
Versailles?

le Petit
même lieu?

 

Trianon au

  3-Qui était le “Beau Téné-
breux"?

4—Qui découvrit la radioacti-
vité?

5—Quelle est la largeur du
détroit de Gibraltar?

-———_

Préférence
BUTIE (Montana. — Une

dame, de qui le nom n'a pas été
révélé, a téléphoné au commus-
sariat de police pour signaler la
disparition de son époux et celle
de son chien, ajoutant: ‘Pour ce
qui est du premier. il rentrera
toujours assez tôt, mais je vou-
drais bien revoir le second le
plus tôt possible. car il a un trai-
tement à suivre et le vétérinaire
déclare que quelques jours d'in-
terruption pourraient compro.
mettre gravement sa sante"
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Le chevalier Ludger FAGUY
Ecrit spécialement pour la “Patrie” par Réal BERTRAND,

membre de la Société historique de Québec.

 

 

Le chevalier Ludger Faguy, de I'Ordre de Suint-Sylvestre, est un
hommed'oeuvres particulièrement chargé de mérites. Et c’est un normalien
de belle classe qui sait prouver que l’École normale Laval forme des chré-
tiens ardents pleinement conscients de la réalité d'un christianisme véeu
comme il se doit.

Québecois de naissance, d’édu-
cation, de coeur et d'esprit. Lud-
ger Faguy est né dans St-Jean-
Baptiste. I! a toujours habité la
maison paternelle, le 224 de la
rue d'Aiguillon, tout près de
l’église paroissiale à l'ombre de
laquelle il a été élevé, à quel-
ques pas de l'école où il fera
ses premières armes comme ins-
tituteur après y avoir appris, plu-
sieurs années plus tôt, les élé-
ments de religion, de français et
d'arithmétique.

De l'Ecole St-Jcan-Baptiste, il
passe au pensionnat St-Louis de
Gonzague, dirigé par les Soeurs
de la Charité, puis au Séminaire
de Québce. Il est également un
ancien élève de l’Ecole d’appli-
cation de I'Ecote normale Laval.
C'est à cette annexe de l’insti-
tution normalienne que les fu-
turs instituteurs font le stage de
pédagogie pratique obligatoire
avant l'obtention d'un brevet
d'enseignement.

Ml connaît donc la tradition
normalienne, lorsque, en sep-
tembre 1906, il entreprend son
cours pédagogique à l’École du
chemin Sainte-Foy. Il sera nor-
malien durant trois ans, sous le
principalat de Mgr Thomas-Gré-
goire Rouleau. Ce n’est d’ailleurs
pas sans émotion qu'il évoque la
figure de ce grand éducateur, un
homme, qui, dit-il, “était à la
fois, sévère, juste et bon”.

Tout frais émoulu de l'Ecole
normale, il fait ses débuts de la
carrière à l'école St-Jean-Bap-
tiste. Il y enseignera pendant
onze ans avec un zèle qui ne se
démentira jamais.

Puis, il acceptera d'entrer
dans le fonctionnarisme, au Dé-
partement de l'Instruction Pu-
blique, à l’Hôtel du Gouverne-
ment, ! a pris sa retraite, il y
à Cinq ans, laissant à tous le sou-
venir d’un travailleur intelligent
autant que compétent.

Mais c’est surtout en rapport
avec les ocuvres des Chevaliers

 

Le chevalier

Ludger FAGUY

de Colomb que M. Ludger Faguy
s'est acquis la renommée qui est
sienne dans la région de Québec
et un peu partout dans la pro-
vince. Car, aprés avoir exercé la
plupart des fonctions au sein de
cet Ordre, il atteignait le som-
met de la hiérarchie colom-
bienne cn se voyant confier la
charge de député d'Etat pour la
province de Québec, responsabi-
lité d'autant plus lourde qu'il
l’acceptait durant les années de
crise économique qui précédè-
rent immédiatement le dernier
conflit.

Déjà, depuis longtemps, il
était familier avec tous les roua-
ges administratifs de cet Ordre,
tout autant qu'avec les nombreu-
ses oeuvres de bienfaisance qu’il
encourageait. M. Faguy est d'ail-
leurs Chevalier de Colomb de-
puis plus de quarante ans.

Un jour. à la demande de Mgr
Paul-Eugène Roy, alors adminis-
trateur de l’archidiocèse de Qué
bec, il fut appelé à collaborer

de très près à l'organisation
d'une souscription en faveur de
l'hôpital Laval. Cette institution
pour tuberculeux se (rouvait
dans une situation financière
particulièrement pénible à ce
moment. L'objectif de $75,000
fut largement dépassé: on obtint
pas moins de $175,000!

Il participa également à la pre-
mière campagne de souscription
en faveur de l’Université Laval,
organisée sous le patronage du
cardinal Bégin — un ancien prin-
cipal de I'Ecole normale Laval—
et à celle de l'hopital Saint-Sa-
crement. Les Chevaliers de Co-
lomb remirent. duns ce dernier
cas, au cardinal Rouleau la jolie
somme de $400,000.

C’est à lui que l'on confiæ la
présidence de l'appel que l'onfit
un jour en faveur de la faculté
des Sciences Sociales de l'Uni-
versité Laval, On recucillit $70,-

une souscription ou
l'objectif était de $12,000. Enco-
re une fois, Ludger Fagus avait
parcouru les campagnes. expo-
sant à tous les motifs qui milie
taient en faveur de l’aide à cette
faculté. Il avait certes dû êlre
convaincant!

 

  
   

 

Il ne fut pas étranger non plus,
loin de là!, aux (rois grandes
campagnes des Oeuvres de guer-

re que connut notre province,
lors des deux dernières guerres
mondiales. Il fut également de
l'organisation de l'appel populai-
re en faveur des Soeurs du Très
Saint-SacremenL.

Lors du Congrès Fucharistique
national de 1938, il fut président
du comité des finances, sans dou-
te l'un des plus importants or
ganismies de la vaste organisation
que l'on établit alors. Il agit égas
lement, lors des cérémonies qui
marquérent cette apolhéose au
Dicu de nos autels, comme gets
tilhoinme du cardinal legat,

Suite à la 28e page  
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VOTRE AUTOMOBILE
par Eugène MILMOE

 

 
PROBLEMES D’EMBRAYAGE

Avec le temps, l'automatisme triomphera,
mais en attendant la plupart des automobiles
ont un embrayage mécanique. Beaucoup de gens
se plaignent que la pédale d’embrayage glisse,
d'où perte de puissance, un millage faible et
une tendance au surchauffement. L’embrayage
s'use rapidement ct les frais de réparations
augmentent.

Ce glissement empêche Tem-
brayage à fond du fait que le
disque n’est pas retenu solide-
ment entre le volant et la pla-
que de pression. D'autre part la
résistance de l'embrayage empé-
che le dégagement complet lors-

que la pédale est poussée au
plancher, M en résulte des chocs
entre les engrenages.

Mme J. P. nous écrit: “Jui
une voiture 1953 avee direction
automatique. Deruis quelque

temps, ma voiture avance lors-
que je la mets en vitesse arrié-
re”,

R. Un mécanicien peut corri-

fer facilement cette situation
par un petit ajustement de la

valve de timonement.

OM. O. nous demande: ‘’Lors-

que j'arrête le moteur de ma

voiture de 1952, il sort de la fu-

raée du tuyau du filtre d'huile

lorsque je lève le capot”,

 

R. Vos segments de piston

laissent passer des gaz qui vont

dans le carter.

J. A. nous écrit: “Je me de-

mande si je ferais bien de chan-

ger de sorte d'huile”.

R. Il n'ya pas de mal à chan-

ger de sorte d'huile, mais évi-

tes de les mélanger,

Suite de la 27e page de

Le chevalier   
C'est en récompense de son

dévouement constant et fécond
on brillantes réalisations que Pie

XI, sur la recommandation du

regretté cardinal Villeneuve, le

nommait, en juillet 1938, che-

valier de l'Ordre Pontifical de
Saint-Sylvestre.

Bref, les talents d'organisa-
feur et les mérites d'homme
d'oeuvres ont depuis longtemps
assuré au chevalier Ludger Fa-
guy la considération de tous. Il
a réussit un travail difficile en
plus d'une circonstance,

C'est à lui. en grande partie.
que fon doit l'Excellent rayon-
nement que connaît l’Ordre des

Chevaliers de Colomb. Car, pen-
dant les onze années passées à
la direction de cet Ordre dans
notre province coimnme député
d'Etat, il a remué l’opinion pu-
blique, réussissant à inspirer
confiance. remontant sans se
lasser le courant défavorable cn
certains milieux aux idées co-
lombiennes. C'était faire oeuvre
utile, si l’on en juge par les
réalisations nombreuses que les
Chevaliers de Colomb ont au-
jourd'hui à leur crédit dans les
diverses sphères de la charité
publique.

11 est à souligner également
que le chevalier Ludger Faguy
à toujours participé activement
à toutes les oeuvres paroissiales,
et qu’il est un ancien président

 local de la Société Saint-Jean
Baptiste de Québec. > ed

Il a toujours été un grand
voyageur devant l'Eternel, ai- au
mant aussi à se reposer dans le QUESTIONNAIRE
calme de son chalet du Lac
Beauport. Aujourd'hui que sa
santé le tient malheureusement
dans une inactivité pénible, il se
rappelle avec plaisir les nom-
breux voyages faits un peu par-

tout dans toute l'Amérique. Et,

au récit de ses voyages, on se
rend comple comment l'hom-
me, chez Ludger Faguy. a tou-

jours su s'enrichir au contact

des peuples visités,

Protection des yeux
Beaucoup d'enfants qui ne font pas de progrès à l'école souf-

frent probablement de maux d‘yeux. Parents et professeurs devraient

s'en rendre compte et observer certaines règles. Ainsi, les enfants

devraient se faire examiner les yeux en entrant à l’école et au

moins chaque année. Il faut aussi prêcher la sécurité au jeu, Les
bâtons pointus, les arcs et les flèches et les pièces pyrotechniques
sont des jouets dangereux. Un bon éclairage et une bonne posture
préservent les yeux des étudiants. La moindre blessure à un oeil
devrait être soignée par le médecin.

J—Louis XIV en 1687.

2—Lovis XIV en 1755.

3—Le chevalier Amadis de
Gaule.

4—Le physicien français Her
ri Becquerel, en 18%.

5—15 km.

 

Q. — Quelle est la cause de la maladie de Sealiat ?

R. — C'est une maladie des intestins qui commence vers l'âge

de six mois et qui est caractérisée par la diarrhée, la perte d'appé-
tit, l'arrêt de la croissance, le gonflement de l'abdomen, etc. La

cause de cette maladie est inconnue, mais on soupçonne qu'elle est

due à un manque de vitamine B.

Le prochain article du Dr Dean. intitulé : “La surdité des
enfants, paraîtra dans Ja “Patrie” du lundi, 23 juillet.

 

 
HORIZONTALEMENT

i—Premier évêque de Joliette — Om-
bellifére de l'Europe ét de l'Asic
septentrionales, qui croit dans les
leux humides.

£-—Grande étendue de terrain qui pro-
duit de l'herbe ou du foin — Jésuite
mis à mort par les Sioux à l'Ile aux
Massacres en 1736.

3—Qui existe réellement ‘fém> — Il
fonda, en 1904, la Ligue nationaliste
et l’hebdomadaire Le Nationaliste.

4—Acte de l'autorité souveraine qui
permet ou défend — Portion de
circonférence ou d'une courbe quel-
conque — Une des deux assemblées

législatives : on l'appelle aussi cham-
bre haute.

5S—Plante ligneuse dont la tige. fixée
au sol par ses racines, est nue à la
hase et chargée de branches et feuil-
les à son sommet — Territoire sou-
mis à l’autorité d'un évêque — Note
de la gamme.

t--En quel endroit — Une des four-
rures du blason — Convenu, décidé.

7—-Compatriote de Champlain et me
bre de la compagnie des Cent-Asso-
ciés — Affaibli par l'usage — Se
jeter impétueusement sur — Arbre
toujours vert,

  

8 Conjugaison -— Rèsle nécessaire ot
obligatoite — Fils de Noé — Man-
che. au tennis.

&- Femme de lettres. originaire d'Ir-
Jande : auteur de nombreux romans
de moeurs irlancrises. Morte à
Montréal 1820-1903) — Négociant
huguenot qui forma en 1621 la Com-

pagnie dit de Montmorency — Mesu-

re agraire,

10— Enlèves la vie —— Conseil de la Reine
- lne découvert par Champlain en
1615 — Possédd.
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VERTICALEMENT

1—Sauvages qui habitaient la région
des Alléghanys — Premier minis
tre du Nouveau-Brunswick en 1883.

5 7 J 2—Consonnes jumelles — Métal jaune

a 3 — Lieu de pèlerinages ontréaieu de péleri à Montréal

: > — Note de la gamme.

— —— — aPatrie === 3—Renne du Canada — Commandant
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de 1748 à 1756 — Liquide secrété

; . MORIZONTALEMENT
11— Masse de pierre très dure — Pro- i ;

nom personnel -— Connu — Conju- 13—Contrôleur de la marine à Québec

gaison.

12—Inscription qui figure sur les orne-
ments d'église — Roue à gorge d'une
poulie — Procureur général de la
Grande-Bretagne chargé d'examiner
les plaintes que les Canadiens
avaient portées à Londres — Con-
jonction.

par le foie — Conjonction.

14—Léger, agile dans ses mouvements
— Nom sous lequel on désigne tous
les petils poissons d'eau douce —
Considéré, accueilli — Négation,

15—Conjonction négative — Une des
Cyclades —- Procureur général
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«1890) et secrétaire de la Province
«1897). Juge de la Cour Supérieure
en 1900.

16—Nom officiel de la Perse — Greffe
— Agent politique de Louis XV,

17—1l fut chargé par Mgr Bourget de
former à la vie de communauté les
soeurs de la Miséricorde — Oter Ja
tête d’un clou == Comm. des Pyré
mées-Orientales : cloitre célèbre.
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des Voltigeurs canadiens à Château-
guay, en 1813.

4—Instrument dont on se sert pour
enfoncer les pavés — Petite rue
étroite — Etoffe de soie fine, moel-
leuse et lustrée.

5—Os de certains poissons — Limon fin
sans stratification ni fossile — Note.

6—Sorte de massue dont on se sert en
gymnastique — Conjugaison — Sale,
vilain — Sans tache.

7-11 fut le premier lieutenant-gouver-
neur de la province de Québec lors
de la Confédération en 1867 — Abré-
viation de compagnie — Baguette
à laquelle on enfile par la téte les
harengs à fumer.

8—Serrer en faisant tourner comme une
vis — Premier ministre du Canada
en 1891 et 1892,

9—Vitle de Chaldée — Donné du bon
air — Pronom personnel — Voyelle:
jumelles.

10—Arme servant à lancer des flèches
— Il commandait l’une des deux
armées américaines qui envahiren?
le Canada en 1775.

11—Premier ministre de la province de
Québec pendant de nombreuses
années — Deux voyclles — Pronom
indéfini.

12—Usages, coutumes — Enoncer suc-
cessivement les parties d'un tout.

13—Nom vulgaire d'une espèce de gra-
minées (pl) Règle double — Abré
viation de numéro — Récollet qui
se noya dans la rivière des Prairies.
à l’endroit appelé depuis Sault-au-
Récollet.

14—Arracher, emporter — Négation —
Vicaire général du diocèse de Mont-
réal: né à la Rivière Ouelle en
1792 et mort en 1847.

15—Viseère double — Possessif féminin
— Me de l'Atlantique — Un, en
anglais,

16—Limoilou portait ce nom quand
Phipps y tenta un débarquement en
1690 — Fort délié.

17—Possédé — Onomatopée figurant le
bruit de l’explosion motrice, dans
les automobiles à pétrole — Propres
termes qu'on lit dans un auteur,
par opposition aux commentaires,
aux traductions.
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Bébé manifeste ordinairement sa volonte assez tot, et maman
s'en aperçoit vite, car chez le petit, le cri de colère est habituelte-
ment sa façon de proclamer qu'il a faim, qu’il a froid, ou encore
il signale par ce cri qu'il n'est pas confortable,

Cependant, les véritables crises de colère se manifestent
ordinairement vers l'âge de deux ans, au stage du développement
de l'enfant, alors qu'il marche et qu’il commence à parler. Les
parents sont parfois désagréablement surpris de constater que
bébé a des dispositions plus ou moins angéliques. et que déjà il
sait ce qu'il veut. Sa façon à lui est de se faire comprendre par
des cris et des petites colères. Si ce truc réussit, croyez bien qu'il

recommencera jusqu'à la fin de ses jours. Il importe de le corriger
sans plus tarder. Car bébé est devenu un petit être capable de
mieux exprimer ses exigences. Physiquement, il est plus fort et plus
habile; il insiste mème pour prendre seul, certaines décisions. ct
comme il est difficile, à deux ans, de déméler les raisons motivant
une permission ou une défense, il se croit tout permis.

Il ne faut jamais perdre de vue que la colère et la résistance
sont des réactions propres aux interdictions. Dès son jeune âge,
expliquez-lui pourquoi telles choses lui sont défendues et d'autres,
permises.

L'enfant écoute toujours mietix lorsqu'il sent que votre auto-
rité n’est pas dirigée contre lui. Mettez-vous à sa place et essayez
de voir, avec ses yeux, en vous demandant quel motif le pousse à
vouloir agir d'une façon plutôt que d'une autre. Si vous désirez
aider votre enfant dans la formation de son caractère, retenez
surtout une chose : c'est que la compréhension est aussi nécessaire
que la fermeté. car la compréhension, seule. crée chez l'enfant
un sentiment de canfiance et de coopération. Il doit sentir que, si
vous lui refusez quelque chose, c'est vraiment pour son bien et
non pour être désagréable à son égard. Il ne sait pas, lui, il ne
comprend surtout pas la raison de votre refus. L'éducation d'un
enfant est un perpétuel recommencement; vous devez donc vous
armer de patience et persévérer en répétant, toujours et à chaque
occasion, les mêmes conseils, car il oublie et retombe souvent, lui
qui est tout petit.

On recommande, au cours d’une crise de colère, de détourner
l'attention de l'enfant. Vous pouvez l’amener dans un endroit pai-
sible de la maison et, avant de le punir sévèrement, vous devez
lui faire comprendre le tort qu’il se fait en se mettant dans cet
état. Si l’enfant a des tendances à être coléreux, dès son jeune
âge. n'essayez pas de refaire son caractère en lui imposant, du
matin au soir, votre volonté. Ce régime n’a jamais rien apporté de
bon, au contraire. les punitions et les contrariétés n'ont fait qu'ac-
croitre son inquiétude, et il se sent tout à coup incompris de sa
maman. C'est pourquoi vous voyez souvent des enfants se réfugier
vers d'autres personnes de la maison, el l'on reproche à ces
personnes de gâter l'enfant. Mais, avez-vous pensé qu'il peut avoir
besoin de recourir à quelqu'un d'autre que vous pour être compris
ou pour être consolé ?

Tout en conservant votre autorité el en n'accordant pas au

petit tout ce qu’il désire, au moment de sa colère, accordez-lui
une tendresse compréhensive. Cet élan d'amour préviendra un
sentiment de haine qui se développe trop souvent avec les années.
L'enfant qui ne se sent pas compris et aimé, ou qui souffre trop
d'une discipline sévère. se retourne contre ses parents, et le jour
où il deviendra indépendant, il quittera le foyer afin de chercher
ailleurs les consolations que vous n'avez pas su lui prodiguer, ou
la tendresse qu'il n’aura pas trouvée en vous.

H est bien évident que si vous constatez que votre enfant
multiplie ses crises de colère pour qu'on s'occupe de lui, ignorez-le
aussi longtemps que possible. Mais lorsqu'il redeviendra sage et
qu'il scra calmé, parlez-lui, prouvez-lui que s'il continue ce jeu,
il sera seul dans la vie car les coléreux ne peuvent pas garder
d'amis. Il faut surtout lui apprendre à retenir sa langue, parce
que les paroles, prononcées dans un moment de colère, éloignent
souvent de bons camarades qui nous retirent leur amitié. L'enfant

boudeur ou coléreux a toujours des ennuis partout dans la vie
parce qu'il n’a pas appris, dès son jeune âge, à maîtriser ses
fougues et qu'il n’a surtout jamais voulu accepter l'autorité. L'em-
portement est un handicap grave dans la vie, et nul n'ignore les
déboires qui arrivent aux gens qui se laissent emporter par la
colère à la moindre contrariété.

La prédisposition à la colère ne peut pas toujours être déra-
cinée, mais si vous prenez le temps de surveiller votre enfant dès
son jeune Age, vous pourrez avec beaucoup de tendresse l'aider à
la dominer. Lyse ROSSIGNOL

  
Michel attend, à la crèche, que des parents adoptifs lui tendent
‘es bras. IL est nrêt à les aimer, à les chérir et, plus tard, à en

prendre soin. Son appel resterail vain? 

wa

Dimanche. 22 juillet 1956 [WFWU-F-Sa-HES

 

Sa chambre à coucher
La vie privée de l'enfant

commence dans sa chambre à
coucher. Et cette vie privée est
chose essentielle : les enfants
aussi ont besoin d'un petit coin
bien à eux. C'est là qu’ils gran-
diront. Leur chambre se trans-
formera au gré de leur person-
nalité : ils lui donneront leur
marque, le petit détail original
Qui évoque un souvenir, qui tra-
duit un espoir ou exprime un
caractère. Mais quel qu'en soit
le style, cetle chambre doit être
claire, simple el toujours nette.
Meubles anciens ou modernes
se marient admirablement avec
des tentures aux tons lumineux
et chantants.

Ces tentures gaies étaient ja-
dis un luxe. Pour être impecca-
bles, elles nécessitaient de
quents nettoyages, préjud
bles teintes tendres.

 

Au-
jourd'hui, les tissus modernes,

spécialement étudiés pour ren-
dre l'ameublement pratique et

Les enfants aiment l'eau
@ Presque tous les bébés aiment
l'eau. Le bain crée rarement des
difficultés à moins qu'un petit
accident ne soit arrivé un jour :
eau trop chaude, glissade. savon
dans les yeux. ete. Voici dix
idées, très simples pour éviter
les complications et les pleurs.
1. Le tout-petit aime l'eau mais
n’a pas besoin d'un bain trop
profond. Il est plus commode et
moins dangereux de l’asscoir
dans une petite quantité d'eau
et de se servir d'une grosse
éponge.
2. Vers 910 mois beaucoup de
bébés pleurent quand on leur
lave la figure. 11 vaut mieux ru-
ser que forcer : l'enfant se lais-
se faire si l'on occupe avec de
petits canards ou bien encore si
l'on commence le lavage par la
nuque, en gagnant proyressive-
ment les oreilles et les joues au
lieu de les attaquer dés le dé-
but.

3. N'espérez pas empêcher com-
plétement les éclaboussures. Ré-
signez-vous et mettez un grand
tablier de plastique. Dés un an,
le plus grand plaisir de Bébé
est de manier l'éponge et de
faire des mares hors de la
gnoire. Pour limiter les dégâts
jouez à lui faire mettre l'épon-
ge dans une petite boîte que
vous emportez. Et, grâce à cette
petite ruse, il y consentira
beaucoup plus facilement qu'à
vous la donner directement.

4. Veillez à la sécurité dans le
bain. Le tout petit bébé doit
être solidement maintenu par
l'épaule gauche, sa tête repo-
sant sur votre bras gauche, vo-
tre main gauche solidement ac-
crochée à son aisselle. Plus tard.
mettez au fond de la baignoire
un petit tapis de caoutchouc
pour lui éviter de glisser sur
le fond.
5. Ne vous affolez pas si vers 18
mois ou deux ans il se met à
refuser le bain: c'est qu’un dé-
tail l'aura effrayé. Vous pou-
vez très bien pendant quelque
temps remplacer le bain par un
tub ou une grande toilette à l’é-
ponge.

 

  

 

mettre la gaieté à la portée de
tous, n'ont plus à redouter ces
inconvénients. Vinylite, parti-
culicrement. est la matière
idéale qui permet de réaliser
des tentures, des doubles-ri-
deaux, des couvre-lits élégants,
ne craignant ni les taches, ni
l'humidité, ni le soleil. Vinylite
existe dans une gamme de co-
loris variés à l'infini et d'im-
pressions modernes, classiques
ou rustiques convenant aux
chambres de jeunes filles tout
aussi bien qu'aux chambres
d'enfants,
Ce tissu souple. brillant. lu-

mineux se coud facilement à
grands points. Pour rendre les
coutures plus solides sur les
doubles rideaux, les housses de
fauteuils ou de divan, on les
renforce par une bande de toile
posée à cheval.
Aussi agréable à l'oeil qu'au

toucher, malgré son impermea-
bilité, vinylite se nettoie d'un
coup d'éponge. Pratiquement
intachable, il est l'ennemi de la
poussière qui n'a aucune prise
sur lui. La modicité de son prix
le rend accessible à toutes les
bourses. et selon l'usage qu’on
veut en faire. on le trouve en
façon toile, lin, cretonne, satin,
s'adaptant à tous les ameuble-
ments de ville ou de campagne.
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UN NOUVEAU DÉSODORISANT
ANTISEPTIQUE
qui supprime la transpiration

pour une durée de 1 à 3 jours

Des expériences cliniques ont démontré que
le nouvel ARRID à base de ‘’Perstop” est 114

fois plus efficace que les autres désodorisants
de marque connue. Grâce à ses propriétés

transpirationantiseptiques, ARRID élimine

et odeurs,

1, It supprime radicalement la transpiration
et les odeurs.

. Il n'irrite pas une peau normale.

et odeurs.

w
a

S
N

sur la peau).

Arcid eut le désodorisant

le plus utilisé ov Conade

. li protège les vétements contre les taches

. 1l ne laisse aucune trace. I! ne sèche pas.
, 1lest facile à employer (on le frotte simplement
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Comment retenir des

FAUSSES DENTS
en place plus fermement

    

    
   

  

Etes-vous enmes ete J se ue
von fausses denta gils bent ou ve
déplacent lorsque vous ges, nex ou

dentiors

 

  

   

Ne aurd pa=, Herne
te dentures. ro.

aujourdhui shane

  
Douleurs

Périodiques
Malaises
Fiévreux
soulagus

sûrement avec

 

Vous ne croiriez jamais que
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La musique sur

Ancerl et la Philharmonique Tchèque
donnent une version nuancée et grandiose de la
dixième symphonie de Dimitri Chostakovitch.
Toscanini a la téte de sa NBC livre une interpré-
tation définitive des Festivals Romains de
Respighi et il raconte avec truculence la fable
hongroise de Hary Janos. Thème et quatre
variations sont d’un Hindemith attachant. Un
nouveau nom s'inscrit à notre rubrique, l’Alle-
mand Carl Orff dans une oeuvre marquante, le
Triomphe d'Aphrodite.
CHOSTAKOVITCIE: Symphonie no

1, en mi mineur. Op. 93. Par l'Or-
ehestre Philharmonique Tchèque
sous in directionu de Karl Ancerl.
Un 12° Derca DL-9822.
Les dernières oeuvres du

maitre soviétique attestent un
progrès continu vers la matu-
rité. Le compositeur se soucie
moins de la qualité formelle
que du message lyrique. Le
dernier adjectif est bien le
meilleur qui convient pour dé-
crire l'ordre de beauté des
ocuvres telles que cette sym-
phonie de 1953 ou Je récent
concerto pour violon et orches-
tre (que nous avons déjà re-
censé à cetle rubrique»,

La symphonie en mi mineur
débute par un moderato très
ample qui illustre toute la pro-
fondeur et la force neuve de
Chostakovitch. Une des carac-
téristiques de cette symphonie

—

Les Patrons
DE LA "PATRIE”

 

PATRON No 4575- En utili-
sant ce patron vous ferez d'une
pierre deux coups. C'est-à-
dire que vous pouvez tailler
deux articles différents. Une
robe ajustée au moyen d'une
ceinture et une autre entière-
ment dégagée pratique en bien
des occasions.

Le Patron No 4575 vous est
offert dans les grandeurs sui-
rantes : 9. 11, 13, 15 et 17 ans.
La grandeur 13 ans requiert
5% vgs de tissu.
Pour obtenir lea patrons de ls

“Patrie”
envoyez la somme de 40

plus .03 pour la taxe,
en mentlonnant trés lsiblement:
Nom, adresse, taille et le numéro
du patron désiré. Adresses le tous
à: Bureau des modes, la “Patrie”.
180 est, Tue Bailnte-Catherine
Montréal.

 

 

est l'emploi diversifié et mer-
veilleux des bois et des cui-
vres, Les notes remarquables
d'Alfred Frankestein au dos de
la chemise fournissent la plus
belle introduction qui soit à
ces deux groupes de l'orchestre.

La Philharmonique tchèque
possède des instrumentistes
exemplaires. Sur cette gravure
chaque solo se détache avec un
relief incroyable. Les parties
confiées au basson par exemple
sont exprimées avec une inten-
sité émotive difficile à surpas-
ser, Parmi les moments les plus

prenants du mouvement initial,
signalons le beau thème de la
flûte qu'accompagnent les cor-
des en pizzicato.

L'allegro du deuxième mou-
vement est la partie la plus
faible de l'oeuvre: c'est un
allegro trépidant comme le
grand Russe sait en construire.
Ce scherzo très bref est néan-
moins d'une belle venue ryth-
mique. L'’allegretto en do mi-
neur du troisième mouvement
est d’une richesse harmonique
et thématique extraordinaire.
Les violons énoncent le thème
d'entrée que reprennent en le
développant les diverses sec-
tions des vents. L'appel du cor .
domine toute la symphonie. Je
ne crois pas avoir jamais en-
tendu des corps aussi purs,
sonorité moelleuse et étoffée,
notes précises et navrantes. Le
violon revient à la fin avec une
douceur qui en fait le frère de
la flûte. Le finale a des réso-
nances (chaikovskicnnes, mais
I'emploi du hautbois et du bas-
son est trés original. Le haut-
bois solo de l’Orchestre tchèque
a une sonorité chaude et qui
n’a rien d'acide. Les violoncel-
les à l’accompagnement aussi
bien qu’au chant ont beaucoup
de noblesse. La Philharmonique
Tchèque a été pour nous une
révélation. C'est un grand ins-
trument qui respire comme un
organisme vivant. Le chef Karel
ANCERL a infusé une âme à
cette formation d'élite. Quant à
la prise de son, elle est somp-
tueuse, précise et moirée com-
me une étoffe orientale. Ce
disque plein de ferveur est un
hommage émouvant envers ce-
lui qui est peut-être le plus
grand compositeur vivant.

P. SAUCIER
 

KODALY: Suite Hary Janos et
RESPIGHI FESTE ROMANE (Fes-
tivals Romains), Par l'Orchestre
Symphonique de la NBC sous Ia
direction d'Arturo Toscanini, Un
12" Victor LM-1973.

Les deux oeuvres réunies sur
ce micrositlon ont un trait com-
mun: à la salle de concert elles
ont la vertu de déclencher l'en-
thousiasme. Elles feraient ma-
gnifiquement à un concert sous
les étoiles. Ce serait si l'on veut
de la musique efficace. Les deux
poèmes symphoniques montrent
des compositeurs qui connais-
sent les moindres ressources de
l'orchestration moderne.

Respighi, élève de Rimsky
Korsakof, à conservé les quali-
tés de son maître: sa palette
orchestrale est d'une chaleur,
d'un éclat et d’une couleur in-
comparables. Comme Ravel et
de Falla, Respighi est un im-
pressionniste qui écrit de la
musique A programme. Sa ma-

niére le rapproche souvent de
Richard Strauss. Les Festivals
romains que Toscanini a donnés
en première mondiale en 1927
forment avec les Fontaines et
les Pins de Rome un triptyque.
C'est un nouveau tableau ardent
de la Ville Eternelle que nous
visitons sous un ciel de fête.

Les images proposent divers
moments des réjouissances po-
puiaires. Après les hurlements
et les litanies du cirque quand
les chrétiens étaient livrés aux
bêtes, nous suivons une proces-
sion dans la ville sainte sous
une volée carillonnante. Le fes-
tival d'octobre célèbre la vigne,
le chasseurs et les amoureux.
L'Epiphanie est un cri de triom-
phe des Romains victorieux.

Pour notre part notre préfé-
rence va à la musique de Hary
Janos de Kodaly. II s’agit d'une
suite d’évocations pittoresques
d'un soldat fanfaron. Nous écou-
tons avec amusement les épi-
sodes fantastiques ou burlesques
issus de l'imagination vantarde
du brave troupier. Au début,
l'orchestre simule un éternue-
ment qui était de rigueur lors-
qu'un orateur commençait un
æécit! Dans un idiome savou-
reux et typiquement hongrois
Kodaly fait entendre les horlo-
ges musicales de Vienne. Puis
c’est la bataille qui ressemble
aux combats épiques de Rabelais
ou des tapisseries médiévales.

L'intermezzo sentimental précè-
de la fête animée qui réunit à
la cour Napoléon et Marie-
Louise ainsi que le jeune couple
de fiancé qui symbolise le peu-
ple hongrois, Janos et Ilka.
Voilà une musique capable de
dissiper le cafard le plus sho-
penhauerien ! [a prise de son
de Kodaly n'est pas tout a fait
exempte de reproches du fait
que Victor a transcrit sur le
vinyle un enregistrement radio-
phonique. Les ingénieurs n'ont
pas restitué à l'orchestre son
homogénéité, son fondu habituel,
si bien que certains plans sont
plus effacés que d'autres. Le
disque au total est quand même
une réussite. Toscanini dirige
avec son dynamisme inévitable.
Peu de maîtres ont capté avec
une telle vigueur et une telle
intensité les irisations et les
rythmes de la musique de De-
bussy et ses successeurs.

P. SAUCIER

CARL ORFF: Trionfo di Afrodite,
concerto pour la scène. Par Annelle
Kupper, Elisabeth Lindermeier et
Elisabeth Wiese-Lange, sopranos;
Richard Holm et Ratko Delorko,
ténors; Kurt Bôhme, basse, le
Choeur et l'Orchestre de la Radio
bavaroixe sous la direction d'Eugen
Jochum. Un 12” Decea DL-Y826.

Carl Orff... voild un nom à
retenir. Ce compositeur, né en
Bavière à la fin du siècle der-
nier, se situe présentement à
Pavant-garde de la musique.
Une avant-garde de prime abord
paradoxale puisque Carl Orff
utilise beaucoup des rythmes et
des modes anciens. Sa musique
habille généralement un texte
et la plupart de ses oeuvres sont
vouées à l'interprétation sur
scène. Et ces textes mêmes,
comme c’est le cas dans “Le
triomphe d'Aphrodite”, vien-
nent de l'Antiquité grecque (Eu-
ripide) ou latine (Catulle). En
dépit de la couleur passée de la
matière première qui lui sert de
point de départ, Orff réussit à
fous transmettre un message
je ne dirai pas actuel mais uni-
versel, intemporel parce que de
toutes les époques et de tous
les temps.

La musique du compositeur
bavarois est avant lout fasci-
nante, extrémement séduisante.
Les voix, considérées comme
instruments de musique, ont le
premier rôle et l'orchestre n'est
là que pour souligner certains
effets, établir certains contras-
tes. Les mélodies sont, la plu-
part du temps, incantatoires et
d'une invention extrêmement
libres. Elles serpentent en dif-
férentes tonalités, sur des
rythmes continuellement renou-
velés et enchâssées dans des
harmonies subtiles, riches, puis-
santes. Rythmes et harmonies

  
ETUDE D'UN REGLEMENT MODELE (8)

Règlements généraux de la Caisse Populaire du personnel
de “La Patrie”

CHAPITRE | — DISPOSITIONS GENERALES‘suite et fin)
ARTICLE 11 — AFFILIATIONS (suite et fin)

3. Par décision des trois-quarts des sociétaires pré-

sents à une assemblée générale, la Société peut également

se désaffilier de tout organisme coopératif susdit.

Il est bien évident que si la Société est autonome
(alinéa 1) et qu'elle a le droit d ffilier à un autre

 

organisme coopératif (alinéas 2), elle a également te droit

de s‘en désaffilier. Toutefois, seule l’Assemblée générale

peut poser ce geste.
4. Indépendamment de ce qui précède et conformé-

ment aux articles 7 et 40 de la Loi, la Société peut devenir

membre de tout syndicat coopératif, en acquérir des parts

sociales et y déposer des fonds, par simple décision du

Conseil d'Administration.

une caisse industrielle qui

 

Ainsi, la Caisse Populaire du Personnel de “La Patrie”
émet pas de chèques a acquis

des parts sociales de la Caisse Populaire de Saint-Jacques,
laquelle émet des chèques, y dépose ses fonds et tire ses
chèques sur lesdits fonds.

ARTICLE 12 — DEVISE

La devise de la Société est: Chacun pour tous, tous pour

chacun”.
Devise fort belle et tout aussi pratique. Elle respire la

charité chrétienne la plus authentique. Si tous les coopéra-

teurs s’en inspiraient en tout temps et en tout lieu, nos coopé-

ratives feraieent des progrès plus rapides ct rendraient plus

de services.
ARTICLE 13 — INTERPRETATION

Chaque fois que les mots “Caisse”, “Société” ou “Syn-

dicat” apparaissent sans autre qual ou complément

dans les présents règlements généraux, ils désignent "LA

CAISSE POPULAIRE DU PERSONNEL DE “LA PATRIE”.

De même, le mot “Loi” désigne “la loi des Syndicats Coopé-

s du Québec” et le mot “Conseil”, le Conseil d'Ad-

ministration”. Le masculin inclut le féminin et le singulier,

le pluriel, chaque fois que le contexte le permet ou l'exige.

Voici un article indispensable dans n'importe quelle loi

  

  

 

ou règlement. Il donne exactement le sens des mots, facilite
l'interprétation et contribue à raccourcir le texte.

CHAPITRE 11
SOCIETAIRES

ARTICLE 14 — ENTREE

l. Pour devenir sociétaire, une personne doit rem-

 

plie, sauf dans le cas prévu à l'article 15, alinéa 1, toutes

et chacune des conditions suivantes:
a) avoir son domicile ou sa place d'affaires dans le

  ter

 

itoire d'opération de la

 

se;

b) être une personne légalement apte à contracter;
€) connaître les règlements généraux de la Société

et s'engager à les observer;
d) signer une carte d’adhésion devant deux socié-

taires agissant comme fémoins dont au moins un
est un officier ou un employé de la Caisse;

Sauf la condition c) ces conditions sont, dans l'ensemble,
1:s mêmes que celles exigées par la Loi. La condition c) est
d’une grande importance si l'on considère qu'en devenant
membre d'une Société il importe d'en connaître les règlements
afin de se familiariser avec le fonctionnement de la Société et
ses propres devoirs, obligations, droits et privilèges. Il ne
suffit pas d'être membre: il faut être un membre conscient
et agissant.

e) payer un droit d‘inscription non remboursable,
sauf dans le cas prévu à l'article 16, dont la valeur
est déterminée par le Conseil d'Administration:

Cet alinéa e) pourra paraître étrange aux sociétaires de
la plupart des Caisses populaires. C'est qu'ici, à “La Caisse
Populaire du Personnel de ‘La Patrie”, les parts sociales ne
sont pas taxées. Par contre. tout nouveau sociétaire doit payer
un droit d’entrée d'un dollar pour devenir membre de la
Société. Ce dollar est d'ailleurs tout ce qu'il aura à payer à sa
Caisse tout le temps qu’il en sera membre. Ce droit d'ins-
eription est remboursable dans le cas où le Conseil d'Admi-
nistration refuserait d'accepter un nouveau sociétaire.

f} souscrire une part sociale, la payer en entier ou
verser un acompte et s'engager à acquitter le
solde dans les douze mois qui suivent la date de
l'admi n

Le droit d'inscription étant d’un dollar et la part sociale
de cinq dollars, cela signifie qu'en pratique, il suffit de dé-
poser $1.01 pour qu'un nouveau sociétaire soit en règle.

2. Peuvent aussi devenir sociétaires les autres syn-
dicats coopératifs, les corps publics, ainsi que les sociétés
et corporations civiles en général.

Ainsi, une coopérative, une municipalité, une commission
scolaire ou une société commerciale quelconque peuvent de-
venir sociétaires. Malheureusement, trop de gens ignorent ce
privilège que leur donne la loi. C’est ce qui explique quel'actif
de nos Caisses populaires dans le Québec n’est encore que de
$600,000,000 alors qu'il devrait normalement dépasser les
$2.000,000,000, Que de services pourrait rendre cet argent s'il
était coopératisé !

 

tiennent d'ailleurs une place
très importante dans la musi-
que d’Orff; ils évoquent des
états d'âme, des climats spiri-
tuels, une infinité d'impondéra-
bles.
“Le Triomphe d'Aphrodite”

est le deuxième volet du trip
tyque “Le Triomphe” qui com-
prend encore “Carmina Bura-
na” et “Catulii Carmina”. Les
trois parties de cette trilogie

ont été enregistrées par Decca
en trois microsillons. L'inter-
prétation, aussi bien des solistes
que des choeurs et de l’or-
chestre, nous a paru de tout
premier ordre. Pour parler d’u-
ne oeuvre aussi originale que
celle d'Orff, un chroniqueur
manque évidemment de points
de repère. Toul ce qu'il peut

livrer, c’est son impression et
Suite à la 38e page 

  



 

La RÉGATE, sport
d'action et de finesse

(Dessins et photos Yachting)

EVOLUTION — Alors qu’autrefois sculs les
privilégiés de la fortune fondaient sur des
équipages professionnels leurs espoirs en une
victoire en régate, aujourd’hui l'étudiant s’y
mesure au médecin, l’ouvrier ou l’employé de
bureau à son patron et la jeune sportive parvient
souvent, comme barreuse ou comme équipière,
a triompher d'athlétes chevronnés,
Cette popularité de la voile

de course ne provient pas seu-
lement de la plus grande ma-
niabilité et du coût moindre
des voiliers modernes, mais aus-
si du fait que la régate est un
des rares sports que l'on puisse
appeler complets. En effet, si

l'agilité. la souplesse et une cer-
taine force musculaire sont né-
cessaires, ces qualités seules ne
sauraient assurer les succès
qu'elles permettent souvent de
remporter dans plusieurs sports
“terriens”.
Pour réussir dans la voile de

compétition, ‘ou tout au moins
pour y participer avec un cer-
tain succès) il faut Une connais-
sance assez approfondie de la

Daviration, la <trateste et des

favorable. bataille contre fes va-
“ues qui font perdre le cap (ou
contre le sillage des ignorants
à moteur qui fonçent au milieu
des voiliers en course comme
des éléphants dans un magasin
de porcelaine !) bataille contre
la fatigue des muscles obligés
à des réglages continuels con-
tre des cordes déchainées, ba-
taille pour arriver à faire de
l'acrobatie tout en mesurant
chaque mouvement,

Et {out cela tout en suivant
ou modifiant une stratégie dic-

tee par les éléments et les ex-
periences en tenant
compte des va ns de la bri-
se près de la par rapport
au large et "versa, en esti-
mant l'avantare ou le handicap

  
    

  

tactique. de course. Cet entr u-
nement de la pensée et des mus-

cles, qui demande des réflexes

ultra-rapides en même temps
qu’une parfaite coordination

des mouvements, les académies
navales l'ont bien compris et
ont démontré, en l'imposant à
leurs éleves-officiers, qu'il y a
là non seulement un sport vivi-
fiant, mais une véritable école
de formation.

EN COURSE
Pour mieux comprendre les

divers facteurs qui permettent
d'obtenir d'un voilier un maxi-
mum de rendement, reprenons
le film d'une régate au point
où nous l'avons laissé la semai-
ne dernière: Après le départ.

Alors qu’en promenade ou en
eroisière on se contente souvent
de louvoyer en s'arrangeant sim-
plement à ne pas lofer (pren-
dre le vent trop de face. ce qui
fait flotter les voiles et très
immédiatement la vitesse) el a
dériver ‘cr qui allunce beau-
coup la distance el le temps)

le moins possible, en course on
s'efforce de gagner chaque pied,
chaque pouce possible sur l'ad-
versaire.
Le louvoyage devient non seu-

lement une épreuve de naviza-
tion, mais aussi une bataille de
tous les instants; bataille con-
tre le vent qui refuse brusque-
ment alors que le voisin, par-
fois à vingt pieds seulement, re-

¢oit une risée (une bouffée d'air)

de certens courants rencontrés,
en supputant et flawrant les
changements de vent.

Ainsi, par petite brise, vous
pensez que la colonne d'air
chaud dégagée par le rivage va
créer un courant ascendant et un
vent de succion près de la terre.
Vous voyez vos rivaux encalmi-
nés au large et vous vous hâtez
d'aller dénicher votre petit zé-
phyr privé. Crac' vous tombez
dans un trou, où vous fumez
d'impatience tandis que les au-
tres sont tout à coup gratifics
d'une brise venue d'on ne sait
où, mais qui se garde bien de se
rendre jusqu'à vous. Il ne vous
reste plus qu'à essayer de jouer

au plus fin et de naviguer à la
perfection dans les autres bor-
dées du louvoyage ou les autres
manches de la course. Mais
alors que vous virez de bord
(manoeuvre déjà si souvent
répétée et mise au point par
votre équipage qu'elle ne pose
plus de problèmes uue fois que
tout le monde est bien entraîné),
voila que vote foquier (le pré-
posé aux écoutes du foc) se
prend un instant dans l'écoute
qu'il doit relicher face au vent
et arrive en retard pour border
le foc 4 sa nouvelle amure. Une
ou deux secondes au chronomé-
tre, peut être, mais une ou deux
longueurs perdues, ce qui peut
Teprésenter de 5 à 10 secondes
a Ja fin de la manche. selon le
vent.

C'est ça la régate, faite de

 
Fig. 1: Le canon de départ d'une régate vu par un
humoriste, ou le risque qu'il peut y avoir à frôler de
trop près le bateau du jury. (R.C.: Race Committee)
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Fig. 2: Tactiques de course: Le yacht du centre doit
s'attendre à se faire lofer par celui qui est sous son vent.
Tous deux auraient été disqualifiés s'ils avaient obligé celui
de droite (priorité tribord amures) & dévier pour les éviter.

technique et de réflexes qui doi-
vent battre de vitesse les erreurs
toujours possibles et dompler le
vent aussi bien que les faibles-
ses humaines.
Et puis il y a les lactiques,

qu'on peut étudier et pratiquer
Une saison durant, puis l'hiver
par les livres ou les articles
spécialisés, et qu'on ne peut pré-
tendre connaître qu'après en
avoir vécu un nombre infini de
variantes. Possibilités infinies,
conditions toujours differentes,
adversaires variant leur jeu,
situations imprévues, autant de
facteurs qui obligent un sens
d'improvisation immédiate alliée
à une formation technique soli-
de, faute de quer vous êtes vite

  

  

Fig. 3: Passage d'une bouée : Le yacht à l’intérieur a la

s'appliquent, la
£cant souvent d'une seconde à
l'autre, selon les positions res-
pectives des bateaux. C'est là
qu'on assiste à des manoeuvres
bien préparées, rapidement exé-
cutées, à des attaques délibérées
ct à des ripostes savantes. à d
coups d'improvisation géni
à des ripostes foudroyantes. Mais
c'est aussi là qu'on voit parfois
de l’effroyable cafouiilis, compli-
qué d'abordages ou de protéts
qui entraînent presque loujours
la disqualification d'un ou plu-

sieurs concurrents.

Le droit de passage étant à

celui qui est à l'intérieur du vi-

rage, ou tribord amure cn cas

 

      

priorité, mais devra viser rapidement pour ne pas perdre
de vitesse. La moindre fausse manoeuvre peut entraîner

un contact résultant en une disqualification.

déclass éet relégué à la queue
du peloton.

Pas grave. en soi, le fait de
perdre une coupe convoitée ou
une place enviée dans un clas-
sement final? C'est vrai. mais
l'erreur que vous avez faile cn
course aurait pu vous coûter vo-
tre bateau au cours d'une croi-
sière ou d’une simple promena-
de prés d'un obstacle (quai,
bouée, entrée de canal, autre ba-
teau, etc) ou provoquer du bris

de matériel ou des blessures dans
un coup de vent ou dans un
endroit difficile “fort courant.
houle, etc). Ayant analysé ce
Qui se passait dans une course, et
ayant appris à éviter les erreurs
dont vous avez pâti, vous devien-
drez meilleur barreur et votre
science nautique s'améliorera
avec les années.

Lorsque vous aurez ainsi pris
confiance en vous ct cn votre
équipage par la compétition, vous
ne courrez plus de risques inu-
tiles comme le font ceux qui se
contentent de bourlinguer sans
but et sans technique.

AUTOUR D'UNE BOUEE

Parvenu à proximité d'une
bouée de parcours qu'il s’agit de
contourner sur un certain bord,
plusieurs règlements de course

de croisement, il s'agit évidem-
ment de manocuvrer pour par-
venir à Is bouée avec la priorité.
Mais ce n'est pas facile quand
plusieurs concurrents essayent
tous d'en faire autant et s'arran-
gent auparavant à vous dépas-
ser, vous masquer “couper le
vent) ou vous perturber votre
vent par des positions bien dé-
finies en aérodynamique mais
pas toujours faciles à appliquer
sur l'eau, surtout quand chacun
est alerte!

Comme dans les courses de
chevaux, celui qui a réussi à
bien se placer a, dans la man-
che suivante, un avantage qui

peut parfois se transformer en
plusieurs longueurs. Mais que
de risques à courir et que de
jurisprudence à connaître «1 à
appliquer pour ne pas se faire
prendre cn défaut !

Pas pour rien que les spre-
tateurs en batcau vont souvent
s’'ancrer près des bouées du
parcours, pour apprécier et jouir
du spectacle offert. Les équi-
pages sont alors si affairés, sur-
tout quand plusieurs bateaux se
menacent mutucilement, qu'un
fils ne reconnaitrait méme pas
son père, fût-il à quelques picds
de luit

Ft n’oubliez pas qu'en con-

 

priorité chan-

    

 
  

tournant une bouée de parcours
on change d’allure, passant du
plus près au vent arrière, ou
en largue. ou en vent de tra-
vers, ou vice versa. D'où nou-
veaux réglages qui doivent être
faits “au poil” pour ne pas
tomber en une panne désas-
treuse. Autre situation qui, ex.
ecption faite de la proximité
d’autres bateaux, est identique
à ce qu'on rencontre au cours
des pérégrinations nautiques or-
dinaires.

L'habitude des manoeuvres
exactes et rapides permet de
corriger des situations périlleu-

 

ses créées par des cow-boys igno-
rants, des obstacles imprévus,

. ou des éclusiers
Autre avantage et

 

expériences précieuses pour le
régatier.

Et puis, quel plaisir que Je

travail d'équipe bien fait, car

si le “skipper” est le maître

des décisions importantes, il ne

peut rien sans un équipage bien

homogène, bien “soudé” com-

me on dit, el les équipiers sa-

ve.at bien que le moindre geste

a son importance. L'équipage,

voyez-vous, c'est un corps d'ath-

lète dont le barreur est fe cer-
veau, aidé des réflexes et des

mouvements de équipiers.

Mais tous doivent avoir dans les
nerfs un influx nerveux parti-
culièrement sensible et dans
les vennes un sam {tres pur:

le sang de ja régate !

Mourfriceural

ses

  

   

    

Merveilleux premier
pansement quandles

enfants se blessent
A l'encontre de l'iode et d'autres
antiseptiques liquidesirritants qui
peuvent lanciner et mime brilee
l'épiderme dilicar, l'action du
nouvel Unguentine s'exerce de
quatre façons:

1. Soulage la douleur rapidement

2. Prolège longuement ventre l'inlection

3. Faverise a cicatrisation

4, Empèche la gaze d'adbèrer à la blessure

Aussi contre les coups de soteil—[e
nouvel Unguentine soulige grace à
sa médication anti-brûlure; se lave
sans laisser de taches.

 

UNGUENTINE “ire
le coluant mincslous—DIANESTOL*  
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Trousse pe BEAUTÉ
Le chasseur ne part pas sans

fusil dit-on ? Ainsi la trousse de
beauté doit faire partie inté-
grante du bagage de l'élégante
qui, à l'occasion de ses vacances
tourne le dos à la cité et s’en
va à la conquête de l'air pur,
du soleil et de l'eau.
En élé, et plus particulière-

ment lors des heures trop brèves
de farniente et de loisirs, la
femme réduit au minimum les
traitements de beauté. Elle se

laisse aller un peu, abandon-
nant toutes les routines quoti-

diennes, sans aucun souci de

 
Voyez à ce que les couvercles et bouchons des bouteilles

   
l'avantage de ne prendre que
peu d’espace.
Ne partez pas avec l'idée de

ne vous faire aucun maquillage,
en vacances tout comme en
ville, vous aurez l'occasion d'ac-
cepter des invitations.

La poudre et le fard seront
encore les compléments fémi-
nins de votre toilette. Déposez
donc les produits que vous uti-
lisez ordinairement en été, plus
une bonne crème grasse cf nour-
rissante. Enfin, celles qui sont
affligées de duvet superflu de-
vront inclure un produit dépits.

0

 
soient hermétiquement fermés avant de les déposer dans

Ja mallette de voyage. On conseille aussi d'entourer de

pupier de soie froissé les contenants fragiles à se casser.

son épiderme qui, graduelle-
ment devient un souffre-dou-
leur, un paria exposé aux pires
méfaits.

Celles qui, demain, après de-
Main, partiront à leur tour,
n'allez pas commettre l'impru-
dence de vos compagnes main-
tenant de retour, nous ne dirons
pas enlaidies, mais qui auront
sûrement à se préoccuper de
suigner leur peau.
Vos toilettes, vêtements el ac-

eessoires sont bien rangés,
voyons maintenant à la trousse
de beauté, et surtout prenez la
ferme résolution d'utiliser les
produits qu'ensemble nous dé-
poscrons dans la mallette à cos-
Mmétiques ou lout simplement
dans l'un de ces jolis sacs de
nylon que vous trouverez à tout

age d'articles de fantaisie.

Tout d'abord, apportez un pro-
duit anti-solaire, soit une huile
brunissante, une gelée ou unc

crême permettant un bronzage

rapide, uniforme, sans brûler,

i cher la peau. Ou si vous

préférez ne pas brunir, procurez-

vous Un produit qui agira tel

un écran protecteur et empeé-

chera l'apparition des taches de

Fousseur, N'oubliez pas un dé-

sodorisant, liquide ou crème, qui

diminue les sécrétions de l'épi-

derme. Les désodorisants à base
«de chlorophylle donnent d'excet-

lents résultats et sont ordinaire-
ment bien Lolérés.
Vous n'oublicrez certes pas

l'eau de Cologne qui vous ra-

fraichira par temps chaud,

mais nous vous conseillons de la
choisir peu parfumée, afin
qu'elle soit agréable et pour

vous et pour votre entourage. Si
Vous craignez que la bouteille

se casse pendant le trajet, vous

savez qu'il existe des eaux de
cologne solidifiées, en tube,
spéciales pour le voyage.

D'autres sont de matières
Plastiques, Jes deux onl de plue

   

   

  

  

 

toire. Choisissez-le avec lc plus
grand soin, qu’il soit sous forme

de crème ou de liquide. Essayez-

le toujours sur un petit coin de
votre peau avant de vous en
servir sur une grande surface.

Un dépilatoire de-bonne marque
est inoffensif, mais il peut se
produire des réactions d'intolé-
rance personnelle que vous seu-
le pouvez prévoir par un essai
préalable. Enfin, les produits
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Les petits sacs de matière plastique et munis d'une glis-
   

sere sont trie pratiques pour tenir les cosmétiques dans

votre sac à muin.

 

ci-haut enuniérés sont indispen-
sailes, d'autres auxquels vous
êtes habituée aussi peuvent être

saires. apportezles, n’ou-

blirz rien, «1 partez convaincue

qu'il n'y a pas de vacances pour
les traitements et les suins de
besuté,

  

Marie-Olive PINTAL
— — ——

onseils de heautéConseils de beauté
Vous vous désolez de décou-

vrir, aprés la suison estivale,

que vous avez des taches de son

(rousselures) sur le nez et les

joues. N'essayez pas de les mas-

quer ou de les effacer. Dans 1e

premier cas, vous masquerez en

méme temps la finesse de votre

peau, dans l'autre. vous risquez

de rougir comme un homard.
*

Le vernis à ongles doit être
minutieusement choisi et la tein-

te doit être en harmonie avec
votre maquillage, Pour prévenir
le dessèchement, passez sur tou-
te la surface de l'ongle une
base incolore qui le protégera.
Appliquez cette base, puis le
vernis très soigneusement. Il
faut prendre garde de laisser
une toute petite ligne sans ver-
nis au pourtour de longle.

 Avant de ranger brosses, peignes et autres accessoires

de toilette, voycz à ce qu'ils soient bien propres. Pour

les nettoyer, faites-les tremper dans une eau tiède savon-
neuse puis rincez à l'eau claire.

ss
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“EN PAIN”...
si vous désirez un ma-
quillage savant, impec-
cable méme lorsque vu
de près.

Aucun autre maquillage ne
dissimule aussi parfaite-
ment que Solitair les imper-
fections de la peau. Des
épreuves cliniques ont
démontré que Solitair (à
base de lanoline) n’assèche
pasla peau ni ne boucheles
pores, À la lumière artifis
cielle commeà celle dujour,
Solitair vous donne un teint
frais, jeune et séduisant.

S
te fond de teint @
“en pain”

4 nuances; 59¢—B5¢    

| E Soutages rapidement
les douleurs d'une

d'insoctesadureinsecte, i
MORSURES EF égracignure—aves

EGRATIGNURES
clcatrisant. Antisepe

B4-6F tlque et médicamentd,
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Chase. Il calme en

 

 

  

Buste développé
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LA SANTE
DE

LA FEMME
“Grâce aux pk

N

 

A. de
flull. Des femmes et d
qui avaient de petits bustos sons
fermeté ont vu leur itrine s’embel-

Le et se développer. Aujourd'hul elles
sont réellement des femmes, elles ont
une meilleure santé et sont moins
nerveuses.
Le traitement aux pilules FEMINELLE
aide à avoir des règles moins abon
danles et moins douloureuses tout en
rendant le buste plus développé et
plus ferme. Ces pilules améliorent
Ls ranté de lu femme,
Le tusilement et pilules FFMINELLE
est de 82 pour 15 jours, Demandez le
priquet économique d'un mois pour
53. Attention! Nous acceptons les
CDD, Envoi discret,

Laboratoire Morie-France, Dépt. P,
Case 147, Sia. Delorimies,
Montréal, P.Q.  
 

| Pour les PERSONNES GRASSES
ou portées à l'embonpoint causé par une déficience de

| ,Fassimilation des aliments

THE DES CARMELITES
ELIMINANT, DIVRETIQUE, LAXATIF,

i Redonne au corps la vigueur, l'énergie @1 la svoitesse en
| faisant disparaitre l'empôlement des tissus.

Format rég.: $1.25 — Double format: $2.00

En vente chez voire pharmacien ou commandez par la poste

| aujourd'hui même.

Société Hygiénique Franco-Canadienne
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FOND DE TEINT
vous ira le mieux?

el

Montréal

 

   
“EN CREME”...
si vous désirez un
maquillage “naturel”
ou si votre peau €
tendance à sécher.
Magic Touch tend l’épi-
derme plus velouté, plus
doux, lui donne un éclat

merveilleux. Il adoucit et

lénifie. En dissimulant sub-

tilement toutes les imper-
fections de la peau, il
rehaussc la beauté naturelle
du teint. Magic Touch est

riche en lanoline; il protège
l'épiderme.

pack
le fond de teint
“en crème” =
& nuances; 594
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Coquettes vs sportives
À la campagne commeà la ville, deux types de femmes bienlistinets l'un de l'autre : les coquettes et les sportives, font de lsmode ce qu'elle est. Dans la première catégorie, on trouve cellesqui adorent changer de robes, d'ensembles de pluge et de vêtements

sports ou habitles, au mains trois on quatre fois par jour, Ces
élégantes personnes sont très féminines, leurs paroles, leursgestes et leurs attitudes sont empreints de douceur et de l'évidentbesoin de charmer. Elles attachent une importance primordiale à
leur chevelure, visitent chaque semaine le coiffeur et enfouissentvolontiers leur jolie tête sous d'immenses capelines de paille, Cescoquettes se font un point d'honneur de ne jamais se promeneren maillot de bain à moins qu'il ne soit de la toute dernièrenouveauté, Et encore faur-il que leur silhouette y soit nettement
dessinée. Leur démarche est gracieuse, étiwliée même. Elles ontsoin de ne porter que des mantes de bain courtes, permettantd'admirer le gulbe de leurs jambes. Aussi, toutes les tetes se
retournent-elles sur leur passage, ce qui les incite à continuer
le j0u, à s'accrorher les coaurs, à faire des heureux et des victimes.
Ces disciples d'Eve prätèérent la natation et l'équitation à tout
autre sport, sachant que dans les deur cas le costume, les mouve-
ments et attitudes servent leur bea::té, A la tombée du jour ox
par un beau clair de lune. elles font du canot. Car toujours et
partout. leur silhouette duit se détacher en notes claires. sur un
cadre digne d'elles.

Les sportives (les vrairs) ont le culte de la santé, du confort,
des vétements pratiques et des coiffures simples. Elles portent
de préférence le pantalon droit, le short de coutil ou de denim,
les blouses chemisier et les talons plats, luissant à leurs soeurs,
les coquettes, le privilège d'arborer la jupe dernier cri, la blouse
intrigante, le chandail moulant. Au début de chuque saison estivale,
elles calculent leurs gros sous et, au lien de courir les magasins,
payent leur abonnement au club de golf, de tennis, de badmington,
ete. Si besoin il y a, elles s'offrent le luxe de quelques leçons de
leur sport préféré, n'ayant qu'une seule idée en tete : anéliorer
coûte que coûte leur jeu, vaincre certains de leurs handicaps et
figurer à l'honneur aux joutes éliminatoires. Et pendant que les
belles sirènes se prélassent, dans le sable chaud, en quête d'un
teint de sultane, elles dépensent jusqu'à leur toute dernure
parcelle d'énergie à la pratique de leur sport et reviennent, sou-
Tiantes et bronzées, de ces journées bien remplies, Les sportives
aiment plonger, tête première dans l'eau limpide et atlachent
plus d'importance à leur habileté, en tant que bonnes nageuses et
Gur remarques qui leur sont faites, à ce sujet, qu'aur compliments
flatteurs se rapportant à la coupe de leur maillot de bain.

Le soir venu, elles enfourchent leur bicyclette, vétues d'un
blouson droit et de jeans, les cheveux au vent ou tordus en une
queue de cheval et prennent la clé des champs. Pour ces randon-
nées sportives, elles aiment être seules ou acceptent la compagnie
des copains qui partagent leurs goûts. Les grands champions exer-
cent un attrait indiscutable sur elles.

De ces deux tableaur, brossés bien différemment, on peut

  

  

   
Cet ensemble de plage cn paille tressée avec, comme
unique garniture, une grosse corde formant chaine, fera
les délices de la sportive aussi bien que de la coquette.

 

faire naître une troisième image qui prendra figure d'idéal. Car
le grand art féminin consiste à savoir tour à tour être coquette et
sportive, selon l'heure et les circonstances,

Suzanne PIUZE

Attention aux
coups de soleil
Sclon le Dr Gordon Bates,

directeur général de la Ligue
Canadienne de Santé, “un coup
de soleil prononcé peut être
aussi sérieux qu'une bonne brie
lure par I'huite ou le feu.
Le coup de soleil est considéré

comme la plus grande cause
d'incapacité dans l'industrie du-
rant les mois d'été.
“Une brûlure sévère doit êlre

évitée à tout prix.” dit le Dr
Bates. Un teint bronzé uniforme
semble bien séant et peut être
avantageux. mais il doit être
obtenu graduellement afin de
récolter au complet les bienfaits
des rayons solaires.
Les rayons actifs du soleil

sont ceux qui produisent la vita-
mine D antirachitique en agis-
sant sur une substance lipidique
(grasse) appelée cholesterol, le-
quel est toujours présent dans
la peau.

Un teint bronzé peut être
obtenu facilement et en toute
sécurité en s'exposant à la lu-
Mmière solaire à doses graduées.
La durée de l'exposition doit
être limitée à quelques minutes
la première journée, elle peut
être doublée le jour suivant et
ainsi de suite jusqu'à cc qu'une
couche bronzée protectrice se
soit formée. Soyez particulière-
ment prudent si vous prenez un
bain de soleil près de l'eau car
la réflexion provenant de la sur-
face de l'eau produit un rayon-
nement intensifié.
Ces règles fondamentales peu-

vent être laissées de côté seu-
lement si une des préparations
approuvées pour prévenir les
coups de soleil est employée. On
ne doit cependant pas s'en re-
mettre complètement à ces pré-
parations jusqu'à aller s'étendre
sous le soleil pour toute une
journée, surtout s'il s'agit d'une
première fois.
 

 

 

    
  20% DE PLUS

pour votre argent

Comme si vous shienier une
boite GRATIS chaque fois que
vous on echelon cing.

8Y3 onces 3S¢

10 onces 39¢

Essayez oussi le raven pwr bébé
LUN, À est surgras~
le soul seven pour
bébéà contenir de
Thuile d'olive
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et tous ces AVANTAGES |
SUPPLEMENTAIRES pour BÉBÉ!
Voyez toutes les garanties que vous offre

OUDRE POUR BEBE Z-B-T
 © Seule le poudre pour bébé Z.8.T. contient de l'edou-

cissante huile d'olive.

© Seule 2.8.7. n'obserbe pas l'irrtante acide vrique.

© Seule Z.B.T. odoucit comme le poudre, protège comme
Theil. .

© Sevie Z 8.7. rend imperméable V'épiderme délicet do
bébé et le protège contre l'échouffaisen des couches.

© Le poudre pour bébé Z.8.T. s'emploie dons plus de
1.700 hépitoux . . . elle est sère pour bébé.

© 2.6.7. ne contient ni acide borique ni stéorute de 1inc.

© 2.0.1. € un parfum délicat . . . bébé sentire frais et
propre.

Achetez le poudre peur bébé LA.T. ovjourd'hui même . . .
marmes s'en servire aussi ovec evanioge … . event d'enfer
nos gusts do cosvicheuc ov 30 pene!  

VOICI LA PREUVE QUE L.B.T. EST IMPERMÉABLE
ET PROTÈGE L'ÉPIDERME DE BÉBÉ

1. Saupoudrez de la poudre 2 Mamionant seupoudrez la
eréinaire pour bébé sur le poudre pour bébé ZB.T. our
paumedevotrememetverser-y

|

l'autre mom. Versez-y un pou
un peu d'eau. Voyez comment d'eau … elle coule comme ser
1e poudre absorbe l'eau.

Corte éprouve démontre que 2.5.7. sat le SEULE povire
pour bébé qui n'abrerbe pus l'irritente acide vrique.

1.8.7. EST EN USAGE DANS PLUS DE
1700 NÔPITAUX
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taille de guépe, d'épais cheveux lus-
trés ! Quelle veine ! Pourtant ce soir
tous ces alouts te semblent insuffi-

sants, n'est-ce pas, ma nièce ? Tu fe pré-
pares pour ton premier bal et ton inexpé-
rience du monde crée chez toi une
panique ? Comment pourrais-je ten bla-
mer! Ecoute un peu ce qui m'est arrivé
quand j'avais ton âge.

Je te préviens, Lucic ! Que cette petite
Mmésaventure ne te déprime pas! Elle fut
suivie de plusieurs autres beaucoup plus
Téconfortantes puisque maintenant joi
épousé ton oncle... le modèle des maris.

Mais ces bouts de rubans, ces effluves
de parfum dont ta chambre est empreinte
avivent dans ma mémoire cette aigre ré-
miniscence. Je vais te raconter mon premier
bal pour que tu saches bien que l'avenir
n’y tient pas particulièrement, au cas où
toi aussi...

Enfin. j'étais venue en ville, en visite
chez ma cousine Berthe. Elle m'avait ac-
compagnée dans les grands magasins et
m'avait aidée à choisir ma robe. Une belle
robe toute blanche... jusqu'à terre! La

D." ANS! Un frais minois, une

 

première qui descendait si bas sur mes
cpaules. méme si elle avait plusieurs pouces
de plus au corsage que les robes-soleil
d'aujourd'hui. Berthe avait remonté mes

  

   

 

FPE ET

La musique allait bon train dans le magnifique
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cheveux de savante façon. et au moment
de partir, elle y avait piqué une rosc, prise
à mêmela belle gerbe que lui avait envoyée
la veille son ami Henri. Celui-ci s'était
excus¢ de ne pouvoir nous conduire au
bal puisque ses affaires le retiendraient
jusque vers neuf heures, Il avait promis
de venir nous rejoindre chez les Archam-
bault dès qu’il serait libre et aurait fait
sa toilette.

II était donc entendu que Berthe et moi
prendrions un taxi. Je me rappelle que je
considérais cette randonnée comme le
début même de la fête.
Les Archambault habitaient une superbe

\

    
   

+

salon des Archambault et quelques couples

maison au flane de la montagne. Je me
rendis vite compte que traverser une par-
tie de la ville en voiture, en prenant bien
garde de ne pas trop me froisser, était
une bien mince émotion auprès de ce qui
m’attendait.

Quand nous fumes rendues à destination,
unc vingtaine d'autos étaient déjà rangées
autour de la propriété de nos hôtes.

— Donne-moi la main, Lou! me dit
Berthe, familière avec ces réceptions où
il y avait un monde fou. Sans quoi tu vas
te perdre!

Notre premier stage fut dans un coquet
salon de toilette. La cohue qui y régnait
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n'a d'égale que celle des tramways d'au-
jourd'hui. C'était une bousculade en règle
pour s'apercevoir dans un coin de la glace !
Et quel caquetage, ma pauvre Lucie !

—Scigneur ! Un bouton de mon corsage
qui a sauté ! disait l’une.

— Qui a une épingle ? demandait l'autre.

— Mon peigne que j'ai oublié de glisser
dans mon sac ! geignait une troisième. Me
préterais-tu le tien?

Quand une nouvelle venue ouvrait ja
porte, il nous parvenait un air entrainant
à la mode de ce temps-là... des belles
valses, ma nièce... des airs tendres qui
faisaient chaud au coeur !

Les innombrables petits pieds hissés sur
leurs talons hauts trépignaient déjà d'im-
patience. Nerveusement les filles brunes
les Tousses, les blondes, les grasses, les
maigres se tapotaient les cheveux.

— Poudrerais-tu mon dos? me demanda
Berthe, dont le décolleté était encore plu»
osé que le mien.

Cetie opération terminée, elle me prit
par le coude et me dirigea vers la grande
salle brillamment illuminée. Elle me pré-
senta à un groupe de jeunes filles, toutes
sagement assises en rangée près d'un mur
richement décoré. Un groupe de garçons
leur faisait face. Quvique affreusement
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Dans mon village, nous dansions les danses carrées
avec les paysans...

pênée, une fois assise, Je les regardais de
temps à autre, tentant de deviner lequel
serait mon Prince Charmant de la soirée.

La musique allait bon train. Pourtant,
aucun garçon ne semblait pressé de se dé-
ranger. Comme moi, mes nouvelles amies
semblaient étre sur les épines. Tout à
coup, comme s'ils venaient de se donner
le mot d'ordre, ces messieurs se levèrent
tous ensemble et s'approchèrent de notre
côté,

Prise d’un léger vertige, je fermai les
yeux un instant. Tu es déjà allée à la mer
Lucie ? Tu sais l'effet que ça produit voir
pour la première fois une vague géante
s'avancer vers soi? Ce fut un peu ça que
je ressentis.

Quand j'eus le courage de regarder de
nouveau autour de moi, un grand type à

qui l'habit du soir allait très bien était à

quelques pieds. Ce fut Berthe qu’il de-
manda pour danser. Ensuite, un petit jeu-

ne homme noir, portant lunettes, s'excusa

de passer devant moi pour inviter une au-

tre jeune fille. En arriva un troisième,

tout pivelé, dont la cravate était de travers,

et qui semblait avoir un bras un peu plus

court que l'autre. Je pense sincèrement

que je n'aurais jamais voulu en d'autres

circonstances qu’il m'adressäât Ja parole.

Pourtant, ce soir-là, je commençais à étre

si nerveuse que mon coeur aurait été gon-

flé de reconnaissance à son égard s'il

m'avait demandé d'être sa partenaire.
Méme celui-là n'était pas pour moi!

Il me regarda en rougissant un peu mais
pris la main d'une grassette jeune fille
assise à ma droite.
Mon premier danseur fut le suivant : un

homme assez âgé, aux chevaux rares, au
teint terne, et au ventre redondant.

— Vous dansez, mademoiselle ? me de-
manda-t-il effectuant devant moi un salut
assez gracieux pourtant.

Enfin je pouvais quitter cette chaise où
j'étais sur le point de mourir de désap-
pointement et de honte !
Dans mon village, nous dansions les dan-

ses carrées avec les paysans, et quelques
fois, entre jeunes filles, nous essayions les
pas nouveaux. Ce soir-là, je fus étonnée
ve la différence. Mon partenaire avait une
souplesse ct une maîtrise surprenante.

— C'est votre premier bal, mademoi-
selte ?

— Comment le savez-vous? demandai-
je, mortifiée,

-— Ah! me répondit-il d'un ton énigma-
tique. Voilà ce que c'est que d'avoir de
l'expérience. Je viens A des “partys” com-
me cecluici depuis vingt ans.

Vingt ans! Tu te rends compte Lucie!
Rougissant, je jetai un regard circulaire
autour de nous et ne pus respirer de nou-
veau qu'après m'être rendue compte que
les autres couples étaient trop éloignés
pour J’avoir entendu.
—Vous ne pouvez en espérer autant,

mademoiselle me chuchotta le gros hom-

“ay

me. C'est tellement différend pour les
dames. Voyez celles de mon age! Elles
sont toutes assises ensemble ct s'éventent
tranquillement de leur mouchoir. Elles
prétendent que les parquets sont trop glis-
sants ; mais si elles ne veulent plus danser,
la Vraie raison c'est qu’elles savent bien
qu'aucun partenaire ne voudrait plus les
embrasser... alors il faut cn profiter,
petite!

O martyr! Sa téte dénudée se penchait
Plus près de la mienne.

— Je veux arrêter ! lui commandai-je. Je
veux aller dehors, seule !

Il me reconduisit jusqu'à la porte de la
véranda. Fort heureusement, il n'y avait
personne. Je joignis les mains et priai le
bon Dieu de m'envoyer immédiatement un
danseur plus jeune, qui ne me démorali-
serait pas ainsi et qui, peut-être, voudrait
bien m'embrasser.

Jamais prière ne fut plus vite exaucée.
Sur ma nuque je sentis tout à coup un

agréable frolement.
Un beau grand jeune homme blond,

frisé, au profil qui me parut régulier mal-
bré l'obscurité me murmura :

— C'est gentil de m'avoir attendu ici!
C'est tellement mieux que dans la grande

salle, avec tous ces lustres ! Je cours serrer

la main à Mme Archambault, et je vous re-
joindrai dans le salon. Il me tarde de vous
fuire danser.

Surprise et émue, je pris le temps de
me remettre un peu avant d'exécuter son
ordre.

Quelques instants plus tard, docilement,
je regagnai ma chaise, Elle ne me faisait
plus horreur. Le pctit homme noir pivelé
vint m'inviter pour une valse. Je refusai.
J'attendais mon prince charmant. On au-
tait dit une contagion soudaine. Quelques

moments à peine s'étaient écoulés, et ce

fut au tour d'un beau grand brun de me

tendre le bras. Nouveau refus! Je n'étais

pas de celle qui brise comme cela une pro-
messe échangée au clair de lune.

D'ailleurs, j'avais de la compagnie, Ber-

the, qui avait déjà beaucoup tournoyé dans
le place, s'accordait quelques minutes de
repos en buvant une liqueur,

— Les garçons viennent de passer, me
dit-elle, mais si tu veux quelque chose tu
n'as qu'à aller au bar. Demande un vin
rosé ..il est très faible.

— Merci, dis-je, en me redressant. J'at-

tends quelqu'un.

Soudain, un grand jeune homme blond,

frisé, dont je reconnus les traits, s'avança

dans notre direction. Mon coeur battait à
tout rompre. J'avais beau lui adresser mon

plus engagcant sourire, toussoter discrète-

ment, il ne me voyait plus, fasciné par

l'attirance de ma cousine Berthe.

— Ah! s'exclama-t-il. Vous êtes en rose,
ce soir ? Curieux ! Tantôt, sur la véranda,
il y avait une jeune fille en blanc qui
avait tout à fait votre silhouette ! Je l'ai
prise pour vous Alors, chérie... vous
venez danser ?  
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DÉGUSTEZ SOUVENT LE THÉ SALADA ...1L EST DÉLICIEUX
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 Le thé glacé est la boisson rafraichissante estimée des gourmets au cours de la saison estivale,

Thé et café servis glacés
Avez-vous une bonne méthode

de vous rafraichir par ces chau-
des journées d'été? Presque
chacun a sa formule particulié-
re, et la variété est presque illi-
mitée, depuis le hamac sous les
arbres jusqu'au plongeon dans
l'océan. Il est pas donné à tout
le monde, évidemment, de pos-
séder un jardin, un hamac et
un arbre, ou même d'avoir un
Petit carré de mer bleue à la
portée de la main: la formule
la plus répandue est done sans
aucun doute de s'asseoir sur la
véranda et de savourer un
grand verre de boisson fraiche.
Les breuvages préférés sont le
thé et le café servis glacés. Vous
ne sauriez vraiment trouver plus
délicieuses ni plus rafraichis-
santes boissons en été.

THE GLACE
RECETTE VITE PREPAREE

Infusez du thé en considérant
Une quantité double de l'ordinai-
Te, versez-le dans un verre rem-
pli de glace concassée. Ajoutez
du sucre au goût et servez avec
une tranche de citron. ‘L'eau
doit être au point d'ébullition.

RECETTE FAVORITE
Versez une demi-chopine d'eau

bouillante fraiche sur 6 cuille-
rées a thé de thé ou sur 4 sacs
de thé. Après cinq minutes,
versez le liquide dans un conte-
nant d'une pinte et remplissez
d'eau froide. Laisser reposer 3

SAISIE |
EN UN MOT-

“EXQUIS”
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à 4 h. Afin de lui conserver sa
limpidité, ne le gardez pas au
réfrigérateur. Servez-le dans un
verre avec de la glace. S'il
vient à s'embrouiller, ajoutez un
peu d'eau bouillante. Coupez
une tranche de citron, placez-la
sur le côté du verre et ajoutez
du sucre au goût.
Pour les Occasions spéciales,

vous pouvez ajouter une feuille
de menthe qui donne toujours
une saveur délicieuse.

CAFE GLACE

Le café glacé. à son meilleur,
devrait être de la même force
que le café chaud. Lorsqu'il est
plus faible, c'est habituellement
parce que vous avez oublié de
tenir compte de la dilution cau-
ste par les cubes de glace en
fondant. Lisez attentivement les
trois méthodes que nous vous
donnons plus bas sur la prépa-
ration du café glacé, et choisis-
sez celle qui vous convient le
mieux. (Dans chaque cas, l'ex-
pression “café à la force ordi-
naire” signifie l'infusion que
vous obtenez avec deux cuille-
rées à table rases, ou une
Mesure à café Standard, de café
moulu et les trois-quarts d'une
tasse-mesure d'eau froide frai-
chement tirée du robinet).

PROCEDE DE
REFROIDISSEMENT
AU PREALABLE

Préparez le café à la force or-
a———

  

dinaire. Faites-le refroidir pen-
dant pas plus de trois heures
dans un récipient non métalli-
que, ou mettez-le au réfrigéra-
teur dans un récipient hermé-
tique,

PROCEDE RAPIDE À
DOUBLE FORCE

Préparez le café à double for-
ce, en n'employant que la moi-
tié de la quantité habituelle
d'eau pour la quantité habituelle
de café. Versez-le sur des cubes
de glace dans de grands verres.

PROCEDE RAPIDE AUX
CUBES DE CAFE CONGELE
A l'heure du déjeuner. prépa-

rez une certaine quantité de ca-
fe en surplus et versez dans le
tiroir à cubes de glace de votre
réfrigérateur. Une fois le café
congelé en cubes, vous pourrez,
à ur moment d'avis, préparer
un bon café glacé en versant
sur les cubes du café chaud, à
la force ordinaire, fraichement
infuse,

Si vous avez besoin d'un breu-
vage glacé, apprêté en vitesse,
vous obtiendrez de bons résul-
tats du café instantané en sui-
vant le mode d'emploi indiqué
sur le pot. Mais là encore, tenez
bien compte de la dilution cau-
sée par la glace en fondant.
Dans chaque cas, servez le café
dans de grands verres, avec un
sirop simple pour le sucrer, et
crème au goût.  

Du café ylacé servi dans de grands verres tout givrés,
vorld une delectable façon de se rafraichir en toutescirconstances, à la ville aussi bien qu'à la campagne.Pour tirer tout l'agrément possible de ce moment dedétente, voyez à ce que votre café glacé soit toujoursausss savoureux que votre café chaud, en mettant les

mêmes soins à le préparer,  

Dessert estival à la noix de coco
(Donne environ 1 pinte)

34 de tasse (petite boîte) de
lait évaporé, non dilué

Ya de tasse de jus de citron
1 oeuf

Ya de tasse de sucre
Ya tasse de sirop de mais clair
Vc. & thé de zeste de citron
râpé

Va t. de noix de coco, ripée fin

Faites refroidir le lait évaporé
dans un tiroir du réfrigérateur
jusqu’à ce que des cristaux
mous se forment sur les bords
du tiroir. Fouettez jusqu'à fer-
meté. Ajoutez Z cuillerées à
table du jus de citron et fouet-
tez jusqu'à consistance très fer-
me (environ 2 minutes de plus).
Battez l'oeuf, le sucre et le si-
rop de maïs jusqu'à consistance
épaisse et couleur de citron. Au
mélange qui contient l'oeuf
battu, incorporez le lait évaporé
fouetté, les 2 cuillerées à table
du jus de citron qui reste, le
zeste de citron et la noix de
coco. Etendez dans le tiroir du

He
TaHeEEOMASRoyal

 

         
repidemens fenvi

$. Couper en

 

 

  
INSTANT PUDDING
and PIE FILLING   
  

réfrigérateur ou dans des cou-
pes. Faites congeler jusqu'à fer-
meté (environ de 2 & 3 heures),
Servez garni de noix de coco
grillée, si vous le désirez.
 

COUTEAUX
DE CHASSE

Demandez le nom quisignifie
bien ce qu'il implique pour

TOUS vos achaïs de coutell-
srie. Prix des couteaux de
chasse, de $1.95 à $5.50.

PREMIER CUTLERY
COMPANY LIMITED 59 WELLINGTON ST. W. TORONTO

——
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  é, ayez recours aux

poudings instantanés Royal
pourfaire rapidement et
sans cuisson des desserts
sensationnels! Certe délicieuse
tarte “Frimas” Royal est
une des nombreuses recettes
simples que voustrouverez
sur les paquets de Royal. Vous
avez le choix de 7 saveurs
ultra-riches et délicieuses,

AUBAINE SPÉCIALE!
Des coupons d'une valeur de 104 à l'achat de 2 paquets de’
poudings instantanés Royal sont maintenant dans les boîtes
de Frosted Flakes Kellogg. Procurez-vous dès aujourd'hui Jes
Frosted Flakes Kellogg dont vous aver besoin pour votre
tarte “Frimas” Royal — puis réalisez une économie sur l'achat
des poudings Royal!
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Emballage moderne
A vue de nez, Il ne semble

sûrement pas y avoir bcaucoup
de rapport entre les taches d’u-
ne nappe et l’auto-service mo-
derne. Pourtant, c'est la vue
d'un verre de vin se répandant
sur une nappe qui a amené la
découverte d’un matériau d'em-
ballage, lui-même à l'origine du
supermarché.

C’est un chimiste suisse, Jac-
ques Brandenberger, témoin de
la scène dans un petit restau-
rant français qui s'attela 3 la
tâche d'inventer une nappe in-
tachable. Le fruit de ses expé-
riences n'avait rien de commun
avec la nappe : il découvrit ce
que nous appelons aujourd'hui
la pellicule cellulosique ““Cello-
phane”. Le nouveau matériau fi-
nit par transformer la techni-

que de la vente dans des mil-

liers de magasins, surtout les

épiceries ct les boucheries. ain-

si que les habitudes d'achat de
millions de personnes.

Vous vous souvenez des épi-

ceries de naguère, où la vente

avait une forme maintrnant ou-

biiée ? Dans des boutiques en-

combrées de boîtes, de sacs et

de coffres. le marchand puisait

à la pelle ou à la main les pro-

duits désirés. Que de pertes de

temps et d'argent! Mais pis en-

core, les marchandises en vrac

étaient exposées a tous | i

crohes et a toutes les pou

de Fair ambiant. Elles séchaient

vite, perdaient leur goût.

 

Cette époque des barriques et

des seaux fit place à l'âge de

l'emballage. Du moins, quelques-

uns des aliments se pesérent et

se vendirent dans des sacs de

papier. Mais les détaillants su-

bissaient encore des portes cx-

cessives : produits salis ou dé-

tériorés au comptoir par la ma-

nipulation, ou séchés dans leur

emballage. La vente se faisait

un peu plus rondement, les ali-

ments étaient mieux protégés,

mais il fallait quand même tou-

jours se faire servir par un

commis.

De retour à la maison, l'ache-

teuse s'apercevait souvent d’un

oubli ; rien dans le magasin ne

lui avait rappelé certains arti-

eles qu’il lui fallait.

Enfin vint la “Cellophane”!

Le dirait-on ? Nous ne la con-

naissons au Canada que depuis

24 ans. La première pellicule

eellulosique canadienne sortit en

1932 d'une usine de Shawinigan

Falls, Québec.

Elle ne révolutionna évidem-

ment pas les habitudes de la po-

pulation en une nuit, Mais en

24 ans, la consommation de

*“Cellophane” a augmenté dans

des proportions renversantes,

surtout dans le sccteur alimen-

taire. La mise au point d'une

pellicule imperméable — la pre-

mière ne l'était pas -— ouvrit

de nouveaux horizons. L'achat

spontané fit son apparition au

Canada. La femme, puisque c'est

elle qui achète pour ainsi dire

tous les aliments, pouvait voir

au juste ce qu'elle achetait.

Et cela s'appliquait surtout

aux gâteaux et biscuits, cest-à-

dire aux pâtisseries. En général,

la femme qui pénètre à l'épice-

rie ne sait pas d'avance ce

qu'elle servira comme dessert

au prochain repas. Neuf fois sur

dix, elle se décide à la vue de

ce qui lui semble le meilleur —

et l’emballage transparent, tout

en lui permettant de juger de

son aspect, lui est un gage de

fraicheur.

Ta généralisation de ce mode 

d'emballage soulagea aussi l’a-
cheteur d’un autre ennui, l'at-
tente au comptoir. Si les super-
marchés d'aujourd'hui ont adop-
té l'auto-service, c'est grâce sur-
tout à l'embaliage moderne “ui
permet à la cliente de bien voir
ce qu’elle veut acheter, de l'ob-
tenir en quantité voulue et d'en
connaître le prix sans avoir re-
cours au vendeur.

En 20 ans, l'achat des ali-
ments a subi une profonde trans-
formation. Autrefois ralenti par
le pesage, la détermination du
prix, les questions à poser au
sujet de la qualité, c'est devenu
une agréable promenade où d’un
coup d'oeil on est renseigné sur
ce qu’on va acheter. Le mérite
de cette amélioration revient
surtout à la pellicule collulosi-
que “Cellophane”.
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POUR CONSERVER CES BONS FROMAGES…fiez-vous à Saran Wrap*

qui leur gardera saveur, fraicheur et belle consistance.

Une protection

toutes choses
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PRÉSERVEZ
EMBALLEZ . .  

MUNIQUER . .

  

LES CHOSES
. enveloppez vos chaussures de

(LAPATRIE NYS

Le saviez-vous ?
Si les vitres de vos fenêtres

ne reluisent pas comme vous le
voudriez, imitez les Hollandai-
ses, reconnues pour leur pro-
preté. Pour faire étinceler leurs
glaces, elles les lavent à l'aide
d'une solution composée d'une
fasse de vinaigre de cidre et
dun gallon et demi d'eau chau-
c.

La famille des bruns prédo-
mine cette année dans la fabri-
cation des Lapis. Empruntant des
tons tantôt chauds et dorés,
tantôt doux et reposants, les
tapis bruns s'harmonisent avcee
les nouveaux décors de style
provincial ou moderne et tout
particulièrement avec les inté-
rieurs où les meubles d'époque
prétent un cachet de haute dis-
tinction aux nouveaux tissus.
Grace aux perfectionnements de
la technique el des fibres texti-
les, les tapis offrent une va
riété inouïe de dessins et de
finis.
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QUE VOUS

Saran Wrap résistant, elles ne pourront salir

vos effets propres,

wg PF,

 

EMPECHEZ LES ODEURS DE SE COM.
. un emballage de Saran Wrap

empéchera le goût des oignons de se commu-
niquer aux autres aliments,

protection supplémentaire
 

   

  
Dow Chemical of Canada, Limited.

Existe en formats courant et ultra-large.

Prenez-en un rouleau ou deux à l’épicerie.

Seul SARAN WRAP vous offre cette

 #Marque dépeste
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Quelques images d'épinal
sur les abus de l'alcool

M. X se soûle comme un dégoûtant personnage et quand
il est ivre, il se livre à toutes les fantaisies que lui suggèrent
ses cellules cérébrales intoxiquées. L'autre jour, il tenait à
peine sur ses jambes et il est sorti de son appartement,
Comme une belle fille passait dans le corridor, il l’interpelle
et insiste pour qu’elle vienne prendre un cocktail avec lui!
Surprise, éberluée, sidérée par l'effronterie du bonhomme, la
dame qui rst une femme des plus respectables, refuse poliment
avec son plus joli sourire. Elle a pitié de l'individu, mais pas
au point d'aller boire avec lui! Alors, l'ivrogne vexé devient
furieux et il agonit d'injures la malheureuse qui recule devant
l'ivrogne et qui finit par se sauver, craignant qu’il saute sur
elle, I! rentre chez lui et. comme un cnragé, il casse tout dans
la maison. Quelques jours plus tard, il rencontre la dame. il
est parfaitement sobre et il lui demande très gentiment de
ses nouvelles, Elle lui répond qu’elle va très bien, mais elle
voudrait bien savoir pourquoi il l'a si maltraitée, une semaine
auparavant. L'homme manifeste l’étonnement le plus sincère.

I ne se rappelle plus l'incident. Il a tout oublié. De fait, il ne
se souvient de rien et quand il apprend les horreurs qu’il a
dites à sa voisine, il s'excuse le plus ptatement et lc plus
galumment du monde. Cet homme se conduit comme un
gentleman quand il n'a pas bu; quand il est soûl, il devient
une brute unmonde.

— 000 —

Viet tin buveur qui a le vin mauvais et quand il esl ivre,
il veul se Lattre et gare au premier vente qu'il rencontre.

Dernièrement, il s'en est pris à ua brave homme qui a fait
limpios able paur se débarrasser de l'ivrogne sans le frapper.
Mais quand al a reen un coup de poing en pleine fizure. il à
cuuné à son tour et il a laissé l'ivnoble individu inconseient
sur le carreau. Un passant l'a trouvé. le visage en sare Il a
appelé la voiture de la radio-police et l’ivrogne est alle euver
son vin at violon. Le lendemain, dégrisé, il a comparu devant
lv juge. 11 a raconté qu'il avait été attaqué par un sangster
Eu voulait le voler! Malheureusement, on avait trouve une
vu quantaine de duilars dans ses poches! Tableau!

— 000 —

Un autre ivrogne a la manie. quand il est soil. de
tourner les coins sans ralentir la vitesse de son auto. Comme
il est très bon chauffeur. il s'est toujours débrouilié pour
éviter un accident. Cependant, l'autre jour, sue la route, il a
voulu se livrer à son sport favori: il a pris un tournant à
60 milles à l'heure et son auto est allé s'arrêter dans un champ,
après avoir coupé un poteau et démoli une clôture, Sa petite
aventure lui a coûté près de cinq cents dollars, M aurait pu
frapper une autre auto, un camion, un autobus. Il aurait pu
causer des blessures à autrui. IL aurait pu tuer plusieurs
personnes! M s'en est tiré avec quelques égratignures. Aux
dernières nouvelles, notre ivrogne conlinue de boire comme
Un fou. de se conduire comme un fou, de filer à 60, 70 milles
& l'heure sur la grand-routo, jusqu'au jour où il se tuera, en
blessant oun en tuant deux ou lrois pauvres diables! De tels
ivrognes sont des criminels en puissance. Ne devrait-on pas
les enfermer comme des malfaiteurs dangereux, avant qu'ils
commettent des fautes irréparables ? Quand de braves gens
s'en vont à l'hopital ou qu'on les conduit a la morgue, n'est-il
pas un peu tard pour enfermer les énerguménes qui sont
responsables de cette tragédie ?

— 060 —

Un autre ivrogne a la manie. quand il est soûl, de trouver
que le poèle n'est pas d'aplomb. Il habite un village près de
Montréal. [1 y a quelque temps, il a décidé, dans sa souloraphie,
de mettre le poéle de niveau. Il s'est brûlé les mains, il a
Tenversé le poële et il a mis le feu à la maison. Sa femme
et ses enfants ont eu juste le temps de s'échapper et, sans son
fils ainé, l'ivrogne aurait péri dans l'incendie. Cela n’illustre-t-il
pas d'une façon éloquente les méfaits dont quelquefois un
ivrogne peut être et est responsable ?

— 000 —
Dans l'autobus. un jour, j'ai vu un ivrogne qui avait le

vin gai. [1 était dans les vignes du Scigneur et il faisait un
«liscours, Ses opinions politiques étaient un peu inconsistantes,
un sait l'éloge de M. St-Laurent et deux minutes après il
défendait la politique de M. Drew. It parlait avec une certaine
éloquence. Mais, au moins, il n'était pas dangereux comme
certains ivrognes. Ta scène était plutôt amusante.

— 000 —
Cetle année, le Vendredi-Saint, un chauffeur ivre perdit

la maitrise de son volant. Son auto frappa un arbre. I fut tué
sur le coup. le compteur s'était arrêté à 80! Et les témoins
affirment que l'automobile filait à une trés grande vitesse,
On trouva à ses pieds une bouteille de quarante onces, Elle
était vide et dans le coffre du tableau il y avait une autre
bouteille, La Ligue de Sécurité a publié une circulaire-affiche
illustrant le fait d'armes de l'ivrogne. La photographie est d'une
éloquence saisissante!

    

 

 

 

 

  

— 000 —
Cortes, je suis un ardent défenseur de l'usage modéré et

on connaît.ma largeur d'esprit, mais j'aurais mauvaise grâce
d'exeuser les fous au volant, surtout quand ils sont en état
d'ivresse. Qu'on les flanque au violon ct qu'on leur enlève leur
permis de conduire pour un an, deux ans, trois ans! Cela ne
leur donncra pout-être pas d'esprit, mais cela les mettra dans
l'impossibilité de causer des accidents dont ils se tirent souvent
indemnes, mais qui, parfois, conduisent de braves gens à
l’hôpital ou à la morgue !

— 000—

Si ces quelques images pouvaient inciter les intéressés à
téfléchie sur leur imbécilité, cela serait de nature à les
ramener A des sentiments plus conformes au gros bon sens,
Mais j'en doute fort !

 

Dimanche, 22 juillet 1956
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La dépense publicitaire, au Canada
ES montants affectés à l'annonce sous toutes ses formes,
dans notre pays, ont suivi une courbe ascendante pro-

gressive depuis une dizaine d'années. Les principaux media
restent encore les périodiques qui ont absorbé environ
la moitié des budgets publicitaires avec $194,000,000 en

1954. Dans le total général estimé à 397 millions de dollars,

la radio comptait pour $31.7 millions ou 8% et la télévision

$8.6 millions ou 2.2% de la dépense globale.
Graphique préparé exclusivement pour “La Patrie” par

Vaimore GRATTON, B.A, LSC.

 

 

Suite de la 30e page de

La musique     

mon impression se résume à
ceci: j'ai eté séduit, ensorcelé
par le “Triomphe d'Aphrodite”,

Si vous aimez les oeuvres qui
sortent des sentiers battus, si
vous aimez la musique ori:
le, si vous aimez, tout simple-
ment, la belle musique, je vous
recommande ce disque. II vous
étonnera, il vous captivera. Au
demeurant, il est magnifique-
ment bien enregistré.

M. BLOUIN
PAUL HINDEMITH: Thème of

nuatre variations (les quatre tem-
éraments) pour piaño et cordes
ar l'Orchestre Philarmonique de

Berlin, avec Hans Otte, planiste, et
Hens Gieseler, violoniste, sous la
direction de Paul Hindemith. Mé.
tamorphoses Symphoniques si des
thèmes de Cart Marla von Weber,
par l'Orchestre Philarmonique de
Herlin, sous la direction de l'auteur.
Un 12“ Decra, DL-9829.

Si Paul Hindemith n'est pas le
plus génial des compositeurs con-
temporains, il n’en est pas moins
l'un des plus sérieux et des pius
intéressants. Le présent disque
nous offre deux magnifiques
exemples de l'art de ce composi-
teur allemand, maître accompli

  

 

dans toutes les branches de la
musique, surtout dans le contre-
point et l'orchestration.

Les variations ne sont pas
écrites dans les formes auxquel-
les nous sommes habitués: ce
sont des variations libres dans
le sens le plus large du mot.

Naturellement, la musique de
Hindemith, à cause justemont de
ses formes et de ses harmonies
nouvelles, ne peut plaire à toul
le monde. mais l’auteur averti
saura y puiser des joies prufon-
des.

Hans Otte, pianis et Hans
Gieseler, violoniste. sont deux
grands artistes qui ont su saisir

les finesses de l'ocuvre.
Tes Métamorphoses sur des

thèmes de Weber, écrites pour
grund orchestre, sont aussi en
quelque sorte des variations. Les
quatre mouvements fallegro,
scherzo, andantino et Marche)
peuvent nous suguérer la sym-
phonic, ais la forme sonate n'y
existe nulle part.

Deux belles oeuvres de Paul
Hindemith, jouces avec la per.
feetion à laquelle l'Orchestre
Phitarmonique de Berlin nous a
habitués, magistralement enre-
Kistrées par la maison Decca, et
prenant sous la direction de l'au-
teur une valeur exceptionnelle.

M. CHEVALIER

 

 

2 et la

Existe-t-il des circonstan-
ces où deux réclamants
peuvent joindre leurs
réclamations, découlent
d'une même cause d'ac-
tion, pour poursuivre

ensemble un même
défendeur ?

 

Un camionneur entre en col-
lision avec un autre. Le pre-
mier prétend que le sécond est
seul responsable de l'accident
et, partant, des dommages. It
décide donc de poursuivre
l'auteur de l'accident, qui
refuse de payer,

Mais il y a une complication,
Le réclamant a assuré son
camion auprés d’une Compa-
nie d'assurances-automobiles.
La Compagnie d'assurances
toutefois ne s'est pas engagée
à payer les premiers $100 de
dommages : elle ne paye que
le surplus. C'est dire que
I'assuré¢ ne peut obtenir de
remboursement pour des do:n-
mages se chiffrant par moins
de S100, 11 faut que sa réelas
mation dépasse $100 vt c'est
seulement la différence entre
$100 et la somme totale des
dommages que la Compagnie
d'issurances a garantie,

Duns le cas en enuse, les
dommages du réclamant-assu-
ré se chiffrent par $203.88.
La Cuimpagnie d'assurances a
donc versé $103.88 à son assu-
re. Elle s'est en même temps
fait transporter les droits de
son assuré contre l'auteur de
l'accident,

1F s'ensuit donc que le ca-
Mmionncur assuré a une récla-
mation personnelle de $100
contre l'autre camionneur,
tandis que la Compagnie d'as-

surances possède une récla-
mation de $100 88.

Les deux réclamants réunis-
sent leurs réclamations res-
pectives et poursuivent l’au-
teur de l'accident devant la
Cour supérieure pour une som-
me globale de $203.88,

Mais le défendeur, avant
de plaider su- la cause de
l'accident mème, tente de faire
rejeter l'action intentée de-
vant Ja Cour supérieure. Il
prétend que la Cour supérieu-
re est incompetente à dispo-
ser de ces réclamations, On
suil que la Cour supérieure
n'entend pas les causvs d'acci-

dents dont le montant en jeu
est inféricur à $200. Dans ces
eas, il faut s'adresser à la Cour
de Magistrat. Précisant que
chacun des deux demandeurs
réclame moins de $200, le dé.
fendeur teur refuse le droit
de joindre leurs réclamations
de facon à former un montant
de $200.

Ce défendeur doit-il être
poursuivi devant la Cour
de Magistrat ou devant la

Cour supérieure ?

IL PEUT ETRE POURSUI-
VI, par les deux demandeurs
conjointement, DEVANT LA
COUR SUPERŒURE a décré-
té la Cour du Banc de la
Reine dans la cause portant le
no 4964, à Québec: jugement
du 5 novembre 1955,

 

Arn.

 

Hommes Affaiblis!
nouvel allant à 40,50,60
Acquérez rapidement farce. vigueur et éner-
gio, imme, Tout fat des milli Essays les

‘ablettcs Toniques Ostrez contre faiblesse,
Shuiement,fatigue, que ceuse le manque de

ce que vous a
vicillesse”, Ostrez stinvule, fortifie, remonte
@t renforcit sang, organes, nerfs, Hâtez-vous

fajeupir, Les deux sexes ne tonilient. La
formet d'introduction coûte | Soyez pacs

on erayez vite santé, entrain marché,
æayez Ostrer aujourd'but. Tontes pharmac-

|
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Chars à boussole
Les Chinois, comme chacun

le sait, connaissaient et utili-
saient les propriétés de l'ai-
guille aimantée avant que l'usa-
£e s'en répandit chez nous.
Comme ils ne font jamais

rien à la manière des Occiden-
taux, la boussole chinoise d'au-
trefois servait à indiquer non
pas le nord mais le midi.

L'histoire chinoise rapporte
que, onze cents ans déjà avant
l'ére chrétienne, le roi Tching-   

 

Wang, du Royaume Maritime
du Sud, faisait remettre en
cadeau à une députation de ses
sujets cinq chars légers munis
d'une statuette qui, dans quel-
que direction que se tournas-
sent ces chars. indiquait tou-
jours le sud, de sa main droite
étendue.

Cette invention, basée sur les
propriétés de l'aiguille aiman-
tée et fort antérieure à la date
de l'anecdote rapportée ici,
était des plus utiles dans la
Chine ancienne où Jes voya-
geurs avaient à traverser d'im-
menses étendues parfois déser-
tiques, sans point de repère et
lorsqu'ils suivaient un sentier et
arrivaient à un carrefour, pou-
vaient à bon droit se montrer
hésitants.
tee ree

Sac au dos!
Commentse fait-il qu'au retour

d'un voyage on soit souvent plus
encombré de colis qu'au départ?
On se laisse évidemment tenter
par les productions artistiques
ou artisanales des régions visi-
tées mais quelle que soit la

cause de ce surcroit de baga-

 

gees, il faut se rendre & l’évi-

dence: les valises qui se sont

avérées suffisantes en partant
sont devenues trop petites.

II n’est pas question d'en

acheter une en supplément et
d'ailleurs, comment la porterait-

on? On a déjà des paquets plein

les bras!
Voilà où la formule du “sac

à dos” s'impose. l'rocurez-vous
un simple sac (1) dans lequel

vous mettrez par exemple du

linge, des tricots, des vétements
peu fragiles (2), ce qui vous
permettra de faire de la place
dans vos valises.
Dans un tissu très solide, pré-

parez deux bandes dont vous

serrerez fortement les extré-
mités avec une ficelle (4) et
attachez-les aux quatre angles

du sac en forme de bretelles.
Il ne vous restera qu’à placer

ee sac sur votre dos, gardant
ainsi les mains libres pour por-
ter vos autres bagages.

   

 

     

 

SOLUTION : 1. Un homme scie la branche sur laquelle

il est assis — 2. Un autre tire “ur Une corde à laquelle

rien n'est accroché — 3. Une vache au premier étage —

4. Une chèvre qui n’a qu'une corne — 5. Elle mange un

rat — 6. La pédale n'est pas reliée à la meule — 7, Une

plante pousse sur le montant de bois (no 25).
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inédits)

Fils d’arc-en-ciel lissés par un ver chétif, aoïe.

Fins cheveux de lumière au fuscau de son corps.
Linceul fait de soleil où meurt de ses efforts
La chenille engendrant un papilion de joie,

Tissu magique où l'art d'Arachné se déploie.
Lustrine bruissante, écrin où les trésors
Des teintes font briller le lustre de leurs ors
Onde où le firmament des aigrettes flamboie.

Mirage hypnotisant par sa beauté. mon ocil.
Tenture qui tamise un odieux cercueil,
Brocatelle enchâssant la relique sacrée,

Soie, en te contemplant. je songe à l'oeuvre d'ur
Poème. toile ou buste. elle-même engendrée
Far l'artiste filant son génie. à l'écart.

Charles .ORENZO  
 

 

 

DEVENEZ COLLECTIONNEUSES
Pour bien faire une chose, il

faut n'en faire qu'une. C'est un
slogan qu'on va répétant partout.
Rien pourtant n'est plus faux.
La vie ainsi comprise ne serait
que la route la plus monotone,
car elle ne vous offrirait qu’un
spectacle sans variété. Ennuyeu-
se aussi pour les autres: est-il
rien de plus fastidieux que ces
gens qui ne savent parler que de
leur propre métier et qui assas-
sinent lous les autres de leurs

préoccupations personnelles ?

 

Poivrières en buis tourné (vers

1850», Boîte à allumettes en

euivre plaqué d'ivoire, marque-

terie de bois de couleur. Le de-

vant s'ouvre en abattant for-

mant frottoir (vers 1820).

Non: le slogan fameux est vala-

ble mais à la condition d'être

corrigé ou plutôt complété. Di-

tes “ne faites qu'une chose à la

fois” et vous serez enfin dans la

vérité.

C'est qu'il faut à l'esprit des
diversions. Et l'une des plus

charmantes est celle qui consiste

à se faire collectionneur. Ne

vous récriez pas à l'avance et ne
répondez pas qu'il faut d'abord

être fortuné. II n’est pas du tout
besoin, pour trouver un divertis-

sement dans l'art de collection-

ner, de ne rechercher que des

pièces coûteuses. Laissons done

de côté tableaux, gravures. mi-

niatures et autres objets de hau-

te curiosité. Regardez simplement
autour de vous; poussez, si Vous

le voulez, de temps en temps la

porte de l’antiquaire mais avec

des convoitises aussi particuliè-

res que modestes.

T1 faut d'abord que je vous
conte comment une de mes amies
est devenue collectionneuse. Elle
habite une agréable maison de
campagne bâtie à la fin du
XVIIIème isècle par le notaire
du village. Un jour, elle aper-

çoit dans son jardin un objet
rond, couleur d'argent et brillant
un peu. Elle le ramasse. C'était

un bouton d'habit de chasse.
Vraisemblablement de l'époque
Directoire. Il lui parut si joli
qu'elle en voulut avoir d'autres.
Et la voici courant les bric-à-
brac, voire les chiffonniers, à la
recherche d’autres trouvailles.
L'amusant est qu'il lui fallait
aussi découvrir sur quels habits
avaient été cousus ces boutons.
Elle est aujourd'hui devenue spé-
cialiste et exhibe fièrement une
collection très imprévue où se
côtoient boutons militaires et
boutons précieux non seulement
par les matières, mais aussi par
les motifs qui les décorent.

Il arrive même que le plaisir
de collectionner se double d’une
bonne affaire. C’est ce qui s'est
produit pour les amateurs de
“sulfures”, Il s'agit, vous le sa-
vez, de ces boules de cristal qui
servaient jadis de presse-pa-
piers, qu'on a fabriquées vers
le milieu du XIXe siècle à Bac-
carat et même à Clichy et qui
sont ornées à l'intérieur de su-
jets coloriés, bouquets, fleurs
ou lézards; en maniant certai-
nes d'entre elles, on déchainait
une averse de neige sur une
maison en miniature, ou autres
prodiges du méme genre. Ainsi,
on a beaucoup parlé de la col-
lection qu'avait formée la gran-
de Colette. Et il n’y a pas en-
core très longtemps quelques
pièces de la collection du roi
Farouk atteignirent et dépassè-
rent deux cent mille francs.
— Alors, direz-vous, il est

trop tard !

Peut-être en ce qui concerne
les sulfures, bien que leur fa-
brication ait été reprise et qu'on
trouve de fort jolis exemplaires
modernes. Ft il n’est que de
savoir choisir. Mais il y a bien
d'autres chasses à entreprendre.
Les objets ne manquent pas qui,
par quelque détail, par leur for-
me, par leur préciosité, méritent
l'intérêt. On sourit toujours des
amoureux de boîtes d'allumettes
mais, même là, peut se nicher
un peu d'art. J'ai sous les yeux
un minuscule coffret dont le de-
vant s'ouvre en abattant présen-

tant un frottoir intérieur tapis-

sé de bois précieux, extérieur
plaqué d'ivoire et marqueté de
fleurs et d'un ara de quelques
centimètres dont le plumage est
composé d'un étonnant assenr-
blage de couleurs.
fe champ des recherches est

vaste puisqu'il s'étend des taba-
tiéres aux bonbonnières, aux ti-
relires, aux salières, aux poi-
vrières, aux chandeliers, voire
aux flacons. Ainsi le grand mu-
sicien Darius Mithaud n'a pas
dédaigné d'assembler chez lui

une série de bouteilles, bouteil-

 

lons, fioles et flacons de tous
pays, de toutes formes et de
toutes nuances, Vertes, bleues
ou iris du plus féerique
effet,

RENEDICTE

16,000 orphelins
BONN. — Le journal allemand Kristal signale que. 11 ans

après la fin de la guerre, il y a encore cn Allemagne 16,000
enfants qui recherchent leur père et mère. La plupart étaient
trop jeunes lors de la séparation. tels ces bébés trouves sous
un pont ou dans une ruelle déserte. voire parmi les décom-
bres d’une maison détruite. Dermêrement la Croix-Rouge a
restitué à sa mère une fillette identifiée uniquement grâce à
un béret de laine conservé par les gens qui l'avaient recueillie.

 

Trouver dix anomalies dans ce dessin

 

 

 
SOLUTION : 1. La girouette est trop grasse pour la
maison — 2. 11 y a un H au lieu d'un O — 3. Un jeune
garçon cherche à atlraper un sanglier avec un filet à
papillons — 4. Un autre souffle alors qu’il n’y a pas
de feu — 6. La casserole ne peut tenir dans cette position
— 6, Il ne devrait pas y avoir de fumée — 7. L'arbre
n'est pas un platane — 8, Un poisson dans les airs —
8. La fillette va chercher de l’eau avec un seau déjà

plein — 10. Un coq qui se baigne.
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Il est plus facile d’inspirer
l’amourque dele faire durer
Q — I y a quelque temps, j'ai lu dans votre courrier la lettre

de l'une de vos correspondantes dont les plaintes ressemblent à celles
que vous soumettrait j'imagine mon épouse s'il lui prenait fantaisie
de vous écrire, Je vous avoue avoir même supposé alors que cetle
missive vous avait été adressée par elle tant j'y ai reconnu la

description de mes propres ennuis.

Marié depuis neuf ans, j'ai trente-et-un ans, ma femme vingt-huit
et nous sommes les parents de quatre beaur enfants. Nous avons

l'un et l'autre bonne santé. On nous considère un ménage modèle et
même si le salaire que je retire nous oblige à surveiller nos dépenses,
ma famille ne manque de rien. Quand il m'urrive de gagner aux
cartes ou aux courses, je partage avec ma femme le surplus retiré en
lui conscillant de se procurer des fantaisies pour elle-même, Mais
elle préfère affecter ces montan*s soil à des emplettes pour moi ou
les enfants ou à l'acquisition d'accessoires pour la cuisine ou le
ménage.

Jusqu'à l'an dernier, Nanette, — c'est le petit nom que je lui
donne — semblait heureuse. Elle était toujours de bonne humeur.
empressée à m'rntourer d'attentions et paraissait m'aimer autant que
lorsque je l'ai épousée. Mais depuis quelques mois, je m'aperçois que
son attitude à mon égard n'est plus du tout la même.

Elle continue de bien tenir notre maison, de préparer des repas
ercellents et ne néglige aucunement nos enfants. mais elle m'uccueille
froidement, et semble toujours lasse et triste. Ce qui la contrarie, je
le sais c'est que j'accepte souvent d'aller passer la soirée à l'apparte-
ment de l'un de mes copains célibataire, où je mt'attarde à jouer les
cartes et à prendre quelques consommations, Mais n'est-il pas normal
que je m'accorde un peu de distraction après avoir travaille toute la
journée ?

Ma femme ne m'adresse jamais des reproches, mais je m'aperçois
qu'elle a souvent les yeux rougis et que ses sentiments pour moi
tiédissent de plus en plus.

C'est à n'y rien comprendre. La vie quotidienne à notre foyer
n'est plus ce qu'elle était et j'en souffre.

 

UN BON DIABLE

M. — Ne vous est-il pas venu à l'idée que votre chère compagne,
mème si elle bénéficie d'une santé normale, peut fort bien voir
décliner avec les années son entrain et son courage à la tâche.

Cuisiner, faire la lessive, coudre. entretenir le logis tout en
élevant des marmots, en les soignant jour et nuit et en s'ingéniant a
ne point déplaire au conjoint. exigent de la part d'une femme une
somme d'amour et de dévouement que tous les maris n’estiment pas
à son exacte valeur.

On s'habitue facilement à se laisser gâter, à trouver au foyer
une épouse laborieuse et pimpante, et l’on ne pense pas que la chère
personne apprécierait de temps à autre elle aussi, une évasion vers
un milieu distrayant, quelques moments de repos et des attentions
délicates.

Quand elle vous voit rentrer tardivement d'une soirée passée
avec les copains alors qu'elle est demeurée seule à veiller sur le
sommeil de vos enfants tout en s'adonnant à un travail de couture
ou de raccommodage, rien d'etonnant à ce que votre femme ne
prenne pas une mine réjouie, à ce qu’elle dissimule mal ses regrets
de se voir en quelque sorte releguée au second plan,

Ne pourriez-vous par exemple, trouver moyen de lui offrir de
temps à autre des sorties distrayantes, de Jui assurer des moments
de détente bienfaisante ? Un court séjour en dchors de votre milieu
habituel la prédisposerait sans doute à reprendre allègrement la
tâche quotidienne. Tâchez d'obtenir qu'une personne de confiance
choisie parmi les membres de votre famille ou dans votre entourage
accepte les fonctions de gardienne el consente à vous remplacer
tous les deux auprès de vos enfants durant votre absence.

Naturellement aimante et sensible, la femme a besoin d'être
comprise et de sentir qu’elle peut compter sur l'appui moral et la
cullaboration entière de son compagnon.

Parmi les bons maris, les muilleurs sont sans doute ceux qui
savent témoigner à leur compagne les munues attentions et la teudre
sollicitude qui font durer l'amour, et alimentent le courage si
nécessaire à celles qui ont assumé le rôle d'épouse et de mère et
demeurent conscientes de leurs responsabilités.

Q. — H m'intéresserait de sa-
voir quelles sont les régles d'éti-
quette à observer pour organiser
da vétébration de noces d'argent.

Doit-on adresser des invita
tions, louer une salle, retenir un

orchestre pour que la féte soit
parfaitement réussie ?

DENISE

R. — Tout dépend de l'am-
pleur et de l'importance que doit
prendre l'événement. Si vous dé-
sirez convier de nombreux invi-
tes et si vous ne disposez pas de
l'espace requis pour offrir la ré-
ceplion vous devrez c'est enten-
du réserver un local vaste où
vous ferez servir le repas de cir-
constance.

Il sicra de vous assurer le
concours d'un orchestre qui exé-
culera en sourdine des pièces

! appropriées durant le gouler et
| fera ensuite les frais de la mu-
sique de danse.

Votre lettre ne mentionne pas
si la féle doit débuter par une
cérémonie religieuse. Dans cer-

* tains cas, les jubilaires préférant
faire les choses simplement as-

| sistent ensemble à une messe
! spéciale à laquelle seulement les
proches sont présents,

» On envoie genéralement en
“ ces circonstances des invitations
2 s ou imprimées, La ther-
mouravure ow imitation des ca-

  

DOULEURS
MENSTRUELLES

Ne soyez pasesclave du calendrier!
Prenez simplement un comprimé
Midol avec un verre d’eau... c'est
tout. Midol apporte un soulagement
rapide des doulewss menstruelles —
soulage les crampes, calme le mal
dette, chasse le “cafard”,
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ractères lithographiés peut aussi
être utilisée pour les faire-part,
mais ce travail duit être confié à
des spécialistes compétents.

Un imprimeur vous soumettra
le modèle des cunvocations uti-
lisées habituellement et rédigera
les vôtres d'après les détails et
l'horaire de la célébration.

I conviendra d'offrir soit une
bourse ou un cadeau et des
fleurs aux jubilaires.

Les organisateurs décideront
du montant de la cotisation in-
dividuelle à prélever. d'après ce
que l'on choisira d'offrir aux ju-
bilaires, les frais occasionnés par

 

   

Tapissé de jute écru, orné d'une horloge fantaisiste et |
de queiques miniature

décorative et pralique à votre villa d'été,

la location de la salle, le coût du
repas, des fleurs, et la subvett-
tion des musiciens.

Q. — L'une de mes amies et
moiméême serions très intéres-
sées à obtenir des détails con-
cernant la façon dont on orga-
nise les Groupes familiaux AIL-

Anon (Alcooliques Anonymes).
Vous serait-il possible de nous
renseigner à ce sujet et de nous
dire à qui nous devons nous
adresser pour nous affilier à ce
mouvement d'entr'aide,

EPOIJSE AFFLIGEEF

R. — Les Groupes Familiaux
Al-Anon sont composés de pa-
rents ou d'amis d'alcooliques dé-
sireux de s’entr'aider afin de
mieux faire face à leurs pro-
blèmes très spéciaux. On sait
que la famille peut beaucoup
pour le rétablissement de lal
coolique. que celui-ci fasse ou
non partie des AA.

Trois buts sont proposés aux
membres: a) Apporter à l’al-
coolique le soutien et la com-
préhension dont il a besoia pour
guérir. b) Accucillir et aider les
familles d’alcooliques. c) Croitre
spirituellement en conformant
leur vie aux douzc étapes formu-
lées dans le programme de relè-
vement des AA.

Afin d'assurer le succès des
Groupes Familiaux, il est forte-
ment recommandé d'observer l’a-
nonymat le plus sévère, la dis-
crétion la plus absolue en dehors
des assemblées et d'éviter tout
commientaire ou toute allusion
aux fautes ou aux déficicnces
du conjoint alcoolique.

Les membres qui auraient be-
soin de conscils peuvent discuter

  
de leur cas en toute confiance
uprès la clôture de l'assemblée
avec les membres de leur choix.

Pour fonder un Groupe Fami-
liat, il suffit que deux ou trois
parents Où amis se réunissent
dans les buts cités plus haut.

Tout comme les assemblées
des A.A. leurs réunions débu-
tent par un moment de recueille-
ment suivi de la prière des A.A.
et se terminant par te Noire
Père.

Il n'existe pas de règle établie
pour la tenue d'une assemblée.
On suggère comme moyen du
guider, d'assister à quelques as-
semblées des AA. ou autres
groupes Al-Anon.

Les Cercles Familiatre sont in-
timement liés aux AA. C'est
pourquoi la plus entière collaho-
ration avec cc mouvement est
essentielte.

Aucune cotisation n'est exigee.
Cependant, chacun est prié de
contribuer dans la mesure de ses

égards qu’il témoigne à ses pro-
pres enfants. un garçon et une
fille, à qui il ne trouve aucun
défaut.

Je sais que cette attitude mal-
veillante de son époux envers
l'enfant peine beaucoup ma,
.soeur, mutis je n'ose intervenir.

TANTE RACHEL

R.—Il appartiendrait plutôt à
un membre senior de votre fa-
mille ou à un ecclésiastique de
faire remarquer à ce papa qu'il
se doit de ne pas marquer au--
tant de préférence à ses propres
enfants et de ne pas traiter avec
autant de sévérité celui qui a
délibérément accepté d'aimer et
de protéger. En agissant comme
il le fait, il obéit sans doute plus
ou moins consciemment à un
instinct naturel et ne se rend pas
compte de son erreur.

Ce serait sûrement un service
À lui rendre que de l’amener à
une meilleure compréhension de
ses responsabilités.

DOULEURS
RÉCLAMANT PARADOL

  

 

© mal do tite Lorsque vous souffrez des
LL ouleuss obtenes un wou-

© wivraigie [agement rapide avec
aradol, Sa formute

© maldo dom |C0000 ontient quatre
+ msi d'oreille Ingrédiente, et soulage Jen

couleurs les us per-
« douleurs sistantes, rapidemeat et

rhumatismales cificacrment. Vous reviet
dres vite comfortable —
vous vous sentires alerte
mais repose, S41 wrpériodiques

_ PARADOL du DR CHASE

POILS FOLLETS
SUPPRIMÉS

CHEZVOUS
INSTANTANEMENT
Grice

a= PILEX
Rapide - Cortains - Efikcace

Sans douteux
Préférée das 123

bépltoux et insitetions
TRAITEMENT COMPLET $135

{Esbalage ot frais d'expééitlen 156 on pluh
Pour renssigrements of commandes:

LABORATOIRES COQUETTE
291.8 N.-Calherine 0, Mantréns MI5-1186
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ce paravent ajoutera Une note |

de moyens à défrayer les menues
dépenses de l'organisation.
Pour tous renseignements sup-

plémentaires, vous pouvez suit,
vous adresser par lettre à BP,
44, Vicloria Ave. Westmount, ou
téléphoner à RE. 8-2185.

Q—Quand il a épousé ma
jeune soeur, mon beau-frère a
accépté et reconnu légalement

l'enfant qu'elle avait eu d'un
premier mariage.
Au début. il a traité le petit

bien paternellement. Mais à me-
sure que celui-ci grandit, je me
rends compte qu'il devient pour
lui très erigeant, qu'il le répri-
mande à tout propos et en som-
me n'a pas pour lui les mêmes

| POILS SUPERFLUS
détruits en 5 minutes avec la

—unnsuane

terme et Enl permettent
son enfant plusieurs mois

olr ses menstrustion
sent efficares dans le cn
duulourmuses, trop abondas!
fréquentes. Kiant compostre d
ds giardes mammaires, ete, ete, cen
bonnes plivles favorisent bo dévelnppe
ment du be et son perfectionnement
chez li je et fa Jeune 1llle. Eavoyez
oe t-poste au Dr Jos Cemiola,
B.D, 30 avenne Pontbriand, Mte-Hoy,
Québre, F.Q.. qui vous les saverrs af-
tranchdes. 33 jours de traitement. Fa
vente awnsl Gama toutes les Denne
pharmacies,

   

 

    
    

         

 

  
    

 

      

   

 

  
  

 

   

 

LOTION ANTI-DUVET
Cette lution unique et tout A falt inoffensive pour l'éplderme
vous «étarrassers de ces vilaing polls qui voux aiflgent œue
le visage, la nuque, les drax. les aisselles et les Jur La
lotion Anti-Duvet est efficace el détruit les poils pour
tou (mire. Hoyez féminines jusqu'au bout des pleds. gardez
votre épicerie liase et libre de tout duvet et poils superfiux.

Format d'essai: $2.00 — Format régulier: $3.00
Gros format : $4.00

POUR PERSONNES GRASSES
Ta crème ANTE-GRAISSE est npéclalement créée pour ré-
duire un ventre, un buste. des hunches ou tout antre partie

corps (rop gras. Drotitez de l'occamon d'être
éleyante uvec ANTI-GUAISSE. Commandes remplies promptement
et discrétion, stnun argent remis Envoyez argent, mandat postal, ou

format : $2.00 — Gros format: $3.00
ISNEZ CE COUPON INMEMATEMENTRS

Studio Fleur-de-Lys En Station “8, Montréal

   

  

       

 

  

 

    

 

   Veuillez m'expédier 4 Crème Anti-tiraisse $2.00 31.08 Tation Anti-Duvet
[J Format dessa 00 [] Format régulier $4 J Grog format 61.00.
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Q. — Mu belle-soeur me dit
avoir lu récemment dans vos
pages la recette d'un traitement
censé donner de bons résultats
pour atténuer les taches de
rousseur. Comme elle ne peut
retracer le conseil en question,
vous m'obligeriez en le publiant
de nouveau pour moi, Veuillez
aussi m'indiquer un exercice ces-

tiné à affiner les mollets.
UNE AMIE DU COURRIER

R. — I s'agit d'un traitement
à l'eau de son qui a été suggéré
par l'une de nos correspondan-
tes et dont j'ai en effet donné
ici la recelte à plusieurs repri-
ses pour répondre au désir de
nos lectrices. Je ne saurais vous
dire si le traitement donne en
chaque cas des resultats excel-
lents, étant donné que les épi-
dermes ne réagissent probable-
ment pas (ous de façon iden

Uque.
Quoiqu'il en soit, vous pou-

vez si vous le désirez tenter
l'expérience qui vous donnera,
j'espère les résultats altendus.
On conseille de faire bouillir

durant une dizaine de minutes,
environ % 1b de son moulu
dans une pinte d’eau et d'appli-
quer ensuite cette décoction en
ablutions quotidiennes ou en
minces compresses,

Des applications de jus de
citron et d'eau de son, dilués à
parties égales, sont également
recommandées, et vous aurez
avantage à utiliser un excellent
fond de teint choisi de la nuan-
ce convenant le mieux à celle
de votre épiderme.

Voici en plus la formule d'un
bain à l’eau de son considéré
comme excellent pour assouplir
et adoucir la peau : mettre dans
un petit sac de mousseline 2 c.
a soupe de son et le zeste sec
et émincé de la moitié d’un ci-
tron. Ficeler et plonger durant
trente minutes le sac dans une
pinte d'eau bouillante, puis jeter
le tout dans l’eau de la bai-
gnoire. Ce sac peut également
servir de gant de toilette et
être utilisé pour masser l'épi-
derme.
Comme exercice pour affiner

les chevilles et amincir les mol-
lets on suggère les mouvements
suivants: a) Debout, la main
appuyée à une barre ou à un
meuble à hauteur d'appui. pla-
cez le talon du pied droit contre
le milieu du pied gauche, en
gardant les genoux bien tendus.
b) Elevez la jambe droite vers
l’avant. le plus haut possible, en
cambrant bien le pied, sans dé-
placer le haut du corps, le dos
restant très droit. c) Redescen-
dez lentement et envoyez la
jambe bien tendue sur le côté.

 

Ann,

SE LEVER LA NUIT
vous fait sentir vieux avant votre temps!
I n'est rien qui peut vous faire sentir

plus vieux et plus déprimé que la perte de
sommeil et l'ennui des mictions fréquentes,
des brûlements et piquements du passage,
Jo mal de dos, les crampes & 18 veasls, des
urines fortes, broulllée, ou des douleurs

ismales caus

     Cr am
ment rapidement, et vous soulage Mers
veitleusement selon son action bactérioe
statique, comme un soulagement doux et
facile, Plus de 000 miilions de tablettes
OYSTEX furent utillaées depuis les 25
dernières années pour prourer Ja sécurité
$ le auccès de son effet. Ne perdez pas de

mpe, Procurez-vous OYSTEX ches votre
harmacien selon l'offre d'essai de satis-
ction où argent

 

 

FIN DESVERS
L'AIL EN SUPPOSITOIRES

Les vepposit
AIL-A-VER,
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trois jours, sane
malaise,
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LABORATOIRE MARCHAND
Be-Tite Cé Champlain, PAS. |   
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Un papier présentant des tuiles miniature jaunes et vertes encadre la couverture sombre

de ce divan continental et convient à l'aspect sévère de la pièce.

di Redescendez, el envoyez la
jambe bien tendue, le plus loin
possible en arrière, le buste
restant toujours immobile. Exé-
cutez ce mouvement cinq fois
dans chaque direction indiquée.

OEILLET BLEU :

Généralement la célébration
de noces d'or — cinquante ans
de mariage — débute par une
cérémonie religieuse, — messe
à laquelle assistent les enfants
et petits-enfants et les amis
quand l’on souhaite étendre les
invitations en dehors du cercle
familial. Cette messe est suivie
d'un déjeuner à la fin duquel
on lit une adresse, on présente
un cadeau ou une bourse, et des
fleurs.

Si on le désire on peut offrir
aux jubilaires un pelit déjeuner
groupant seulement quelques
personnes et remettre la récep-
tion officielle à la fin de l’après-
midi. Le buffet froid est alors
tout indiqué en ce qu'il permet
de servir un grand nombre d'’in-
vités sans exiger le service com-
pliqué d'un diner chaud.

Il vous sera loisible de faire
les invitations verbalement ou
par écrit et un membre de votre
famille se chargera de percevoir
les souscriptions. Comme vous

 

souhaitez, me diles-vous, faire
les choses simplement, il sera
nécessaire de vous entendre au
préalable avec les vôtres pour en
arriver à un accord concernant
le montant de la bourse, les
frais de la réception, et le taux
des contributions individuelles.

Si vous croyez qu’un cadeau
de belle valeur sera mieux ap-
précié qu’une bourse, il vous se-
ta loisible de le substituer à
celle-ci.

Si vous adressez des invita-
tions — écrites ou gravées —
elles pourront être rédigées à
peu près comme suit: “A l'oc-
casion du cinquantième anniver-
saire de mariage de monsieur
et madame X... une messe se-
ra célébrée en l'église de... le

samedi 11 août, À neuf heures.
Monsieur et madame L. rece-
vront le même jour, de cing 3
sept heures en l'honneur des
jubilaires. Vous êtes cordiale-
ment invité.
Au bas de la carte d'invita-

tion, à gauche, un R.S.V.P. Ega-
lement au bas, à droite, vous
pourrez mentionner le montant
de la contribution en indiquant
à qui la faire parvenir.

Un imprimeur spécialisé sau-
ra d'ailleurs vous fournir des

 

 

D'une simplicité charmante, la coiffure “à la Récamier” couronne bien gracieusement les jolies têtes.

suggestions concernant le genre
de papier et les formules géné-

ralement utilisées en ces cir-

constances.

Pour ce qui a trait à la mise

des jubilaires, “la mariée” qui

est me dites-vous d'apparence

plutôt jeune, portera probable-

ment avec avantage, l'une des

robes de ligne droite ornées de

longs panneaux qui seront à la

mode à l'automne et que l'on

revétira sans doute dès le milieu

d'août. Ces robes seront confec-

tionnées de crêpe mat ct ornées

de bandes en satin de même ton.

Je pense qu'une jolie teinte

violacée — raisin, prune ou

améthyste — une couleur bleu

ardoise ou gris mouette con-

viendra.

Une cape, ou une étole en

aa    
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fourrure souple ajoutera au con-

fort et à l'élégance de la jubl-
taire, et sa toilette sera agré
mentée d’un bouquet de corsage
ou de quelques fleurs piquées

sur un sac à main délicat.

Il siéra, je-crois que son com-

pagnon revéte un complet gris

fer, s'il préfère ne pas arborer

la mise classique: jaquette gris

oxford et pantalon rayé.

 

 

    

   
  

 

   
  

   

   

  

       

  

  

  

     

  

 

  

  

      
 

Je me demande pourquoi

LA NOURRITURE

ou Dr. Chase
POUR LES NERFS
aide tant de gens a dire

“Mee

sont
Quand vous
voussentez

fatigués, ner-
itables
que les

moindres choses
vous ennuient et
l'inquiétude vous
accable, voild le
moment de prendre la Nourri-
ture du Dr. Chase pour les
Nerls.

| La Vitamine B-1 et le fer re-

 

constituant le sang dans la
Nourriture du De. Chase pour
les Nerls agiesent ensemble pour
rétalslir votre santé en général
et vous aide à éprouver une
sensation de repos et d'aise, à
vous faire oublier que va
déjà eu des troubles nerveux.

À La Nourriture du Dr. Chase
pour les Nerfs vous aide à avoir
ea nerfs atables et solides qui

accompagnent une boane santé.
Elie vous aide à aimer la vie,
à être roulante, Énergiques et
prête à apprécier votre famille,
votre travail et vos amis.
Obtenez la Nourriture du Dr.
Chase pour les Nerfe imrsédiate-
ment. Plus tôt vous commen.
cerez, plus tôt vous ressentires
les bien de ce tonique
général.

NOURRITURE OU Dr. CHASE
POUR LES NERFS

  

   

  
Lisette, Francine ou Nicole ?
Guy, Jean ou Luc ?
Quel nom portera-t-il, ce cher petit ?

Sa maman scpporfera mieux son épreuve si elle prend

régulièrement le grand remède de la femme depuis 35 ans, les

excellentes pilules FEMOL . . . Les pilules FEMOL sont préparées spécialement

peur vous, mesdames. Essayez-les, elles vous soulegeront et vous aideront à

surmonter celte sensation de lassitude et de nervosité qui vous est si pénible.

Composées d'extraits de plantes, les bonnes pilules FEMOL vous soulageront

promptement. N'acceptez pas de substtutions.

REMEDE EFFICACE A UN PRIX MODIQUE

Un grand remède de ls femme depuis 35 ans

EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES

 

ls}...
| vous êtes sujets aux

indigestions, comtipa-

tion, perte d'appétit,

Sl.

EXCES DE
BILE

Prenez le remède vé&
gétal No 9 de l'Abbé
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vous bles facilement

irritable, neurasthéni-

en un mot si
manque d'entrain, que,

vous faites peut-être vous Êtes

des

NERVEUX
Prenez le tonique et

calmant des nerfs

Ortho-Neurotabs. Pi-

lules végétales inof-

Demandez le manuel “familial” de ADRESSE ...

STATION “T*
ES TE TED ES CES CS CS Cr CES

-_—

oe Si [XX]

êtes fan

vite épuisés,

vous toujours

gués, sans

entrain, vous souffrezr

peut être d’

|
|

ANEMIE |

|
Prenez le tonique générai

Vital . Il contient 23

ingrédients, minéraux, vé

gétaux, foie de veau et

 

vilamine B 12.
Warré. Tisene ou pi fensives. 100 pilules
lules. Traitement d'un $3.00 150 pilules $3.85

mois $1.50 I 500 pilules $10.00

a oJ > — t
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médecine préventive. Conseils prath

ques, aympiômes, régimes simples, PSE
etc. 188 pages.

MONTREAL i 
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[ Apprenons la géographie et l'histoire

CRRICATÉLIE
~~ Paul BOUCHART d'ORVAL  

Deux nouveaux timbres nous arrivent de
France : un 12f. sépia, rouge et brun-rouge en
l’honneur de l’Ordre de Malte qui en France et
dans les colonies françaises s’occupe de venir
en aide aux lépreux, Ce timbre nous montre une
colonie de lépreux de l’Afrique Equatoriale Fran-
çaise, Ce timbre est une gravure de Serres.
L'autre timbre est un 30f. rouge-pourpre com-
mémorant le centenaire de la naissance du
maréchal Franchet d’Espérey. Gravure de
Decaris.

La Fintande a commémuré ré-
cemment le 150e anniversaire
de la naissance de J.-V. Snell-
man, par l'émission d'un timbre
rouge-brun de 25 marks, mon-
trant son portrait. Ce timbre a
été dessiné par A. Karjalainen
et gravé par B. Ekholm. Tirage

 

2,000,000. Snellman, selon des
renseignements que nous a aima-
blement communiqués lc Consul
de la Finlande à Montréal, était
un écrivain d'origine suédoise
qui a grandement contribué au
développement de la culture fin-
landaise par ses écrits et ses
cours de littérature,
Un autre timbre commémora-

tif du 50¢ anniversaire du Rotary
— souhaitons que ce soit là le
dernier de cette ridicule série—
nous vient de Grèce, C'est un 2
dr. montrant un globe terrestre
surmonté de la roue d'engrena-
ge du Rotary. Sur ce globe, la
Grèce paraît un pays énorme!
Au Japon, la journée interna-
 

 

PRIMES
Lots de timbres d'une valeur de $1.00
donné avec tout achat de $5.00 e
plus. Visitez notre élablissement, Des
spécialisies vous quiderant dans vos
recherches et offriront des solutions
à vos problèmes philatéliques. Choix
complet de timbres at d'articles phi-
latéliques. Maison canadienne-lran-

caise établie depuis 40 ans,

LA MAISON VINCENT
284 ouest, Ste-Catherine, Montréal 18
Le SEGUIN. prop. Tel: UN. 1.1145     
 

 

‘PromptSoulagement
Désirez-vous être anulagé en une nuit
de la lourkeut gue cause la constipation?
chetez des lilules Dr. Chase pour les
eins et le Foie--elles agissent plus vite,

Plus eficacement parce qu'elles traitent
deux choses à la
fois. Dr, Chase—

DR. CHASE onmom digne de
PILULES confiance, 70-P

pour les REINS et le FOIE

  

     

 

  
|

tionale des enfants a été l'occa-
sion de l'émission d’un timbre
de 5 yen bleu clair et noir mon-
trant deux enfants et des pois-
sons. D'autre part, la Guinée
espagnole, l'Ifini et le Sahara
espagnol ont émis des séries
consacrées au football et aux

fleurs indigènes. Rien de très
original. Quant à l’impression,
on ne peut rien imaginer de plus
triste, L'Espagne a perdu le goût
des beaux timbres!

Enfin, l'Iran a commémoré le
700e anniversaire de la mort de
Toussi, célèbre savant perre, par
une série de trois timbres. Le
1 rial orange montre la tombe
de Toussi à Maraghch, le 2.50 s,
bleu, son astrolabe et le 5r,
brun et pourpre. un portrait de
Toussi. Espérons seulement qu’il
est authentique!

UN 50e ANNIVERSAIRE

Nous accusons réception du
Bureau du Tourisme des Ber-
mudes du pli du premier jour
de deux timbres des Bermudes
portant en surimpression une
inscription rappelant que cest
cette année qu'est célébré le 50e
anniversaire des régates océani-
ques Newport-Bermudes.

N.B. — Les timbres üUlustrés
dans cette chronique nuus ont
été fournis par la Maison Vin-
cent de Montréal. Jacques Doyon
est l'auteur des photographies.

eee 

C'est lui!
MANHATTAN, — Ramassés en

piteux état, à la suite d'une atta-
que nucturne, dont il a été victi-
me, Sam Klein se réveille dans
unesalle d'hôpital, jette un coup
d'ovit autour de lui et, désignant
du doigt le lit voisin du sion, s'é-
erie: “Le type qui m'a sauté des-
sus, la nuit dernière, c'est cclui-
it
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Le site national de la
bataille d’ANTIETAM

Par Paul-J, GINGRAS, président

de l'Alliance radiophonique française des Etats-Unis.  
La bataille d’Antietam, le 17 septembre 1862,

modifia considérablement le cours de la Guerre
Civile des Etats-Unis. La faillite de Lee de porter
la guerre dans les Etats du Nord ou même de
maintenir ses positions dans l’Etat du Maryland
et, presque en même temps, l’arrêt de l’invasion
du Kentucky par les troupes de Bragg- décidè-
rent la Grande-Bretagne à retarder de reconnai-
tre le gouvernement confédéré. La plus grande
portée historique de la bataille d’Antietam repose
done sur le fait qu’une victoire décisive de Lee
aurait peut-être éclipsé l’indépendance finale de
la Confédération. La retraite de Lee en Virginie
mettait fin à la meilleure chance, sinon à la
dernière, d'une intervention étrangère dans le
conflit.

Une autre conséquence de la
bataille, presque égale en impor-
tance, dans l'orientation future
de la guerre, fut l'opportunité
qu'attendait depuis longtemps le
président Lincoln pour lancer sa
Proclamation d'Emancipation. Le
22 septembre 1862, cinq jours
après la tournure favorable à
la cause fédérale de la sanglante
bataille d'Antietam, Lincoln lan-
çait la proclamation préliminai-
re, dans laquelle il avertissait le
Sud que le premier janvier 1863,
il libérerait tous les esclaves
dans les territoires qui résiste-
raient encore à l'Union. En con-
séquence, il donnait plus de rai-
son à la guerre; elle en avait
deux, préserver l'Union et met-
tre fin à l'esclavage.

LA CAMPAGNE DU
MARYLAND ET LA BÂTAILLE

D'ANTIETAM

La bataille d'Antictam ou de
Sharpsburg, le 17 septembre
1862, fut la culmination de la
première des deux tentatives de
la Confédération de porter, par
l'est, la guerre dans le Nord.
Environ 41,000 Confédérés, sous
le commandement du général
Robert-E. Lee firent face à
87,000 Fédéraux, commandés par
le général George-B. McClellan,

Après sa victoire décisive, à
la suite de la deuxième bataille
de Manassas, Lee décida d'enva-
hir le Nord avant que ses adver-
saires puissent se ressaisir de
leur désastreuse défaite. II espé-
Tait faire profiter son armée de
l'important matériel de guerre
du Maryland et croyait que
l'Etat se rallierait à la cause de
la Confédération et, ainsi contri-
buerait à combler les vides dans
ses rangs.

McClellan avait repris le com-
mandement de l'armée fédérale
réorganisée et suivit Lee dans
le Maryland, à Frederick d'abord,
puis, à l'ouest, aux défilés de
South Mountain. C'est là que,
le 14 septembre, Lee tenta d’ar-
rêter l'armée fédérale, mais
après un terrible combat, qui
prit fin à la tombée du jour,
les troupes fédérales parvinrent
À traverser les trois passes de la
montagne. McClellan, à South
Mountain, avait fait perdre l'of-
fensive à Lee, mais son manque-
ment de relever la garnison à
Harpers Ferry permit au géné-
ral “Stonewall” Jackson de l'in-
vestir, Le lendemain matin. la
place capitulait devant les Con-
fédérés,

Lee fit un mouvement a
l'ouest. En apprenant que Mc-
Clellan le poursuivait, il tra-
versa le Anlictam Creek et
commença à consolider ses po-
sitions sur le terrain élevé à
l'ouest. le centre de ses lignes
se livuvant dans le village de
Sharpsburg. L'aile du général
Longsircet occupait des positions
qui s'élendaient vers le sud et

vers le nord. d'un bout à l’autre
du village, pendant que les vé
térans de Jackson prolongeaient
la ligne au nord. Une grande
partie des forces confédérées
avait poussé de l'avant pour
capturer Harpers Ferry.

Le 15 septembre, MeClellan
avait pratiquement toutes ses

troupes à quelques milles d'An-
tietam Creek, ou Lee avait pris
ses positions avec la moitié en-
viron des forces confédérées.

Cependant, il avança si lente-
ment que l’après-midi du 16
était presque fini quand le
corps de l'armée fédérale de
Hooker traversa le pont d'en

haut. La journée se termina par
quelques escarmouches d'infan-
terie et d'artillerie qui se conti-
nuèrent longtemps dans la nuit.
Dès l'aurore, le 17, l'artillerie
de Hooker ouvrit le feu sur les
troupes de Jackson en position
dans un champ de maïs, au nord
du village de Sharpsburg. Hoo-
ker rapporta: “Au moment où
J'écris toutes les tiges de maïs,
au nord et dans la plus grande
partie du champ, ont été rasées
comme si elles avaient été cou-
pées avec un couteau et les
morts sont couchés en rangées
précisément comme ils se te-
naient en rangs quelques ins
tants avant”. Les troupes de
Hooker avancérent en forçant
le recul des Confédérées et
Jackson rapporta que ses hom-
mes furent “exposés pendant
près d’une heure à une pluie
terrible d'obus et de mousquete-
rie”.
Vers six heures du matin,

Jackson reçut du renfort et réus-
sit à repousser les troupes fédé-
rales. Une heure plus tard, des
renforts fédéraux réussirent à
reprendre une partie du terrain
perdu et, à neuf heures, ils
avaient pris possession des bois
aux environs de Dunkard
Church. Une division d’un corps
fédéral venue de l’est sous le
commandement de Sumner fut
enveloppée par dix brigades des
Confédérés et perdit quelque
deux milles hommes en vingt
minutes. Une partie des troupes
de Sumner rencontrèrent les
Confédérés placés le long d'une
ancienne route enfoncée, au-
jourd'hui connue sous le nom
de Bloody Lane. 1l s’ensuivit une
bataille acharnée qui dura jus-
qu'à l’épuisement évident des
soldats des deux armées, ce qui
mit fin à cette terrible bataille
dans le secteur nord,
Au sud du village, les 2e et

20e régiments de Georgie de la
brigade du général Toombs et
le 50e de Georgie de la brigade
du général Drayton montèrent
la garde à un pont de Antictam
Creck,
Le général Burnside reçut

l'ordre de traverser et, de bon-
ne heure dans l'après-midi, il se
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A propos de muscles (suite)

NIK KEBEDGY

Nous connaissons en général assez bien le rôle de nos
 

 muse dans les mouvements ordinaires, et nous savons gue

selon l'état de ces muscles nous avons plus ou moins de facilité

à exercer tel ou tel effort, tel ou tel mouvement.

Mais ce que nous oublions trop souvent, c'est le rôle,

caché mais combien important, des muscles chargés d'assurer

le bon fonctionnement de nos organes vitaux el le maintien

en place des pièces de notre squelette.

Ainsi l'homme moderne qui se motorise sur toute la ligne,

s'efforce de réduire ses mouvements quotidiens à un strict

minimum et supprime délibérément tout cffort plus grand que
celui de faire quelques pas pour passer d'une pièce à une
autre ou presser sur un bouton-pression ne tarde pas à voir
dépérir sa musculature.

Elle commence par devenir flasque, puis s’atrophie et les
muscles perdent non seulement leur force mais leur volume et
sont souvent, au bout de quelques années de vie sédentaire,
réduits à l'état de pauvres petites ficelles fragiles, laissant
apparaître les angles décharnés du squelette ou au contraire
disparaissant sous des amas de graisse.

Rien d'étonnant, dans ces conditions, que le système entier

se dérègle et se détraque assez rapidement, car la musculature

interne étant solidaire de la musculature externe, on ne peut
s'attendre à voir l'estomac, le pancréas, l'intestin et même le
coeur et le diaphragme faire leur travail normal quand leurs
propres muscles et les muscles voisins cessent d'être entre-
tenus par des exercices réguliers.

De plus la cireulation sanguine ne tarde pas à ralentir
considérablement, car mème si le coeur est bon, les veines et
les vaisseaux lympz ques doivent absolument être aidés dans
leur travail de vidange, d'élimination des déchets et de retour
du sang au coeur par des muscles qui, en fonctionnant souvent
ct à fond, exercent sur eux un véritable massage interne,

Ainsi done. quels que soient les préjugés de certaines co-
quettes ignorantes ct de certains esprits bornés sur l'utilité de
leurs muscles visibles, il reste que ce sont nos muscles qui nous
donnent presque toute notre chaleur interne, assurent notre
respiration, notre digestion. notre élimination, notre respiration
€t permettent à tous nos organes de jouer le rôle pour lequel
ils ont été créés.

Si plus de la moitié de notre corps est formée de muscles,
vous pouvez penser que cela n'est pas pour rien! Et comme
d'autre part on sait (ou on devrait savoir {) que dans tout le
règne animal “la fonction fait l'organe”, on comprend pourquoi
une partie du corps qui n'est pas employée ne tarde pas à dégé-
nérer et à entrainer dans sa décrépitude une partie ou la tota-
lité du système...

‘Tous nos muscles (externes et internes) étant chargés de
convertir l'énergie chimique contenue dans nos aliments en
énergie mécanique ‘mouvements, travail des organes, etc.) il
s'en suit que tous nos muscles doivent être maintenus en bon
état de fonctionnement.

Or. qu'est-ce qui assure leur vitalité ? Précisément l'exer-
cice, pour lequel la majorité d'entre eux ont été faits. Donc
voilà comment l'exercice régulier ‘autrement dit la culture
physique, et les sports) assure la santé, et peut même l'amélio-
rer considérablement dans bien des cas.

Ft après ça. on viendra dire “quon n'a pas besoin de
muscles parce qu'on ne bouge guère !” Absurdité et ignorance
des lois de l'anatomie et de la physiologie.

De là à exagérer et à se surmener sous prétexte d'exercice
ou dc sport, il y a cependant une marge, dont nous avons parlé
récemment. mais qui n'infirme en rien la nécessité de donner
à nos muscles le meilleur développement et le meilleur entre-
tien possible. non senlement en vue des mouvements usuels,
mais pour obtenir la bonne forme, cette réserve d'énergie, de
vitalité et de résistance dont nous avons si souvent besoin avec
l'usure causée par la vie moderne.

Ainsi donc, quand vous pensez à travailler vos muscles,
ne pensez pas seulement aux travaux manuels que vous n'avez

pas besoin de faire ou aux déplacements que vous faites au
moyen d'un véhicule quelconque. mais songez que de l'état de
vos muscles dépend non seulement votre santé, mais votre
longévité, votre humeur et votre joie de vivre.

Ceux qui négligent leurs muscles peuvent avoir assez

bonne mine pendant quelques années s'ils ont reçu de leurs

parents une bonne santé, mais tôt ou tard ils payent leur

négligence, ne fül<e qu'en vieillissant prématurément.
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Silhouettes

Saint-Jean-Baptiste, à Spring-

field, en 1954. Au docteur An-

dré Bélanger revient une large

part des succès de Ja partie ré
eréative ct artistique de ce con-
grès, 11 y eut bal en l'hôtel
Kimball-Sheraton, et un grand
banquet alors que les invités
d'Honneur furent: le cardinal
Paul-Emile Léger de Montréal, le
gouverneur John Lodge, du Con-
necticut (maintenant ambassa-
deur uméricain en Espagne), le
gouverneur Herter du Massachu-

   

 

setts, et les consuls du Canada et
de la France.
Le docteur Bélanger est aussi

diplômé du “Temple University”
de Philadelphie, où il obtenait
en 1947 ses parchemins de Doc-
tor of Surgical Chiropody (D.S.
C.). Il est membre de nombreu-
ses autres sociétés savantes dont
la seule nomenclature dépasse
malheureusement les cadres res-
treints d'un tel article.
Et que d'autres activités et

accomplissements ne devons-nous
pas passer sous silence, Notre
héros nous en excusera et nos
lecteurs auront quand même de
quoi, espérons-le, se faire une
bonne idée de ce vaillant com-
patriote qu'est le docteur Rndré
Bélanger.

CEESS
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Le site national  
 

mit en marche pour attaquer.
Traversant victoricusement le
pont qui porte aujourd'hui Je
nom de Burnside Bridge, les
Fédéraux firent retraiter les
Confédérés, de beaucoup supé-
rieurs en nombre, dans les rues
de Shapsburz. alors que la tour-
nure dramatique des événements
changea le sort de la bataille
La division légère de A. P. Mill
arriva de llarpers Ferry et en-
tra aussitôt en bataille pour re-
pousser les Fédéraux sur les
hauteurs, près du pont qu'ils
venaient de prendre. La bataille
d'Antietam était finie.

Au cours de la journée entière
du 18 septembre. les armées
s'affrontèrent sans bataille. Le
méme soir, Lee retraita sur le
Potomac, 3 Blackford’s Ford et
traversa en Virginie. Aucune
victoire décisive n’avait été rem-

portée par ni l’une ni l'autre des
armées, mais la première ten-
tative de porter la guerre dans
le Nord avait été repoussée.

Les morts et les blessés à la
bataille d’Antiectam, le 17 sep-
tembre, furent plus nombreux
que n'importe quel autre jour
de la guerre. La liste des morts
et des blessés des Fédéraux
s'élevait à 12,410, soit 15.4 pour
cent des effectifs; celle des Con-
fédérés à 10,700, ou 26.1 pour
cent de leurs effectifs.

LE SITE ET LE CIMETIERE

Le Site National de la Bataille
d'Antietam existe officiellement
depuis 1890 et ses 183 acres de
superficie comprennent des ave-
nues, des terrcs à ferme, où se
trouvent les remarquables points
d'intérêt connus sous les noms
de East Woods, West Woods, le
site de Dunkard Church. Bloody
Lane et Burnside Bridge, En
certains endroits intéressants,
l'on voit des relijues des champs
de bataille, dont une carte de
la guerre indiquant le mouve-
ment de la bataille et une décla-
ration explicative. Des pierres
rappellent, sur le champ de ba-
taille, les combats de South
Mountain à Turners, Fox's et
Cramptons Passes et Harpers
Ferry et Blacford's Ford.

C'est lans le cimetière natio-
pal d'Antictam que sont enterrés
les morts de l'armée fédérale.
dont la plupart furent tués à Ja

bataille d'Antietam et à la batail-
le de South Meuntain. Des 4,773
corps inhumés au cours de la
Guerre Civile, 1,836 n'ont pas
été identifiés. A la suite des

guerres récentes, le nombre des

soldats inhumés dans ce cime-

tière a été porté à 4,908.
La sanglante bataille d'Antie

tam fut la plus terrible de la

Guerre Civile et ce champ de

bataille et ce cimetière ont ete
reconnus à juste titre comme

site national. Aussi les Améri-

cains de toutes les extractions
qui sont de passage dans la capi-
tale fédérale, dans le Maryland
ou dans les autres Etats voisins
sont-ils tous tentés de visiter le
Site National de la Bataille
d'Antietam.
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Donnant, donnant.
L____
Car je ne suis pas près d'cu-

blier ton air mutin, ton rire
franc et ta façon de demander

sans quémander; donnant, don-

nant, comme un homme! et la

marchandise cst de bonne qua

lité.
Depuis l’autre soir je n’en

finis plus de raturer des mots

que, logiquement, je devrais ef-

facer! A la prochaine occasion

je ne manquerai pas d'aller cher-

cher mon bien: cette “efface”
qui “efface ben plus mieux”.
Donnant, donnant.

 

   

Collection
NEW HAVEN (Connecticut).

— Invité à expliquer comment

il se fait que la police ait pu dé-
ccuvrir chez lui 3.021 fiches qui
semblent prouver qu'il prend
des paris pour les courses, Ells.
worth Nizon. 59 ans. déclare
qu'il s'agit là d'une “collection”
et ajoule- “On a bien Je droit de
ne pas partager les guûts de tout
le monde et de coliectionner
autre chose que de vieux tim-
bres, de vicilles monnaies ou des
photos de pin-up.”

— ge

VANTAR
MEMPUIS. — A ule fin

d'étonner une jeune fille à qui
il faisait la cour. Howard Mil-
ler Jui dit qu'il est recherché
par la police dans sept Etats
de l'Union, vantardise qui lui
vaut d'être conduit au commis-
sariat, où l'on découvre qu'il
devrait effectivement être en
prison pour faux et usage de
faux, la caution qu'il avait pré-
cédemment versée pour être
mis en liberté provisoire (alors
qu'il était poursuivi pour abus
de confiance) ayant été payée
avec un chèque sur lequel il
avait imité la signature d'un
de ses Voisins.

En
CANCER (22 juin av 21 jviléet} :

L'approche dun examen
vous rend soucieux. Vous dé-
pensez plus que vous gagnez
Encore des soucis provoqués

par votre santé et votre
situation.

VIERGE (22 août au 22 segt.}:
Travaillez avec ardeur et la
chance vous sourira. Une
personne de l'autre sexe vous

inspire.

LION (22 juillet av 21 août):
Vous avez un regain d'activité.
Vos idées sont ingénieuses,
mais il vous faudra les mettre
au point et les soumettre à qui
peut vous aider dans leur

réalisation.

BALANCE (23 sept. au 22 oct):
Evitez d'etre mélé à des que-
relles, des difficultes de toutes
sortes. Cela vaut beaucoup

mieux pour vous.

SCORPION (23 oct. av 21 sov.):
Tout sarrangera beaucoup
mieux si vous metlez une peti-
te sourdine à votre suseepti-
bilité et si vous savez menager

vos vritis ar

SAGITTAIRE (22 nov. au 21 déc.) :
Votre jugement est excellent

aujourd'hui et c'est sûrement
le meilleur moment pour

prendre des decisions,

CAPRICORNE (22 déc. au 20 janv) :
Attendez à plus tard pour re-
vendiquer auprès de qui que
ce soit dont votre sort dépend.
Un peu d'embarras touchant
les affaires de votre santé.

VERSEAU (21 janv. av 19 février) :
Tirez pleinement profit de cet-

te journée qui, à maints égards
scra l'une des plus fructueuses

depuis longtemps.

POISSONS (20 fév. au 20 mars}:
Les influences de ce jour ne
sont pas tres fortes, mais il y
a des chances tant dans les
affaires que pour le réglement
des questions personnelles.

BELER (21 marc aw 19 avril):
Relations sociales favorisées.
Vous pouvez vous faire de
nombreux amis si vous savez
comment vous y prendre,

TAUREAU (20 avril sw 20 mei):
Tout est confus. voire orageux
dans votre esprit, mais la santé
se raffermit et la persévéran-
ce, la folerance peuvent arran-

ger bien des choses.

GEMEAUX (21 mai au 21 juin):
Ne craignez pas d'exprimer
vos idées, méme si elles peu-
vent paraître originales aux

yeux de corlains.
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PENSEE

Le jour nait, le jour passe, le
jour meurt.

C'est à nous d'en profiter
CMR.
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PROBLEME Ne 1338
Par MF. Young
bédié : M. Henri Tranquille,

 

Les Blanes jouent et font nat
es 3 mouvements

PROALEME No 1303
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Les Blanca jouent font an
en 2 mouvements
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LA Vit COURANTE
    

 

FIN DE LUNE DE MIEL

   

 

 

Et quand tu auras fini ça, tu pour-
ras couper le gazon...   
    

 

  

 

  
  
      
  
   

  
    

   

   
    

Ce qui arrive quand Madame commence à contrôler la
maisonnée et à donner des ordres : elle a une liste quoti-

dienne des choses aue Monsieur devra faire !

La lune de miel
est bien finie’
quand Madame
s'intéresse de
nouveau aux
tomans-fleuves
de la radio.

—Blen sûr, on est à
la maison ! Viens tout

de suitel
   

  

  
appelle à 

 

 
 

——Vraiment ? On
dirait un naufragé qui

7

e
b
A
-

 
  
 

Ovi, vralment, la lune de miel est loin quand Monsieur est
trop occupé pour embrasser sa femme chaque fois qu'elle

sort pour aller à l'épicerie |

   

  

—Je ne veux pas être
indiscret, chérie. Mais

peux-tu préparer
autre chose que des

sandwiches au
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Survient enfin le triste jour où une fille se rend compte
qu'elle passe après ‘es lignes, hameçons et autres affreux

sgrès de pêche 
 

   

  

 

    

—Je crois que
je vais aller
faire un tour à

la salle de
 

  quilles..
fl faut soi-
ner ses re
{ations so-

ciales, tu |
sais !   
 

—Comment peux-
tu endurer ce pro-

gramme ?
    

      

—C'est précisément
mon programme favori !  

 

 
Triste découverte : un appareil de télévision

n‘est pas suffisant |
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JACQUES
LE MATAMORE

    
En traînant la Touple du Temps, tenue on laisse par des rayons dard, los
aéronefs inconnus arrivent à leur destination — une grande cité — qu'ils

 

 
très élaborées, Jacques. Mais
je ne vois aucun aéroport qui nous

attends avec des pistes

 

 

   
d'avant-garde volent en spirale et un par un descendent

 

   

  
laisseront tomber dans ce

S moulin à viande !
   
 

Au-detsus d'une structure élevée e? de forme hétéro-lite, les appareils

dans une ouverture durteT7)

Très bien, mon ami ! Mais j'entends
déjà le bruit que ça fera quand nos appa-
teils couperont leurs rayons et nous

 ——

Toutefois, les séronefs ne font que changer de position
et ils exécutent vase descente verticale parfaite.

Voilà, Barney ! )
Oui? fis

Yout se fait gentiment. fini bien par

nous jeter dans le
feu, tu verras!

  

     
    
    

 

His font attention à un

spécimen précieux
comme le nôtre.

   
 
 
 

 

A l'intérieur de l'étrange aéropert, Jacques lance ses

agrés d'atterrissage quand la Toupie du Temps finit pac    
  

  
  
    

 

      
  
  
  

Nous resterons ici bien
tranquilles, Barney, en atten-

dant de voir quelqu'un. Jus-
qu'ici, tout à été outo-

s
u
p

A

F
t
= =
=

  

à envoient au rayon
P des aubaines t 277

Puis, par ascenseur, la Toupie descend à un niveau plus bas et

les appareils d'escorie se posent sur les côtés, au-dessus.

    
On n'a pas tant

de valeur que ça,
mon ami. Après |
tout, ils nous  PW >
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NOS
 LOUSTICS

2

Voyons, depuis trois jours j. ; ON | Je sais «
te demande de donner se qui est bon

bein à Pa‘aud

Se- N LR ZY =

PsBaie

 

 

 

   

 

Bon | Viens au robinet,
vais faire partir

 
 

gnoir de Liliane.

Elie me tuerait

 

    

 
Guitisume | As-tu
essuyé le chien

 

comique
TLE

& nisea
n°

À

 

Le plus gros possible
l'éléphant t

  
 

Dis, tu tie dans n..

regard, ov tu sais ¢

 

  

 

Je vais che.

la veille ser-
viette, ma f=

tenant | —— =

-

 

   

         Trop tard, maintenant !
Sortons ev plus vi
avan! que meman

  

 

    
Cat imbécile d'élé-
phent ne connelt
pas la différence !

 
 

 

  
° o

Le domaine des petits
Les ouvrages en corde |
reviennent à la mode

Les vieux campagnards, jadi»
passaient leurs loisirs à des tra,
vaux que l'on appelle aujourd'hui
des ‘Arts d'agrément”. ls lissaient
à la main des fonds de chaise, des

paniers qui se vendaient & der
prix minimes,

Les ouvrages d'aiors, tels que
des encadruments OU jatres en.
coquillages ou en papier mâché.
figurent de nouveau davs les, éf
lages des handy-craft Si seutem
los enfants y prenaient godt! Ce paîseiemps,

   

  

   
  

 
serait pour cux le Plus agréablet

Balance en ficelle pour

les poids légers
Elle se compose d'une longue

ficelle dont les deux extrémités!
sont fixées à deux acerochoirs et,

  dexdeux gutres suspendues aymé-
triquement à chacun des tiers de
la grande, La distance des accro-
choirs est calculée-tle façon que le
tragèze formé souos cux ait des an-
gles à La basede 45'.. Les petites‘
ficelles soutienntft des pialeaux
de mêmepoids.

| “L'équilibre élant fait, on mar
que À au ceûtre du système. Pour|
faire Je pesée, on met l'objet (une 
 

lettre bar exemple) dés un pla-|poids marqués, jusqu'à ce que À
teau et dans l'autre plateau, des. révienne en face de A

II a Pair inquiet que -
cherche-t-it ?

selution prechaine )
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PRENEZ LA VIE.
EN RIANT

   

 

C'est a le salaire qu'en pale aux débutants, jeune Homme...

Es cesser de dire que c'est juste un minimum |

 

 

 

«Votre Honneur, pour résumer ma carrière, maitons que {ai
pris des vacances prolongées avec un budget limité.

 

 
     

afffaires après...

=—bes partisans raffolent de ça. Et puis le stade est rempli et ça

règle le problème des arbitres!  
 

! Avez-vous un talent de '
! caricaturiste ?

Essayez ceci!

La (ertue et sa façon
de se reproduire

Les lortues pondent une fois

Veau des ocufs gros conune Ja mol

tié de celui de la poule. qu'elles
enfouissent dans un grand trou g

creusé dans le sot: au nombre de 7 te 3

1) pour les petites espèces. de >, 0 & | mination, sans prendre aucun;

150 pour les grandes. su y a de - * ~) “=. ; souci de “faire va Pdessin dessine”!

la place dans le nid, ta pondeuse invisibles el cachées par un mon | Repassezdes ensuite à l'encre com-i

cËde sa place à une autre, Ensut-; ticule, La bouche de la tortue aut Me fig, A. Repliez la feuille et;

 

  
La Prenez une feuille de papier

RU; blanc: pliezla en deux, Sur ia,

: tmoitle de droite. crayonnez des

te elles enterrent ces ocuÉs et 2i-! parnie de erêtes tranchantes, el frotte» avec J'onxle (fix. 8, lo cassea (fig, CDV,

veilent le sable. ; sans dents, mord avec violence, trait tracé à l'encre se reproduire,
Les tortues fraiches écluses so, alurs mème que

rendent en ligne droite au fleuve. pée depuiu des heures.

7 traits, qui vous viendront à l'ima-} |

la tête est cou- 1 sur la partie blanche et vous oh tract à l'encre que progressive

tiendrez des caricatures très co-‘ment pour que, l'encre n'étant pas

Ayez soin de ne faire Votre

 

frettez À nouveau 
séchée, la reproduction se fasse
bien, St un trait ne se vencoduit

pas net, repassczic à l'encre et
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__
Ÿ Pars de (EY .
bord je te ren , dd 3

IX contrerai plus ‘

  

   
 
 

 

  

 

Te sens-tu mal ? roa les gens ont l'air aussi
Tu as lair drôte ! Pas du tout !Pour la première fois

+, 3 béte qug m

 
 

             “ N'oubliez pas: Maitre
Renard ne pense qu'à
capturer les jeunes

   

       

 

   
  

  

  

  

Voici son siège Quand vous mettez la
favori! patte sur cette planchette,

vous êtes finis!
   

    

    

  

     

   

   

     
    

D'après
Jeannot

Lapin, l'art
de vieillir
c'est d'être
plus fin que
Maitre;

Renard; +

   
 

  

Pauvres petits | lis on
ent besucoup à apprendre

encore|

7 Entretemps, regardez où
vous marchez |

! C'est tout gour aujour
d'hui, les enfants. De-
main, je vous montre
rai comment ce piège

fonctionne |

de ne veux pas
Yous voir pendus
à cette corde |    

 

 

 

Je m'iitusionne en
pensent qu'ils p:u-

vent devenir aussi
fins que moi, ce

+ ypeti Lali

Nous voulions voir
s1 ça fonctionnait!

  

     

  
 

la ““Potsia du Dimanche‘’ à pris un essor extraordinaire: on se dispute la lecture
© Gel LU.0@ Secrisne intéressantes dont se compose ce journal moderne. Ne manquez

pas de la lire chaque semaine 
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Oui, mais il est l‘hevre N'est-ce pas de dormir.       

 

   
Ne t'en fais pas. Quand

il dormira, je Je transporterai
dans sa chambre.

Chéri, tu n’avrais pas dû
promettre à Zonson de lui

            
amusant, ot 4 .3 5 |

 
sent d'avoir dermi dans

te chambre ?

  

 

    
     

  

  

   

 

trop intelligent peur
faire une folie

semblable.

Wediock qui
dert dehors,       

 
 
 

 

  

On dit qu’il s'agit du mème com-
bricleur. La police le décrit
comme étant un jeune homme

grand et mines

 

  
  

 

  
 

    
    

chez vous Ta nuit
Ne tf'inquiète pas à Mon ;

aviet, chère soeur, je n'ai
jamais ‘argent. 

 

  

    

  

   

 

   

 

  

 

Un dit que 's 7m wer Bimeny, tu devrais rester à le “oi pri i ; ”que plus bon irmeny, rails res à mai- J'ai pris un taxi, 1 ;voleur faisait des de sortie seul son. i est dengereux de sortir seul. te ne voulais pas = etdumon Àsiennes ppbs de de soir, risquer ma peau. frère Bimmy, H ©
     

   

     

  
  

est sorti seul.  

 

 

 
Maggie, j'entends quelqu’‘un

à la porte.

 

Le cambricleur à visité
six autres maisans la
mit dernièes. |! same
pare de fout : des four
rures, det bijoux, de ;

l'argent. C'est le
mime bandit...

VN;  

  
    

    

     

   

 

  
   Les camionneurs et leurs

; voitures
Duns ce tableatt, chaque pezone

hase à sa vorure, Tous sont nue
imerotes. Nommez le num 0 au
personnaze et le numéro du ca-
mion qu'd conduit, (Solution pros

chaine»,
0 —eee

—Le pays: Nummez le pays cure
fespondant aux Objets sulvan:s:
exemple: le Boléro, en Espagn
continuer ?

Bolero, en Espagne
Peplum, #0 ..….…….…….

 

Cossuck, ea ..
Sandales, en ..
Vareuse, en ..... see

prochaines)  

Le seeret de ln lune
La lune a très peur du soleil, puisque is soleil sait
Pourmuna elle est si pâle;
Bt la lune ne veut pas Que le aoteil raconte’ mn secret,
EL la lune se cache lorsque vient le soleil
Ajin que le voiced aublie
tr MOI QUE suis le père du soleil puisqu'il me (lit tous ses secrets
EL commetit cast lui
Eaux biés à Jaunir,
Et aur [ordte à être vertes,
Howe dit nourguoi ta thine (it vi pile.
La lune et le cour d'une deune tile
EL [utr Ia Bad, }
Et @lors le coeur de la [one Nie
Etuit un wll,
Mais grand enour s'en PA, Gilé,
Le cœur de la jeune fille est deveny iow! pôle
Et le ciel l'a prie,
Mais le cospr de la jeung Jule
Regarde is terre où Ponant habia:
Et cele io jolt gâlircacure- daihnique.

(Ballades rourosloms recucidics por Rélene Vacareso:

Qui apprend a chanter ous olscang,
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| "Bondi | Tu m'as vonde =
une auto qui ne Yapper . 2 2 =

tenait même pas Je

 

 

  Kid”, mais ce qu'il y = de plus
étrange, c'est que je ne m'y con-

 

 

Effrayé par les coups des revolvers, le

cheval galope vers la foule.

 

: “Patrie quotidienne” est un journal vivant, illustré à profusion. Vous y trouverez une

3" Information sûre, présentée en formules saisissantes. Pour se bien renseigner sur l'actualité

; il faut fire la ‘’Patrie‘’ chaque jour. Ce journal vous réserve des primeurs  
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A vos places,

chacun | Alexen
dre, bloque ls

  

You - Mou
Lucien ! Veux-ty
nettoyer mes

moustiquaires ?

 

  
   

  

    
Lompris 7 Personne ne a Tm

doit sortir de cette mai > PR

son! Attention, je vois nN

appeler Lucien une q

dernière toh!J

T. .. /

( Je regrette, mais
l'ai des ordres?

  chiens vont
surveiller
la porte

2 “de cave ' 4

  

       

 

     
    

  
    

 

 

    Viens, Lucien | Jo
veux que tu nettoies

les moustiquaires |

  

    
  

  

    
   

   
 

   

 

Heureusement, le

., nature a rendu les
maris plus fins que

leurs femmes dans
de telles situa- ..

(  Traqué! Comme une bête
«_ sauvage dans ma propre .

TN=
 
   

 

       

 

            
 

 

  

J'ai bien fait de '
garder cette

\ corde pour une
occasion comme

ETre S

    

  

    

 

 

 

 

   
{ Dire qu'un

type m'a
demandé

x Co matinsi
l'éteis marié !

    

 

  
  

Vousqui lisez avec intérêt la ‘’Patrie du Dimanche”, lisez aussi la ‘’Patrie quotidienne‘’, vous
y trouverez une foule de choses attrayantes que vous chercheriez vainement ailleurs   
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     S'ils n'ancrent pas,
le ne pourrai pas

les re-    

 

   

 
     

  

[ASE Rab
|S.

     
 Mais je crois

qu'ils ancreront
pour la nuit,

- Attends-moi
là, Loup
Gris, 
  

Les journaux Demain matin, Personne ne

parlent d'un Toute la ville nous traver- pourra nous re-
million. était à nos serons la jeindre. Nous

frontière. vivrons comme
des rois.

    
AUCUN JOURNAL QUOTIDIEN DE MONTREAL NE PUBLIE AUTANT DE DESS:NS COMIQUES

QUE LA “PATRIE”: VOYEZ-LES CHAQUE JOUR, ILS VOUS AMUSERONT
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ot lo fils d'un voisin,

est rarement chez lui.

  

C'est aujourd'hui mon

père rentrera tôt. Il me 

 Fais

 

Le docieur Benêt a joué avec ses enfants

versaire de naissance, et mon

de suite sfin de te préparer.

Pierre, dent le père

fera

mieux de rentrer tout    

 

   
    

   

retenu au bureau. Dis à

  manger sans moi.

 

Ma chérie, ici Walter. Je suis

Pierre que je rentrerai le plus

tôt possible, et commencez à  
 

bureau, il veut que
nous mangions sans

lui,

 
 

 
 

Bt voici un

eadeau de ton père

Je Yen prie, me-
man, puis-je

    
5 ~

4 { Lucy, vu que je wal pas
eu le temps d'acheter

des cadeaux, faie-lui
  

  

  
  

  

  

  

 

  

    
  

Les Canadiens - français sont unanimes à proclamer que la ‘Patrie du Dimanche”

est un journal complet qu’il faut lire pour être bien renseignés. Ses illustrations

comme ses articles suscitent partout le plusvif intérêt.
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 UN MOMENT
DE DETENTE
—éteacesc par ED. REED --ecececes

——Alles vous heigase plus lain fin que je graisse
reveir men seau,

  

    

 

   
 

  LupinFRS) SE
-—Ua seurisa, memen, ja veux prencee te photo sves me nouvelle caméra

 

 

 

    
      

  
 

Fal alé la partie où le rideau v'ast arrêté
à moitié chomir,

 

   

   

 

/eDOMAINE |
a|

Faces de singes
Titre élèves, on désigne géné-

ralement eclui qui fait des rl)
maces une “face de singe”. Voici

dgux de cos figures que vous pou-

  

   
Concours de vitesse

sur un piste
1 — Chacun tenant, dans une S/— ~

cuiller, une balle en caoutchouc

2 -— Ou tenant un verre une & CY 4 + 2

cuvette tres rempli desu, ‘ov = 7 2

3 — Avec un verre renversé. cheville à cheville par les liceitee
fermé par un disque de papier de $0 eenunœures
qui soutient feau incisse Erablic  5— Lié avec soi même: poignet
des postes de renplissaue, aus droit à cheville gauche et inverse
*quels 1 faut revenir” en cas nant “hens assez courts’.

6 — Fntravé par un hâtonnet

 

  -
eeÇF \d'accidenl: svau et disques.

4 — Lies deux à deux l'un den Hé aux chevilles, avec ccart devez faire grimacer à votre quise, [du centre de is gravure et eu les yeux découpés. Vous asres diver | ° ! 5
en décanpunt le: deux ronds noirs faisant jouer dans leurs propres acs expressions amusantes. rière l'autre poignet à poisnel 50 centimètres  
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Bien, Le Noueux,
vois vite, le suis prèt.

 

   

 

  

   

 

  
      

     
   

Fai entendu dire que Marty Oui, mais Midge Les

s'entraine ici pour son combat attend avec un voici,
photographe. Midga.

Elie vaut écrire
un article à

  

   

    

  
  

 

  

 

   

 

  

   

le plus vite
j possible, nous J

sommes très
occupés au-

Serre-moi la main |
Hat Mal

  
  

     

   
  

   

Alors, Flash, prends une
phote de Jos. pendant
qu'il s'entraine av sac, et
tâche de prendre en
même tempé
M Le Noveus

  

  

  

Hé, tout fe monde !

C'est moi en par
sonne, Marty.

 

Cols prendre du temps, M.
Le Noueux, car il faut bien
faire l'article. Nous
nous reverrons,
     
  
  

  

  

 

  

   
     
  

 

   

 

Cola suffire pour aujour«
d'hui, Flash. Nous termine-

rons l'interview tout en
dinant,

Hel He Voilà une
invention emusante,

 

  mauvais
farceur.  
 

 

 

     
    

  

Ha Hal! 11 s’est laissé
prendre à ce vieux

  
   

  
   

       

   

   

 

  

It faut
connaître

le
dy champion,

Personne n'e
jamais poussé

Jos. à se battre,
même s'il ast
bitement
provoqué,

Pourquel Jos.
n'arrête-t-il pas ce
gros imbécile ?

 

  
  Jai l'impression

que cette fois,
H on a assez

     

      
    

  

      

 

 

   

- -
 

 

 
 

  
  

   

 

QUAND IL. IMPORT E

PE FAIRE BONNE
IMPRESSION,

AVEMAS 4
EN VOUS 2 UNE QDIFRURE
SOIGNÉE, PROPRÉ,
SANS EXCÉS D'HUILE,
CRÂCE A WI
vous

 

   LA
MEILEURE APPARENCE!

PN

    
COMME TU ES CC"oe
xel Jha) NE 

  WILORXTTT CREAM Ott +07 11  * 14 I SERICE. DE LA LANCLINÉ , L'ALIMENT NATUREL DES CHEVEUX ET DU CUIR CHEVEL
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TOTO et TITI
? ez-zYS Demandez-mol ce que vous voudrez,

" Commacon BZ-Z et j'aurai la bonne réponse. Vous

Pn ntéres pourrez alors gagner des gageures,

b SJ Bien entendu, on séparera |

a

       

  

 

Oui, on peut enseigner )
à un singe à faire pres-     
   

que n'importe quoi,
sauf parier...      

   

 

rid
[Res

\ A 4 4

a ok Eur «dn (7 rh
LT à 3 “ 5 pe ; tr CA ie /4 v a p

eu - =. ¢ ?, rer 5 DR ET

+ TU Af on, à = d K = > GS ;

Voici Is sings le plus intelligent | pay Excuser- Tu entends, Jaco ? Qu'est-ce que C’est la première fois
au monde. Je gage dix dollars 0 mail tu aimes mieux 9 que j'entends pareille
qu'il peut parler | a g qu'une banane ? { chose |

- A A ‘i Q 0) ERE Alor aia : BN |

; i TD i 4

, : — ‘ JEe fod A \ 3545
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Laissernous lui CC Très Un soul urd'épingle, ot Un singe wu

poser . fons un singe perd la tête.
question ? f: 4 bien | Vrai où faux ? parlant, hein ? 1

A CA G3 ~ ! 5 : P

= : 5 ;

©

@ 2
+

pee ui - ,

Alors,tu voulais hg fod do faussef repré- / Mes anfants, je ne puis garder

sentations | Vite, mes dix dollars l'argent de l'inspecteur... Vous

J 4 Faver démasqué, cela vous revient,

Co n’était FN. .
qu'une farce | AD: \ Va a = — =

> N ; < » —— ( l'inspecteur sera bign

, a CrALfier, merci !

NF GN © Ç >
2 I< ©, = $10 © : es

J > NG Ta >

7 IST
; re, A A CI ~

+ 5 py - PEs” /

N° ze » ‘ ne2 05

PE 2 Es i ali ooStlTENET

S| VOUS ACHETEZ CHEZ NOS ANNONCEURS,

AYEZ SOIN DE MENTIONNER LA “PATRIE"
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~URHOMM HR
C'est fantastique | Hl fout Noo e en ; T [ve tirerez quand je

 

 N

    

  

    

  

Je l'ai dans ma mire,

maintenant,

Gonrales |

   

  

 

Wise bien et attends. Dés
qu'il aura dépassé ce cocher,

nous le finirons d'une
seule volee |

 

Plus vite CT

que f'oeit NN \ + je vois

pout te > . 4] ©
suivre, te OO =
Surhomme a . A

remonte - N

aau tuête de la §

  

 

f a S

ca

— ’

NLR
SRE2% n° 4

vs

=A 4

7 

lanche qui va disperser le

bende et: l'empêcher de
tirer du fusil ..

 

   

lancer une ava-

 

te commendersi, Dès que |
se paysan tombera, Nous
svurrens prendre son

corps avant que les
curieux de la

vallée le retrouvent.

/

   
   

 

   
  
  
  
  

    

     
 

Mais sitôt caché par le rocher, le

mystérieux paysan “bit une éton-

nante fransfermetion ..
    

 

 

 

  

diminez lis nous
auront vus et

veulent nous

 
  

Vous seuvenez-vous de
l'invasion de chenilles
Au début de juin 1951. deux

formidables invasions de chenst
les ont éte signalées simultanm

ment en Amérique et en Saruai-
gone.
Dans le nord du Michigam et

dans Ic sud de la province cana

dienne de l’Untario, à la frontière

canado - américaine, dex colonies
compactes dr chenilles ont littéra- | la mise en action des plus puis

lement conquis le région malgré sants insecticides. Les trains du    
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l'avalanche, pour
que personne ne-

soit blessé |

he
A
Ce)
ry

À Mollors Momepuger Syadioasm Foatere
A

“Canadian Pacific”. entre Sault
Sainte-Marie et Sudbury, su bis-

saient de trés importants retards
du fait de l'énorme couche de che
nilles qui recouvrait les voles:
tandis que certaines routes du
nord du Michigan étaient cn cer

BE tains endroits absolument Iimpra
licables Dans ce seeteur. sur un

 

 

  
   

 

  
    

 

dois voir Senses Cesta immé-
distement, ou bien

ves chances de
devenir première

 

   

 

aver été avisé de ne
pes veus montrer

ici! Que signifie ?   
tion. il me restait plus une seule

Feupliers et
plus dénudes

feuille aux arbres.
érables y étaient
qu'en plein fMuver,

En Sardaigne. les chenilles for
maient un tel tapis mouvant que -
leg trains devaient s'arrèter dans IL . 3à course aux ombres
la campagne, Ils ne purent pour Les joueurs Aund de sauter
suivre leur route que Jorsqu'oit dans l'ombre d'un autre jouègr.

Hd
rectangle de soixantequatre kilo- eut fait venir des équipes d'ou- (Ça exi ix 0 4 i A 1 : n rxige du soleil nat
mètres sur trois cent vingt kilo | vriers qui répandirent sur les rails tnJuiy que Toe eit et

mètres. quand les services cana-; de grandes quantités de sable pour mis en dehors du jeu. Ceci jusqu'à

diens des eaux et forêts se furent empêcher les ruils des lecom.siu- ce qu'il ne reste plus qu’un joueur
cafe rendus maîtres @e ta vitue ‘ver de patiner. mer je terrain.
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Sapertipopette |
J'aurais pu baire ça.

moi aussi!

 

Ligue contre Je crime   

 

HH Mi
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En cs d'urgence, il est bon d'ine
crire les numéras de téléphone

importants sur le mur au-dessus
du télénhone.

 

 

 

 
 

  

Regards cot arbre — et le porsen-
nege — je pourrais faire mieux

 

 

 
 

 

 
Cet arbre me C'est vrail Tu as roisen,
repaire Lizz. (I me roppelle euve)

€

  

  
  

 

  

 
 

 
   
    

Tu dois avoir
raison, Robert,

On s'est
excité.

Mais la peinture de l'expo
est d'une fille. Voici sa
phote, D'ailleurs Flettep
ne serait pas asses feu

Tout de méme,
le vais aller faire

une comparaison |

 

 

 

     
 

   
  

Si tu as d'autre chose à dire, disle à ma
mère. C'est fini entre nous!

Ta gifle te coûte $500. Je garde le chèque.
il eet 4 mon nom, tu sais |

  
 
 

Le domaine des petits

5
Aîmez-vous vraiment

les animaux
Répoudez aux questions suivan

les et jugez par vous-mèmes !

—Aimez-vousla chasse ? Petits
garcons, dirigez-vous Vos flèches
sur les oiseaux?
| =Almeawous let pâtés d'agneau.
eu préifirepvous voir l'agneau
dans le pré?

© = Plaignezvous les oiseaux en
, OÙ prgfèrez vous les enten-

 

   

  

Le pin est un des plus
beaux arbres de nos
_ forêts -
Le Pin et très différent du

Sapin et de l'Epinette. Remarquez
ces fines aiguilles ! Le Pin est un
des bois les plus utilises de | Ame.
rique. 1! se coupe facilement, se
polit bien. On l'emplise pour des

‘ portes, tes boites, CL CO cetaines
industries,

Ve Canada perd des millions
d'acres de ses arbres par le feu

Celi prend de 50 à 100 ans à un
 

  — Reluseriez-vous de manger le

. qui lapin de votre banse-cour ?
eellectionnent les insectes, les pa] — Tirezvous ja queue de votre
pillons et tes épinglent ? hat?

chanter autour de la maison * — Aimez-vous regardez les Va jacie de furet pour puimser. Pen!

ches brouter ? sez quel dommage incalculable

— Eprouvezvous de Tu peine § {peut faire anc allumette que vous)
voir fouelier un cheval? UN inconscicmment, Eteiguez| a'yublies jamais de be fae},

  
hen wes flux de piqueniquej 3
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Arrété pour vente de drogueà des mineurs
TA (LIRE EN PAGE 63) 
 

 

     FINALE
Le plus fort tirage de tous les jourpaux français d’Amérique

22e Année T9 202parsNe MONTREAL, DIMANCHE, 22 JUILLET 1956 R No 38

Ce cadavre n'est pas celui du bébé enlevé
(Lire en page 68 et 84)

BERLIN PEUT LEVER 12
MILLIONS D'HOMMES

(LIRE EN PAGE 71),
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DOUZE ANS après l'attentat qui faillit coûter la vie à Hitler,

juillet 1944 et qui aurait pu éviter à l'Allemagne de désastreux (United Press — Tétéphoto La Patrie) bombardements, Friedrich Georgi, cidessus, un des conspirateurs,

QUE DE GRACE! QUE DE COQUCTTERIE) QUE DE BEAUTE! C'est parmi ces quinze déesses devenu éditeur à Berlin Quest, raconte qu'une serviette fut

wénusiennes que les juges (heureux hommes !) ont choisi la Belle des belles, Mile Univers 1957. Si déposée au pied du fuehrer dans la salle des cartes de l'état-major,

vous aviez été juge, laquelle eussiez-vous choisie ? Regardez-les bien... et alors? La petite noire ? prés de Rastenberg. La serviette fut déplacée par inadvertance

Pas mal, mais que pensez-vous de la gentille bionde ? Oui, oul, nous comprenons votre émotion, par un officier qui n'était pas du complot. Hitler ne fut blessé

monsieur. Voici donc les noms des belles : au premier plan, assises, Margaret Gouma, de Grèce, et qu'à un bras et aux jambes. Au bas, la chambre des tortures de

Marina Orschel, d'Allemagne. Première rangée, de g. à d.: Liena Carré, d'Argentine; Lucienne Auquier, la prison de Ploetzensee où des milliers de suspects furent mis à

de Belgique: Maria José Cardoso, du Brésil; Marcia Rodriguez, de Cuba; Iris Waller, d'Angleterre; mort ou mutilés. Les victimes étaient pendues à des crochets à

Sara Tal, d'Israël et Anita Treyens, de France. Dernière rangée : Rossana Galli, d'Italie; Erna Marta viande soudés à des barres de fer. La guillotine fonctionnait sur

Bauman, du Mexique; Lola Sabogal, du Pérou; Hillevi Rombin, “Mlle Univers 1956; Ingrid Goude, de le bloc de ciment que l'on aperçoit à l'avant-plan.

Suède; Carol Morris, des Etats-Unis et Blanquita Heredias, du Venezuéla. [LIRE NOUVELLE EN PAGE 92]

 

Les 2 mains du noyé lié à une
pierre sont envoyées à Ottawa

x (LIRE EN PAGE 98)  
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Grands travaux en cours
{ por PIERRE PELLETIER

Nous publions ici une liste qui nous a été remise par le service des

r
m
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de la municipalité de Ville d'Anjou.

wt07 I "oneee”TYEE FT

TRAVEUX PUBLIC)PAL

"£60UT COLLECTEU
- (MERCIER  

Cad
(Truvesx publics de Montréal)

EGOUT COLLECTEUR MERCIER — Cet égout collecteur, dont Jes
travaux ont commencé il y a quelque 10 jours, drainera une
superficie de 2,146 acres qui s'étend en partie sur les terrains
appartenant à la cité de Montréal et en partie sur les terrains

appartenant à Vilie d'Anjou. Une ordonnance de la Régie provin-

eiale spécifie que les travaux devront durer 16 mois; la même

ordonnance obligeait la cité de Montréal à construire cet égout

Qui possèdera une diamètre de 14 pieds. Le coût des opérations

sera défrayé en partie par Ville d'Anjou (57.32%) et en partie

par la cité de Montréal, (42.68%). Le contrat a été accordé à la

Spino Construction Limited au montant de $2.256,766. Comme le

montre le croquis, cet égout drainera cette partie du territoire qui

s'étend depuis le fleuve St-Laurent jusqu'en dedans des limites

+
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Le passeport de Madame
Pursey avec les pilules

C’est dans une enveloppe, à côté d'une boîte de

pilules — des narcotiques — qu’on a enfin localiser

Travaux publics de la cité de Montréal des travaux importants en voie d’exécu-

' tion, un peu partout, dans les limites de la cité.
FILTRES

La construction d'une cinquième
galerie de filtres à l'aqueduc de!
Montréal situé à Verdun. La capa-
cité nominale actuelle de l’aque-
due est de 200 millions de gallons
par jour. Après la construction de
cette cinquième galerie, la ca-
pacité sera portée à 250 millions
de gallons d'eau filtrée par jour.
On prévoit la fin des travaux pour
l'hiver '58.

INCINERATEURS

Les incinérateurs: celui de la
Dickson. On en prévoit le fonc-
tionnement à la fin du mois d'août.
L'on expérimentera d'ici là sur
l'équipement mécanique. Les tra-
vaux sont presque terminés. Le
coût est de $2,114,450. L'incinéra-
teur de la rue Royal Mount : la
construction en est très avancée.
Il fonetionnera dès le début de
l'automne. prévoit-on .Le coût en
est de $2,085,550.

DRUMMOND COURT

L'&difice * Drummond Court od
l'on perce actuellement une arca-
de pour continuer la rue Burnside
jusqu'à la rue Guy. L'entrepreneur
est J.-P. Cartier Ltée et la soumis-
sion s'élève à $1.026,300.

CHAUFFERIE

Une chaufferie eentrale est en
construction dans la cour de I'édi-
fice Viger. Cette chaufferie desser-
vira l'Hôtel de Ville, l'annexe de
Phôtel de ville, l'édifice Viger, le
refuge Merling, le Marché Bonse-
cours, et le futur prolongement
de l'édifice municipal qui abrite
actuellement les quartiers géné-
raux de la police. L'entrepreneur
pour la bâtisse elle-même est L-P.
Thériault Construction et pour les
chaudières à vapeur, la Canadian
Vickers Limited. Le coût total est
de $400,000.

COLLECTEURS

L'émissaire St-Laurent et le col-
lecteur Port-Royal recevront l'ins-
pection finale le 31 juillet pro-
chain. C'est dire que les travaux
sont presque terminés. L'on a
commencé les travaux de l'égout
du ruisseau Molson et Je collec-
teur Mercier.
D’énormes travaux ont débuté
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LES GRANDS TRAVAUX DE LA RUE HOCHELAGA. — Des

travaux s'étendent actuellement
du boulevard Pie IX vers l'est,

sur la rue Hochelaga, à partir
sur une longueur d'environ six

milles. Tous les fils électriques seront enfouis, l’on a fait de

nouveaux trottoirs, déplacé les chaînes de ces derniers afin

d'élargir la rue, l'on a posé les nouveaux égouts et l'on procède

actuellement à la confection du terre-plein, où, comme sur le

boulevard Dorchester, le service des parcs entretiendra des fleurs.

Ces travaux de réfection ont débuté en mai dernier et se

termineront prohablement d'ici quelques semaines.

ques semaines; ils s'étendent sur
une longueur de 6 milles.

CONDUITES D'EAU

La conduite d'eau de la rue
Beaubien qui s'étend du boulevard
Rosemont à la Montée St-Léonard
possède un diamètre de 36 pouces
et alimentera en plus du district
de Montréal où elle est située, la
nouvelle municipalité de Ville
d'Anjou.
Les travaux pour d'autres con-

duites d'eau sont commencés au
boulevard, métropolitain (36 pou-
ces) et à la rue Champlain, à la
rue Viau, (48 pouces de diamètre).

RUE ST-HUBERT
D'importants travaux sont en

train d'être effectués à la rue St-
Hubert qui est une des artères
les plus importantes de la ville de
Montréal. En effet, de la rue Jcan-

 
le passeport de l’ex-baronne hongroise Lilian Pursey,
et cela au greffe de la Cour d'appel, parmi les exhibits.
Ce passeport semblait avoir été

égaré. Pendant tout près d'une
journée, la Gendarmerie Royale
l'avait vainement cherché dans ses
dossiers. Me Raymond Daoust, avo-
cat de Madame Pursey, voulut en
savoir plus long: au cours de la
matinée de vendredi, il fit des per-
quisitions en Cour supérieure pour
apprendre à la fin que le passe
port était au greffe de ia Cour
d'appel.

Il annonça alors sa découverte
aux journalistes, ajoutant qu'il en-
trerait bientôt en possession du
Pp rt, aussitdt que la Cour
d'appel aurait le jour même trans
féré le dossier au greffe de la
Cour criminelle, ear la Cour d'ap-
pel n'a pas le pouvoir de le remet
tre elle-même à l'avocat de la
demanderesse.

On sait que Lilian Pursey obte-
nait au début de la semaine un
nouveau procès sur l'accusation de
possession illégale de narcotiques.
Elie avait réclamé ce passeport

aussitôt afin de se rendre aux

Etats-Unis où elle veut poursuivre
un journal du New-Jersey pour li-
belle diffamatoire.

L'hon. juge Edouard Tellier, de

la Cour supérieure, avait acquiescé
à sa demande, en émettant une
ordonnance qui enjoignait aux
autorités de remettre son passe-
port À la requérante. C'est lors
qu'on à voulu exécuter cette or-

donnance que l'un s’est aperçu que

le passeport, confisqué lors du
premier procès de Mme Pursey,

N’était pas dans son dossier aux

quartiers rénéraux de la Gendar-  merie royale.

 en mai dernier sur la rue Hoche-|Talon jusqu’au boulevard metro-

laga et se termineront d'ici quel-'politain ou rue Crémazie, l'on pro-

. esa .
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  Creavacy [roles de Montreal

NOUVELLE GALERIE DES FILTRES, A VERDUN — La cité de Montréal est à constrivre une
einquieme galerie de filtres à l'aqueduc de Montréal, situé à Verdun. Cette galerie de filtres pos-
sédera une capacité nominale de 50,000,000 de gallons d'eau. Actuellement, la capacilé nominale de
Faquedue est de200.000.000 de gallons par jour. On prévoit la fin des travaux de cette nouvelle
galerie pour I'hiver 88. L'entrepreneur de ces immenses travaux est l'Atlas Construction Limited
et la soumission qui & été acceptée s'élève à $2,649,200. L'administration municipale à autorisé ces
gigantesques travaux à l'aquedue afin de rencontrer les besvins toujours croissants de la métropole.

cède à l'élargissement de cette ar-
tère et à la reprise du pavage.

JARDIN BOTANIQUE *

Trois nouvelles serres faisant
partie d’un ensemble de quelque
13 serres sont en voie de construc-
tion au Jardin botanique. Le nou-
veau restaurant est à la veille
d'être inauguré officiellement,

COURS MUNICIPALES

A la cour des Carriéres: l’on
construit là un garage - pour la
division de l'électricité au coût de
$350,000; d'une addition au garaze
principal, au coût de $235,000;
d'un entrepôt, au coût de $175,000
et d'un poste d'attente, coûtant
$45,000.
A la cour Western, construction

d'un atelier et magasin.
Au centre municipal Dickson

(ou est situé
même nom, l'on procède aux tra-
vaux préliminaires, au coût de
$100.000, pour un bâtiment prévu
de 266 pieds de côté.

 

Essor industriel
La production industrielle eana-

dicnne serait en voie d'atteindre un nouveau sommet.
En effet, les derniéres compila-

tions du Bureau fédéral de la sta-
tistique révèlent que l’indice de
notre production se situe à 2832
points, c'est-à-dire à moins d'un
point du record de tous les temns
réalisé en octobre dernier, pour
june avance de 5.9 points sur l'in-
dice de la période correspondance
:de l’année dernière.

Les produits du fer et de l'acier
sont en augmentation de 18 pour
cent, et les accessoires électriques
de 11.5 pour cent.

Moms Zc
Prévisions officielles de 1a Mé-

téorologie nationale, acceptables
Jusqu'à minuit samedi: Une mas:
se d'air à basse pression s’avance
de Chicago. La nébulosité associée
À ce système atmosphérique a at-
teint Québec. La principale ré
kion des averses sera le sud de la
province.

| Régions de Montréal, d'Ottawa,
des Cantons de l'Est et des Lau-
rentides: Nuageux avec périodes
ensoleillées. Chaud. Vents légers.
Minimum et maximum à Mont-
réal. 66 et 80; Ottawa, 61 et 80;
Sherbrooke, 85 et 78; Ste-Agathe,
82 et 75; à Québec, 52 et 72}
Tuque, 50 et 79: Chicoutimis
et 75; Kivière-du-Loup, 52 et 75
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La soeur de Guay témoigne contre
les accusés du meurtre

i ESPANOLA, Ont, — (PCf) — Elie Guay, 37

de Snider
ans, et sa femme de 27

ans, Christine, devront subir leur procès à- l'automne pour le meurtre d’un
ermite qui a été battu à mort dans sa cabane.

SY , rn
J'ai pensé qu'une montagne
de briques tombait sur nous”

(Fernand Saulnier )

Quoi de plus inoffensif qu’un autobus qui roule
À 10 milles à l'heure et un monte-charge qui va un
train de tortue ? Et pourtant, si le monte-charge
pataud heurte l’autobus traînard, la collision est
terrible et catastrophique.

“J'ai cru qu'une montagne de
briques tombait sur nous”, a dé
claré Fernand Saulnier, l’un des
rescapés de l'accident survenu à
l'angle des rues Sherbrooke et
Beaugrand. Fernand Saulnier est
postillon de son métier et il reve.
nait à son bureau quand la colli-
sion s'est produite. Voicl sa ver-
sion :

“ J'étais assis sur le deuxième
banc, en avant de la porte de sor-
tie Je causais tranquillement
avec mon cousin, qui se trouvait
auprès de moi. Nous n'avons rien
vu. Soudain, il y a eu un immense
fracas et j'ai cru qu'une montagne
de briques tombait sur nous.
J'étais secoué, abasourdi, égaré.
On aurait dit que le toit m'était
tombé sur la tête. Dans l'autobus,
11 y avait un épais nuage de pous-
siére âcre et violente.

AUCUNE PANIQUE
“Ne sachant trop ce qui arri-

vait, je me suis assis sur un banc
et j'ai attendu pendant quelques
secondes. Des gens se plaignaient,
plusieurs avaient le visage ou les
mains coupés mais il n'y avait pas
de panique et personne ne s'est
affolé. Je suis sorti le dernier et,
je ne sais trop comment, je me
suis retrouvé dans un champ. Je
me souviens cependant qu’en
sortant de l'autobus, je n'ai pu
me tenir debout. Mes jambes ne
me supportaient pas. Vous racon-
ter exactement tout ce qui s'est
passé ? Impossible. Ças'est passé
tellement vite et il y avait une
telle confusion aprés accident...
A l’hôpital, ils m'ont dit que je;
N'avais pas de fracture mais que
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grrr
j'avais probablement des muscles
déchirés à la hanche. Chose cer-
taine, je ne puis marcher sans
béquilles et mes nerfs sont terri-
blement ébranlés™.

Si Fernand Saulnier, du 4287
rue Ontario, n'a appris que lende-
main matin que l’autobus était
entré en collision avec un monte-
charge, Guy Taillefer, lui, à “vu
venir” l'accident.

“J'étais assis tout près du chauf-
feur, raconte M. Taillefer. L'auto-
bus roulait à environ 10 milles à
l'heure. Soudain, j'ai vu déboucher
le ‘monte-charge qui venait droit
sur nous. J'ai tout de suite pensé
qu’il allait nous frapper et le
chauffeur de l'autobus a eu le
même réflexe car j'ai eu le temps
de voir qu’il appuyait sur l’accélé-
rateur dans le but évident de pas-

(Suite à la page 96)

Le robuste bâcheron est demeu-
ré jmpassible à l'enquête prélimi-
naire qui s’est terminée devant le
juge P. J. McAndrew, de Sudbury.
Le corps de William Snider, de

78 ans, à été trouvé le 29 juin
par un recenseur qui frappa à
la porte de la cabane, sur les
bords de la rivière Spanish.

A LA PORTE
Guay et sa femme sont détenus

à Sudbury, où le procès aura lieu.
La soeur de Guay à raconté en
cour qu'elle se trouvait à l’exté-
rieur de la cabane, une semaine
avant la découverte du corps de
Snider, tandis que son frère et sa
femme attaquaient le vieillard.
On a aussi révélé à l'enquête

qu'un insigne d’un syndicat d'em-
ployés de chemin de fer a été
trouvé dans la cabane. I] a été
prouvé que Guay à déjà travaillé
comme sectionnaire pour le Paci-
fique Canadien.

 

 

 

(Phote J.-J. Senécal—La Patrie)

M. FERNAND SAULNIER... des briques et de la poussière.

Un mort quand une auto fait

une embardée de 285 pieds
Un jeune homme de 21 ans,

Jacques Deschamps, demeurant à
4120 est, boulevard Gouin, a été
tué instantanément, vers 8 h. ven- dredi matin, quand l'auto qu'il

45 milles de ruesont été
repavées;il

[ par PIERRE

en reste 110
PELLETIER]

Nous avons appris, au service de la Voie publique,
cet avant-midi, que 45 milles de rues avaient été pavés
en date du 20 juillet 1956. Il reste environ 110 milles
de rues a paver; cette portion du programme à termi-
ner pour cette année sera complétée avant ou le 1er
octobre prochain. L'an passé, la ville avait repavé 107
 

(Photo J.-J. Senéeal..1m lairie)

M. GUY TAILLEFER et son épouse. Le nouveau marié a failli être
décapité par le monte-charge:  

milles des rues.
Sont inclues dans la liste des

futures rues qui seront repavées,
sur une section déterminée de
leur longueur, les rues suivantes :

Avenue Laval, les rues Rivard,
Berri, St-André, Mentana, Wolfe,
Montcalm, Beaudry, Visitation,
Panet, Ste-Rose, Cartier, Dorion,
Disraéli, Des Erables (2 sections),
Lafontaine, Dufresne, Poupart,
Parthenais, Messier, Gauthier,
Sheppard, Chapleau et Hochelaga.

Waverly, Clark, St-Dominique,
Pontiac, Boyer, Brébeuf, Cham-
bord, De Lanaudière, Garnier (2
sections), Fabre, Marquette et
Jean-Talon. Les travaux sur la rue
Jean-Talon seraient déjà terminés
si la commission électrique n'avait
pas demandé de les retarder pour
la pose de conduits électriques.
Châteauguay, Ropery, St-Char-

les, Richardson, Soulanges, Jardin,
Montmorency, Condé, Richmond,
de la Ferme, Barré, de I'Aque-
due (2 sections), Bonaventure,
Torrance, Eleanor, Souvenir, St-
Félix, MeNicoll, Imperial, Desri-
vières, Bassin, Richmond, St-Mar-
tin, Rioux, du Séminaire, Bassin,
Olier, Gallery Sq. Bayle et Sey-
mour.
Le pavage des rues Royal,

Hampton, Hingston, Beaconsfield,
Kensington et Westhill sera
terminé vendredi soir Les au-
tres rues à repaver sont: Con-
naught ‘la première section est
déjà terminée), Patricia, West-
more, Dupuis, Boulevard Décarie,
Musset, Circle Road, Ilona, Glen-
cairn, Mira Road, Meridian, Kings
ton et Ridgewood.

conduisait fit une embardée dans
une courbe, en face du terrain de
golfe, à Côte Vertu, Ville St-Lau-
rent

La voiture, au dire de la police
de l'endroit, a capoté une dizaine
de fois sur elle-même et a laissé
des traces d'une longueur d'’envi-
ron 285 pieds sur la chaussée.

La mort de Deschamps fut ins-

tantanée. Son corps put difficile
ment être retiré des débris de sa
voiture pour être transporté à la
morgue de la rue St-Vingent, à
Montréal, pour fins d'enquête du
coroner.

Les agents Cardinal, Lajoie et
Smith, de la police de Ville St
Laurent, ont fait les constatations
d'usage.

 

Etrange épidémie de polio
CHICAGO — (B.U.P.) — Les

hygiénistes cherchent à établir un
certain nombre d'énigmes que
pose une épidémie de polio.
Ces points d'interrogation sont

l'éclosion précoce du virus, 1a jeu-
nesse des victimes et leur catézo-
rie sociale.
Les médecins, qui considèrent

l'épidémie extraordinaire, se de-
mandent pourquoi le mal s'attaque

surtout aux enfants de un à c:nq
ans appartenant à la plus basse
classe.

D'habitude 1! affectionne les
classes moyenne ou supérieure.

Quatorze nouveaux cas ont été
signalés au cours des dernières 24
heures, ce qui porte le total pour
l'année à 226. Cinq personnes ont
succombé à la maladie.
 

Musicien arrêtépour avoir
vendu des drogues auxjeunes

Première arrestation de ce genre au pays

Pour la première fois dans les annales de la
Gendarmerie Royale un présumé vendeur de narco-
tiques faisant la distribution de stupéfiants parmi
la jeunesse, a été arrêté. *
Le fait le plus marquant dans

cette arrestation c'est qu'elle a
été opérée à Montréal, ville où
selon les rapports les plus sérieux
le nombre des adolescents qui

Enlèvement
Un journal anticommuniste de

Francfort, Allemagne, rapporte
qu'un ancien capitaine de l'armée
soviétique a probablement été en-
levé alors qu'il retournait du Ca-
nada dans son pays pour y remplir
un emploi à ce journal.
Le disparu, le capitaine Boris

Olshansky, & été vu pour la der-
nière fois à Washington, à son dé-
part pour l'Allemagne via Mont-
réal. Six jours plus tard, son épou-
se recevait une lettre de lui, datée
de Moscou, lui demandant, ainsl

 

 qu’à ses enfants, de le rejoindre.

s'adonnent à la drogue est le plus
bas au pays.

Cette arrestation a été effectuée
vendredi après-midi sur le chemin
de la Cote-des-Neiges.

Selon le surintendant Brake-
field Moore, officier en charge du
quartier général de Montréal de
la Gendarmerie, un musicien de
26 ans, Istcan Gardos, de Rose-
mont, aurait été trouvé en pos
session de quelques cigarettes de
marijuana.
Dans sa voiture les agents de

la police fédérale ont de plus opé-
ré l'arrestation d’un individu de
32 ans et de deux jeunes filles
de 18 et de 19 ans, tous de Mont-
Méal, mais dont l'identité n'a pas
été divulguée.

‘Tous seront accusés de posses
sion de narcotiques lorsqu'ils se
ront traduits en Cour eriminelle,
De plus Gardos devra répondre à
une accusation de vente de stw
péfiants.
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(Phetos Roger Janelle—La Patrie)

LES JOIES DE LA PEINTURE À L'HUILE — Quoi de plus agréable que de reproduire en de magni-

fiques couleurs ia Nature en ce qu'elle a de plus beau. C'est la raison pour laquelle M. Adam

Scheriff-Scott, RCA, a installé son chevalet, imilé en cela par un groupe de ses élèves, dans un

charmant peüt parc à Lachine, situé juste en face de la Maison-Mère des Soeurs de Ste-Anne.

Une belle journée ensoleillée de juillet était particulièrement propice aux disciples de Rembrandt,

à moins que ce ne soit de Pieasso, (tous les goûts sont dans Ia nature, dit le proverbe) pour saisir

les tons chatoyants et variés qui devaient inspirer leurs pinceaux.

Aux urnes, citoyens en herbe
per MANUEL MAITRE ]

Il est deux heures. Au beau milieu du terrain de baseball, deux urnes

‘(ane pour les candidates et une pour les candidats) sont prêtes à recevoir les

votes des électeurs et des électrices. L’instant est solennel, les bureaux de vote

vont ouvrir leurs portes d’un moment à l’autre et à la même heure dans tous
les parcs de la ville,et le parc Laurier ol nous nous trouvons, s'appréte lui aus-
si, a suivre le mot d’ordre. :

  
  

  

  «hote J.-J, Bendcul—La Patrie)

ON TRINQUE GAIEMENT À LA VICTOIRE — Le maire et la
mairesse du Pare Laurier, Wilson Church, 15 ans, réélu pour un

troisième mandat et Chislaine Hébert, 14 ans, qui est élue pour

la première fois, trinquent — à la “liqueur douce” — à leur
victoire commune.

 

“(Pmt Roger Janeïle—La Patrie)
 

 
A peu de distance des urnes, see

trouve une simple table sur la-
, quelle on à mis quelques crayons.
Elle servira tout à l'heure d'isoloir
aux électeurs pour pointer, sur
leur bulletin de vote, le nom du
candidat de leur choix. Seuis ont
droit de vote les enfants régulié-
rement inscrits à ce pare, ce règle
ment s'applique bien entendu à
tous les parcs.

PAS DE TELEGRAPHE

Un puissant haut-parleur diffu-
se maintenant, dans tout le pare,
les instructions du moniteur-chef,
relativement au vote — “on n'a
droit qu'à un seul vote chacun”,
s'écrie-t-il — puis, bientôt, le baut-
parleur déverse des flots d'harmo-
nie sur toute l'assistance, sous la
forme des plus célèbres valises
viennoises de Johann Strauss.  Ah’ voici qu'entrent, un par un,

 

MA au"

M. ADAM SCHIERIFF-SCOTT donne ses impressions artistiques à

notre reporter M. Manuel Maître. Cet artiste-peintre dirige une

école de peinture à Montréal et profite des beaux jours pour

enseigner à ses élèves comment peindre des paysages d'après

nature et comment en saisir toutes les nuances.

    
   

  

  

R EST PAFFERARLE DE

  

CARRIÈRE

& SENÉCAL

OPTOMÉTRISTES
à l'Hôtel-Dieu

277 est, rue Ste-Catherine — —AV 86-2211 °
SUREAU POUR L'ETE:

Lundi ou vendredi: 9 bh. à 5 h. — Semedi: 9 à. à midi

sur le terrain, les électeurs et les
électrices qui vont accomplir sé-
rieusement Jeur devoir de jeunes
citoyens selon le processus habi-
tuel.

Les deux urnes sont surveillées
par un moniteur et une monitrice
qui aident les membres du corps
électoral à y introduire leur bulle-
tin de vote. LI fait un temps splen-
dide et des centaines d'enfants,
garçons et filles, attendent patiem-
ment, en deux longues files indien-
nes, leur tour d'aller voter. Ils sont |
groupés derrière le grillage du:
terrain de base-ball, sous la sur-
veillance débonnaire de deux bra-|
ves policiers, les agents Henri
Huot, matricule 1779, et Desgro-|
seillers, matricule 390, que l'on!
remarque sur la photo ci-contre,

Tout le personnel, moniteur et

    
(Photo Roger Janelle—Le Patrie)

 

  
Emile CARRIERE OD.

Jesques SENECAL OD.
André SENECAL, OD.
Yves PAPINEAV. OD.  

  

monitrice en chef et leurs assis
tants sont en place et seront de
service jusqu'à cinq heures, heure
à laquelle seront proclamés dans

(Suite à la page 65)  LA VALEUR N'ATTEND PAS LE NOMBRE DES ANNEES —

Monsieur et Madame installés à l'“isoloir” s'apprêtent à marquer
d’une croix le nom du candidat de leur choix sur leur bulletin
de vote. L'instant est solennel et décisif et nos jeunes électeurs
ont l'air grave, digne et recueilli qui convient à la situation,

 

  

  

  

  

  

  

  

  

  

pour votre vieille

 

    

 

AVIS
4 autos à votre disposi
ten le jour of lo voi

sur appointement. 

NCOMME TANT D'AUTRES

Exactement
quelle que soit sa condition

CONNOR-THERMO
avec pompe électrique automatique et

cuve en monel — Modèle 601-1956

lessiveuse “10

Termes faciles si désiré
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POLISSEUSE
ELECTRIQUE (0N N0R
avec garantie de 2 ans

Fobriquée peur rendre vos plan

thors plus brillante que jomeis.

SANS EFFORT

Régulier $59.95

7.53995SPECIAL
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Chesterfield $

Ouvert tous los soirs juiqu'à 6 k
Vendredi jusqu'à 9 h.

PERME LE SAMEDI À MIDI 

 

  
4670, rue ST-DENIS

{pets Gilferd)

PL 7332 - PL 1600     TELEPHONER POUR RENDEZ-VOUS

Ameublement général
VERDEUR AUTORISE CONNOR
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 Dimanche. 22 juillet 1956
Tunnel Berri

“Une requête sera faite pour
la continuation des travaux

Dans un communiqué remis aux journaux, M.
Emile Pigeon, conseiller municipal, annonce que les
travaux de pose des conduits souterrains, électriques
et autres, trottoirs et pavages des rues Berri et Roy

>sont commencés. A
M. Pigeon continue : Le Comité Aux urnes...

exécutif a donné les contrats pour (Suite de la page 64)
ces différents travaux en cours. ltous les parcs, les résuliats des

Le Service des Travaux publics lélections. Le dépouillement du
ne néglige rien pour que les rues \serutin devra en effet avoir lieu à
Roy et Berri ne soient pas troD |partir de quatre heures, heure de
paralysées i cause de ces travaux. fermeture de tous les bureaux de
Ces rues servent d'artères de cir-l vote
culation de l’est à l'ouest et du *
nord au sud et le trafic y est sou- UN JEU
vent congestionné. Ces améliora-| Les résultats définitifs ne se
tions vont leur permettre de ré-|ront connus que tard dans la
pondre mieux aux besoins de la ; ; ;
circulation et dégagera les abords |P0irée et si des irrégularités ve-
de l'église St-Louis-de-France, si-|naient, par hasard, à être relevées
tuée sur 1arueRoy. fait 1 ou si deux candidats obtenaient le

conseiller Pigeon se fait l’in- Ç;
terprète des marchands de ce dis- meme nombre de voix, une nou
trict en disant que ceux-ci ainsi |Yelle votation serait organisée j ) : | ’ a ;
que les habitants du quartier et |Pour demain, ° «Photo Roger Janelle—La Patrie)
les conseillers du district com i
tent bien que IExécutif et le pe sutizaons done bi jeunes, pour-| ALLONS, NE POUSSEZ PAS, CHACUN SON TOUR — L'agent Desgroseillers matricule No 390

vice des Travaux publics pousse- [ne s'agit bine” emit car il| assume la surveillance chez les garçons. Tout est fait dans les règles de l'art et gare aux pertur-

ront les travaux à un rythme accé-|d'un agit bien en initive que) bateurs de la paix publique! Mais rassurez-vous, les élections se sont bien passées dans tous nos
jeu, mais toutefois d'un beau) parcs, sans vol d'urnes électorales et sans démolition de locaux d’adversaires redoutables. Notreléré afin de hâter le développe- |; ; ‘ : urne i €

ment général de ce secteur qui Jeu formateur pad instructif, Lom jeunesse sait vivre, voyons donc. Allons, II y a encore de l'espoir pour demain!

attend déjà depuis longtemps des

|

cou . .
: p pour la jeunesse du monde |selles. Cette paix serait une

développements Déceasaires.nue entier, afin de pouvoir établir {source de bien-être et de joie
p , un jour et sur des bases solides, |pour l'humanité, grâce à la coo-

Wedgoon ares demanderons, la paix et la fraternité univer-!pération de tous les hommes de

Quartiers nord et sud, que les ~

 

 

bonne volonté, mieux éduqués dès [envers les autres, les vertus mo-
le jeune âge, à accomplir leurs |rales essentielles, nécessaires pour
devoirs de bons citoyens et à pra- [assurer l'équilibre social, moral ef
tiquer personnellement et les uns {spirituel du monde. 
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vices s'y rattachant. . | DE PROFITER DE ou .

ws,mut3 | CETTE VENTE EXTRAORDINAIRE $5.00 par mois
maine2at la conti-

lis COUVERTURES ET AUSSI UN CADEAU GRATUI

messe pontificale à la grotte des
Saints Martyrs, à Midland, Ont, | z=

on porte-parole a déclaré que | Ns : ÿ Valeur de $49.95
ee sera À l'occasion de la célébra- G at

travaux dutunnel Berri solent
entrepris cet automne. Pour . .

iemomen”Feceil se sil Qui Madame, Mademoiselle! Vous payez seulement

nuer la rénovation qui aidera à
la circulation et aux autres ser-

400e anniversaire del IMAGINEZ... SATISFACTION GARANTIE
là mort de saint Ignace EULEMENT $36 95
MIDLAND, Ont. (P.CL) — S. Tw . A

Em. le cardinal McGuigan, arche- HEYoT von 4

véque de Toronto, célébrera une . ud 4 i > ¥ = oo =

DoDeidosanniversairede SM i De marque ESMOND et
la mort de Saint Ignace, à Rome. Nd We ‘ +

La cérémonie marquera égale- J Nic or TEX-MADE de qualité reconnue
ment la clôture de l'année de priè- TELE ”

res spéciales A Saint Ignace par $3520 a CE SPECIAL HOUSEHOLD comprend 4 couvertures

les membres de l'Ordre des Jésui- pa of 28 de qualité supérieure “ESMOND“ en édredon empe-

tes. bas Wy, cE quetées individuellement dans des secs de plastique,
3 J ot aussi 4 couvertures “TEX-MADE” en flanellette,

toutes doubles grandeurs.
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me, il lui arrivait de travailler

 

Que deviendront les enfants d'Albert Lachapelle?

La famille du “bourreou d'enfonts”

aux prises avec une misère cruelle
[par MARCEL BLOUIN ]

Pour tout le monde, l'affaire semble close. Le

père a été traduit en cour, il a été reconnu coupable,
Îl a été condamné à passer cinq années en prison.

Albert Lachapelle, le petit homme qui fouettait et
pendait ses enfants, a pris le chemin du pénitencier

de Saint-Vincent-de-Paul. Justice est faite. Mais

qu'adyiendra--til maintenant de la famille Lacha-

pelle |‘être délivrée de celui que lutions mudsinementprises.par
le juge TA. Fontaine a appelé un | Hélas ! les résolutions et les ser-
“père dénaturé” ne résout pas‘ ments éternels étaient vite brisés

 

tous les problèmes angoissants qui ' et recommençait, pire qu'au

torturent cette malheureuse famil- = : ee esravant La boisson, les injures, les

dur. Mais il ne pouvait garder
longtemps le même emploi. Et les
enfants se faisaient plus nombreux,
le père plus cruel, le malheur
plus profond. Il y a trois ans, Al-
bert Lachapelle a subi une opé-
ration. Depuis, il était sans-travail

et l'on sait à quels cyniques ex-

ploits il consacrait son énergie.
Les pendaisons, les coups, etc…

inutile de répéter ici ce que l’en-
quête et le procès ont révélé.

ELLE LUI PARDONNE

Albert Lachapelle a donc été'
condamné et écroué en prison.
Juste quelques heures avant qu'il!
soit conduit a SaintVincent-de- |
Paul, sa femme est allée le voir.
“Je lui ai apporté du tabae, dit-elle,
il n'avait pas fumé depuis son
arrestation. Je pense que ça lui a
fait plaisir. H m'a dit qu'il regret-
tait ce qu'il avait fait et qu’il mé
ritait sa peine. Puis il m'a deman-
dé, à genoux, si je le reprendrais coups. Albert Lachapelle travaillait

à l'époque ct même. elle je procla-
le. 11 reste que Mme Lachapelle

éduquer les

 

doit nourrir. vétir.

ras
GS

 

Mme LACHAPELLE et ses trois plus jeunes enfants. Roger, Fernand et Yvon. Ce ne sont pas les
problèmes qui manquent, dans la famille.

”-
sept enfants qui sont à la maison, '
payer les dettes de son mari, ten,
ter de restaurer son logis pour
Thiver, soigner une santé dange-
reusement compromise...

UNE VIE SOMBRE

Elle n’avait que quinze ans et
demi lorsqu'elle épousa Albert La-|
chapelie. Elle ne connaissait rien |
de la vie, ou presque. Elle s'était
engagée en toute confiance, avec
l'espoir d'une vie heureuse. Les
déceptions ne tardèrent pas et la!
désillusion fut navrante. Mais elle pr

| [

 

g'était engagée au pied de l'autel,
elle avait uni son destin à celui de
cet homme, elle ne voulait pas le
quitter.

On imagine facilement ce qu'ont
pu être ces années passées auprès
d'un Albert Lachapelle. La bois
son, les mots cinglants, les injures,
les coups. Et la pauvreté, l’angois-

se du pain quotidien. les enfants
auxquels il fallait refuser presque
tout. la misère. Chaque jour, le
même fardeau cruel, les mêmes
blessures au coeur. le même incon-
fort. les mêmes douleurs. Flle ne

se plaignait pas. Elle ne s’est ja-

mais plainte. Flle a suivi son mari,
elle a fait de son mieux pour tout

concilier, pour encourager son

homme et défendre les enfants.

pour partager le pain rare et main-

tenir un peu de chaleur dans ce

glacial cercle de famille. Et par-;

fois, il y avait une petite consola-

tion qui la rendait heureuse: c'é-

tait un pur sourire d'enfant, le |
premier mot du dernier-né, les ré"

« EPARGNEZ LE
COUT DE CHAUFFAGE

e FINIS LES FRAIS D'ENTRETIER
« FINIES LES FACTURES DE
REPARATION

© FINIS LES PROBLEMES DE
L'AERATION

    
TIERS DE VOTRE

ESTIMES GRATUITS — LES GENS D'EN DEHORS
DE LA VILLE SONT INVITES À SE RENSEIGNER

7.

MORRIS &=
LE PLUS GRAND:NOM DANS LE DOMAINE DES dtlJ

 

(Suite à ls page 67)

 
  

«305 Benteal in Vatres

 

Uhela J.-J. Bemécai- Le l'atrie)

FERNAND, YVON et ROGER LACHAPELLE s'amusent avec un

jouet qui Jeur avait été apporté, l'hiver dernier, par un lecteur

de la “ Patrie”.

 

 
EZPARGCNEZ 348 SUR
CHAQUE PORTE. EPAR-
GNEZ $10 SUR CMAQUE
FENETRE EN PLAÇANT
VOTRE COMMANDE MAIN-
TENANT. EVITEZ DE RS
QUER VOTRE VIE EN
GRIMPANT LES ECHELLES

PORTES-FENEIRES
DE LUXE tramsformables

HIVER -~-ETELian R

CLLREFOULE

 

o FINIES LES DIPFICULTES DU
LAVAGE

e FINI DE GRIMPER DANS LES
ECHELLES

o FINIS LES ENNUIS D'OPERATION
© PLUSIEURS AUTRES CARACTERIS

TIQUEZS MERVEILLEUSES

Termes faciles

3534
PET
LIMITÉE

GUITAR

6045 COTE DE LIESSE, MONTREAL
Succursale : 419, rue $t-Ancoime, Québec — Tél: 2-3763

  FACILES

179
JUSQU'A 24 MOIS POUR PAYER

manu PROSPER voir
PROSPER MUSIC BAR LTEE

Prosper Boulanger, prés. — Jacques lerenge. CA, vice-prés.

3431, rue ONTARIO LA. 3-1153

  
 

  
 

 

 

 

Vous obtsmes le nouvelle fenêtre de
loxe 1958 & trois coullsses pans
temiange. et pourvue des améliorations

les plus révolutionnaires jamoin vuss.
Chaque jemétre Apex convertible soo

vient à wiles les températures —

protection contre le froid em biver —
moustiquaise on été.

Elles sont vêtres pour

0
o plus selon dimensions

INSTALLATION GRATUITE

 
VOUS OBTENEZ DEUX PORTES EN
UNE AVEC CADRE D'ALUMINIUM
CALrTuTRE CONTRE LES INTEMPE

La plus solide base d'extension cjus-
fable. Moustiquaire à cadre d'alumi-
pium pour l'été. Vitre double épaie-
seur pour l'hiver. Fermeture de porte
eutomatique ei brise-vent. Poignée
d'aluminium avet enclanchement à
l'intérieur.

Tuppié
ment

mutation
et griller

de fantaisie
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#tQue deviendront. . .
(Suite de Is page 66)

quandÀ nero de prison. Il
ur que je ne veuille plus

de lui après ce qu’il a fait. PT
rassure : il n’est pas question que
je refuse de vivre avec lui. Je suis
8a femme... Quand il sortira, il re.
viendra ici s’il le veut. Je ne lui
fermerai pas la porte”.
Elle n'a point gardé de rancune

contre lui. Elle lui a déjà par-
donné comme tant d'autres fois.
D'ailleurs, devant nous, elle wa
prononcé aucune parole désa-
@réable à l'adresse de son mari,
n'a proféré aucune plainte. Elle
s'est contentée de baisser la tête
et, parfois, de tenter une explica-
tion: "Vous comprenet, il est in-
firme, malade.” Elle lui a par-
donné, elle lui a apporté du ta-
bac, pour lui faire plaisir.
Et elle est revenue chez elle,

au 1428 de la rue Cartier, à Mac-
Kayville. Faut-il appeler maison
celte bicoque branlante et hail-
lonneuse? Deux pièces où vivent
sept enfants et Mme Lachapelle,
Deux pièces exigués, encombrées,
étouffantes. Dans ce taudis lo-  queteux, Mme Albert Lachapelle |
s'est tournée vers ses enfants et
s'est exclamée: “Que vais-je faire,|
mon Dieu?” i

Elle voudrait garder près d'elle
ses enfants, leur donner tout ce
qui lui reste de force, d'amour.
de dévouement. Elle voudrait ef-
facer de leur esprit les mauvaus
exemples qu’ils sont tentés de sui-
vre, les lancer sur le droit chemin.

Ce n'est pas facile, cependant, et
la meilleure volonté du monde ne
parvient pes toujours à renverser
tous les obstacles. ;

Les obstacles sont énormes et
nombreux. L'argent d'abord. Le'
eeu! revenu de la famille, c'est le
chèque des allocations familiales. ‘
Environ $140 par muis. Avec ça,!
il faut payer le loyer. les dettes
du père. la nourriture de hu
personnes. le vêtement. Et puis.
Mme Lachapelle est épuisée, ma-
lade, à bout de nerfs. Elle a été
opérée, l'an dernier elle a souf-
fert de rhumatisme musculaire.
Elle aurait visiblement besoin de’
repos. de soins médicaux. Et en-
fin, elle n’a d'autre atout que son
immense douceur et ses cnfants
ne sont pas toujours sensibles à la

douceur.
AFFREUX!

“C'est devenu intenable, nous a

dit l'une des ainées de la famille.
Depuis au’“il* est en prison, les,

enfants font ce qu'ils veulent. Ma-
man n'a pas la santé qu'il faudrait

et elle n’a pas d'autorité sur eux.

Si vous cntendiez ce qu'ils lui di-

sent, comment ils la traitent, C’est
affreux! li faudrait que les en

fants soient placés dans une insli-

tution ou dans un foyer nourri-

cier. Tls ont été placés déjà. dans
une maison de St-Hyacinthe. Si|

vous les aviez vus quand ils sont |

revenus. Iolis, aimables, gentils, |

de vrais petits monsieurs. Vous

comprenez que ça n'a pas duré.
dans les circonstances. Fux, les

petits, ils voudraient bien aller|

dans une institution. N'est-ce pas

Yvon?
Le pelit Yvon, l'air gavroche,

lance un “Oui” souriant et clair.

Mais Mme Lachapeile hésite. Ses

enfants. c'est sa seule richesse,|

son seul bonheur. À la fin, elle se

résigne: “Si c'est dans une insti-

tution, c'est bien. Mais je ne veux

pas les placer dans une maison

de correction. Je voudrais tant,

Qu'ils soirnt bien traités, bien êle-

vés, qu'ils apprennent un métier

et fassent un succès de leur vie.

Et puis, s'il le faut, je suis prête

à travailler, dans un couvent, une
Cuisine, n'importe quoi. Si seule-

ment je pouvais garder les deux

plus jeunes avec moi”

Le dilemme est déchirant. Kile

ne voudrait pas se séparer de ses

enfants mais elle sent aussi qu'elle

ne peut pas les garder. Faute d'ar-

gent, faute de santé, faute d'au-

torité.
“Maman, reprend la jeune fem-|

me. vous savez bien que vous ne

pouvez pus travailler. I vous faut

du repos, il faut vous faire soi-

gner.”
“Qui, me soigner .. répond la

ère. Mais il faut aussi que je
paie “ses” dettes, que je paie le  
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loyer, que je fasse réparer la mai- ous”; Ga Td *son parce que. si ‘est i Re x 2
réparé, il sera impossiblede vivre , 42" 3 + Ingrid Bergman
ici cet hiver. Ce sera trop froid...”
La femme d'Albert Lachapelle

regarde droit devantelle, les yeux
secs. Comme toutes les femmes qui
ont beaucoup souffert, elle ne
pleure pas. La douleur, chez elle,
ne se traduit plus en larmes mais
en rides, en maigreur, en vieillis-
sement prématuré, en un silence
émouvant. De quelque côté qu'elle
se tourne, elle est flagellée de
peine, Son mari? En prison. Ses
enfants ? “Si vous saviez comme
ils ia traitent.” St Santé? Dété-
riorée. Et les créanciers, les four-
nisseurs, l'argent qui manque, la
nourriture maigre, les vêtements
rapiécés, tout ‘

8.0.5.
Quelqu'un voudra-t-il aider cette

femme accablée et ces enfanls qui
ne sont responsables de rien?
C'est à 1428, rue Cartier, à Mackey-
ville. Une misérable petite bicoque
de deux pièces ou vivent sept cn-
fants et une mère éperdue de
malheur...

 

e 8

= prendra décision
LONDRES, (P.C.f.> — Ed Sulll-

van a déclaré aujourd'hui que In-
grid Bergman décidera lundi of
elle participera à sa représentz
tion de ‘Toast of the Town”, à la
télévision de New-York.
Au cas où l’actrice suédoise dé-

ciderait de s'en abstenir, une scène
filmée de son nouveau film “Anas-
tasia” sera montrée.

—_ = —_ -

TROISIEME POUMON

A la suite d’un accident, le pe
tit Calvin Richmond, treize ans
de Minneapolis, avait eu une tri-
ple perforation du cour. Au
cours de l'opération — réussite
unique dans les annales de la chi-
rurgie — les chirurgiens ont uti-
lisé un poumon prélevé, l'instant
d'avant, sur un chien, et dans le
quel une pompe mécanique pro-
jetait rythmiquement le sang de
l'enfant

II 2.S02 ’
(Photo J.-J. Benéeal—La Patrie)

ALBERT LACHAPELLE, photographié chez lui, peu de temps
avant la révélation des drames dont il était responsable. Devant
les visiteurs, il jouait la comédie du malheureux qui, en dépit
d'une “bonne volonté”, ne parvenait pas à boucler son budget.
Pendant cinq ans, les enfants Lachapelle ne reverront pas

l'homme qui les terrifiait.
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Nom qui

 

a illustré

le Canada français
Le Dr Gustave Lemieux, chirurgien-dentiste en

retraite depuis plusieurs
Gas
décéder à l’âge de 92 ans.
Le vénérable défunt était

troisième d'une famille de dix en-
fants, dont la plupart ont occupé
des charges publiques et joué un
role dans la vie politique de notre
province.

Il est peu de familles dans la
province qui aient été, depuis l'ar-

le®

années, ancien député de

et plus tard, Conseiller législatif, vient de

rer
ne Lemieux qui avait épousé en
1828, Marie-Angèle Persillier dit
Lachapelle.

Alphonse-Hormisdas Lemieux, né
en janvier 1837, entra au burvau

de poste de Montréal aprés avoir

terminé son cours classique et

passa ensuite à la fonction d'ins-

pecteur des entrepôts de la Doua-

ne et, en 1007, était nommé ins-

pecteur général des Douanes à
Montréal. TI prit sa retraite en

1911 et décéda en 1922. II avait
épousé en 1859, Anne-Philomène
Bisaillon qui lui donna dix en-

 

fants.
Le premier, - Charles-Paschal

Alphonse, fut gérant de chemin
de fer; Arthur-Aimé-Etienne de
vint chirurgien-dentiste.
Joseph - Gustave - Edmond qui

vient de s'éteindre, était le troisiè-
me de la famille.

11 était né à Montréal le 19-lé-
cembre 1864.

Après un cours au Séminaire
de Nicolet, il poursuivit ses étu-
‘des au Bishop's College puis à
l'université Laval de Montréal et
fut reçu dentiste.
| En 1912, 1 fut élu par acclama-
tion député de Gaspé à la Légis-

 
cessivement aux élections de 1916,
1923 et 1927. Le 12 janvier 1922,
ses collègues le nommaient vice-
!président de la Chambre, et le 2

Le Dr GUSTAVE LEMIEUX décembre 1932, il était appelé au
conseil législatif pour représenter

rivée du premier ancêtre au pays, {la division de Montarville.
aussi prolifiques que cette famille| Malgré ses activités politiques,

 

Lemieux. le Dr Lemieux ne cessa de s'adon-
Alphonse-Hormisdas, père du ner à la pratique dentaire et on

Dr Gustave Lemieux, était lui-!se rappellera que pendant plu-

méme le douzième enfant d'Antoi- ‘sieurs années la cité de Montréal

Nouvel envoi fraîchement arrivé
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lature provinciale et réélu suc!

lui confia l'inspection dentaire des
écoles de la ville, une fonction
qui lui permit de développer et
d'améliorer cet important service
municipal d'hygiène.
Incidemment rappelons ici que

l'un de ses frères, Arthur, était
le doyen des dentistes canadiens
français, quand il décéda à Mont
réal le 29 juin 1952 à l'âge de 89
ans, après avoir exercé sa profes-
sion durant 55 ans.

C'est quelques mois après, le 10
décembre, qu’un autre de ses frè-
res, Louis-Joseph, ancien commis-
saire de la Province de Québec à
Londres, décédait à l'âge de 84
ans. Louis-Joseph avait également
butdéputé de Gaspé de 1004 à
1910.
La famille du Dr Gustave Le- |par

mieux s'est particulièrement signa-
lée dans le domaine politique, au
barreau et dans la médecine.
Le plus illustre fut l’honorable

Rodolphe Lemieux, décédé le 28
septembre 1937, après une carriè-
re journalistique, légale et poli-
tique qui a fait honneur non seu-
lement à la famille dont il était
issu mais à la nation canadienne.
Un autre frère, Auguste, avocat
éminent d'Ottawa, décéda il y a
quelques mois.
Au Parlement provincial et au

Conseil législatif où il a siégé  

LA PATRIE somes

Le cadavre du petit

Peter Weinberger?, .
NEW-YORK, 22 — (BI

description correspond à ce

repéché dans la rivière Hudson,

D’après
n et deux mois. On sait que le

dun jours lors 1 a été enlevé à l'arrière de la demeure de ses
New-York, il y a deux semaines.

l’on tentera de procéder à l'identifi-
et un jours lorsqu’i

parents, à Westbury,
Les autorités rapportent que

UP) — Le cadavre d'un enfant dont la
lle du bébé Peter Weinberger a été

vendredi, près de Greenwich Village.

la police, il s'agirait d'un enfant dont l'âge pourrait
petit Peter avait quarante

eation du cadavre aux quartiers généraux de la police, “vant de Je

transporter à la morgue.

pendant de si lungues années, le

Dr Gustave Lemieux était estimé

les deux côtés de la Chambre.

Affable, conciliant, plein d’entrain

à l'occasion, ses qualités sociales

reflétaient les belles traditions fa-

miliales, de courtoise hospitalité

où il avait grandi. ;

Le 3 septembre ‘204, il avait

épousé Louise-Juile, fille de feu

Alphonse Christin, avocat, décédée

il y a quelques années. Deux en-

Chasseresse
Mme Astrid Sucksdorff, qui ae-

compagnait dans la jungle son

mari chargé de filmer un docu-
mentaire sur la vie des fauves,
vient d'établir un curieux record:

au cours d'une seule expédition,

dans l'Etat de Madhya - Pradesh
“Inde centrale), elle a abattu avecfants, Marguerite et Joseph-Gus-

tave Adolphe lui survivent ainsi! un petit fusil de cha

qu'une soeur, Marie-Thérèse Eugé pe ? © 7 tigres

mie, épouse de feu l'hon. juge féroces qui désolaient la région.

Camille Pouliot, de la Cour supé

|

Un d'eux avait déchiqueté une

rieure. quarantaine d'indigènes
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69 ch. (ord. .98)

Serviettes de bain ‘’Cone”
22" x 44“

Texture serrée résistante

durable dans une ratine

absorbante super-éponge
Tons unis rose, bleu, vert,
jaune.

DUPUIS — troisième — rayon 140

V6

 

+ 1,19
Seaux en polythène
Qualité forte et rigide dans un
plastique léger polythène résistant
aux dures manutentions. Capacité
environ neuf pintes. Choix de
jaune, blanc ou rouge. Flexibilité
réduite. Anse poignée de bois.

DUPUIS — quatrième — reyon 706

 

 
gallon (5.10) pinte (1.50)

Spécial iSpécial

419 1.19
Aluminium liquide
Pour divers usages dans le chalet
ou à la ville. Se pose sur

le métal, les clôtures,
les toits, la toile, etc. Pour usage
à l‘intérieur, à l'extérieur.

DUPUIS — quetrième —= reyen 762

(ord. 1.39) 89

Bombes insecticides

MRocket” — une nécessité surtout
à la campagne — une commodité
partout à la ville, en voyage,
en excursions. Tue mouches,
maringouins, mites, etc. Contient

11 on. Une pression suffit.

DUPUIS — rez-de-chouseés — rayon 243

 

 

2.88 ws
Trois housses
En Vinylite épais et transparent,
Pour le foyer, le voyage.
2 housses couvertures de laine,
hauteur 2", longueur 22”,
1 housse-sac pour blouse, chandail,
hauteur 42”, largeur 19“- glissière.

DUPUIS — mezzanine — rayea 230

wim 1,19
Poussettes de poupée
Pourla grande joie de la fillette
qui promènera sa poupée à la
vue de ses camarades. Tout métal
lithographié couleurs vives, siège
8%" x 8%", hauteur totale 11%".
Roues dia. 4/2”. Courroie sûreté.

DUPUIS — quatrième — reyen 910

 

pour sofa pour fauteuil
Chesterfield ordinaire

3.29 2.19
Housses plastique
Vinyl transparent. Ces housses
sont nécessaires l'été et durant
toute l'année s’il y à des
tout petits dans la maison.

DUPUIS -— mosssnise — rayon 230

DupuisSrères

 

Voit
ere 0    
 

(ord. 2.19) 1.29

Outils cultivateur

Pourle jardinage en toute saison.
Modèleà 3 fourchons. Long manche
de bois lisse. Indispensable pour
l'entretien des plants, des légumes,
fleurs, et l‘hiver pour plantes en
serre.

DUPUIS — quatrième -— reyen 783
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Des chatiments corporels
par Roger DUHAMEL

Le comité parlementaire conjoint

chargé. d'étudier des questions aussi

complexes et controversées que la

peine de mort. lés châtiments corporels

et les loteries procède par étapes. Le

mois dernier, il soumettait un rapport

qui concluait au maintien de la peine

capitale, recommandant toutefois

d'abandonner le procédé odieux de la

pendaison et de ne jamais l'ap liquer

à des meurtriers n'ayant pas dépassé

dix-huit ans. Ce qui est déjà un bon

pas dans une direction plus humaine.

On s'attend à ce que le comité présente

un peu plus tard ses suggestions sur
les loteries: il sera difficile de décou-

vrir un moyen terme satisfaisant entre

la passion du. jeu et sa répression
d'inspiration puritaine.

Cette fois, députés et sénateurs

siégeant de concert au sein de ce

comité ont abordé l'étude des châti-
ments “corporels. Le principe fonda-

mental qui les à animés dans leurs

délibérations est en tous points louable.

C'est encore davantage une constata-

tion d'ordre pratique: leurs recherches

ont révélé que l'usage du fouet n'a

jamais contribué à faire baisser la

criminalité. Ce devrait être déjà un

argument suffisant, outre la répu-

gnance naturelle que ressent tout
homme normal de faire souffrir déli-

bérément dans son corps l'un de ses
semblables.

Le code pénal actueliement en vi-
queur prévoit huit délits où le juge à
la faculté d'ajouter le fouet à la peine
d'incarcération. Leur énumération n’est.
pas inutile: a) viol ou tentative de
viol: b) relations sexuelles avec une
femme âgée de moins de 14 ans: c)
assaut indécent sur une femme: d)
inceste: €) voies de fait indécentes
sur un homme; {) vol; g) vol à main
armée : h} vainere la résistance d'une
personne au moyen de l'étranglement,
l'administration de drogues ou toute
autre méthode employée dans le but
de commettre un délit.

Nous convenons sans mal que la
plupart de ces crimes sont particuliè-
rement odieux et que les coupables
doivent recevoir une sanction adaptée
à leur forfait. C'est le but de Tempri-
sonnement : en privant ces indésirables
de leur liberté pendant une-période de
temps déterminée, on protège la société
contre une récidive de leur part et l’on
s'efforce en même- temps de favoriser
la réhabilitation sociale des individus
récupérables. Le fouet contribuerait-il
à ce résultat? L'expérience démontre
amplement qu'il n’en est rien. qu'il ne
fait qu'aigrir davantage les malheureux
qui y sont soumis,

Aussi bien le comité parlementaire
recommande-t-il l'abolition au Canada
des peines corporelles comme partie
d'une condamnation à la prison. Il ne
fait qu'une réserve, sans doute inspirée
par une salutaire prudence. L'emplor
du fouet ne serait accepté que dans le

cas des révoltes de prisonniers et de
voies de fait sur les gardiens. On
s'explique qu'il doive en être ainsi et
un seul exemple suffit à nous en con-
vaincre: un prisonnier à vie, sachant
qu'il n’est passible ni de la peine de
mort ni du fouet, n'hésitera pas au
besoin à abattre un gardien, puisqu'il
lui est impossible d'empirer son sort.

Les députés et sénateurs chargés de
ces travaux ne cèdent à aucune préci-
pitation. C'est qu'ils ont à. trancher des
problèmes épineux sur lesquels l'évo-
lution de l'opinion publique et de la
sychologie sociale a rapidement évo-
ué en ces dernières années. Ils parais-
sent résolus à rajeunir les prescriptions
de notre code pénal et de le mettre
d'accord avec la pensée contemporaine.
Ils ne se sont pas encore affirmés très
audacieux, mais ils ont abattu de
l'excellente besogne. Sans doute la
session est-elle trop avancée et les
parlementaires trop harassés pour en.
treprendre à ce sujet le débat d'ensem-
ble qui s'impose. Ce devra être là l'un
des principaux articles inscrits au
programme sessiohnel quand les dépu-
tés entreprendront ce qui paraît bien
devoir être la dernière phase du
Parlement élu en 1953.
0

auvres princes !
par Alonzo CINQ-MARS

Depuis que la Grande-Bretagne a
rendu à l'Inde son indépendance, les
nombreux rajahs, maharajahs et autres
princes de ce pays ont beaucoup perdu
de leur autorité et de leurs richesses.
Ils ne sont toutefois pas encore dans
le chemin, ce qui ne ‘es empêche pas
de regretter le bon vieux temps où
leurs richesses fabuleuses leur permet-
taient un luxe auquel ne pouvait se
comparer celui des plus puissants
monarques occidentaux.

Depuis un temps immémorial, les
princes de l'Inde étaient aussi puis-
sants que riches. Ils avaient droit de
vie et de mort sur leurs sujets. La
Grande-Bretagne. tant qu'elle y fut
maîtresse, crut de bonne politique de
leur laisser leurs richesses et leur
autorité locale, et même de favoriser
leurs rivalités, ce qui facilita singuliè-
rement sa domination. Depuis que
l'Inde a repris son indépendance, son,
ouvernement leur à retiré peu à peu
urs pouvoirs et une partie de leurs

richesses sans toutefois les dépouiller
entièrement,

C'est que ces princes gardent encore
sur leurs anciens sujets une autorité
morale difficile à supprimer. Le gou-
vernement de l'Inde fes a donc faits
gouverneurs des provinces ou Etats
où ils régnaient auparavant en monar-
ques absolus, même sous la domination
britannique, et à leur a laissé de quoi
vivre dans une opulence que peuvent
leur envier les plus grands richards du
monde, ce qui ne les empêche pas de
se plaindre. L'un d'eux, le nizam
d'Hyderabad, renommé pour son
avarice, touche encore des revenus
supérieurs à la liste civile de plus d'un
monarque d'Europe ou d'Asie,et il ne
cesse de protester contre le gouverne-
ment Nehru qui les réduit graduelle-
ment,

Pour sa part, le maharajah de Jaipur
se désole d'être pratiquement ruiné,
bien que son sort puisse faire encore
envie à bien des gens. Actuellement
de passage à Londres, il vient de con-
fier ses doléances à des journalistes.
I} avait autrefois une douzaine de palais
aveç six cents serviteurs. Il possédait
aussi 70 éléphants dont il se servait
pourla chasse aux tigres dansla jungle.
Après avoir été forcé de céder à l'État
sept de ses palais, la réduction de ses
revenus l'a obligé à transformer un
des cinq palais qui lui restent en un
hôtel pour les voyageurs. H regrette
d'être acculé à cette situation par la
réduction de ses revenus qui ne
s'élèvent plus maintenant qu'à la baga-
telle de $335.000 par année, ce qui
ne lui permet d'entretenir désormais
que quatre palais. Îl a aussi dû réduire
de moitié le nombre de ses serviteurs.
Ce qui le chagrine le plus, c'est qu'il
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Georges
a dû liquider son ma nifique troupeau

de 70 éléphants et qu'il ne lui en reste

plus que quatre pour ses chasses aux

tigres. Le pauvre homme ! ;

La révolution pacifique qui à

libéré l'Inde de la domination étran-

gère est encore loin d'avoir donné à

ce pays la prospérité à laquelle il a

droit d'aspirer. Il y reste encore beau-

coup de réformes à accomplie. Les

occidentaux veulent bien aider l'Inde

à se relever économiquement, mais

beaucoup aimeraient à voir son gou-

vernement débarrasser le pays une

fois pour toutes des nombreux princes

parasites dont l'opulence à côté de la

misère du peuple est vraiment scanda-

leuse.
eseeetle eer.

Opinions de nos lecteurs
PE

Restrictions nécessaires

M.le directeur de la “Patrie”, Montréal,

On a allongé récemment la liste des

rues et des avenues de Montréal où la

circulation des véhicules doit se faire

à sens unique. Certains automobilistes

s'en plaignent. Pour ma part, je crois que

ce système est le meilleur qui se puisse

imaginer pour améliorer la circulation.

Je crois même qu'on devrait pousser

encore plus loin ici cette politique comme

on le fait dans toutes les grandes villes

du Canada et des Etats-Unis. Il en est de

même de l’interdiction du tirage à gauche,

mesure impopulaire chez un grand nom-

bre d'automobilistes, mais qui est sûrement

excellente. 1 n'y a rien comme le virage

des véhicules à gauche pour retarder la

circulation. Les inconvénients que son
interdiction impose au petit nombre sont

amplement compensées par les avantages

offerts au plus grand nombre. Cette inter-

diction devrait être appliquée partout où

la chose est possible.
CHAUFFEUR

* * *

. Le thé et les sous
La “Patrie”, Montréal,

Dans plusieurs restaurants de Montréal
et d'autres endroits de notre province, on
vient de monter de 10 à 15 ¢. le prix de
la tasse de thé. Quand survinrent les
premières hausses du prix du thé à la
livre dans le commerce, il y a quelques

années, le prix de la tasse de thé servie
dans les restaurants fut doublé du jour

au lendemain, passant de 5 e. à 10 c. Et
voici qu'on en porte le prix 4 15 e, bien

que le thé n'ait subi aucune hausse dans
le commerce. La majoration de 100 pour
cent survenue il y a quelques années
n’était guère justifiable au regard de
l'augmentation du prix du thé. Celle qui
vient d'entrer en vigueur, et qui en porte

le total à 200 pour cent, se justifie encore
moins, étant donné que le prix du thé n'a
pas augmenté récemment. La seule raison

qu'on allègue pour expliquer la chose,

FAUT T'Y ÊTRE
BÊTE, .TRAVALUER

 

|=elecm

Bowvieh ot amerdola
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se vendait 5 € dans les restaurants. Et

pourquoi ces augmentations sont-elles

chaque fois de 5 e.? N'y a-til plus de

sous ?

UN BUVEUR DE THE

x * WN

Un sport trop violent
La “Patrie”, Montréal,

La mode est aux sports violente, chez

nous comme ailleurs. Il y en à un, parti-

culièrement brutal et même dangereux,
qui fait fureur depuis quelque temps dans
notre pays. C'est le judo, espèce de lutte
qui à pris naissance au Japon et qui a été

importée ici. La lutte libre ou ‘’catch-as-
tatch-can”, le “catch”, comme on l'appelle

à Paris, est un sport bien violent, mais
ce n'est encorè qu'un jeu inoffensif et
enfantin en comparaison du judo. Les gens

qui s'adonnent à ce sport risquent nom

seulement de se faire casser des membres,
mais aussi de perdre la vie. Un jeune

athiète montréalais est mort récemment
à Londres, victime d'un coup de judo qu'il
avait reçu sur la tête. Que l'on enseigne

aux jeunes gens à pratiquer le judo pour
se défendre au moyen de cette méthode
contre les malandrins qui les attaquent,

c'est fort bien. Mais on devrait sûrement
interdire les spectacles de judo où les
concurrents risquent de se faire tuer.

SPORT
* * *

L'impôt sur le revenu
M. le directeur, la Patrie”, Montréal,

Notre loi fédérale de l'impôt sur Je

revenu donne aux cuitivateurs et pêcheurs

canadiens un avantage fort appréciable.
Elle leur permet de caleuler leur impôt,
non pas d'après les profits qu'ils ont

touché durant l'année précédente, mais
d'après ceux d'une certaine période a.:té
rieure qui est, je crois, de trois années.
Voilà qui est absolument juste, car il peut

arriver que les profits de ces gens aient
été magnifiques durant l'année pour
laquelle l'impôt est requis, mais piétres

ou nuls durant une ou deux années précé-

dentes. Ce qui est juste pour les culti-
valeurs et les pêcheurs ne devrait-il pas
l'être tout autant dans le cas des gens
qui exercent une autre occupation ? Dans

n'importe occupation ou profession, il y à

de bonnes années et il y en a de maw
vaises,

UN CONTRIBUABLE

 

Conseils d'hygiène
— Des incendies se déclarent souvent

dans les maisons parce que l'on n'a pas
rangé en lieu sûr les allumettes, les tor-
chons huileux ou d'autres substances in-
flammables. Des mégots de cigarette jetés
négligemment sont une cause fréquente
d'incendie.

—Les mouches sont parmi les insectes
les plus prolifiques. En quelques semaines,

c’est l'augmentation des frais de service, UN coupie de mouches peut avoir des di

Je veux bien croire que les salaires des
employés de restaurants ont monté consi-

dérablement depuis quelques années, mais
non pas de 200 pour cent. Sans compter
que la mode des pourboires n'existait à
peu près pas à l’époque où la tasse de thé

zainer de milliers de rcjctons. Vu que ces
mouches sont des véhicules de germes mor-
bides, H ne faut rien négliger pour les
exterminer à l'aide d’insecticides ou pour
les garder hors des maisons en grillageant
bien portes et fenêtres.
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Berlin peut lever 12,000,000 d'hommes
ED'après les agences PA, REUTERS et BUP ]

* Le parlement de l’Allemagne occidentale vient
d'accorder son approbation finale à la conscription.
Le bill, déjà approuvé par la Chambre basse, a été
ratifié par la Chambre haute
vote de 21 à 17. En vertu de ce

ui l’a adopté par un
ill, 12,000,000 d’Alle-

mands, âgés de 18 à 45 ans, seront sujets au service
militaire obligatoire.
Le vole de la Chambre est con-

sidéré comme une grande victoi-
re du chancelier Adenauer qui
veut réarmer l'Allemagne dans
le cadre de l'Alliance atlantique.
Avant la séance, le chancelier
s'est élevé contre la présente ten-
dance à réduire les effectifs des
forces armées et À trop compter
sur les armes atomiques. Un por-
te-parole du gouvernement a af-
firmé que Bonn s'opposerait à
toute mesure de l'OTAN visant
à la réduction des armes conven-
tionnelles et du nombre des trou-
pes.
La nouvelle loi pourra être ap

pliquée aussitôt qu'elle aura été
signée par le président Heuss. En
vertu des plans actuels, le pro-
 

Feu la première mère
catholique de l’année

ST. CLOUD, Minnesota — Mme
Catherine Barthotome, la première &
femme proclamée mère catholique| À
de l’année, est morte à l'âge de
103 ans. Un de ses onze enfants|f
est évêque et un autre prélat
domestique. La médaiile Pro Ec-
clesia & Pontifice lui fut remise
il y a dix ans. Elle habitait avec
son fils, Mgr P. W. Bartholome, &
évêque de St. Cloud. Un autre de
ses fils, Mgr John Bartholome, est
curé de la paroisse St. Felix à
Wabasha, Minnesota.

Pas sur la bouche
OXFORD, Angleterre. — Harry

Truman a refusé d'embrasser un
bébé sous prétexte que ce n'était
pas hygiénique. Le petit avait été
tendu à l'ex-Président des Etats-
Unis à la suite d'une allocution à
90 étudiants américains, boursiers
Rhodes. M. Truman se glorifia de
n'avoir jamais accompli ce geste
au cours de sa carrière politique,
même lorsqu'il avait le plus be-
soin de votes.

 

 

   

 

  
Annabella Granados, unc perche.
de six pieds, couronnée Mlle
Costa-Rica, soulève aisément
Mercy Flores, Mile Equateur, à
Long Beach, Californie, ou elles
sont candidates au titre de Mile

Univers.

 °
mier groupe de jeunes gens de
19 ans sera appelé en octobre
pour examen médical. De 100,000
à 200,000 hommes seront cons
crits dès le printemps prochain.
Dans un an, un million de jeunes
gens auront été enregistrés en
prévision d'un appel ultérieur.

DECAMPEZ|

D'autre part, une mystérieuse
association allemande a fait par-
venir à l'ambassadeur américain
James B. Conant un avertissement
concernant les troupes étrange-
res. L'association déclare que ses
membres ne toléreront pas plus
longtemps la présence des troupes
étrangères sur le sol allemand.

LA G.-B. SUIT LES E.-U.
A Londres, un porte-parole du

gouvernement britannique a révé-
lé que la Grande-Bretagne, à l‘ins-
ter des Etats-Unis, avait retiré son  

 

construction du barrage d'A
souan, sur le Nil. Jeudi. M. Fos-
ter Duiles, secrétaire d'Etat amé-
ricaln, avait annoncé que les
Etats-Unis ne participeraient pas
au projet du barrage d'Assouan.
Les Etats-Unis avaient offert de

verser 56 millions de dollars pour
aider à la construction de ce bar-
rage dont le coût total s'éléverait
à un billion 300 millions de dol-
lars. L'offre britannique représen-
tait une somme de 14 millions de
doliars. Dans plusieurs milieux on
croit que la nouvelle politique oc-
cidentale en marge de l'aide à
l'Egypte pourrait inciter le pays
de Nasser à se rapprocher de la
Russie en vue d'obtenir l'assistance
financière qu’il ne peut plus espé-
rer de l'Ouest.

LES NEUTRES

Nasser vient de terminer ses
conférence avec Tito et Nehru. Au
terme de ces entretiens, les trois
chefs d'Etat ont formulé les sug-
gestions suivantes pour la résolu-
tion des grands problèmes actuels:
1) L'indépendance de l'Algérie ;
2) l'admission de la Chine com-°
muniste aux Nations Unies; 3) la
fin de tous les embargos commer-
ciaux; 4) la participation de tous
les pays au Conseil international
sur d'énergieàatomique; 3) le cccon-
 
offre d'aide à l'Egypte pour la
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trôle du désarmement dans les
cadres de l'ONU.
A Washington, M. Lewis Strauss,

président de la commission amé-
ricaine de I'énergie atomique, a
affirmé que les essais d'armes ato-
miques dans le Pacifique avaient
permis de véritables progrès dans
“la maîtrise des effets radioactifs
et la défense contre les bombarde-
ments atomiques”. Les experis en
concluent que les Américains ont
peut-être réussi à trouver le moyen
d'atteindre, avee une bombe-H,
une cible déterminée sans que,
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de aux zones environnantes.
D'autre part, les communistes

ne semblent pas vouloir se laisser
distancer. La Pologne a annoncé
aujourd’hui la production de nou-
veaux avions réactés, de canons,
de chars d'assaut et d'équipements
de radar. Cet accroissement de pro-
duction militaire ferait partie d’un
programme de défense.
Encore en Pologne, les ouvriers

de l'usine Staline à Poznan étaient
toujours en grève aux dernières
nouvelles. On ignore cependant
(l'ampleur de la grève et ses réper-

pour autant, la radioactivité s'éten- | cussions.

—Lorie
Troitement merveilleux pour la poitrine. Vous neconnaîtrez
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La Varende poursuit sa vaste
fresque de la Normandie éternelle
“Le Cavalier seul”, entre le pays d’Ouche et le
duché de Bade — Aucun doute, nos ancétres

étaient Normands ! — Marcel Haedrich explique
“naturellement” le miracle de Paul, sur le chemin

de Damas

 

 

[par ROGER DUHAMEL]
Les amateurs de littérature régionaliste doivent

éprouver une dilection particulière pour La Varende,
qui situe toujours ses intrigues dans le pays d’Ouche
et s’applique à faire vivre des types représentatifs
de la Normandie. Il serait plus juste de noter toute-
fois que son régionalisme est d'époque; l’écrivain est
peu enclin à rendre justice à notre siècle, Il
le passé où il retrouve les fortes vertus de
dansles relations soigneusementcodifiées et en même
temps cordiales entre les châtelains et leurs gens.
Pourlui, l'édifice social perd toute signification, toute
grandeur, s’il n’est couronné par la personne du roi.
Souci du symbole qui se reporte, en province, sur: TS
le seigneur. titre des Belles Esclaves. Le lec-
Telle est bien l'atmosphère à la teur canadien français prend à ce

fois attachante et périmée où nous livre un plaisir tout particulier;
baignons avec Le Cavalier seul il est peu de pages où il ne de
(Flammarion—Cercle du Livre de 'couvre des expressions familières,
France. Paris-Montréal 1956). On des locutions et des tournures qui
nous reporte aux premières an- lui rappellent le parler populaire
nées du XIXe siècle. sous le règne de nos gens. Il n'y a aucun doute,
de l'Empereur. I n’empêche que beaucoup de Normands sont venus
les réactions, les sentiments, les,en Nouvelle-France et y ont laissé

race

 

 

préfère |

 

attitudes, le style de vie relévent
infailliblement de l'Ancien Régime.
Quand nous faisons la connaissan-
ce de Jean d‘Anville, il vit en Al-
lemagne, à Vieux-Brisach, dans le
duché de Bade. C'est un marquis
de l'émigration qui s'occupe à des
travaux de jardinage pour le
compte du conseiller Schiller.
ne perd pas son temps, nouant des
intrigues légères avec les filles du
voisinage dont aucune ne lui est
Tebelle. Une lettre survient, qui
l'avertit qu'il peut sans danger
rentrer dans ses terres.

!
|

+

'

une trace profonde dans notre
langage,

“ * *

Les grands héros de l'antiquité
ont beaucoup servi aux écrivains
contemporains, surtout aux hom-
mes de théâtre. On a repris à sa-

qn itiété les mythes anciens, Jean
Anouilh et Jean Cocteau ont re-
donné vie à Antigone en recher-
chant des rapprochements avec
les événements de notre temps.
Don Juan circuie désormais parmi
nous en veston. Les personnages
de la Bible ont subi le même

Ce Jean d’Anville est un rude traitement, avec un bonheur va-
bretteur qui a connu de nombreu-'riable. Ainsi plusieurs pièces tour-
ses expériences militaires : piètre
causeur, c'est un être de violence,
tout d'une pièce. Reveñu au châ-
teau de sa famille, miraculeuse-
ment sauvé de la ruine par le
dévouement fidèle de son régis
seur, il épouse la fille de ce der-
nier. Cette Ermance est prompte
à la colère. il ne réussira pas à
éveiller ses sens. Un soir, il aper-
çoit du jardin deux ombres con-
fondues se détachant dans une
fenêtre du château. C’est aussitôt
la rupture. Il retourne dans son
milieu allemand où il a connu des
années paisibles, mais c'est pour

apprendre que ses compagnes de
plaisir ont refait leur vie à leur
guise et que Fridel, la fille du

conseiller Schiller pour laquelle il
nourrissait un amour pur, est
heureusement mariée avec un
compatriote.

Tout s'écroule donc sous ses
pas. Etranger dans son domaine,
il l'est également auprès des gens
Qu'il avait appris à aimer. Plus
rien ne le retient e: il multiplie
les imprudences dans ce canton
allemand occupé par les troupes
de Napoléon. Toutes les tentatives
de son beau-père pour lui faire

entendre raison se heurtent à une
résistance opinidtre. Et cependant,
durement malmené par la mala-
die, on comprend qu'il acceptera
de rentrer au domaine d'Anville,
devenu celui de son fils. Car au
jour de son départ précipité, Er-
mance ignorait encore qu'elle fat
enceinte...

C'est un récit mené vigoureu-
sement. sans aucune concession à

des raffinements de délicatesse.

La Varende écrit comme agit le
paysan de son pays, sachant ce
Qu'il veut dire et écartant toute
subtilité. C'est une langue rustre
et drue, avec de aubits éclairs
d'une poésie saine, d'une gour-
mandise savoureuse; ON avait pu

autrefois s'en rendre compte en

parcourant cette merveilleuse ga-
de portraits groupés sous le

nent autour de Judas; c'est à qui
expliquerait son comportement
psychologique et donnerait la clef
de son étrange conduite.

Cette fois-ci. c'est au tour de
saint Paul, qui inspire à Marcel

  

LA PATRIE
lice souriante: “...en souhaitant
que ce texte lui paraisse plus
clair que le précédent!” Le cher
homme s'abuse. Ce n’est pas l'obs-
eurité des essais de Je veux, tv
veux, it veut qui m'avait irrité,
c'était bien plutôt leur parti-pris
de paradoxe et de scandale un peu
trop faciles. Qu'un écrivain récuse
l'apport de la civilisation chré-
tienne et élabore en conséquence
une éthique de son choix, je n'y
vois nul inconvénient. Mais ce
n'est pas du tout le cas de Marcel
Haedrich, qui me paraît plutôt
hanté par les grands problèmes,
parfois insolubles, de la pensée
issue de l'Evangile.

Sa pièce de théâtre. qui com
porte de grandes beautés, en fait
foi. Comme le titre l'indique, elle
raconte la conversion de Saul de
Tarse. L'auteur se reporte au texte
des Actes des Apôtres: quand il
! sollicite un passage, comme il est
| permis à tout artiste, il l'avoue en
; pleine franchise. Nous lui en sa-
vons gré. Seule l'intention préte a
controverse. Pour Haedrich, la
{chute de Paul et son aveuglement
passager sont des événements qui
{ne recourent pas a l'explication
| par le miracle. L'apôtre des Gen-
tils n'est qu'un milicien tombant
dans un guet-apens de maquisards
chrétiens ! T1 l'écrit en toutes let-
tres dans sa préface, et il ajoute:
“Notre religion s’eniise dans un
surnaturel périmé. Elle n'a que
faire des miracles qui l'on lancée.
La foi, aujourd'hui, doit puiser ses
forces dans la raison, non dans la
superstition. En tentant de rame-
ner la merveilleuse aventure de
saint Paul à des proportions hu-
maines, je n'ai nullement cherché
à la minimiser”.
Je le erois sur parole, encore

que le postulat me paraisse dan-
gereusement audacicux. C'est ou-
vrir la voie à un rationalisme où
la foi ne tarderait pas à s'étioler.
Qu'il subsiste dans nos esprits de
multiples interrogations qui vio-
lentent les intelligences des meil-
leurs d'entre nous, c'est le risque
douloureux d'un accord recherché
dans les ténèbres de la terre. La
foi perdrait son nom si elle deve-
nait l'évidence et aucun homme
ne pourrait plus lui échapper.

D semble que ce soit contraire
à l’économie de la grâce. Haedrich
donne l'impression qu'il tient la
fidélité aux textes sacrés pour
l'apanage des esprits bornés. Ne
fait-il pas dire à son saint Paul
converti: “Que serviraitil à quel-
qu'un de dire qu'il a la foi s'il n'a
pas les oeuvres? J'ai le monde à

 

 

…__——cette mas. apeKS

Haëdrich Le Chemin de Dames convaincre. à instruire de la vé
(Robert Laffont, Paris 1956. Dans [rité. une vérité simple et claire,

sa dédicace, il écrit avec une ma-'mais le monde n'acceptera cette

 

 

 

au Sheraton-Mt Royal
on sert le fameux Chase €Sanborn

Le Sheraton-Mt. Royal accueille sans cesse des

flots de distingués visiteurs, et tous se disent ravis

      

Donnez à

de son incomparable cuisine. Naturellement, le

café qui accompagne des repas aussi raffinés doit

être de tout premier choix. Voilà pourquoi ce

café, c'est du Chase & Sanborn.

votre table ce cachet de distinction

que confère le riche arome d'un caféfin.

achetez du Chase & Sanborn aujourd'hui

Les Cafés Chase & Sanborn sontservis dans plus de bons

hotels et restaurants du Canada que toute autre marque,

 

 

vérité que si je la pare et Tap

prête. Si l’on pouvait donner aux

hommes un peu d'intelligence,

sans doute leur donnerait-on Dieu,

par surcroit”. Mais qu'’est-ce

qu'une vérité fondée sur une Ln

posture, sur un apprêt?

Cette réserve faite—on admettra

qu'elle est d’'importance—. Le Che-

min de Damas possède d'indiscu-

table vertus dramatiques. Le per-

sonnage de Paul domine la pièce

et son évolution est d'une rigou-

reuse logique. Ses discussions

avec Gamaliel et Barnabas ne se

perdent jamais dans des abstrac-

tions, elles ne ralentissent pas le

rythme de l'action. La tendre figu-

re de Madeleine est exquise de

douceur féminine. Sur un sujet

aussi grave, qui prête à d'infinies

dissertations, il est remarquable

que Marcel Hacdrich ait réussi

une oeuvre qui passe aisément la

rampe.    

   PRIX : Traitement

mande par

   
, 4 >
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qui soit 

 
PEPEESECEESHIREIEROSERETRE

EREPL

N’ayezplushontedevotrebuste
SOYEZ AIMEE, ADMIREE, ENVIEE, GRACE AU “ARABIA N°

FAMEUX TRAITEMENT TONIQUE DE CAPSULES...

Exclusif qu Canada! — Le seul du genre | — Yraitement
INTERNE qu activa ei nourrit les glundes inertes. pour
assuser un buste développé. ferme et permaneat Complète

la croissance du buste chez la jeune fille ei le reforme ches
la femme mariée. — GARANTIES INOFFENSIVES ET NE PAS
DIFFORMER LE BUSTE, les Capsules “ARABIAN” & base
veqetale, sont exemples de droques. — Poa de massage ni
d'exercice à faire. — Tres efticaces.

“ARABIAN”
secrètes gratis: $3.00 port payé ou C.O.D. (payable sur

réception) $3.30. — Enbalage ecellé et discret: votre com-
poste demeure aticiement contidentielle.

“RALCO ENRG.” C.P. 183-8, ST-HYACINTHE, QUE.

CORLL RRROANDRLSLANERORPLREASEER:

arte

AA

EEin
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————— Dimcnche, 22 Juillet 1958

Semaine antialcoolique
Le Semaine Antialcoolique se

déroulera du 29 juillet au 5 août ” 4,
inclusivement. C'est à la basilique

Saint-Joseph du Mont-Royal qu'el-
le attcindra son apogée, le diman-

che méme de la clôture, dans une

grandiose manifestation que pré-
sidera Son Eminence le cardinal
Paul-Emile Léger, l'Archevêque
éminemment apostolique, le dé-

voué tuteur de toutes les bonnes
causes.
Les Cercles Lacordaire et Sain-

te-Jcanne-d'Arc, le seul groupe-

ment catholique de langue fran-

çaise exclusivement voué à la lut-
te pour une tempérance parfaite,
déploient toutes leurs énergies,
chaque année, durant une semai-
ne déterminée, afin de réveiller
l'attention de tous les catholiques
sur l'effarant problème de Val
cool.
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sandwiches
poemes = =

 

que de repas légers et

délicieux vous pouvez

préparer avec le

SAUMON GOLD SEAL

 

PÊché dans les eaux fraîches et profondes du
nord-ouest du Pacifique, c'est ie meilleur saumon

... et c'est un produit des fabricants

des célèbres crevettes et thon Gold Seal
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VOUS AUSSI... vous serez enchantés comme
fant d’autres de leur qualité et de leurs

PRIX GRANDEMENT SACRIFIÉS
$ POUR CES 3 | I

2BIT

 73

   

  
     

 

  

 

    
 

SS a
Sa TIT eepeTS

  

 
1409

GRATIS ||i}+
S ig
oF 1 #1PR wy

1e “In és

Mobilier
de CHAMBRE
de qualité, BEAU FINI “SEA MIST®
avec large bureau double pour Ma-
dame et Monsieur — chiffonnier spa-
cieux et lit à tête bibliothèque. C'est

Magnifiqugnitique une réelle valeur À CE PRIX SACRIFIE.
chaise berçante chromée de luxe
avec ces 3 mobiliers $2.00 comptant - $2.00 par semaine

37 ENSEMBLE SN
= DE CUISINE <a

Très joli mobilier chromé comprenant 4 solides chaises bien

rembourrées et une table de 36” de largeur avec grand

Da ; panneau extensible. Construction par un

Tn des meilleurs manufacturiers reconnus. $

Ve Couleurs variées a votre choix. -
A PRIX TRES SACRIFIE

$1.25 comptant — $1-25 par semaine
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Mobilier DAVENPORT>E
Mobilier très moderne recouvert de reps de choix. É

Deux fauteuils et spacieux sofa qui s'ouvre en
lit double pour la nuit. Cons-
truction à ressorts très con-
fortable. Compartiment pour $
la literie. Teintes nouvelles.

A UN PRIX SACRIFIE

$2-25 comptant — $2-25 par sem.

4étages de mobiliers de choix ‘

 

  OUVERT
LE VENDREDI SOIR JUSQU'A 1) HEURES

Ped.{84 | LE SAMEDI JUSQU'A 6 HEURES
¢; 6729 St-Hubert <<"CA. 1137-8

  



 

  
Des enchères bizarres amenè-

rent l'équipe Nord et Sud de la
donne d'aujourd'hui à demander
Je manche à sans atout. Une en-
tame favorable et une défense
généreuse contribuèrent à la réus
site du contrat.
Donneur : Sud
Est et Ouest vulnérables

Nord
à A53
YVRD2
0874
9853

Ouest Est
é D842 4RVE
C973 vAI105
o V9653 0 RD2
+. 41062

Sud
® 1097
V864
ô A 10
& ARD?

Les déclarations :
Sud Ouest Nord Est
1—0 passe 1—4 passe
1—SA passe 20 passe
3—& passe 3—SA passe
passe passe
Entame : 9 de coeur.

Passons outre ces enchères in-
sensées pour vous raconter com-
ment le demandeur remporta 9
levées. Ouest décida d'entamer du
9 de coeur. la seule couleur non
déclarée par ses adversaires. Est
laissa passer cette levée et Sud fit
son valet pour continuer lui-même
Ia couleur. Alors, Est fit son as
et renvoya pique du valet, ce qui
fit sauter l'as de la table. Sud fit
maintenant jouer le @ de trèfle
du mort et Est commit l'erreur de
séparer ses honneurs, son 10
étant pris par la dame de Sud.
Sud encaissa le roi de trèfle, puis
non sans remarquer la défausse
d'une coeur de la part d'Ouest,
Sud passa au mort par un petit
coeur vers la dame du mort et fit
l'impasse contre le valet et le 6
de trèfle d'Est. Ainsi, Sud fit le
7 et l'As de trèfle. puis il encaissa
son dernier coeur et l'as de car-
reau. Le contrat était réussi, car
Sud avait fait un pique, trois
coeurs, 4 trèfles et un carreau.

presemey

, Le4; 4

  

C'est -Lucienne AUQUIER qui
portera les couleurs de la Belgi-
que au concours de beauté de
Long Island, en Californie, à
l'issue duquel Miss Univers sera
couronnée. On la voit, ci-haut,
avant son départ de New-York

7 #

M et Mme André Bordeleau dont

  

   

 

_

L HarXA
le mariage a été béni le samedi,

14 juillet, en la chapelle du Sacré-Coeur de la paroisse de l'Imma-
eulée-Conception, par M. l'abbé J.-R. Guillemette de l'Assomption.
Mme Bordeleau (Georgette Jeffery) est la fille de M. et de Mme

Frederick James Jeffery.
(Phote Armour Landry)

 

Les cours de danse qu

Une déclaration d'un porte?
parole de l'Armée faite mercredi |
soir dernier nie fermement que
ces soldats aient suivi des cours
de danse sur le temps ou au
compte de l'Armée.

PAS MILITAIRE ?

M. Campney à voulu répondre
au représentant progressiste-con-
servateur de Notre-Dame de Grâ-
ce, M. William Hamilton, qui
avait dit récemment aux Commu-
nes que ces cours “faisaient par-
tie du programme d'entraînement
des jeunes recrues de l'Armée du
Canada”.

M. Paul Deno, pour sz part. a
dit qu'il ne voyait aucune objec-
tion à ce que les jeunes recrues à
l'entraînement puissent suivre
des cours de danse: “ls ne de-
vraient pas être sacrifiés”, a-t-il
protesté.

M. William Hamilton est appa-
ru aux Communes en brandissant
une découpure de journal où l'on
pouvait voir des soldats en uni-
forme apprenant les pas de danse
à un studio de M. Deno.
IF ne faudrait pas”, a dit le

ministre de la Défense, “jcter du
discrédit sur nos soldats parce
qu'ils apprennent à danser!”

A LEUR CREDIT

Reprenant la parole, M. Deno a  

Nos soldats dansent en vue
de lewrs futures conquétes

‘ont suivis dans un studio
de la rue Ste-Catherine quarante jeunes recrues de
Montréal n'ont jamais été payés par l’Armée cana-
dienne. C’est ce que vient de déclarer à Ottawa l’hon.
ministre de la Défense, M. Campney.

dit qu'il ne croyait pas que les
leçons ont été payées par Ottawa:
“Nous avons même dû attendre
les paiements, qui n'étaient que de
50 cents”, a-t-il donné comme rai-
son de son opinion ...
“Pourquoi regimber parce que de

jeunes militaires apprennent à
danser?”, demanda le président
des salles “Rosita et Deno”. “Après
tout, plusieurs batailles sont ga
gnées dans un salon, et non sur
un champ de bataille! Ces hom-
mes doivent savoir vivre... et
cet art inclut la danse!”

Sclon nombre de professeurs
de danse de Rosita et Deno, il n'y
à rien de neuf à ce que les jeunes
soldats suivent des cours de dan-
se, “de tels groupes ayant appris
à danser de cette façon et réguliè-
rement depuis 1953”,
ee.

Don de $1,000,000
NEW-YORK, 21. (PA!) — Le

fondateur de l'International Busi-
ness Machines Corporation, M.
Thomas-J. Watson, qui est décédé
récemment, a laissé environ
$1,000,000 à des causes philan-
thropiques. Le mécène valait en-
viron $3,500,000, au moment de
sa mort.

 

 

 

Aux fruits, bruns ou blancs, au
client, artistiquement décorés

nos gâteaux
être vus à notre

Salon
LE SEUL DU GEN

Pour réception de noces.
de clubs ou d'affair
impeccable {facilités de

   

 

BUOIs
4887 ouest, rue  pour Long Beach.

si,si...notre spécialité:

GATEAUX de NOCES

échantillons et des photographies de

PRINCE-ALBERT|
es — Menu

stationnement)»

  

PATISSERIE FRANÇAISE

goût du
~— Des

  

peuvent

magasin.

RE À MONTREAL

d'anniversaires, ;

ho de choix — Service

    

 

FFET DE DISTINCTION
SHERBROOKE WA. 8163   

 

 

—Dimanche, 22 juillet 1856
Mlle Leduc avait éla domie

chez sa soeur, Mme Willis proue
depuis deux ans. La défunte avait
été décorée par le Souyernernent

français pour sa contribution à
la cause de l'enseignement du fran-
cals aux Etats-Unis,

Feu Alma Leduc
GARY, Indiana. (P.A) — Mile

Alma de L Leduc, pendant de

nombreuses années professeur de

langues romanes au collège Bar-

nard, est décédée à l'âge de 77 ans,

à Garyton, une banlieue de Gary.

 

 

 

        

 

  A NOTRE DEPARTEMENT DE

MEUBLES pour ENFANTS
IL Y EN A POUR TOUS LES GOUTS

à des prix accæsihles à tous

12 CHAISES HAUTES chrontu spécial à … S1Q.95

FT PARCS DE JEU spécial à .....000000c0uc00 8°5

3 BUREAUX de 5 tiroirs spécial à ...….….…. 19-95

11 CARROSSES Gendron, spécial à ...….….….... 22-95

9-95

14%
89s

AUSSI: garde-robes, Bn juvéniles, bassimettes, etc. C’est ai bon
marché ! Venez constater par vous-même eu téléphoner dès aujourd'hui.

Une offre
sensationnelle!

     
  
    
   

   4 POUSSETTES spécial à ......…….….….….….…...
   

 

5 MOISES, spécial à L...…00000ss0su000

6 MATELAS démonstrateurs, à ressorts, spéc. à
   

    

    
 

 
  

  

  

 

  

MOBILIER DE SALON

Comprenant un large
divan se transformant
en un lit double et
un fauteuil. Le tout
recouvert de maté-
riel en caoutchouc.

Construction solide
en merisier,

MOBILIER DE CHAMBRE

Comprenant urlarge
bureau simple, un
chiffonnier et un lit
double. Fini seamist
et repoli à la main.
Léger surplus pour
lit bibliothèque et
table de nuit.

  

  

LN.
MOBILIER DE CUISINE

  

Can 9% -
5 morceaux "un I P -

Chromé ou en fer noir 1Üfl :
comprenant une large

table avec panneau

extensible, dessus ar-

borite et quatre chai-

ses recouvertes de
matériel nylon. NY

LEGER DEPOT — 24 MOIS POUR PAYER

Entreposage gratuit

7214 ST-ANDRE
7217 ST-HUBERT

GR. 2324 ad

L ALARIE prop.     
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À AUTO-RADIO =:

“mreRCA VICTOR   N
\
>

>A \ )SA
rd Bp
No)k

@ Termes faciles

© Pleinement garanti par
RCA Victor et Jean Gervais

@ Choix de 6 ou 12 volts

@ S'adapte à toutes les marques
d'autos et de camions

Venez tôt: premiers arrivés .. . premiers servis car la quantité est limitée.
Vous vous en voudrez d’avoir manqué cette aubaine sans précédent.

[TV RCA VICTOR '57
viennent d'arriver

Les tous derniers modèles — Généreuse allocation d'échange

 

    

   
   Pleinement garanti para ° FX °

Aucun dépôt — jusqu'à 36 mois pour payer rca VICTOR et JEAN GERVAIS
PLUS DE 30,000 PIEDS CARRES DE PLANCHER POUR MIEUX VOUS SERVIR

jeanGERVAIS
Vendeur autorisé des produits RCA VICTOR

Pas de problème de stationnement !| §270 HENRI-JULIEN (coin Bouche CR. 4103
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Savoir se contenter de ce que l'on a, c'est être heureur. Mais
il ne suffit pas de dire aux autres, du bout des lèvres, que notre

sort est enviable, que la fortune nous sourit ou que nous sommes
privilégiés entre tous, pour participer vraiment au Banquet de

la vie. Non. Car cette comédie m'est bien souvent qu'une pauvre
façade, derrière laquelle s’abritent la douleur du présent et

l'incertitude du lendemain. Combien d'orgueilleux cachent, sous

un front qu'ils voudraient serein, tous leurs ennuis et même leurs

petites envies. Ne sachant apprécier ce que la vie leur offre, ils

espérent au moins donner le change aux mieux partagés qu'eux.

Et ils souffrent mille tourments, sans que leur masque de com-

mende ne craque.
Tous les humains ont leurs heures sombres à traverser ; tous

les humains ont leur part du soleil qui brille pour eur comme
pour les autres. Mais savent-ils en capter les rayons, se les accro-
cher au passage ? Trop préoccupés par leurs multiples problèmes

et par leurs tracas et soucis quotidiens, ils laissent bien souvent

dans l'ombre les valeurs vraies qui sont leur lot ici-bas. Aussi

regardent-ils avec un oeil d'envie les joies d'autrui, les bonheurs

d'occasion. Ce qui bout dans la marmite du voisin est tellement

plus appétissant, plus reluisant, mieux apprété que ce que l’on

fait mijoter soi-même. C'est ainsi que bien des regards s'assom-

brissent, en contemplant les visages épanouis de ceur qui savent

rire de bon coeur et qui profitent, au marimum, des atouts dont

ils disposent.
Les mots: envie et mesquinerie sont souvent synonymes. Et

les femmes ne sont pas les seules à souffrir de ce travers combien

humain. Les hommes trop ambitieur, trop orgueilleux, en sont

souvent les premières victimes. Au lieu de se dire heureur de

posséder un bonheur confortable et à l'abri des tempêtes, ils espè-

Tent monter en flèche et le plus rapidement possible, afin de
surpasser l'ami d'en face et lui en imposer par l'acquisition d’une

superbe voiture, d'une maisun de rêve. Pour aller jusque là, ils

souffriront mille privati ou bifurqueront du droit chemin.
Mais les résultats ne seront pas toujours durables et ils ne se

seront haussés que pour tomber plus bas et se casser les reins.

Les femmes sages eristent. Mais elles ne sont pas les seules

à régner. Combien d'épouses, même les plus éprises de celui à

qui elles ont voué leur vie, se sentent malheureuses sans l'être

vraiment. Tant qu'elles ne vivent que pour le bonheur de leur

petite famille et qu'elles ne sortent pas du cercle familial, elles

conservent un visage épanoui. Mais sitôt qu'elles se lient d'amitié

avec d'autres femmes, elles se prennent au jeu de l'envie. Ce qui

ne les empêche pas d'être des personnes exemplaires et parfaite-

ment honnêtes. Mais, d'un coup, elles découvrent, dans ceux qu'elles
aiment, mille défauts qui sont moins apparents chez leurs voisins.

Si elle ne peuvent se perrrettre autant de liberté que Mme X., si
elles ne peuvent s'offrir le lure du voyage, comme le fait Mme Y.,

si elles ne roulent pas carrosse à l’année longue, elles font la mone.
Les unes iront jusqu'à envier la carrière que Mme Z. a su conti

nuer, après son mariage ; les autres ne vivrant plus que pour
posséder autant de robes et de diamants que leurs soeurs.

Ces attitudes mesquines risqueront, àla longue, de gâter la
petite vie tranquille qu'elles étaient pourtant consentantes à
mener auparavant. Et les catastrophes, nées de ces tout petits
riens, menaceront leur barque chancelante. .

S'il est un secret du bonheur que tous les humains devraient
posséder, pour vivre en pair avec eux-mêmes et avec leur entou-
rage, c’est de savoir attacher le prix à ce qu'ils tiennent en main.

Mais ce n'ert pas toujours facile, car les tentations nbondent et
la sagesse n'est pas le partage de tous. Aussi, si j'avais un conseil
à donner, ‘ce serait celur-là: que l'on se serve des mombreur
exemples qui nous tombent sous les yeur pour faire la part des

choses. C'est encore la meilleure manière de s'empêcher de rouler
des regards d'envie vers ce qui brille ailleurs que dans son patelin,

SUZANNE PIUZE

Concession des aciéries
PITTSBURGH. — (PAf) — Les’ pourparlers

  

Collision de
Imastodontes

 
relatifs à la dispute dans l’industrie sidérurgique
entrent dans une phase nouvelle. ©
Les négociateurs du

étudient une nouvelle offre des
compagnies qui comporterait un
contrat de trois ans et une aug-
mentation globale améliorée.
La proposition, visant à mettre

 

Le petit Terveen

opéré de nouveau ?
CLEVELAND, 21. (PA) — Des

spécialistes détermineront mardi

prochain s'il faudra opérer de

nouveau le petit Terry Terveen.

de Willard, dans l'Ohio, pour lui

sauver la vie. Le bambin de six
ans s'est déjà fait enlever les

deux yeux, à cause d'un cancer.

—_——————

Congréslaitier
QUEBEC, (PC) — Le congrès

annuel du Conseil national des

laitiers se tiendra à Québec les
24, 25 et 26 octobre prochains.

Ces assises, qui grouperont

quelque 400 représentants des lai-

teries du Canada, seront présidées

|

p

par M. Grant M. Carlyne, de Cal-

sary.

syndicat®

 

fin à la grève qui se poursuit de-
puis 20 jours dans les aciéries du
pays, fut apparemment soumise à
une séance de négociation jeudi.
Le syndicat des Métallurgistes

unis aurait accueilli assez froide-
ment la nouvelle offre des com-
pagnies. Le président, David J.
McDonald, aurait en même temps
révélé le désir du syndicat d'ob-
tenir une augmentation de salaire
de 15 cents l'heure et temps et
demi pour le travail du dimanche.

   

LA PATRIE

Une jeune femme, mon identi-!
fiée et qui par surcroit a refusé
tout soin médical immédiat, a subi
de légères blessures au bras droit,
quand l'autobus dans lequel elle
voyageait est entré en collision
avec un camion de transport, à l’in-
tersection des rues Dorchester et
uy.

L'agent Edouard Fenlin, de ra
dio-police, qui a fait les constata-
tions d'usage, a rapporté que l'au-
tobus se dirigeait de l'ouest à l'est,
rue Dorchester, quand à l'inter-
section mentionnée, le lourd véhi-
cule se heurta avec le camion, ap-
partenant à M. Jos Vaillancourt, de
Québec, oxonduit par M. Laval
agnier, , rue Leclaire,

bec également. à Qué
Les deux véhicules ont subi d'as-

sez fortsdommages.
 

asclr

 

    
  LES FUTURS MARIES sont invités à venir voir nos magnifiques

Ouvert tous les jours de Ÿ bh. em à 9 h. p.m, le dimanche, 1 à. à € à pm.

La Photo Modèle er.

AU RAYON
BUDGÉTAIRE

Aucun comptant — | Jusqu'à 24 mois pour payer
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PHOTO 8 x 10 Sli
ot 3 cartes postales     

à [22

albums de mariage, jusqu'à 24 poses différentes.

Pour rendez-vous, tél. : LA. 4-3745 — 3746

1684 est, rue STE-CATHERINE — (près Papineau)  

  

 

Mouton rasé
(agneautraité) 

$ $4.5
AUSSI! PEU QUE L231107 3113

  
 

Seal français
lapin teint 159

Dos de rat musqué
teint vison 135
 

 

Rat musqué argenté
flancs du sud 139 Mouton de Perse

teint noir 249
 

 

Mouton gris
(côtés) 249 Castor canadien 299
 

 

Chat sauvage
rac 299 Rat musqué teint

peaux allongées 360
 

 

MOUTON
DE PERSE
teint noir garni vison

argenté ou sauvage 299 PATTES DE
MOUTON
DE PERSE teint noir

149    
Améliorez
votre appa-

rence, jouissez
vous au3si d'une
belle taille aux
lignes harmo-
nieuses. Les
PILOLES PERSANES
donneront & votre
poltrine cette rome
dour at colle fer-
mesh sirecherchbes.

PILULES PERSANES
1,50 ia boîte de 40 pâvules, 3 boîtes pou
4.00. Dans toutes ies pharmacies or
expédiées fronto par ia maille, =:

réception du pra ne wi

iisParsans| pitalen

 

     

 

  

   
   

 

   

 

  
   

  
    
 

  La vente commence mardi, 24 juillet à 9 h. 30
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Une autre AUBAINE SENSATIONNELLE chez (a (44; exclusivement

VICE DE VAISSELLE
—— INCASSABLE — 45 mex
TE oR "MELMAC" garantie pour la vie

‘ Service appareillé
complet pour

8 personnes

  

 

   
    
  
    
   

    

    

      

GRATISIL
Ey

Rien d'autre à acheter !
Vous obtenez tous ces

45 mex pour

LEGUMIER
ET PLAT

  comptant
par semaine

OU MIEUX,

$5 PAR MOIS

 

   

    
   

  

= Som Ea]

A Gratis iu,
POT A CREME
ET SUCRIER

AVEC COUVERCLE
£N MELMAC, DANS

  
     

    

Achetez

maintenant

et

épargnez |
  

Régulier .. . $59.95
Seul le ser de vaisselle “PARKDALE” author
tique est incassoble .. résiste aux taches
0 égratignures. .. vûr .. garanti contre
Véeaillomont, fissures ow manque. Voici le
merveilleux set de vaisselle de votre vie
dans les plus récentes couleurs. Vous
débourseriez $59.95 si nous le vondiom au
prix régulier. Ne manquez pas l'offre de
votre vie... commandes aujourd'hui même !

  

  

EESCEeeSAECRCESIEANAS ESECACNESEERREOW,

Venez, Téléphonez ou Postez ce e e) 0 24 oO

Veuliles me faire parvenir un soi de vaisselle “Melmac” & $31.95. Clinclus
montant setal $ ,....... Clinclus dépôt de 8. ........ Je paieral la balance

8... par semaine ou mieux $3.00 par mois pour éviter mes frais de
timbres. Aucune surcharge al payé en 60 jours. C.O.D. taxe provinciale 2%

ou 3% our livraison.
(Æcrire en lettres moulées S.V.P.)

 

SCD

Commandes téléphoniques

 

 

  

 

   

NOM

SERVICE DE 24 HEURES

LIVRAISON IMMEDIATE
3735, rue NOTRE-DAME, 0. Cependant à coute de le grande demande Ve compte Ne

anticipée, nous demandens oe 155100000000 vassssarsocsonnensosausessenconanss

/ monter 3 À 4 SEMAINES nom do La Cie)
. 2a arsit do tramway À loveet d'Atrster pour compléter revtes commandes. ADRESSE DE L'EMPLOYEUR .......oesccrccressacecuencansreneena nan esx

Livres Via CNR. [J CPR (J Siatica ..... .

Le tramway arrête À notre parte A ‘vous que le coupon soit bien lisible ou éerivez nous S.V.P. PA. 29-7-36 8

MESENONENSNSSONNNNNNPSESRGONENNNENANSOSNNSSBOBS 
 



 

Les jours se suivent

Le progrès et l'automobile
[par ROGER DUHAMEL !

En simplifiant délibérément, on peut marquer

les grandes étapes de la révolution industrielle par

la décbuverte de la machine à vapeur, l'invention du

moteurélectrique et l’invention du moteurà essence.

Nous sommes bien éloignés d'être rendus au terme

de nos surprises et de nos émerveillements. Nous

soupçonnons à peine ce que nous réserve la cyberné-

tique, nous souhaitons et redoutons en même temps

l'avènement de Phomme-robot. Si jamais les hommes

abandonnent leurs projets de destruction collective

et peut-étre définitive, que ne pouvons-nous attendre

des applications pacifiques de la désintégration

nucléaire ! | salue. Le conducteur l'invite obli-
Le progrès sous toutes ses for- ;

fui 2 des! geamment à monter avec lui. Et le

mes se t tou) per ‘piéton de répondre: “Merci. mon
if ions sociales. L - ; - ;

manifestations es. Je plus sou vieux, je regrette, je suis actuel-

 

  

 

considérable. Depuis les débuts de

l'ère industrielle, nous nous entas

sions dans les villes, nous Avions

oublié et perdu le goût de la cam

pagne, de la verdure, des arbres,

des fleurs, des oiseaux, des vastes

pièces d'eau. Grâce à l'automobile.

cette concentration excessive dans

les villes tentaculaires dont parlait

Verhearen m'est plus irrémédis

ble. Nous assistons désormais au

mouvement accompli en sens in
verse. Les gens sont de plus en

plus nombreux à gagner leur sub

sistance a la ville et à vivre dans
les banlieues. Existenee plus saine,

plus naturelle.

Et puis, l’automobile donne l'im-

pression flatteuse de l’opulence.

Pendant que les miséreux ont des

économies à la banque, des obliga-

tions dans leur eoffret et de bon-

nes hypothéques, les riches dispo-

sent d’une voiture dont ils espé-

PARRISISLAND, CS. (PAD _—

La Cour martisle chargée de juger

le sergent McKeon a décidé que

les méthodes d'entraînement

usuelles chez les fusiliers marins

peuvent être invoquées par Ia

défense. C'était là un des points

essentiels du procès.

Plus tôt, un sergent de l'infan-

terie de ma::ue américaine a dé

claré que l'accuse était un “ins

tructeur remarquable”.

McKeon est accusé d'avoir caw

sé la mort de six de ses hommes

qui se sont noyés au cours d'une

marche forcée dans les marécages

de Ribbon Creek.

Hier. le major Sevier a déclaré

qu'il s'agit uniquement d'établir

L

u

——

vre et le Juif riche, c'est que le

Juif pauvre lave lui-même sa Ca

dillae... Jusqu'aux amours qui sont

désormais motorisées, pour de

nombreuses jeunes filles, le degré

de tendresse et d'abandon se me
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McKeon, as instructeur
si McKeon est coupable d'avoig
causé par ségligence la mort de
ses hommes, d'avoir epprimé les
recrues et absorbé de l’alcodt
dans l'exercice de ses fenctions,

Le sénateur
J.A. Calder
est décédé
OTTAWA, 21. (PCf) — Le sb

nateur James Alexander Calder,
conservateur-progressiste et repré-
sentant de la Saskatchewan, est

hier, chez lui à Ottawa.

 

mort
i Le sénateur Calder était âgé de
87 ans. !l était malade depuis quel

que temps déjà
| - Son décès réduit à six le nombre
des conservateurs au Sénat. Nom-

; mé sénateur en 1921. il avait
oecupé auparavant plusieurs postes

vent imattendues. IL modifie d'une Lement très pressé, je craindrais | Tent sequitter le dernier verse ;
Ce su sein du cabinet.

génération à l’autre nos habitudes

de vie. Parfois en bien. parfois en
d'arriver en retard”. Dieu sait — et
nous aussi — qu'il ne s'agit pes n'

mal. Ce qui est sot. c'est de le bou- …. de ni d'

der, au lieu de chercher à s'en ae- dadunehart. re

commoder. Au demeurant. telle in- erivain Dine Vex ce dans

vention corrige les excès de telle des termes que Bous nousempres
autre: le cinéma a poussé les gens ; ; - A

à quitter leur foyer. la télévisiem sons de faire nôtres. _"Posséder
les y ramène une automobile est um avantage

Quasd on J ine Jes diff certes”, écrit-il, “mais cela ne rend

u mine érents : ; ; ;
: pas la vie facile. Quand venais

objets dont nos arrière-grands-pa-; à mon bureau à pied en tram,

Tents a'avaient pes la moindre je pouvais en prendre à mon aise.

idée, À semble que c'est encore

l'automobile, devenue aujeurd'hui

si banale. qui ait eu la plus profos-

de influence sar nos moeurs. Dans

une causerie récente, André Mae

rois nete que le moteur i explosion

joue un rôle immense dans notre ei

vilisatien. ‘I! à transformé la vie du

fermier et a mis fin à son isole

ment. HI a engendré le tracteur

qui mécanise l'agriculture, et le

bulldoser qui renouvelle les méthe-

des de défrichement et de cons

truction. L'automobile a boulever-

sé le tourisme et décentralisé va

cances et voyages. Mais, comme la

machine à vapeur, le moteur à

essence 2 eu ses dangers. Ü a éveil

lé chez um grand nombre d'êtres

humains, une étrange pession de

rouler pour rouler. Par là, il a nui

à la vie de famille, à la lecture, à

la culture de l'esprit”.

Ajoutons que la multiplication

des voitures a déterminé l’encom-

brement chronique de la eireuls

tion dams toutes les grandes agglo-

mérations urbaines. D me souvient

à cet égard d'une caricature qui me
faisait que mettre en relief un
simple fait d'observation couran-

te. Un automobiliste est arrété en

bordure du trottoir. dans le flot

des véhicules. Passe un ami qui le

| Aujourd'hui, que je viens en auto
j mobile, nom. Car il faut trouver
une place libre pour la voiture. Or,

dès 8 heures, c'est là une utopie.
Je me réveille done à 6 b. %, je
me rase rapidement et je pars es

priant que les lumières soient ver-
tes. M'y voici. C’est déjà, à perte
de vue, une interminable file de
voitures. Où trouverai-je une pis

ce pour la mienne? A tous les
coins, des signes indiquent qu'il
ne faut pas stationner. Là c’est wm

arrêt d'autobus; ici la porte d'un

garage, ailleurs c“est un site clas
;sé. Comment déchiffrer tous ces
hiéroglyphes? Je tourne, je tourne

par les rues latérales, bousculé der

(Tière par un camion. tenté devant

par une place qui est prise i Pins

tant même où je commence à ma

Boeuvrer. Enfin, après sept ten

tatives, je vais me placer loin du

bureau. Je suis en retard. Je serai
signalé à la direction. Ah’ où est
Iheureux temps où je venais à
pied!” D n’y a là aucune exagéra-

tion. La scène se passe à Paris, elle
n'est pas déplacée à Montréal.

C'est un inconvénient, ce n’est
pas un drame. Tout compte fait,

di Pom tentait d'établir le bilan de

l'auto, je pense «sincèrement que
l'actif l'emporterait sur le passif. 
 

| SPÉCIALITÉS

————___
Vente de cabinet de

machine à coudre —
Installation gratuite —
Conversion de machine

à pédale remise électri-

que sur cabinet.
 

 

RÉPARATION de toutes sortes

de méchinss à coudre.
£STIME GRATUIT

 

 

Vente de machines de marque

connue — Echange accepté.

Termes oi désird,

PAUL DESMARAIS, prop.

ROSEMONT

     

 
     

RA. 1-8469  

ment avant d'être dans l'obligation

|

sure à la marque de fabrique.

de la changer! Les histoires juives

sont souvent savoureuses. En voici
me qui éclairera notre propos. La
seule différence entre le Juif pau-

vertus de l’esprit et du coeur dont

nous entretenaient les bons re

mans de jadis 
 

Si vous ne vous bressez pes les denis trois fois par jour

    

  

R11

combat la carie dentaire...
enraye la mauvaise haleine

pendant 9 heures!

TT

lipana détruit plus de
| bactéries qui engendrent

lla carie dentaire que

| toute autre péte dentifrice Tp
| de grande marque.
|————

qui remplace avantageusement les

— Sel que recommonds,

pré
| brossage avec IPANA

  

   

La répartition actuelle des sièges
| du Sénat est la suivante : Hbéraux:
,80; conservateurs - progressistes :
| 6: Hbéraux indépendants : ! ; sans
parti : 1; sièges vacants : 13.

 
Lpane,

de WD-9, dès aujeurd'huti  
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* | deux édifices montréslais sont pré- tique bat son plein et les gens {du ‘Tourisme de la province de, seulement à bord des trains et desanel ow sentement nettoyés el retrouvent qui y ont terminé leur séjour an-| Québec fournit gratuitement à tous avions.
leur premier éclat : la bâtisse du nuel ont hâte de faire admirer leur ceux qui en font la demande une HEBDO-ACTIVITES

° LDominion Square et l'hôtel Queen's hâle à la mode ... Les préparatifs liste détaillée du trajet à suivre
-.. Un autre orchestre de grande |minutieux que poursuivent MM.| pour tous les voyages em automo- miatuillet

tournoi

de

golf

Seaclases visitera Ste-Rose, le 33 juil-| Hobert Letendre et Hervé Dalcourt

|

bile. Vous obtenez des renseigne. d'habitations d QUEdet prochain : Sammy Kaye et ses

|

au sujet des Festivals de Montréal,

|

ments exacts

sur

la meilleure route

|

(©2structeurs d'habitations

di

Qu(par Jacques AUMAIS musiciens... Une soirée hawaïen-|du G août au ler septembre, sont

|

CMSEXACUS sur bec, à Lachute.Une jolie femme, célèbre par

|

ne, dans une ambiance créée spé-jun présage de succés... GOUR-

|

à Choisir. 22 juillet, concours de tir offi-son excentricité, s'est confection-|cialement pour la circonstance avec METVILLE : Vous pouvez mainte-| BISTRO-MONDE: Les garçons

|

ciel de l'Association de trap de lané nscamede pain avec 14! joueurs de guitares et danseuses nant vous procurer du pain de

|

de bar sont karcelés de demandes: province de Québec, à Valleyfield.amis reconnurent que cous ‘un

|

A Pagnes de paille, est organisée

|

seigle et même des oeuls et du) au sajel des boutailles miniatures] 26 juillet, pique-nique provincialcostume de bain extraordinaire of

|

POUT le 4 août au Lac L'Achigan. ..

|

jambon... en boîtes ! qui décorent quelquefois les ta-| des éleveurs de Holsteins A Ples-
unique en son genre. Elle reçut

|

L'exode vers les plages de I'Atlan-| NOTE DE VOYAGEUR : L'Office blettes. La vente en est permise ! sisville.
tellement de compliments qu'elle

|

oome A po ~ 8brûlait d'impatience de l'afficher ê
eur la plage et de l'essayer au |
bain.

Finalement, elle se décida. Elle
entra prudemment dans l'eau, prit
son courage à deux mains et plon-
&ea Son mari dut aller ia chercher
en chaloupe. Les couleurs frap-
pantes de son maillot lui avaient
fait oublier qu'elle m'avait que
faufilé les 14 cravates !

FAITS ET GENS

Croyezle ou non mais, H y a
encore une montagne de neige
(vestige du dernier hiver‘) au
coin des rues Rockland et North,
à Outremont ..:. Le bock souvenir
remis à chaque invité lors de l'i-
neuguration officielle de la nou-
velle brasserie, à Ville La Salle,
portait l'inscription latime: “De
Labat”... Les murs extérieurs de

FEDDERS
LES PLUS GRANDS

FABRICANTS AU MONDES
DE CLIMATISEURS D'AIR

 

 

FUTURS MARIÉES:
VOUS N'AVEZ JAMAIS VU PAREILLE AUBAINE

ENSEMBLE COMPLET 3 PIÈCES — (79 mex)
Valeur de $1,099 pour seulement

GRATIS

À,

westnNcHoUsE $MELACOREY
$5-99 comptant $5-29 par semaine |

         
           

       
  
    

 

  

   
  

  
  

GURNEY
modèle 21-G-20 — 22” avec contrôle

automatique du fournesu

 

     

 

Enfint Un climatiseur d'air
de 78 ampères et % ev, do
mandant moins de courant que
votre grille-pain...! jJumud
40% Moins que tout autre eli-
matimur ob 50% plus de frai-
eheur t

Ls “Suprems”® ds FEDDERS
ne demande que le courant or-
dinaire de la malson. Double
capacité de fraicheur : vantile
et expulse — I! adapte le cii-
mat de voire maison à la tom-
pérature du dehors, Commu-
tateur “MI” pour le confort le
Jour, “LO” pour le repos la exit.

La grille d'orientation d'atr,
avec rous aoclimetisatrice de
360°, prévient les courante d'air.
Thermostat à même, naturel-

    
1 table 4 chaises

SEPAREMENT $99

Et EN PLUS ABSOLUMENT

 

   
   

     

 

    

    

   

 

   

lement, frat- LESSIVEUSE T DE COU
inne BapeanFotis WESTINGHOUSE oe CX DE VERRERIE
Grende variété de formals of rr

   

 

de modôles, ÿ compris le chôs-

  

 

   
 

 

  

 

   

  

  
 
 

     

 

via. Chois de eouleurs Gécora-" , A Appelez
creme 51 00 . 1 2 AMEUBLEMENF LA. 4-3729

Muni & Ca Lesoir RELE7275armee ct,0640Coolants additions bomuntte. canadienne-française  

  

 
Kerivre-nous pour venseigutnçute)  “ou qualité et bas prix vont de pair” 
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Lucienne Letondal vit
le rôle d'Eliacin aux
Festivals deMontréal

Toute menue, fine et
sion que crée, dès le
compatriote, Lucienne

vant Joas, d'“ Athalie”, chef-
d'œuvre du théâtre de Racine,
que présenteront les festivals de
Montréal, à compter du 6 août
prochain, au Saint-Denis.
A la demande de Jean Doat,

Lucienne Letondal a quitté Paris,
pour venir jouer ici ce rôle de
Joas qu'elle a toujours rêvé d'in-
earner,
«Avec “Puck” du “Songe d'une

nuit d'été”, “Joas” devient l’un
des rôles les plus importants de
ma carrière. D'ailleurs, dit-elle,
ces personnages, mi-enfant, mi-
homme, m'ont toujours attirée. Je
me sens très à l'aise en “Joas”.

sensible, telle est l’impres-
remier abord, notre brune
tondal.

Lucienne Letondal sera l'émou-{

 

propos de bambin de 12 ans, mais
d'un enfant ayant atteint une
étonnante maturité ! »
A notre question sur son im-

pression des différentes interpré-
tations du rôle de “Joas” qu'elle
a eu l'occasion de voir jouer sur
les scènes françaises, Lucienne ré-
pond qu’elle a pu admirer dans ce
rôle, et Renée Faure et Jeanne
Moreau. Cependant, l'expérience,
tentée par Véra Korène de faire
jouer “Joas” par une lilictte de
10 ans, s'est avérée malheureuse.
La trop grande jeunesse de l'inter-
prète desservait le personnage qui
demande beaucoüp de seusibilité

   
GARBO, avec sesLa grande

inévitables verres fumés, est

 

 

VAL D'OR, (PCD — Une en-

lente a été signée hier entre le

syndicat des Métallurgistes unis

d'Amérique et la mine Quebec

Lithium, située à 10 milles de

Barraute, en Abitibi. Les 200 mi-

neurs avaient repris le travail jeu-

di matin.

L'entente fut le résultat d’une

longue séance de négociation qui
Lee

Avocat accusé de vol
TORONTO. (P.C.) — Un avocat

torontois de 41 ans, Me Lewis

Raxlen, a été condamné à subir

son procès pour vols se totalisant

à quelque $61.000.

HI est accusé d’avoir extorqué

$1,000 à Mme Edith Davey, d'Owen

Sound, une ancienne cliente. La

seconde accusation portée contre

lui l'a été par M. et Mme Basil

Roman, de Toronto, qui l'accu-

de $51,050.

 
sent de leur avoir volé un montant |

LA PATINE tei“Daan:0s,22Juillet 1256me

§ RéglementaBarraute
dura 12 heures. Elle met fin à
la grève qui avait débuté lundi
de cette semaine. Une assem
des membres du local auta %:
dimanche soir à Barraute afin de
faire ratifier le tout par les mem-
bres syndiqués. - .

. ’ ®

Doping des étudiants
PARIS — Aux difficiles) pé

riodes d'examens, il faut savoir
qu'en France la vente des pro-
duits capables de procurer une
excitation intellectuelle passagè-
re monte de 15000 boîtes par
mois en temps normal à 100,000
en mai, juin et juillet, mois des
examens.
—Le code des courses, a dit un

professeur à ce propos, protège
les chevaux contre les dangers

du doping. Je demande une loi
qui assimile les étudiants aux pur-

 

VENTE DE LA DOUANE

 

et une très sûre expérience.
PANAME

Quels sont maintenant les pro-
PRECOCITE jets d'avenir de notre talentueuse

«La scène de l’interrogatoire Lucienne Letondal? Nous savons
est particulièrement impression- | qu’elle quittera le Canada en sep
nante. Racine a mis dans la bou- |tembre pour retourner dans le Pa-
che de cet enfant des paroles ris de son coeur. . mais ce qui
d'une telle douceur et d'une telle nous à étonnée et enchantée à la
grandeur, que ce ne sont point là fois, c'est que Lucienne Letondal

Il me semble que je comprends
son âme, ses réactions. Je vis sa
vie et sa bouleversante destinée.  

ETN

 i

LUCIENNE LETONDAL, dans le rôle d'Etiacin, de l'Athalie de

 

 

Mesdames...
UN BON SECRET
POUR VOUS...

LA FARINE GRILLEE
COURSOL

n’a pas son égal comme base de sauces
succulentes pour... STEAKS... RAGOUTS...
COTELETTES et SANDWICHES à la viande.

 
     

Sur réception de 0.35
une boîte de 13 onces

sera expédiée.    

Racine, appelée par Voltaire le chef-d'oeuvre de l'esprit humain. !sont prévalus de ce droit.

  

1590, ave Hôtel-de-Ville

photographiée à New-York alors
qu'elle s'apprête à prendre
l'avion pour Paris. Après un
séjour sur la Riviera, elle pro-

jette de visiter la Suède.
 

prépare pour l'automne un tour.
de chants et poèmes éerits pour

"elle par Jacques Lacomme et Mau-
rice Fombeure.

“Ce sera là. un numéro de poè-
jmes chantés et mimés et j'espère
{venir le présenter à Montréal dans
jun avenir rapproché”, nous confie-
t-elle,

Nous espérons, nous aussi, pou-;
voir applaudir Lucienne Letondai |
qui nous offrira ainsi un visage
nouveau... et nous la laissons à
ses multiples occupations... ré-
pétitions... essayage de costu-
mes... entrevues de presse...
programmes radiophoniques ete.
ete… tâches inhérentes à la vic

da chaque let.

Marchandises non réclamées
Les soussignés ent reçu instructions de M. Isaie Savard, porcepteur des douanes

et accises, ministère du revenu matienel pour le pert de Montréal, P.Q.

DE VENDRE A L'ENCAN PUBLIC

à lentrepôt des inspections, 105, rue McGill, Montréal,

lundi, 23 juillet 1956, et le jour suivant si nécessaire

lon articles suivante tels que catalogués

Marchandises de chemin de fer non réclamées

Marchandises d'express non réclamées

Marchandises saisies — Marchandises en garantie depuis

2 ans et plus

CONDITIONS : Comptant. Un dépôt de 25% sera enigé à l'odjudication

WEURES DE LA VENTE: 9 am. à 12.30 p.m. et do 130 pm. à 6 pm.

FRASER BROS(Canada) Ltd
Encantours de la Reine

On peut se procurer des caicloques des marchandises devant être vendues,
aw bureau de IEncanteur, 901, rue Sijacques ewest ot à l'entrepôt des

Inspections, 105. rue McGill, Montréal,

 d'artiste !
 

Elle se sauve sur sa petite “ves-
pa” qu'elle a ramenée de Paris...

ic'est une femme intelligente. ar-
‘tiste raffinée... qui croit que tra-
,vail et chance vont de pair... qui
(rêve déjà de pouvoir créer un
jour... le rôle d'Ariel de “La
Tempête”, de Shakespeare, mais
qui pour le moment s'est trans-
formée en cet attachant petit
“Joas” avec qui nous irons faire
plus ample connaissance au théâ-
tre Saint-Denis. grâce aux Festi-

 Des aubaines et des aubaines

FRIGIDAIRE
FABRIQUE PAR GENERAL MOTORS

Modèle ‘56 — SABOC — 8.1 pi. cu.

 

 vals de Montréal.

 

               

+
 $800,000 de travaux

| CHICOUTIMI, 21. (PC) — Les
électeurs-propriétaires de Chicou-
timi ont approuvé par référendum
lun emprunt de $800,000 pour
l'exécution de divers travaux pu-
blics. Seulement 36 pour cent des
contribuables éligibles au vote se

 
 

fr]

 
     
   

à l'achat

ET
SEULEMENT

COURSOLEnr.

 

Seulement TAXE payable

¢ PAR
JOUR

 

 REGULIER : $269
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RADIO GRILLE-PAIN
OÙ SUPERBE AUTOMATIQUE
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Mobilier de
CHAMBRE

7 morceaux

Comprenant un grand bu-
d reau double — un magni-

md fique lit avec tête genre
bibliothèque — un spa-

D cieux chiffonnier le tout de
construction ultra solide,

GRATIS
© deux magnifiques

lampes de
boudoir

© deux abat-jour en
fibre de verre

Comprenant un magnifique divan “TV”
~— un superbe fauteuil — une table à
café recouverte d'arborite — La cons-
truction de ce mobilier est de Tre qualité
et la couverture peut s'obtenir dans de
magnifiques fissus métalliques et ce dans
les plus nouvelles teintes du printemps.

GRATIS
© Un abat-jour dernier cri en fibre

de verre
@ Une magnifique lampe de table

          
  

          

 

  
   

Important
Qu'importe la date
de votre mariage,
moyennant un léger
dépôt vos meubles
choisis seront en
sécurité — ASSURES
et ENTREPOSES du-
rant 18 mois.

SANS CHARGE
ADDITIONNELLE

Mobilier de CUISINE
5 morceaux     

  

  
  

  

 

   

    

  Fini chrome de lère qualité, comprenant

une spacieuse table avec panneaux, 4

chaises ultra solides recouvertes de plas-
tique de nylon dans une très grande variété
au choix.

   

 

   
   

 

  
   

  

   

  

  

 

 

  
  

Ouverts le vendredi soir jusqu'à 10

heures. Fermés à 6 p.m. le samedi.

5 magasins
6336, rue PAPINEAU ............ GR. 4762 - TA. 8286

1010 est, rue ONTARIO ..... soscoccocor0 LA. 4.8585

H 4076 est, rve STE-CATHERINE ............ LA 2-9310

5001, rue WELLINGTON (Verdun) .......... YO. 2443

3074, GRANDE-ALLEE (Mackayville) ....... OR. 1-1603
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Les faits et dits de

la vie montréalaise
(Par Henri DUFRESNE)

Dans le déclassement des idées qui suit parfois le retour

d'un long voyage, j'ai oublié de vous parler d'un sujet dont

j'avais pourtant à cœur de vous entretenir. Ce qui explique.

fidèles lecteurs, que je suis en retard de près d'un mois pour

vous communiquer mes impressions, franches et nettes, du défilé

de la Saint-Jean-Baptiste de l'an de grâce 1956. Je vous dirai

tout de cru. avant d'entrer dans le vif du sujet. que ce défilé

atriotique, je ne l'ai pas vu au grand souffle et aux remous de

F foule compacte de la rue Sherbrooke, où s'agitaient fleurdelisés

et tricolores. mais que je l'ai vu tout de même, - sans la magie

de la couleur. hélas! — sur l'écran d'un téléviseur, dans la

chaleur douce et molle d'un salon de petit bourgeois. Je ne me

suis jamais géné dans le passé pour critiquer certains aspects

rococo et le manque d'originalité de quelques-uns de ces défilés

traditionnels, en ayant bien soin de % faire sur un ton amical.

Là-dessus je ressemble à mon père. - qu'il me soit permis un

instant d'évoquer sa noble et lointaine figure, — qui. bien que

président d'une section de la Société Saint-Jean-Baptiste, avait

peine à contenir sa colère lorsqu'il voyait passer des chars

allégoriques avec «scènes de sauvages» et autres tableaux

d'aussi fâcheuse réclame. Il en était venu à vouloir l'abolition

de ces allégories sur roues. C'est au cours d'un de ces défilés,

— rue Saint-Jacques, — en écoutant discourir mon père, que

j'appris à distinguer le bon goût du mauvais goût. Première

çon d'esthétique!

o oOo oOo

Je nai vu le défilé du 24 juin dernier que par une transmission

d'images où il n'y avait, au sens propre, ni couleur ni relief, et cepen-

dant je suis heureux de clamer-bien haut que j'ai été enchanté, séduit

et émerveillé surtout des progrès qui ont été accomplis. Je n'ai garde

de prétendre que ce fut parfait, mais je ne crains pas de dire que ce

défilé nous a fait honneur et a donné à nos concitoyens d'origine

britannique un exemple de ce que les Canadiens français pouvaient

faire lorsqu'ils se permettaient de puiser auxésources vives de leur

génie, de rompre les entraves de la routine et d'en finir avec leur

complexe d'infériorité. Cette année on a osé faire audace d'originalité,

mais originalité de bon aloi. En marge d'un thème plutôt littéraire, on

a montré, par des jeux du gymnase, que notre jeunesse savait aussi

être robuste physiquement, allier, pour ainsi dire, la force des muscles

à la souplesse de l'esprit. J'ai beaucoup admiré ces jeunes athlètes de

nos écoles et de la Palestre Nationale qui descendaient soudain d'un

char allégorique pour faire, sur le pavé même, comme au temps sa-

voureux du “Boulevard du Crime’ (réminiscence des Enfants du

paradis), des tours d'acrobatie. Je ne sais qui a eu cette idée, mais on

ne pouvait être mieux inspiré et elle était bien dans la note du génie

français. Le temps des défilés de malingres est, heureusement, passé.

Oo Oo 0C

Quoi de plus impressionnant, stimulant au point de vue moral,

que le spectacle de ces jeunes athlètes, — richesse de demain, — qui

se mélent presque à la foule, qui la rendent participante au défilé au

lieu de la laisser figée et intimidée sous le regard sévère des sergents

de ville. Je ne sais si des ordres ont été donnés à cet effet, mais il

semble que la police a compris cette année qu'il devait y avoir com-

munion plus étroite entre la foule et les figurants du défilé. Elle s'est

montrée, avec sagesse, plus tolérante que par les années passées et

on a vu même des gamins jouer sur la chaussée entre deux sections

du défilé. Cela, c'était vraiment charmant. On a vu, en plus, des gens

traverser la chaussée sous l'oeil paternel des agents alors qu’autrefois

on les aurait ramenés manu militari sur le trottoir, ce dont je fus

souventes fois témoin. Tout s'est bien passé parce qu'on y à mis de

la mesure et du jugement.

o 0000

Les chars allégoriques ont été présentés aussi avec plus de goût:

Îls furent trop longtemps conçus au même moule. La variété est fille

de la liberté. Notons encore qu'il y avait moins de figurants civils

dans le cortège et il valut mieux qu’il en fût ainsi. On n’était pas

venu pour voir des habits noirs et des hauts de forme. Le maire

Drapeau a eu le tact de ne pas chercher les actlamations. Ce qui m'a

fait surtout plaisir c'est que dans ce défilé rien de mesquin n'est venu

offenser la vue. Et de grands drapeaux aux couleurs de la France et

du Québec qui affirmaient notre volonté de tenir, envers et contre fous.

On a fini de voir mesquin : Dieu soit loué !

D 0 a

Une ville bruyante. — J'aurais aimé aujourd'hui n'avoir que des

- choses agréables à dire, mais la vérité a des exigences qui n'ont

souvent rien de flatieur. Cette vérité me force à dire que je m'ai

jamais vu, dans tous mes voyages, de ville plus bruyante que Montréal.

Et je vous assure que ce n’est pas gai pour les citoyens qui sont

furcés de passer tout l'été dans jeur ville, nuits comprises. Nuits

surtout, car c'est alors que nos bruiteurs professionnels (policiers,

ambulanciers, chauffeurs de taxis, etc.) semblent prendre plaisir à

vous réveiller en sursaut, avec la complicité des fenêtres grandes
ouvertes, On se demande, par exemple. pourquoi les chauffeurs de

radio-police se croient tenus de torturer la sirène d’un bout à l'autre

de la ville pour la faire mieux hurler. Les malins disent que c'est

pour mettre en fuite les voleurs, de crainte qu’ils ne se fassent

prendre ! La sirène, à mon avis, ne devrait être tolérée que dans les
cas d'extrême urgence, du moins sur cette note élevée, On trouve

inconcevable, et pour cause, que la radio-police fasse crier sa sirène

aux abords même d'un hôpital et lorsqu'il n'y a plus qu'un virage à

effectuer pour arriver à la porte du dispensaire. D'autant plus

inconcevable que c'est la police qui recommande de ne pas faire de

bruit dans ces zones ! Pauvres malades !1! Allez habiter près de l'hôpital

Saint-Luc et vous m'en donnerez des nouvelles. Dans les grandesvilles

européennes comme Paris, les policiers, les ambulanciers et même

les pompiers ne font pas la moitié de ce vacarme et pourtant on Jes

entend venir et personne n’a à se plaindre. Mais à Montréal on aime

faire du bruit, au nez même de la police qui s’en f...! On dit qu'il

y a des ordonnances contre le bruit. Igissez-moi rire. Les sirènes de

la mythologie grecque avaient au moins la voix mélodicuse. Consultez

Je dictionnaire, messieurs de Ja radio-police.
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C'est au fait qu'elle mange
beaucoup de friandises que
Mme MARION ERBE, de Ta-

rentum, Penn. attribue sa lon-
gévité. Elle vient de célébrer
son 102e anniversaire. Née en
Ecosse, elle a survécu à son
époux et à trois fils. Elle mange
environ deux livres de bonbons

par semaine.

 

Corvée du'cardinal
SAINT-JEROME (CCC) —SSaint-

Jérôme organise pour samedi, 21
juillet, une immense corvée pour
l'hospice Saint-Charles Borromée,

de Montréal, appelé “hôpital du
cardinal Léger”, Cette corvée est:

sous le patronage de S. H. le Dr!
Alfred Cherrier, maire de St-Jé-

rôme.

Des groupes de 50 femmes cha-
cun y participent, surtout des cou-
turières. Tous les corps de mé
tiers y sont invités. On demande!
aux personnes qui le peuvent d’ap-
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Le cadavre trouvédans la
rivière Hudson n'est pas
celui du petit Weinberger

 

 

 

 

  
UBERT POTVIN

bolisent une nouvelle spécialité
du vaste programme du Service
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Pour la quatrième année consé-

Dernière heure

NEW-YORK, 21 — (PAf) — Le corps d’un nouveau-né a été trouvé

flottant dans la rivière Hudson hier. Un médecin légiste a déclaré : “Ce n’est

définitivement pas le cadavre du petit Weinberger”.
La découverte du bébé a provo-$

qué une vérification de la police
et du FBI pour déterminer s'il
s'agissait de Feter Weinberger, en-
levé de chez lui, le 4 juillet. Le
petit Weinberger est maintenant
âgé de six semaines, s’il es tencore
vivant.

Lorsque le cadavre a été décou-
vert par le capitaine d'une barge,

près du quai 51. on a eru qu’il
était âgé d'un à deux mois. Il cor-

respondait, sous certains rapports,

"Jeseraiunebonne épouse”
A dit Marilyn au Molière américain

Marilyn Monroe et son époux,l’écrivain Arthur Miller, sont enfin seuls.

Une impitoyabe bureaucratie les avait sommés de comparaître le 23 juillet

comme témoins au sujet de la mort de la journaliste Mara Shebatoff, de Paris-

Match, tuée dans un accident d'auto en poursuivant la voiture des nouveaux

Marles.
M. et Mme Miller avaient fixé

leur départ pour l'Europe au 13
juillet après avoir réussi à flé-
chir le Congrès américain qui dé-
sire interroger l'auteur sur ses
accointances avec certa:as commu-
nistes. L'Etat s'est enfin ama-
doué et les nouveaux mariées
sont arrivés définitivement à
Londres. Ainsi commencent les
“quinze joyes de ménage” du

nouveau couple. Bonne chance.
s'était exclamé le champion de

baseball Joe DiMaggio en appre-

pant le mariage de Marilyn avec i

Les Royaux perdent

 

deux autres parties
Les Royaux ont subi. hier. deux

autres défaites, 3-0 et 7-3. au stade
de la rue Delorimier. Dans la pre-
mière joute, Ed Blake à blanchi
nos Rovaux. qui manquent Rocky
Nelson et Chico Fernandez de
plus en plus. Pour Blake. c'était
sa Île victoire contre 5 défaites.
Frank White ‘8-8! a été le lanceur
perdant. Eddie Stevens et Mike
Goliat ont cogné des circuils pour
les vainqueurs.
Dans la deuxième joute, Pete

Wojey, faisant face à ses anciens
coéquipiers. à limité ces derniers
à neuf coups sûrs pour remporter
la victoire. Leo Cristante a subi
l'échec. Les gagnants ont frappé
17 coups sûrs, dont quatre chacun
réussis par Archie Wilson et Lew
Morton. Ed Stevens et Chico Ro-
driguez ont aussi cogné des cir-
cuits. Dick Cole, Bill Nishita et
Glen Mickens ont aussi tenté en
vain d'arrêter la belle poussée des
Torontois.

Première joute
 

Toronto .... 1200401— 8 11 2
Montréal ... 0000000— 0 5 1
7 Blakeet Sawatski; White,Mic-
kens 5, Nishita 6 et Roseboro.
P— White, Cir.: Tor. — Goliat,
Btevens.

Deuxième joute

Toronto ....... 300 220 000— 7
Montréal ... 002 000 010— 3 

Pete Wojey et Carl Sawatski:
Leo Cristante, Dave Cole (2) Bill
Nishita (5) et Homer Howcll.
HR Ed Stevens (Tor) et Hector

 

à la description dupetit Weinber-
er.

¢ Le Dr Milton Helpern, médecin
légiste, a procédé à une autopsie
et a annoncé “c'est le cadavre
d'un nouveau-né et il était proba-
blement Agé de moins’d'une heure
lorsqu'il est mort”.
Le médecin a déclaré que le

cadavre était dans la rivière depuis
environ une semaine.

Trois détectives de Nassaau, qui
s'occupent de l’enièvement du pe-

  

$ Miller. “J'ai vécu neuf mois avec acheta une maison sur les hau-
Marilyn, dit-il. Nous avons re-

gardé la télévision ensemble. Un

point, c’est tout”.
Le premier mari de Marilyn.

Jim Dougherty, policier à Reseda,
près de Los-Angeles, a conservé
de Marilyn un souvenir plus at-
tendri. “Jespére, se contente-t-il
de dire, qu'elle a appris à faire la
cuisine”.

POURQUOI?

Il est vrai que Marilyn peut se
passer de faire la cuisine. Eile fait
son million chaque année et Miller
retire des centaines de milliers
de dollars de ses droits d'auteur.
Quant à la télévision, ils peuvent
s'en passer. Miller est un babillard
qui ne permet pas qu'on l’inter-

rompe.
Ils se sont rencontrés en 1951

dans un studio d'Hollywood. Mil-
ler trouva Marilyn un peu bête
mais elle s'est cultivée depuis.
Elle vint s'installer 4 New-York
et se mit à fréquenter les salons,
notamment celui de la poétesse
Norma Rosten que fréquentait Mil-
ler. On riait de voir Marilyn passer
ses journées à la bibliotnèque de
Manhattan.

Elle suivait les cours du met-
teur en scène Stanislavsky. Elle
voulait jouer Groushenka des “Frè-
res Karamazov” de Dostoievsky.
Associée à Milton Greene, un pho-
tographe de trente-quatre ans qui
porte des chemises de soie noire,
elle forma “Productions Marilyn
Monroe”. Les cinéastes ouvrirent
alors ies yeux. Sa première pro-
duction: “Le Prince Endormi”
avec nul autre que sir Laurence
Olivier. -

ADORE CE QUE TU AS BRULE

Hollywood changea d'attitude à
son égard. Elie imposa sop met-
leur en scène pour le tournage
de “Bus Stop”. On ne faisait plus
de gorges chaudes à propos de la
“Sarah Bernhardt en bikini”. A
Sun Valley, elle surprit par le feu
et la sincérité de ses sentiments.

Miller, romancier, dramaturge,
prix Pulitzer, méprise Hollywood
tout en encaissant le magot pour
l'adaptation cinéatographique de
ses pièces. Il enlève sa cravate
quand il écrit. II fume de soixante
à quatre-vingts cigarettes par jour.
En 1047 avec les droits sur “La Rodriguez. Mort d'un commis voyageur”, il

de Peter, afin d'aider à une iden-
tification possible.
M. et Mme Louis Weinberger,

de Westbury, avaient entendu la
nouvelle de la découverte à la
radio, dans leur demeure de Long
Island.
Mme Weinberger n'était pas

bouleversée : * J'ai confiance que
mon bébé me sera remis. Je sais
qu’il est vivant ”.

leurs venant de 17 féderations et

représentant les diverses régions

de La province de Québec, du Nou-

participeront aux assises du “cerr

au centre d'entrainement de la
J.O.C.F.

cutive, la Jeunesse ouvrière catho-

lique tiendra cet été ses centres

d'entrainement à Duchesnay. Grd

ce à la bienveillance du ministère

des Terres et Forêts de la provin-

ce, ces centres pourront rassem-

bler les jeunes jocistes à l'école

forestière de Duchesnay.

Par le passé, les centres d'en-

trainement s'étaient tenus à Sle

municipal des pares de Montréal.
U s'agit de l'invitation faite aux
jeunes des terrains de jeux de
pratiquer cet art passionnant
qu'est ie camping, à l'île Ste-Hlé
lène.
“Chaque terrain de jeux délé-

gue une équipe de 6 garçons ou
8 filles”, nous disait cette semai-
ne M. Ernest Romano, moniteur

LeAgathe, Dorval Valleyfield et

tit Weinberger se sont rendus à

|

Sherbrooke. ’ responsable beparent tpéclalité.

New-York, munis de photographies LES INVITES eur “popote' et c'est là la tones
Lol
grande joie du camping. Chaque
jeune apporte les aliments néces-
saires et faciles à préparer. Tan-
dis que l’un est préposé au feu
et au gril, un autre cuit, d'autres
voient au transport de l’eau etc”.

II est à noter que les enfants
qui se rendent au camping sont
toujours accompagnés d’un assis
tant-moniteur ou d'une assistante-
monitrice .

TIMBRES-POSTES SCOUTS

Un groupe de 40 jeunes travail-

veau-Brunswick et de l'Ontario

tre”. Un inéme nombre de jeunes

travailleuses prendront aussi part

FORMATION DE CHEFS

Le centre a pour fonction de

donner un entrainement intensif
A l'occasion du grand jamboree

 

jteurs de Brooklyn. Ce district est
un tour de Babel. On y rencontre
toutes les races au monde, jusqu’à
des Iroquois et méme de vieilles
familles américaines qui y vivent
depuis 200 ans. Les maisons sont
en grès. Sa famille fut ruinée par
la crise de 1929. Pendant trois ans,
il dut travailler dans une usine
d'automobiles.

LE PROLETARIAT

“Lorsque j'y travaillais, a-t-il
écrit, je considérais la semaine
comme un tunnel noir au bout du-
quel il y avait le dimanche”.

Avec ses économies il se paye
des études à l'université du Mi-
chigan. Pour suppléer à son pé-
cule il élève des souris blanches
pour les laboratoires. Cela lui
rapporte $15 par mois, son loyer.
LU lave la vaisselle pour payer ses
repas.

Grand. maigre, le visage de l’in-
tellectuel émacié, les yeux bruns
,et les cheveux noirs, Arthur Mil-
iler se décrit lui-même même com-
jme un eaméléon accidentel. On le
prend tantôt pour un Irlandais,
tantôt pour un Juif, tantôt pour
un Italien. Sa fillette a pris un
jour la photo de lincoln appa-
raissant sur un billet de banque
pour celle de son papa. Il ne se
cache pas; “Je suis, dit-il, un ré
volutionnaire conscient et déter-
miné”. Il voulait écrire pour le
théâtre parce que le “théâtre est
la dernière tribune de l’indépen-
dance”. Il a fait fortune: $2.000.-
000, dit-on. Il a gardé cependant
ses habitudes du temps des sept
vaches maigres. 1 s'achète un

complet par an, dans une vente.

Il boycotte les grandes réceptions
plutôt que d'être obligé de se

payer un smoking. Il travaille en

pantalon kaki, en chemise et pull

over. Pas de cravate, des mocas-

sins. Pendant des jours entiers,

il se promène de long en large

dans son bureau, jouant sa future
pièce.

Il a construit de ses propres
mains l'atelier de sa maison de
campagne du Connecticut. C’est là

que loin de l'agitation de New
York, il compose la plupart de
ses vemans et de ses pièces. II y
fait son ménage lui-même. D a 

à ses participants, de façon à les
préparer aux responsabilités qui
leur seront confiées à l'intérieur

du mouvement jociste. C'est une

méthode de formation très vivan-
te que les délégués vivent pen-
dant cette semaine du 15 au 22
juillet pour la J.O.C.F. et du 22
au 29 juillet pour la J.O.C. et ses
aumôniers.

international qui aura lieu en An-
gleterre l'an prochain pour mar-
quer le 50e anniversaire de la
fondation du mouvement scout,
cinq nations, le Venezuela, la
Norvège, le Luxembourg, la Bel-
gique et la Grande-Bretagne ont
déjà décidé d'émettre des séries
spéciales de timbres-postes.

Plusieurs autres pays, dont la
Suède, le Brésil, les Etats-Unis,
Cuba et le Nicaragua, feraient de
méme, annonce l'Association an-
glaise du scoutisme.

Plus de 35.000 scouts camperont
au jamboree du Jubilé et 63 pays
ont déjà fait part de leur intention
d'y envoyer un contingent,

Le dernier jamboree, le buitiè-
me, avait eu lieu à Niagara-on-the-
Lake, en Ontario en août 1958.
D'habitude à tous les 4 ans, ce
camp international suivra celui
de Niagara de deux ans seulement,

| pour que les scouts puissent fêter
les 50 années de leur mouvement
et le 100e anniversaire de la nais-
sance de leur fondateur, Lord
Baden-Powell of Gilwell,

ACTIVITES
Les participants sont divisés en

équipes, avec des charges très pré
cises pour chacune d'elles. C'est
aussi par des forums, des sketches
mimés, des discussions et des cam-
pings que ces jeunes apprennent
le métier de chef.

Une équipe, par exemple, sera
chargée de démontrer l'importan-
ce de 1a tenue d'un budget... Une
autre dira comment effectuer un
contrat, ete. Une partie du pro
gramme est consacrée à l'art de
parier en public. La plupart de
ces causeries et exposés sont con-
duits par les dirigeants nationaux
et les aumoniers.

JUBILE

Cette année plus particulière-
ment, le centre d'entrainement
prendra une allure toute spéciale
à cause du jubilé d'argent de la
J.0.C. canadienne. Durant cette
semaine les délégués en profite-
ront pour s’imprégner de cet es-
prit missionnaire qui est le grand
mot d'ordre de l'anaiée jubilaire
des jocistes. Ce sera aussi l'oc-,
casion de se préparer à célébrer
dignement les 25 ans de fonda-
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Prètres jumeaux
VIENNE — (CCC) — En l'église

de Gatterheelzel, faubourg de
Vienne, dirigée par les RR. PP.
Capucins, deux jumeaux, Gode-
frey et Jean Undesser, nés en
1933. fils d'un menuisier du quar-
tier, ont été ordonnés prêtres. Les

tion du mouvement. deux frères se ressemblent telle-
ment que l'un d'eux doit porter

MEUREUSE INITIATIVE des lunettes pour le distinguer de
Deux bâches enflammées sym- l'autre.

L'utilisation de la
télévision dans les
écoles est interdite

QUEBEC, 21 — (PC) — Le comité catholique de l'Instruction
publique a décidé d'interdire l'utilisation de la télévision dans les
écoles d'ici avis contraire, a-t-on annoncé hier.

Le Comité a pris cette décision à l'unanimité lors de sa dernière
réunion ici. Il s'oppose ainsi aux programmes scolaires à la télévision
préparés par Radio-Canada.

On a aussi convenu d'obtenir l'opinion du département du
procureur-général sur l'aspect constitutionnel des programmes et de
protester, si nécessaire, auprès du premier ministre St-Laurent, de
M. A. D. Dunton, président du bureau des gouverneurs de Radio
Canada, et de M. Adrien Pouliot, autre gouverneur de la Société.

Le surintendant de l’instruction publique dans le Québec, M.
Omer-Jules Desaulniers, a autorisé la préparation d'un mémoire qui
tibon. . nécessaire, à la Commission royale sur la radio et Ia

comité eatholique considère les programmes comme us
empiètement, puisque le domaine éducationnel appartient aux

 
 

 40 ans, elle 30 ans. provinces, non au gouvernement fédéral.
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Un avion d'Air-France amènera
Jacques Amyot direct à Québec

[par JACQUES TREPANIER ]
QUEBEC,22. — Jacques Amyot, devenu l’idole de la Vieille Capitale de-

puis sa traversée de la Manche, inaugurera un service aérien direct, quoique
non permanent, entre Paris et Québec.

lonneur le maire Wilfrid4
Hamel est, en effet, en pourpar-
lers avec les représentants de la
compagnie Air-France et avec le
ministre du Transport, l’hon. Mar-
ler, pour que l’avion d'Air-France
qui quittera Paris, le 8 août, avec
Jacques Amyot à son bord, se di-
Tige directement sur Québec, au

 

(Photo J. Trépanier—La Patrie)

MADAME JACQUES AMYOT,
wie Annie Leclerc, devenue
l'épouse du célèbre nageur de

Québec il y à six ans

lieu de faire escale d'abord à l'aé
roport de Montréal.

M. Fernand Dion, président du
Comité du Fonds Jacques Amyot,
qui a été formé à Québec, nous
révèle en même temps que le 9
août sera proclamé “journée Jac-
ques Amyot”, dans la Cité de Qué
bec. Ce sera congé civique dans la
Cité de Champlain et tous les ci-
toyens seront sur pied, ce jour-là,
pour acclamer le fameux nageur
québecois à son arrivée à l'aéro
port de L'Ancienne Lorette et sur
le parcours du défilé qu’on lui
prépare dans les rues de Québec.

HEROS
Deux comités ont été formés,

Jeudi soir, alors qu'avait lieu une
Téunion des amis de Jacques
Amyot groupant une centaine de
personnes et MM. Léopold Roy et
Paul-Henri Garneau, deux hommes
d'affaires en vue de Québec, ont
été nommés présidents des comi-

Jacques, regarde le trophée que son pè
alors qu'il fut le seul à réussir la trave 

 >
tés de souscription et de réception
respectivement,
Le comité du Fonds Jacques

Amyot espère que la souscription
s'étendra à toute Ja province puis
que le nageur de Québec est le
premier Canadien de langue fran-
çaise à avoir traversé la Manche.

Jacques Amyot a de plus, abattu
tous les records de traversée de la
Manche par les Canadiens. I1 me-
rite donc un accueil de héros et
la ville de Québec se prépare à
le lui donner.

Ici, les gens sont enthousiastes
à la seule pensée de revoir Jac-
ques Amyot. Le lendemain de sa
conquête de la Manche, le poste
radiophonique CHRC organisait un
défilé dans les rues de la ville
avec Mme Amyot et le fils de
Jacques, Mare, âgé de 5 ans.
En même temps, une première

es 
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Mile LYSE AMYOT, fille cadet-
te de Jacques Amyot, âgée d'un
an. qui ne saisit par l'importan-
ce de l'exploit que vient d'ac-

complir son papa.

souscription était lancée dans le
public, dans Québec seulement
puisque ceux qui pouvaient sous-
crire étaient ceux qui pouvaient

drapeau étendu horizontalement
et porté par quatre jeunes gens. |
On a récolté ainsi en pièces de
monnaie plus de $1,500. Et ce
n’était qu'une souscription impro-

visée. 

(Pnote 3. Trépanter-- Ia Patrie)

LE TROPHEE DU LAC ST-JEAN — Le jeune Marc Amyot, fils de
re a gagné, l’an dernier,

rsée du lac St-Jean.  

« À

jeter de l'argent dans un grand | KB

D'AUTRES VICTOIRES
L'idée de la souscription est de

permettre à Jacques Amyot de
donner encore plus de temps à
l'entraînement en vue de la tra-
versée future du lac Ontario, ce
qui sera probablement le prochain
exploit du nageur de Québec.

Depuis une quinzaine d'années,
Jacques Amyot s'exerce régulière-
ment à la piscine du Palais Mont-
calm sous la surveillance de celui
qui est son entraineur depuis 15
ans, M. Jos. Lachance, qui est ac-
tuellement avec lui en Europe.
Jacques Amyot est dessinateur

industriel de profession et l'hiver,
tous les soirs, à cinq heures, il se
rend à la piscine, pour nager jus
qu'à huit heures. L'été il s'entrai-
ne dans le Lac St-Joseph où il
passe l’été avec sa famille, son
épouse Annie et ses trois enfants,
Marc, Johanne et Lyse, âgés res
pectivement de 5, 2 et 1 an.

i C'est à ce même lac St-Joseph
que Jacques Amyot a été “ décou-
vert par Jos. Lachance qui organi-
sait tous les ans des concours de

,j traversée, soit un trajet de deux milles pour les amateurs de nata-
tion. II remarqua Jacques Amyot,

; alors âgé de seize ans, et décida
de suivre son entrainement vu que
le jeune Amyot avait l'ambition
de devenir nageur de grande
classe.

L'ILE D'ORLEANS
Ce n'est pas au Lac St-Joseph.

; Cependant, que Jacques Amyot

dPhota J. Trépamier—!a Patrie)

MARC AMYOT, l'ainé des trois
enfants de Jacques Amyot et
son unique fils, est âgé de cing
ans. HN manifeste déjà des dispo-
sitions pour la natation. I] passe
l'été avec ses parents à proxi-
mité de l’eau, sur lcs bords du
lac St-Joseph, près de Québec,
là même où Jacques Amyot a
remporté ses premiers succès

en natation.

apprit à nager. Quand son père,
l'avocat Willie Amyot, vivait, Jae-
ques passait ses étés à l'Île d'Or-
léans avec sa famille et c’est dans
les courants du Saint-Laurent que
Jacques Amyot fit ses premières
preuves.

C’est pourquoi, quelques années
plus tard, il voulait entreprendre
le tour de l'Île d'Orléans. On sait
que cette ile qui coupe je St-Lau-
rent en deux branches juste en
bas de Québec est longue de vingt
milles et que le tour de l'île à
la nage représente plus de qua-
rante mitles de tour.
Avec l’aide de la marée mon-

tante et descendante, cette dis

EE

Palais Montcalm, a été le coach

tance peut être réduite, mais le
tour de l’île n’en constitue pas
moins un tour de force (calem-
bour permis) et Jacques Amyot
l’a accompli sans difficuité en
quatorze heures et demie.

LE LAC ST-JEAN

Ce tour de Vile a d'autant plus
impressionné que moins de deux

~~pas,   
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JOHANNE AMYOT, deux ans,
la plus vieille des deux filles de

Jacques Amyot.

mois auparavant, soit le 23 juillet
|de la méme année, Jacques Amyot
avait été le seul à pouvoir traver-
ser le lac St-Jean de-Roberval à
Péribonka, une distance de 21 mil-

 
À les qu’il avait franchie en 11 heu-

res et 25 minutes.
Mais ce n'était pas assez pour

Jacques Amyot, qui se sentait par-
ticulièrement en forme, l'an der-
ner et qui nourrissait depuis
longtemps l'idée de traverser la
Manche. Dix jours après son fa
meux tour de l'île, il franchissait
la distance de Neuville & Quechee,
soit 21 milles, en 4 heures et 16
minutes.

LE LAC ONTARIO

Jacques Amyot est satisfait
d'avoir traversé la Manche, Ses
amis nombreux ne semblent de-
vcir l’étre que lorsqu'il aura abat-
tu le record de la traversée du lac
Ontario. Ce record est détenu par
Marylin Bell qui est encore ja
seule à avoir accompli la perfor-
mance.

‘| treprendre cette année,

   
«Photo J. Trépanier—La Patrie)

L'INSTRUCTEUR JOS LACHANCE, directeur de la piscine du
de Jacques Amyot depuis les der-

pières quinze années. L'hiver, Amyot-se rend au Palais Montcalm
pour faire tous les jours Lrois heures de natation.

DE GRANDS PROJETS
71 est peu probable que Jacques

Amyot tente cette traversée cette
année.
Dans son appel téléphonique à

son épouse le jour de ja traver-
sée de la Manche, Jacques Amyot
à dit qu’il avait de grands pro-
jets en tête, mais que cela dépen-
drait d’elle Mme Amyot nous a
dit qu'elle le laisserait agir à sa
guise. I! s'agit bien de la traver-
sée du Lac Ontario. II est ques-
tion du mois d'août prochain,
mais les amis de Jacques Amyot
vont tenter de lui faire remettre
l'entreprise à l’année prochaine,

Peut-être Jacques Amyot déci-
dera-t-il quand même de tout en-

le Lac
Ontario après la Manche, car il

:|veut commencer à consacrer un

peu plus de temps à sa famille.
Comme l'explique Madame Amyot,
lorsqu'il s’entraîne il est sujet à
un régime sévère. Faire trois heu-

*|res de natation après une jour-
née de travail au bureau l'oblige
à souper tard et aussi à se cou-
cher tôt. Un tel régime lui donne
peu de temps à consacrer à sa
femme et à ses enfants.

LES AUTRES SPORTS
Jacques Amyot n'est pas qu'un

nageur. Il a déjà participé à des
concours de ski et a même gagné
en 1945, le championnat de la Cité
de Québec pour les épreuves com-
binées; il a aussi abaissé les re-
cords du “ Cross-Country” au lac
Placide. Enfin, il a été cycliste et
a participé à des courses à bicy-
clette,

“ Tous les sports qui ne nécessi-
tent pas le jeu d'équipe, mais la
performance individuelle seule-
ment l'ont intéressé,” dit Mme
Amyot.
Jacques Amyot est marié depuis

six ans avec Mile Annie Leclere
qu'il rencontra au lac St-Joseph,
il y à onze ans (elle n'avait que
seize ans), alors qu'il participait à
une épreuve de natation.

Il lui tarde de revenir à la vie
de famille. Il est bien installé dans
une maison de construction récente
sur les coteaux de Ste-Foy et aime
le bricolage dans son atelier de
menuiserie.

S'il tente la traversée du Lae
Ontario, ce sera davantage pour
plaire à ses amis de Québec que
pour satisfaire une ambition per-
sonnelle. Cette ambition, il vient
de la réaliser: il a traversé la
Manche.

 
 

Un automobiliste de Saint-Phi-
lippe d'Argenteuil a été traduit
en Cour à Saint-Jérôme, vendredi
sous une accusation d‘homicide
involontaire, quelques heures
aprés qu'il eut été tenu eriminel-
lement responsable de la mort
d'un autre automobiliste par un
jury de la Cour du coroner.

L'accusé, Gérald Pilon. 32 ans.
a nié sa culpabilité et il a été
remis en liberté provisoire sous
cautionnement.

Pilon a été accusé d’avoir été
la cause de la mort de M. Paul
Allain, 25 ans, de Victoriaville, tué le 4 juillet dernier dans une

Criminellement responsable
i collision d'automobiles survenue
sur la route nationale numéro 8,

la proximité de Grenville,

Après avoir tenté de doubler
un camion qu'il aurait heurté avce
sa voiture, Pilon aurait donné à
sa gauche de la route entrant ain-
si en collision face à face avec
la voiture de la victime qui rou-
lait déjà sur l'épaulement de la
route.

M. Allain fut tué surleconp
alors que l'accusé subit des bles
sures qui avaient nécessité son
hospitalisation pendant une dizais
ne de jours.

 



 
  

Samp"

LA PATRIE

 

 
 

L'Art n'a plus de saisons
L'Art n’a plus de saisons. Autrefois, les activités

artistiques, dans nos milieux, se bornaient à l’au-

tomne et à l’hiver. Aucun

à présenter des artistes durant la canicule alors que

la lune chavire par delà la
les pullulent dans le ciel de juillet ou du mois d’août.

Depuis une décennie et plus’,
les choses ont considérablement
changé. Malgré la saison régulié-
re, on organise durant la saison
d'été toutes sortes de manifesta-
tions artistiques en dehors de la
grande ville. L'Ontario en donne
l'exemple par son Festival de

Stratford. Aux Etats-Unis on con-

naît le festival de Startford, Con-

nectieut. M y a aussi celui de
Tangiewood près Boston. Et Mont-
réal présente depuis 20 ans se
Festival qui se développe chaque

année.
On n’en finirait pas de men-

tionner les endroits où on donne
des concerts et du théâtre durant
la belle saison. Tout cela est ren-

du possible par un système de

communications de plus en plus

amélioré et avant tout par un ap

pétit pour la culture que ne res

sentait pas la génération précé-

dente.

La jeune génération c'est un

fait, est plus cultivée et désire |

davantage expiorer les arcanes de,

l'Art On n'aurait pas songé en!

effet, il y a seulement quelques

années à une organisation com-'

me les Jeunesses Musicales du

Canada qui groupe des milliers

de jeunes gens épris de belle mu-

sique et qui étudient la musique

la plus sévère et la plus sérieuse

avec goût et persévérance.

Le disque, la radio, la TV ont;

créé des habitudes visuelles et

auditives dans les masses et l'Art

en a profité. Ainsi iles drames et

comédies présentées à la TV ont

suscité des adeptes des films et

du théâtre. La radio et les dis-

ques ont fait connaître les chefs

d'oeuvres de la musique classi-

que et romantique et c'est peut-

être ainsi, que cet appétit pour

les belles choses a grandi.

Certes il y a bien de la confu-

sion et de la tourbe dans ces ma

nifestations artistiques qui éma-

nent de toutes parts, le pire cô-

toie parfois le sublime. C'est qu'il

en faut pour tous les goûts. Le

commerce s'est emparé de ces ma-

nifestations et il faut bien que

cela rapporte sans quoi, rien ne

sera possible.

Aussi sommes-nous assez intel

 

 

Concert de fanfare
à Verdun, le 2 août
Les autorités de la Cité de

Verdun ont conclu des arrange-

ments avec la Fanfare des Fusi-
liers Mont-Royal pour donner un
Concert au pavillon de musique
du Parc Woodland, jeudi soir. 2
août prochain, à huit heures et
trente précises.

Cette Fanfare qui jouit d'une
grande popularité chez les ama-
teurs de musique sera sous l'ha-
bile direction du Capt. Maurice
Meerte dont la réputation n’est
plus à faire.
Tous les citoyens de Verdun

sont invités à aller entendre ce
Concert au Parc Woodland le 2
août. Le programme sera très
intéressant el tous sont assurés
de passer une agréable soirée. En
cas de pluie, le Concert sers re-
mis au lendemain soir, vendredi,

impresario n’aurait songé

montagne, et que les étoi-

  

ligent pour les aspects moins sé-
rieux de ces Festivals où le Jazz
voisine avec Shakespeare. Cela
fait partie des attractions secon-
daires. II en faut dans toute
grande organisation. Pour peu |
qu’on ne les prenne pas trop au
sérieux et qu'elles ne masquent
pas le principal, tout est sauf. A
tout prendre, toutes ces manifes-
tations estivales nous laissent de
beaux espoirs.

 

"Noces de Figaro”
à prix populaires

T1 est rare qu'on présente à Mont-
réal de l'opéra de qualité à prix po-

pulaires. Pourtant, en offrant au
publie le populaire ouvrage de Mo-
zart, les “Noces de Figaro”, les |
Festivals de Montréal ont voulu:
non seulement présenter un bel
ouvrage lyrique dans une toilette
impeccable, mais aussi permettre
à un grand nombre d'amateurs d'o-
péra qui ont peu souvent la chance
de voir pareil spectacle. d'assister
à une représentation des “Noces
de Figaro” sans qu'ils aient à faire
de dépenses ruineuses!

La première des “Noces de Fi-
garo”. basé sur la célèbre comédie
de Beaumarchais, aura lieu au
théâtre St-Denis, le mercredi 8 août. !
Sept autres représentations sui-
vront, les 10, 14, 17, 21, 26, 28 et
31 août. en soirée.
Le chef-d'oeuvre de Mozart sera

interprété par une brillante distri-!
bution de chanteurs canadiens. La |
liste est impressionnante, car elle
inclut à peu près tout ce que le
Canada français comporte de bel-.
les voix, ce qui prouve qu'on peut:
maintenént faire ce que l'on ne
pouvait pas réaliser il y a dix ans:
une distribution entière de chan-
teurs canadiens.

Pierrette Alarie, de l'Opéra-
Comique de Paris, vedette des
célèbres festivals d'Aix -en-Pro-
vence, interprétera le rôle de
Suzanne, alors que Figaro sera
chanté par le brillant baryton
Robert Savoie. Yoland Guérard,
basse non moins connue, sera le
comte Almaviva. tandis que Claire
Gagnier, l'inoubliable Mimi de
“La Bohême” à CBFT, sera le:
page Chérubin. La basse Joseph
Rouleau. qui a si vivement im-
pressionné les amateurs d'opéra
de la Nouvelle-Orléans, la saison
dernière, sera le docteur Bartolo,
tandis que le maitre de musique,
don Basile, sera Jean-Paul Jean-
notte, qui vient de terminer une
fructueuse série de concerts en
Europe. Marguerite Lavergne, la
révélation de la saison artistique
1954-55, chantera le rôle de la
Comtesse. et Marceline, la femme
de chambre, sera Colette Merola,
notre renommée contralto. Roland
Leduc dirigera les représentations
dont Michel Ambrogi fera lies dé-
cors et les costumes et Irving
Guttman la mise en scène.

La “Messe en si mineur” de
Bach, quatre concerts de musique
de chambre à l'Ermitage, une
soirée de musique légère et une
soirée de ballet au théâtre du
Parc Lafontaine compléteront la
partie musicale du festival de
cette année, le plus ambitieux

 

  le 3 août. dans l'histoire de cette institution.
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Ces cotes nous sont fournies par le

ga catholique du Cinémede Mout-

ST-DENIS — “Rendez-vous À Grena-
de”, 12.20, 3.33, 6.35, 9.50. — “Une fille
sur Is route”, 143, 5.02, 8.20.

BLIOU — “Pardoane-moli”: 12.20. 3.40,
6.40, 10.00. Adultes avec réserves, “Quand
l'amour malt”: 1.50, 3.10, 8.30.

CINEMA DE PARIS—“Regain™: 1050,
1.20, 3.43, 6.13, 3.45. Adultes avec réser-
ves,
ALOUETTE — “Oklahoma” (lls #o-

maine). Du mardi eu vendredi: 2.30,
8.30; medi es dimanche: 3.00, 3.13.
8.40. Tous

LOEW'S — “Maa Who Kaew too
Much”: 10.03, 12.20, 2.35, 4.55, 1.10, 9.20.

Tous.

PALACE — “Bhowani Junction”: (2e
semaine): 10.05, 12.20, 2-40, 455. 7.13,
9.35. Adultes.
CAPITOL — “Trapeze”: {4e semaine):

1008, 12.20, 240. 5.00, 7.20, 9.40. Adul-
tes avec réserves.

PRINCESS — “Abdullah’s Harem":
11.00, 1.45, 4.30, T.15. 10.00. A duites.
“wild Kakotas”: 9.43, 12.30. 3.13, 6.00,
45. Tous8
ORPHEUM: “Last of the Despers-

dos": 11.25, 2.06. 4.50. 7.0, 10-06. Fous,
“Golden Link“: 1000, 1240, 3.30. 6.06.
8.45. Adultes.

SIGNIFICATION DES COTES MORALES

Pour tous: Film qui, en général, peut
être vu sans danger par tous les spec-
taurs ordinaires des salles de cinéma
Pour adnites: Film qui ne coprient

Ju'‘aux gens bien formés, soit qu'il pré-
sente des problèmes moraux d'aduites
soit qu'il traite d'un sujet trup sérieus
pour les jeuves.

Pour adultes avee réserves: Plim qui
prée:nte quelques dangers, noit à Cause
1e acènes muggestives de ln these
qu'il développe. de certaine idées
fu'lL émet. soit encore en raison de
atmosphere qui s'en dégage.

A déconselller: Flim dangereux pour
tous parce que contraire & iA IMOFAIE
au "UISLI® à la mentalité chrétienne.
A proscrire: film franchement eon.

lamnsble su point de vue reilgieux et

ge
AU ST-DENIS

Intrigue, angoisse, amour, dans les
vieux mure de Québec, voit ie flun
canadien ‘La Forteresse” qui prend
aujourd'hui, l'affiche au Saint-Denis
Oa as aouvient du succés de cette
production iors de sa premiére sortie.
Le auccès s'est poursuivl pendant
piusieurs années, aussi bien & l'étran-
ger qu'au Canada, et nul doute que
ies cinéphiles voudront voir, ou re-
voir, ce film de ches nous dont la
discribution ne comprend Que des ar-
tistes canadiens, et dont l'sctlon we
deroule dans ia viellle capllaie ot
dans les environs. ll faut voir ‘La For-
tecesse” sans aortir l'œuvre de is ce-
tégorie à laquelle elle appartient. C’ess
un film du type policier, mau qui se
distingue de la moyenne des produc-
tions du méme genre Dar le soln par-
ticuller qu'on & apporté à ia résiise-
tion et & la photographie. Le rythme
du film est excellent ©t certaines acé-
nes atteignent à une grande puissance
dramatique. L'image est souvent traitée
avec beaucoup de force, par exemple,
dans la acéne où Paul Dupuis visite
Nicole Germain chez elie rt réalsie &
Is tentation de la pousser en bas de
sa fenêtre, et de nouveau dans les
acènes des chutes Montmorency et celle
de la Terrasse. Poul Dupuis est magni-
tique de sobriété et en même tempe
d'émotion Nicole Germain prouve déjà
de magnifiques dons pour le cinéma.
Jacques Auger, avec une grande inten-
aité dramatique, fouille à fond le ca-
ractére de son personnage, et tous
les autres artistes font bonne [ture
et marquent de jeur talent cette pro-
duction canadienne.
Au même programme‘ “Malou de

Montma”e”. un drame tentunentai
réaliste, avec Henri Vlibert et Madelel-
ne Lebeau.
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L ‘Orchestre
Symphonique
Pour répondre à la demande gé

nérale, l'Orchestre Symphonique

de Montréal a réengagé le jeune

ténor canadien Richard Verreault

comme soliste du dernier concert

d'été. au Chalet du Mont-Royal,

mardi soir, à 8 h. 30. L'orchestre

sers sous la direction de Milton

Katims, protégé de Toscanini et

directeur musical de l'Orchestre

Symphonique de Seattle.

M. Verreault a été soliste des

concerts d'été depuis deux ou trois

saisons. Il y a deux semaines, al

remportait un succès tel que la

direction lui demandait d'être de

nouveau le soliste de mardi. Avec

le concours de l'orchestre, le jeu-

ne ténor interprétera des oeuvres

du répertoire lyrique: Invocation

à la Nature de “La Damnation de

Faust”; De' miei bollenti spiriti,

de “La Traviata”; “Quanto e Be*-

1a” de “L‘Elisir d'Amore; “Ah!

lève-toi soleil !* de “Roméo et Ju-

liette” ainsi que ‘“Recondita ar

monia” de “Tosca”. Pour Lermi-

ner, il interprétera la chanson ita-

lienne “Mamma” qui fut un des

Dimanche, 22 juillet 1958

om caen ae rar

Gigli. On sait que le célèbre ténor

italien prodigua ses conseils au

jeune chanteur canadien alors que

ce dernier se trouvait en Italie.

M. Katims, pour sa part, a choi-

si un programme comprenant plu>

sieurs nouveautés. Tout d'abord,

l'ouverture “Les Vêpres Sicilien-
nes” de Verdi, une oeuvre que le

maltre italien écrivit pour l'Opéra

de Paris. On entendra aussi les

Danses de Galanta de Kodaly,

“Francesca da Rimini” de Tchai-

kowsky ainsi que la suite du ballet

“The Incredible Flutist” du com-

positeur américain Walter Piston.

Le concert se terminera par

trois extraits de “La Damnation

de Faust” de Berlioz: Menuet des

Foilets, Valse des Sylphes et

Marche Hongroise. Ce concert

d'été sera le dernier de la saison,

avant la reprise, en octobre, de

ia vingt-troisième saison d'hiver

de l'orchestre.

 

Le piano discret
PARIS — Une firme a mis en

vente un piano portatif de moins
de 100 livres.
Un dispositif électronique et un

casque permettent au pianiste de

jouer et d'être seul à entendre.
Beaucoup de parents l'achétent

pour leurs enfants qui font des
gammes. plus grands succès de Beniamino
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La musique

I ; ® ’

Schumann un peu négligé
{ par DOMINIQUE LABERGE ]

C’est l’Année Mozart, mais c’est aussi celle de
Schumann : on semble un peu l’oublier. Les deux
musiciens ne sont point de même taille, le premier
étant plus grand que l’autre, Est-ce là la raison pour

 

 

  

négliger le dernier ?
On aurait dû donner, il nous

semble, plus d'importance qu'on
ne le fait au centenaire de la mort
de Robert Schumann. En Angle-
terre, par exemple, on fête Mo-
zart, on lui donne la part du lion,
sans négliger pour cela de consa-
erer des séances entières au
grand romantique allemand. La
BBC de Londres présentait ré-
eemment trois programmes Schu-
mann. Les Festivals de Montréal,
en août prochain, offriront, dans
la section de musique de eham-
bre, quelques oeuvres: du compo-
siteur, mais on ne lui consacrera
pas une séance entière. C'est dom-
mage !

Robert Schumann fut d'abord
pianiste avant de devenir compo-
siteur. On a dit qu’il avait une
technique très facile; il aurait
pu faire une carrière d'interprète
extrêmement brillante. Cela ne
Jui convenait guère parce “que
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tout le poussait à transposer sa
passion romantique dans une oeu-
vre. Comme il était pianiste, ce
fut par le piano qu'il s'exprimait
avec plus de spontanéité.

Un trait caractéristique de
Schumann: son hésitation entre
deux vocations également impé-
rieuses, la Poésie et la Musique.
Cette double attirance est tou-
jours restée vivace en lui. Il n'a
jamais cessé de garder le con-
tact avec les courants littéraires
de son époque.

Lors de son séjour à Leipzig où
sa mère l'envoie étudier les scien-
ces juridiques, il délaisse ses ca-
miarades pour se réfugier dans la
nature afin de penser musique,
savourer Byron, Jean-Paul. Ce
dernier eut une influence consi-
dérable sur le développement
littéraire du jeune Schumann. Il
faut peut-être rechercher l'origine
de ces goûts dans son ascendance
paternelle. M était né le 8 juin
1818 au foyer d'un libraire du
Zwickau, én Saxe.
Quand il abandonna enfin ses

annuyeuses études de Droit, pour
commencer sa carrière musicale,
son inspiration s'épanouit aussitôt
avec une puissance incroyable. De
cette première période datent sur-
tout les pièces pour piano: “Pa-
pillons”, “Carnaval”, “Scènes d'en-
fants”, “Etudes symphoniques”, les
trois “Sonates” et la “Fantaisie en
ut majeur, sommet de l’exaltation
romantique.

Puis, vinrent les grands ensem-
bles, les symphonies, fa musique
de chambre, les morceaux pour
orchestre et les exquises mélodies,
qui popularisèrent sa réputation.
En 1840, Schumann écrivait à
Clara Wieck, sa fiancée clandes-
tine, sa joie de composer pour la
voix. C'est, au reste, à cette épo-
que, qu’il donna au monde les cê-
lèbres cycles “Dichterliebe” et
“Frauenliebe und leben”. M ve-
nait enfin d’épouser Clara, après
un procès humiliant qui le mit
aux prises avec le propre père dé
la jeune fille.

Aussi longtemps que Schumann
réussit à harmoniser en lui le
double élan de son génie, ses
oeuvres ont trouvé des accents
éternels. Mais viennent les accès
de crise nerveuse, de douleurs né-
vralgiques. Ces crises devait ame

ner la nuit de l'esprit. En 1854, il
se jeta dans le Rhin, des bateliers
le repéchèrent. II souffrit encore
deux années dans un asile d’alié-
nés, avant de connaître la grande
délivrance, le 29 juin 1856. C’est
une figure romantique bien atti-

rante que celle de Robert Schu-
mann!

—_—————

AU CINEMA DE PARIS
L'agonie d'un village et aa réeurTee-

tion par l'amour, voilà le thème du

film “Regain” qui rend, aujourd'hui,

c'est l'harbe qui aprés qu'on

a feuché »e pré, l'herbe qu'on atten-

dait plus.
Panturie, un homme solitaire. hante

les ruines du village d'Aubignane où

Jes una sont morts et que Jes autres

ont ful. Pantutle marche au milieu de

tous ces murs écroulés. D parle tout

seul pour ne pas oublier les mois. pour
n'être pas tout à fait une béte. Per-

sonne ne peut lui répondre. D n'y =

que le mistral qui fait entendre sa

tr voix et qui hurle autour de

ui. Ti vit ainsi, chassent. braconnant

plutôt. C'eat es seule occupation. Puls,

un jour, arrive le printemns, avec Te

ntemps Ursule et avec Umsuie l'amour.

reule & mis longtemps à venir mals

elle est venue et alors tout change.

Panturie ne vit plus comme une bête

à présent. Lie sont deux maintenant

dans ce village d'Aublgnane, deux êtres

Qui s'amment et cela leur donne du

courage. Ils ne vivront pas seulement

de braconnage. Panturie va donner

toute sa force à la femme et à la

terre, ot Dette terre deaséchée il le fera
revivre Un Jour.
Marcel Parnol 8 reconstruit dans

son cadre exact le village d'Aubignane

dérrit par Giono. et dans ce “village

Pagnol” de prande artistes ont vécu
les angoisses et les joica des héros

de Giono: Pernandel. Orane Demaris.

Delmont, oupon, Blavette, Clahriel Ga-

brio. Margrierite Moreno, Milly Mathie, Le Vigan, ete.

:|revenir l'homme fort du numéro. 

   A » DEN Ck

VOICI LES MEM
Alimentaires qui a eu lieu merc,

  
BRES DU COMITE D'ORGANISA TION du tournoi des distributeurs de Produits

redi à Lachute, de gauche à droite: MM. Paul Boudrias, Henri
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G. Carrière, R. Duclos, le colonel Paul Grenier, Jim Berry, président du comité et B.

L'accoutrement bouffon

ne sera point de mise
OTTAWA — La faculté des arts

vient d'interdire le port des dun-

garees, des windbreakers, de T.

Shirts et des peg-trousers. Par la

voix du R.P. René Lavigne, O.M.L.,

doyen de la faculté, elle rappelle

aux étudiants l'obligation de

s'habiller en “personnes de dis
tinction”.
A partir de cet automne, les étu-

diants devront porter le complet

ou le blazer. La chemise sport se-

ra tolérée tout au plus. Il faudra

lui préférer la chemise ordinaire

avec cravate. Quant aux demoisel-

les, elles devront se vétir comme

le veut leur nom, modestement et
de vêtements strictement fémi-
nins.
Ordre a été donné aux profes

 

Au Parc Belmont
Une famille de brillants acroba-

tes arrivera au Parc Belmont la se-
maine prochaine avec la troupe
Tokayer, qui prendra l’affiche du
spectacle gratuit. Ces cinq frères

et une soeur travaillent sur un
tremplin et dans les airs, exécu-
tant les exploits qui leur ont ap
porté une renommée mondiale. Le

solide Henry Tokayer, qui mesure
6 pieds et pèse 200 livres, est le
Teceveur et ses muscles d'acier ne
lui sont pas venus facilement.

Henry fut capturé par les nazis
durant l'invasion de la Pologne et
fut détenu trois terribles années
dans divers camps de prisonniers.
A sa libération, il ne pesait plus
que 140 livres. Toutefois, il avait
fait partie de la troupe d'acrobates
de son père et il était déterminé de
retourner avec le numéro, Durant
une année entière, il suivit un en-
trainement rigide, s’astreignant à
une diète et des exercices dans le
but de restaurer ses muscles atro-
phiés, jusqu'à ce qu'il ait repris la ;
condition physique requise pour

en faire une vedette. Comme Hen-
ry nous raconte: “J'imagine que

quand ma famille m'accueillit dans
ses bras à ma descente de l’ambu-
lance de la Croix-Rouge, ils ne
croyaient pas que je puisse jamais |

J'étais une véritable loque humai-
ne”,

‘Mais la volonté, peut tout con-;
quérir, dans la vie. Je savais ne

pouvoir être heureux ailleurs que
dans la vie de cirque. Les premiers
six mois furent les plus difficiles.
Je ne possédais plus de contrôle

sur mes muscles, et le sens du mi-
nutage exact requis pour l'exéeu-
tion parfaite de certains exploits
fut lent à me revenir. M me fallut
travailler plus fort et- finalement
ma condition passée finit par me
revenir item par item, et mainte

nant, je fais ce que je souhaitais:

‘’Je suis le receveur avec mes frè-
tes et ma soeur. C'est merveilleux”.
La troupe Tokayer succède à un

autre brillant numéro familial, la
troupe Victoria, des as sur vélos et

instruments musicaux, qui termi-

nent leur engagement en fin de

semaine avec des représentations

Rowe.

   

 

     
  

   
    
  
  
  
   

  
  
  
     

Apprenez la danse
plus rapidement et plus efficacement

avec un PROFESSEUR PRIVE peur
be meilleur prix on ville.

Cours comple?

 

seurs de ne point admettre dans

les salles de cours les étudiants

  

 

  

 

 

inconvenablement habillés. de

Les nouveaux règlements entre- leçons privées

ront en vigueur à l'ouverture, en

septembre, du nouveau pavillon $12 50

de six étages de la faculté des arts. +

. ° fr

H fallait bien célébrer enst@Eons
MIAML — Arrété pour ivresse © FOX-TROT

quelques heures après sa sortie de © VALSE

la prison où il venait de purger © JITTERBUG

une peine de trois mois, Robert P. | © RUMBA

Crawford proteste hautement con- © SAMBA

tre l’ajtitude incompréhensive des © MAMBO

agents, ajoutant: “Ils devraient Ouvert de 2 pm à 10 pm

se rendre compte qu'un type à RINTERNATIONAL

  

 

quand même bien le droit de cé

lébrer dignement un jour qu’il

peut à juste titre considérer com-

me le plus beau de sa vie”!
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THÉÂTRE D'ÉTÉ
CHANTECLER

STE-ADELE-EN-HAUT

DIRECTION : Paul Hébert et Jean-G. Rioux

Jusqu'au 19 août

LA MEGERE APPRIVOISEE
de William Shakespeare

tos 21, 28, 29 juillet of los 3, 4, 10 of 18 coût

LES INSOLITES
de Jacques Languirand
los 22, 26 juillet of les 2, 9 soit

LE PRINTEMPS DE
LA ST-MARTIN
de Noél Coward
tos 11, 12, 17, 19 aoû

JAZZ CONCERT
par l'Emanon Jazz Society
les 27 juitles ot les 5, 16 soût

Entrée : $2.50

Commandes postales 1 A MONTREAL

Théâtre d'été Chantecler |Edmond Archambault Ine.

Boîte postale 44 500 est, rue Ste Catherine

Ste-Adèle-en-Heut, PQ MA 6201

  

   CINERAMA NE SAURA ETRE PRESENTE
OU VU DANS AUCUN AUTRE

THEATRE AU CANADAI

 
 

       

              

       

        

          

  
Rideau : 9 heures précises. à 5 heures et 11 heures, chaque

jour.
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sont gris”
9.00—Chacun son métier

tage. “Le

11.00—Le Téléjoûrnai

Misreptasion métrage1 ong
Une femme perdus
ue Renée St-Cyr,

3.00—Or se the Line Pence
$.30-Wud Bill Hickok

 

11.10—Seturday Night
Wrestling

WCAX — Canal 3

».20—Captain Kangaroe
10.50—Mighty Mo'ise Playb
1106—Winky Dink and

Tou

100--Big Top usa
150Saturday Bpotlight

“Out of the Storm”
with Jimmy Lydom

2.15—Baseball Preview
Dimey Dean
Interview

225—Basedall Came of
the Week: Détrott
Tigers vs Chicago
White Sox

340—Bar 8 Ranch
with Johnay Mack
Trail of Vengeance

 

830—Btags Show
9.00—Two for the Monsey
2.30—The Rum Moragn

8how. Premiere of
new musical Showc.
spotlighting hit
tunes of today
and yesterday

19 00-—Gunamoke
10.30—TBA
11.00—Pinal Edition
1135—Your Command

Performance

WIRI — Canal 5

2.13—Junior Science
Battory Electricity”

230—Fury
3.00—Western Theatre—

‘’Bidden Justice”
John Mark Brown—
‘Arizons Stagecoach’
~Range Busters

 

3.00—Homespun
Barmonies

5.15—News and Bporte
3.30—Trading Poste with

Smiley Willette and
The Bunset
Ramblers

4.00—Neiborhvod Lane
6.30—Ted Mack and his

original amateur
hour

7.30—Peopie are Punny
8.00-Julius La Eos 8h.
9.00—Lawrence Welk Bh.
10.00—Encore Theatre
10.30-—Adventurs Theatre

WMTW — Canal 8

3.00—Hollywood Matinee
4.30—Western Playhouse
Ina be snnounoed  
 

LA PATRIE

LA PATULE,

 

Montréal (2) — Montréal (6) — Burlington (3) ~ Plattsburg (5) — Mt.

Dim., 22 juillet
CBFT — Canal 2
30M ue
$.00—-Kim
$20Mille et une nuits

Texte de itéginaid
Boiavert

606—L'Actualité
$30—Lea Lravaut,

les jours
T.00-—-Voir +sotendre
1.30—Prise de

rien lyrique
“Le Mazurks|bleue”

IR oman de Vinc
00—Ciéopétre

botte Théêcre
“Le Pélerin de
Kranine” (Marcel
Cabay) : avec Roland
D'Amour. Antoinette

1030—Le Musée Intime
Animateur: André
Jasmin. Texte de
Claude Jutras. Bujet
lan rues.
Yes rues

1106—Le Tééjournel
11.16—Nouvelles sportives

CBMT — Canal 6

 

s06—R4 Builivan
3.06-—Pour Star Playhouse
920Father Knowe

10.00Prodile. Frances
Loring

10.30—Here and There
11.00—CBC TV News
11.10—This Week
11 33—Long métrage

WCAX — Canal 3

10.66-—Lemp unto my feet
1 26—LoUE >andLire
11.06—Eye où New
.1.30—Camers Thres
12.00—Let's Take & Trip
13.30—This 1s tbe Life
300—Wust One Person

Can Do
1.15—Man to Man
1.30"Life om Wheels".

Service to the tent

2.15—Sunday Special,
John Millar présents

sports,news,
Weather

2.30—Stage Three
“Swinging on à
Rainbow” with
Jane Parsee and
Fred Tayloe

4.30—Adventure
$.00—Funce the Nation
530—CB3 Sunday News
6.00—~Teiephone Time
savou Are There

y
8.00—Waterfront “The

Race” 64
6.0—Times Square

Playhouse
$800. Kk Theatre
9.30— Alfred Hitchcock

Presents
10.00—Final Edition
10.15—The Desperate

Desmond Show
11.20—81ign Off.

WIRI — Canal 8
12.00—Teet Pattern
3 15—8acred Heart
3.30—Youth Wanita te

Know
4.00—Frontiers of Faith
4.30—American Forum
5.00—Zoo Parnde
5.30—Oral Roberts
8.00—Meet the Prem
6.30—Roy Rogers
7 00—"*Topper™
7.30—Prontier
8.00—Bteve Allan Show
9.00—Goodyear TV Playh.
10.00—Man Agalnst Crime
10 30—Janet Dean
11.00—Drew Pearson

WMTW — Canal 8
145-Man to Man
2.00--The Christophere
2.30—8ermons in Bcience
3.00—Hunday Matinee
4.00—8unday Matines
4.30—Adventure
3.00-—Buper ‘’ircus
5.30—CB8 Bunday News  

Lundi 23 juillet
CBFT — Canal 2

3.00—Musique
$00—Jeux du cirque

20—Bec:
7.45—Quelies nouvelles?
8.00-r-Aventures
6.33—ua Rigolade
9.00—Cinéparade
9.30—Le ‘Ihéâtre Colgate

10.00—Variétés minlatures
10.39—Cooférence ds

Presse.
11.06—Le Téléjournal
1t.16—Nourelles sportives
11.15—Cinéfeuilleton

“Tous les deux”

CBMT — Canal 6

 

645—CHC
7.00—Tablotd
7.30—Tha Nation's

Business
7.40—Aro ind the Town
8.00—Producers’ Showoade
9.39—Who's the Quest?

10.00—Studio Oue Summer
‘Theatre.

11.00—CBC News
t1,.13—Movie Museum
1130—The Tapp Boom

WCAX — Canal 3
Ten Pattern
40—Program Previews
sheen on Parade
10.00—Mixing Bowl

Helen Workmaa

11.00—1t's Fun to Reduces
11.15—Mcvie Museum
1130—strike It Rich
12.00—Acroes the Pence
12.15—Love of Life
12.30-—Bcarch For

12.45—GQuiding Light
1.00—News
1.15—S8wnd Up snd

Be Counted
1.30—As the World Tums
2.00-Johnny Carson Bh.
230 —Open House
3.00—Ther Big Payoff
3.30—Duke end hie

ing Btilles
345—Bob Crosby
4.00-Brighter Day
4.15—Secret Storm
430—The Edge o! Night
5.00—Polar Bear Playt.
$.15—Chuckwagn Tule®
6.30—Xewstime
$45—Weatherwise
8.50—8porta Digest

7.00—-Duke and Hie
8wingbililles

T.15—Dougias Edwards
with the News

T.36—Robin Hood
8.00—Amos and Andy
8.30—Godrfrey's Talent

Bcouts

1t.15—Siga Off
WIR) — Canal 5

7.00—Today
9.00—Morning tar Time
10.00—Ding Dong School
10.20—Faith for today
11.06—Home
12.00—TBA
12.30-Luncheon Date
1.00—Luncheca Date
2.30~Tennessee Brule

Ford Show
3.00-—Hospitality House
4.00—Queen for a day
4.43—Modern Romances

Martha Scott
3.00—bparky Gillon and

Western
Caravan

5.10—Bar 5 Ranch
6.00—News
6.15—Music Hall

7 18—Weatherblrd
T.15-—News
720—Sheriock Holmes

10 06—Weatiing from  

Mardi 24 juillet
CBFT — Canal 2

3.00—Musique
$20-—Dessins

Estampes
T4A5—-La Cuisine de ls

bonne humeur
8.00—Carvefour
8.30—Slihouette
9.00—La boxe à som

meilleur

11.00—Le Téêlé
1L.10—Nouvelles Sportives
11.15—Cinéfeullleton

“Tous les deux”

CBMT — Canal 6
3.00—Musique
Aoda©on CBMT

9.20-—Rendez-vous with
Maurios Chevaliss

10.00—This ia Ottawa
Bureau des
Statistiques

1050—Wnat'aurLine
11.00—CBO
11.18—The sara

Pimpernel

WCAX — Canal 3
10.60—Mizing Bowl
10.! 15Shopping with

Nancy
10.30—This Woird of Ours
10.43—Arthur Godfrey
11.00—It's Pun to Reduce
14.15—Movie Museum
11 30—8trike It Rich
i200—Acrues the Fence
12.15—Love of Life
2.30—8earch Por1

Trmnocrow
124$—Guiding Light
1.00—Charies Collingwood

with the News
1.10—8tand Up and

Be Counted
1.30—As the World Turna
190—Jonnny Carson 8h.

House2.20-—Open
3.08—The Big Puyol!
320—Duke and dla

Bwing Billes
3.45—Bob
4.00—Brighter y
#.18—Secret Stons
4.30—The Edge cf Night
500-—Pwlar Bear Playt.
5.15--Chuckwagon Tales
8.00—-Wild Bill Hickok
6.30Newstime
6.43Weatherwise

7.30—Name that Tube
800—Phil Blivee Show
8.36—Navy Log
9 00—Joe and Mabel
9.30—Do You Trust

Your Wifet
10.0n—884,000
10.30—Big Town
11.00—Pinal Edition
11.13—8ign Off

WIRI — Canal 5
1.00—Toda:
9.00—Moruing Btar Time
10.00—Ding Dong hoot
10.30—This is the
11.00Home
12.00—TBA
4230—Luncheon Date
2.30—Tennessee Bruise

Ford Show
2.00—Hospitailty House
400—Queen for à Day
4.45—-Moderne Romances
5.00—Junior Jambores
5.30—Bar 5 Ranch

vorts
T.10—Weatherbird
7.1$—John Daiy and

the News
7.30—Jalopy Races
8.06—Chery Show
8.30—This is Show

9.30—Clircle Thaatre
10.30—Mr. & Mr. North
11.00-—Late News

WMTW — Canal 8

Mer., 25 juillet
CBFT — Canal 2

8.15—Musique en conte
3.20—Kimo
6.00—Mustque

soir7
Y15—Le Télé-Journal
Y.30—-L'oeti ouvert
ÿ43—L'enjeu c'est ia vie
8.0—Pays et Merveilles
4.20—Bur les atles de

is chanson
9.00—Lutte
1000—Le Clé des Champs
10.50—Le rendez-vous

des
1100—L2 Téêlé-Jeurnal
11.10—Noyvelles sportives
11.15—Le Cinéfeullleton

“Le coupable”

CBMT — Canal 6

4.55—Today on CBMT
3.00—Howiy Doody
$3—Ria Tin Tm
6.00—To be announced

 

at Mid-
Bill Lup4-night”.

gan and Diana Lyons
11.00 CBC News
11.13—Celebrity Playhouse

WCAX — Canal 3
9.40--Progrem Previews
10.00—Mixing Bowl
10.30—-This World of Ours
11.00—It's Fun to Reduce
11.15—Movie Mussum
1t.10—ftrike It Rich

1245—Guiding Light
1.00—News
1.10-Stand Up sod

Be Counted
1.30—As the Word Turns
3% —Johnny Carsoa 8b.

House2.30—Open
3.00—The Big Payoff
3.30—Duke and his

$00Briehter Dey
15—Becret Storm

4%Rage of Night
$.00—Polar Bear Playt.
$.15—Chuckwagon Tules
6.10—Newstime
45—Weatherwise
.50~Sports Digest

T.00—Riders of the
Purple Sage

7.15—Dougias Edwards
with the News

7.30—CBS Cartoon
‘Thea!

.00—Aremoe Goditrey
20—Story Theater
06—Mi lionaire

9.30—Highway Patrol

10.00—20th Century Por
Hour

 

 

 

114 Final Edition
11,15—The Passerdy
11.30--8ign Ot

WIR! — Canal 3
7.00—Today
9.00--Morning Star Time
10.00—Ding Daag School
10.20—The Chrisopers
11 00—Home
13.00—Public esrvice

12.20—Luncheon Dute
1.30—Tennessre Ernie
2199Homplaliyy House
4.00—Queen for a Duy
445—Modern Romances
800—Lerzy L Ranch

$.30-Bar 3 Ranch

$.30—Duffy's Tavern
1.00-300rts Scorebook
7.10—Weatherbird
T.13—Jobn Daly snd

the News
7.30—Disneyland

4.30—The Amazing
Dunninger

9.00—Kraft Theatre
10.00—Wednesdar nigts

Pighte
11.00—Late News

WMTW — Canal 8
3.00--Travel Tine
4.19—Mid Aftern. News

  

 

  

LA SEMAINE DES 5 RESEAUX DE TV
Washington (8)

Jeudi 26 juillet
CBFT — Canal 2

7.30—Bougamina
T45-Arts et lettres
8.00-—Carretour
8.20—Coneerts promenade

9.30—Rendes-vous aves
Michelle

10.00—Dernidee édition
1030—84renade pour

1.oùFeiéjournat
11.16—Nouvelles sportives
11.15—Cinéfeullieton

“Tous les deus”

CBMT — Canal 6

530—Fun Tune
8.00—Science en sotion
$.30—To be announced
645—CBO TV News
7.00—Tabloid
7.26—Libernce
8.00—8neak

 

  00—City Detective
9.30—Kraft TV Theatre
10.30—Sports Guetses and

Quest
11.00—CBC TV News
11.15—Peature Film

WCAX — Canal 3
10.00--Mixing Bowl
10,13—Shopping with

Nancy
10.30—Arthur Godrreg
10.45TBA
11.00—It's Punto Reduce

 

the Fence12 Across
12.15—Love of Life
12.30—8earch Por

Tomorrow
12 43—Qulding Light
1.00—News
Li0—Ssand Up and

Be Counted
1.30—As The Earth Turns
2.00—Johnny Carson Sh.
2.3p—Open
3.00—The Big Payoff
3.30—Duke and his

Swing Billies
3 43—Bob Crosby Show
4.00—Brighter Day
4.15—8ecret Storm
430—The Bdxe of Nght
5.00—Poyar Bear

Playtime
5.15-Chuctwagon Tales
6 36—Newstime
6.45—Weatherwise
8.50—8ports  Dixest
T.00—Green Mountaia

Boys
7.15—The Pusserby
130—5gt. Preston or

the Yukon
800—Bob Cummings 8h.
6 10—Cilumaz
920-Four Ster Plarh
10.00—Arthur Murrag

Party

10.30—Quiz Kids
11.30—The Big Dieture
11.00—Final Edition
11.15-Siga Off

WIRI — Canal 5
7.00—Today
9.00—Morning £Eter Time
10.00—IHng ong 5choot
1036—Big Picture
11 00—Home
12.00Public neevice
12.20—Luncheon Date
2.30—Tennessee Ernie

Ford Show
300—Hospitality Housse

4.00-—-Queen for & Day
445—Modern Itormauces
$.00—Junioe Jamboree

with Hortense
Graves, “Guesus™

32Par $ Ranch

7,00Sports Beoredook

7.30—Holiday Horizons
8.00—Rest of Groucho
20—Dragnet
.00—This 1a your fe

ustors
1000—Lux Video Theatre
1190—Late News & Bporta

WMTW — Canal 8
4.20—-The Commodore

Bob Show
$00—The Mickey
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Ven., 27 juillet
CBFT — Canal 2

 

1.00—Ce soir
7 15—Le Téléjournal
30—Epopées

7A3—-Notre i
N0—8port sn Revue

8.30—Nèrée Tousignant
9.00—Le Ciné-Club

grand amour”
11.1$—æe Téléjournal
11.25-—Nouvelles sportives
1t1.30—Le cinéfeuilieton

“Tous les deux”

CBMT — Canal 6

 

Fiction

836-The Millionaire
9.00—Loiiy Too Dums
9.30-8tar Hiake
10.00—Cnivacade of Sports
1045—The Jim

Colman Show
11.00—-CBC News
ui43-Grestest mightecf

e Century
u so_Revisal Night

WCAX —Canal 3

10.45Garry Moore Show
11.00—It’s Pun to Reduos
11.15—TBA
11230—Strike It Rich
12.00—Across The Pence
12.15Love of Lie
12.30—8earch Poe

Tomorotow
12.45-Quiding Light
1,00—News
1.10—8tand Up and

Be Counted
1.30—As The Earth Turns
2.00Johnny Carson 8h.

3.30—Duks and his
Swing Billles

3.45—Bob Crosby Show
4.00—Brighter Dey
15—Secret Storm
30—The Kdge of Might

5.00—Poiar Bear Playtime
5.230—Chuckwagon Taies
6 00-Superman
s0—Newstime
6435—Weatherwlse
6.50-—5ports Digest
T00-L4ving and

Leaming
T.13—Dougus Edwards

with the News
7.30—My Priend Flicka
800—Pord Theatre
$301 led 2 Lives
9.00~The Crusader
9.30—8chiits Playhouses
10 00—Undercurrent
10.30—Ciarry Moore
10.45—Of All Things
" final Rdition

Portfolio of Playe
12.258ign Off

WIRI — Canal 5
7 00—Todsy
9 00Morning Star Time
1000 ~Ding Dong Bohool
10.30-—Mixsion at

 

 

12 00—Operation sucosss
12.30—Luncheon Date
2.30—Tennessee Ernie

Pord Brow
3.00--Hospitalnty House
4.00-Queen for 8 Day
445- Modern Roinanoss
3.00—Hank MeCune
$.30—Bar 5 Ranch
$.00—News

6.13—Musie Hall
Varieties

030—Parts Precinet
643—News
700—Bports Scorebook
1.10—Wsatherdird
T15—John Daly and

the News
730—Ria Tin Tia
8.00—Truth or

830life ofHier. die oi

9.00—The Vice
9.30--8chesn Directom

Playhouse
1008—Cavnicade of

6.00—Sports rinai 00—Telephone Time, 400—We Beren: Y 13—Be orm
6.05—All-American ® ih Sonn Nesbitt 11.06Pate ews 410-204 rr.News aesThe© cdot 000TrBlaseNews ports

Wrestling 6.30—You Are There 4.15—8e-ret Storm Bob rw $.10—Watch Your 11.00—Late News & Sports

1.00—North KounWy 7.00—You Asked For It WMTW — Canal 8 4.20—The Little Rascals Weather

Karayan 1.3--Prinate Secretary. 500—Mickey Mouse Club| 3.00—The Mickey 6.13—The Zealy Show WMTW — Canal 8

128 -shar Tonight 00ErBuln Show.

|

878TheEarly Show RegusWeather 600—Tri-BtstaNews Ti3-John Daly and the r
« e ri . " >

$.00—Jackis Olieeson 18 900_Burns & Alien 215The News €15"The Karly Bhow $13—The Early Snow 130-261Proston $18—TheBarly Show
8.20—Stage Show, with 0.30—Alfred Hitehcock 130—Into the Sunligbt 7.15-—News 3-Nere and of the Yukon 130-Rla ‘Tin Tin

the Dorsy Brothers Presents A dying 800—TV Reader's Digesy 7.30—Warner Broa Distal \ $.00-The Wagoumasters 38Combat perçeant

9.00—-The Lawrence gasps the #30—Voice of Fireatone 8.20-—Prrd Theatre BT. unainger 8h. $30Climax! 30_Crossroad

Weik Show Tame of Tite Kier 9.00—Adventure Furs 3.00—Phil Stivers Show

|

§2-70

be

announced 9.30—Father Knows Best Sao.x. Bumrater

10.00—Western Playhouse 1006—DuPons Cavalcade 9 30—Oon{identisl $.30—The Red Skelton 8a

|

9-30! Secret 1900—TH -State Originale

11.86—Tomorrow”s 10.00—~The Monday 10. 000 1006—Wedneaday Might

|

10.30—Quix Kids 10.00—The Vise
with Chartes 00Whate My Line? Might Pighte 10.30—Do Tou Trust Pighte 11.00—Tomorrow's 1030-—Fantomime Quis

Tarkinson with John Daly 11.08—-Tomorrow’s Your Life 10.58-Sporte masi Headlines 109 .

11.16—Mt Washington 1106-Suncar Mews Spc. Headlines 11.00—Tomorrow's 1.00—TomMTow’s 1116MEceci Headlines

Weather Walter Cronkite

|

11.10—Mt. Washington Mosdiines Headlines 11.10Weather

11.15—The Late Show nasSin or Weather 41.16—Weaihee 11.16—M:. Was. Weathest It1pnal 11.18—Bports Final
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TRAITS,
PLU

Paut coucke Rex,
MICHELE ROSSIGNOL — Le programme “Voir et entendre”, à

l'affiche, chaque dimanche soir à l'horaire de CBFT poursuit une
carrière fort intéressante. Ce jeu télévisé qui aiguise le sens d'obser-
vationdes téléspectateurs est aussi prétexte à des sketches en général
fort bien interprétés et dont la mise en scène est aussi soignée que
s'il s'agissait d’un télé-théâtre.

De plus, on a fuit appel pour interpréter ces courtes comédies à
des artistes dont le nom parait pour la première fois au générique
des programmes télévisés. “Voir et entendre” devient donc un champ
d'essais ou d'expériences et c'est pourquoi nous le suivons avec
beaucoup d'intérêt.

Dimanche, le 15 juillet, une toute jeune comédienne, Michèle
. Rossignol était l'unique vedette

féminine d'un sketch intitulé :
“L'inspecteur Grey chez les
fantômes”. On avait bien aperçu
la silhouette de cette jeune ar-
tiste dans “Miracle dans la
montagne” mais trop rapide
ment pour émettre une opinion.
Aujourd'hui encore, nous hési-
tons à porter un jugement que
l'avenir, peut-être, détruira. Mais
la chose m'étonnerait. Michèle
Rossignol, si elle continue à
travailler avec le sérieux que
dénote son interprétation du
rôle de Sylvia, dans "L'inspec-
teur Gre; et les fantômes” est
appelée, selon nous, à une car-
rière théâtrale fort intéressante.
Sa voix est extrémement bien
posée. Ses gestes soni sobres.
Ses expressions sont justes et
l'on sent qu'elle vit son rôle
même ai celuici n'est pas un
rôle de première valeur. Elle a
certainement le don théâtral. A

elle de le développer et aux metteurs en scène de lui donner sa
thance, sans brusquer cependant les choses. La seule réserve que
nous formulons et nous la formulons avec prudence est celle-ci:
Michéle Rossignol devra se méfier des dangers de la caméra qui
durcit souvent les traits. Pris sous certains angles son visage n'a pas
suffisamment de luminosité. Un sourire l’éclaire aussitôt. Un sourire
n'est pas forcément l'expression d'un contentement, d’une joie. !
existe des sourires tristes, des sourires contraints. Michèle Rossignol
ne peut se permettre d'avoir un visage fermé à moins d’avoir recours
à un meilleur maquillage ou au jeu savant d’un cameraman. Si nous
insistons c'est qu’il n'est pas de plus grande joie pour un critique
que de découvrir un talent nouveau et nous pensons que dans le cas
de cette jeune comédienne ce talent existe.

GUY BEAULNE. — C'est officiel, Guy Beauine devient 4 *
réalisateur à CBFT et aura la lourde tâche de réaliser dès
l'automne “Les Plouffe”. Nous avons dit la semaine dernière
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GARANTIE: … Clinique Lee, spécialistes des
cheveux of du cuir chevelu, vous Qurantit d'obtenir

los résultats suivants après los 5 séances de traitement
en clinique: a. Elimination des pellicules — b. Arrêt

des démangesisons — € Diminution de le chute des

cheveux — d. Apsarence amélierée des cheveux.

Vous jugerez par vous-même. $i vous n'Étes pes satie

foit des résultats, ves $5.00 veus sorent remboursée

Note: Le trichologiste Lee ne vous pren-

dra pas sous traitement si son examen

révèle que cela ne vous aidera pas.

0    MICHELE ROSSIGNOL
 

tout le bien que nous pansons de cet homme de théâtre, de
ce travailleur consciencieux. Aujourd'hui nous le félicitons
et nous félicitons CBFT de ce choix.

“LA FOLLE NUIT”, — M. Mario Duliani est un homme charmant.
Sa ‘Folle nuit” aurait pu être une pièce charmante, une comédie à
la Verneuil. Pour avoir pris la chose peut-être trop à la légère Mario
Duliani a présenté au théâtre populaire du dimanche 15 juillet une
oeuvre qui, non seulement ne tient pas debout, mais d’une facilité
déconcertante lorsqu'on connalt l’auteur.

J'imagine Mario Duliani écrivant cette oeuvre. Il a sans doute
dessiné le plan d'une demeure qu'il a située à Outremont. 11 a installé
Elle et Lui au salon, la bonne dans la cuisine. Passant la tête
par la fenêtre le plus conventionnel des chauffeurs en livrée qui vien-
dra par la suite conter fleurette à la bonne. I] ajouta ensuite deux
autres personnages, un autre couple conventionnel: les amis de tou-
jours, puis s’apercevant que tous ces êtres n'avaient rien de tellement
canadien, i! introduisit un septième personnage, bien canadien,
celui-là : un joueur de barbotte. Cette fois, dans son esprit, incontes-
tablement, la pièce devenait une pièce canadienne.

Le gros du travail est fait. Tl ne s'agit plus que de faire parler
tous ces gens et pour leur donner un sujet de conversation il est

allé chercher un huitième et dernier personnage, toujours aussi con-
ventionnel: le beau séducteur des pièces à succès des années 1025-
1930. Mario Duliani sortit alors des tiroirs les ficelles les plus gros-
ses : lecture d'un journal qui vous apprend la catastrophe et le révol-

ver à eau, remplacé cette fois par un révolver-briquet qui doit

amener le suspense. Il jeta quelques phrases sur le papier, le roula
puis l’apporta à Radio-Canada et comme il sut frapper à la bonne

porte. le tour était joué, la pièce fut présentée.
Pour se moquer davantage encore des téléspectateurs on fit

autour de cette “première” canadienne, de cette oeuvre originale

écrite par un auteur de chez nous, un énorme battage. C'est tout

simplement navrant. Navrant pour Mario Duliani qui avait certaine-

ment autre chose dans ses tiroirs que cette oeuvre ‘insipide: navrant

pour Radio-Canada qui compromet une série d'émissions théâtrales

pourtant bien partie et navrant pour les téléspectateurs qui

attendent d'un théâtre dit populaire autre chose que des fadaises.

Pendant ce temps-là, la pièce d'un Paul Toupin que les critiques, à

1a lecture, ont louangée, les oeuvres d'auteurs qui l'an dernier ou il y

a quelques années ont mérité un prix à Radio-Canada, restent _enfouies

dans les oubliettes de Radio-Canada. Espérons encore le miracle et

jdemeurons patients.

EN BREF, — Av théâtre lyrique après la “Mazurka bleve”

de Franz Lohar, l'on présentera, dimanche 29 juillet, “Les

Mousquetaires au couvent” de Louis Varney. À ne pas man-

quer le même dimanche de 8 h. 30 à 9 h.: “Lourdes et ses

miracles”, documentaire de Georges Rouquier, auteur de

*“Farrebique”. Au théâtre populaire du 29 luitlet : “La

seurionte Madame Beudet”, de Denys Amiel of André Obey.

erro|1:
Eri

 

   

Si vous admettez qu'une belle chevelure
vaut $5.00, lisez ceci…
Les recherches faites parmi des hommes de

toutes les catégories ont prouvé que les plus
grands ennemis de vos cheveux sont: a) le
“scepticisme”, soit la métiance ou le refus de
votre adhésion à la vérité généralement admise,
et b) "linaction à réagir”. soit la nonchalance
ou la remise à plus tard de ce que vous devez
taire aujourd'hui, Oul, la plus grande partie
des hommes chauves justifient leur calvitie
avec l'une ou l'autre de ces deux affirmations
typiques suivantes :

“Je ne pense pas que quelqu'un saurait
arrêtez la chute des cheveux”... ou encore

“Ah, firal voir un expert dès que j'aurai
le temps et l'argent.”

fl est toutefois certain que la calvitie. ou
chute des cheveux, n'attend pas que les métionts
soient convaincus, ou que les nonchalants se

décident à réagir pour se soigner. La persistance
est la plus flagrante caractéristique de la chute
des cheveux, Vous continuerez à laisser tomber
vos cheveux jusqu'à ce que vous soyes
chauve... à moins de remeitre votre cuir
chevelu en santé, soit en état de faire pousser
à nouveau vos cheveux.

C'est pour vous aider à réaliser cela que
les apécialistes de cheveux et du cuir chevelu
de la Clinique Lee vous font cette offre excep-
fionnelle, pour une semaine seulement, offre
qui s'adresse surtout aux “douteux” ou “mé-
fiants”, et aux “nonchalants”. tous condomnés
& restez sans un poil ‘sur la tête. On ne vous
demande aucune signature, Il n'y G pos non

 

plus d'obligation à prendre. Voici ce que vous
devez taire:

1) Venez à la clinique Lee pour un examens
gratuit de votre cuir chevelu. 2) Si le tricholo

giste trouve qu'il peut vous aider, vous paieres
$5.00 pour cing séances de traitement en cli-
nique. 3) Suivez le traitement tel qu'il vous sera
prescrit et vous aurez l’agréable surprise de
constater par vous-même l'amélioration sensible
de votre cas.

Si après 5 séances vous n'êtes pas satisiait
des résultats... si vous ne voyez et ai vous ne
sentez pas vous-même les bienfaits du traitement
Les... alors on vous remboursera vos $5.00.

Les chances sont de 95 contre 5% que vous
serez beureux des résultats obtenus. De la sorte
vous nous aiderex à combattre la méfiance et
la nonchalance. C'est de cette manière que
l'Organisation Lee s'est développée. Des clients
satisiaits ont fait de nous une clinique interna-
tionale d'experts des cheveux et du cuir chevelu.
Nous soignons des milliers de personnes au
Canada et partout dans le continent nord
eméricain.

Maintenant c'est à vous d'être juste &
l'égard de von cheveux. Comment les perdries-
vous lorsque l'on vous fait une telle cffre..,
à moins que vous manquies de nous rendre
visite cette semaine méme ?

Venes sans rendet-vous ou uppointement,
Venez à votre convenance, quand bon vous
semble, quand vous pouvez, mais venes

Horaires: 10 am. à 7.00 p.m.
les samedis, de 10 a.m. à 4 p.m.

Suite 706 — Edifice Castle — angle des rues Stanley
et Ste-Catherine O. — Montréal — AV. 8-8400  
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. "Ni les allocations,
ni les pensions ne
seront augmentées”

(M. L St-Laurent )

[ D'après des dépêches de la PC et de la BUP)
Le premier ministre du Canada, le T. H. Louis

St-Laurent, a coupé, vendredi, les ailes à une rumeur
voulant que les pensions de vieillesse, les allocations
familiales et les autres versements effectués en vertu
des lois de sécurité sociale

Il a déclaré aux Comimnunest
qu'il n'existe aueum fondement à
la rumeur.

M. St-Laurent répondait à des
questions de M. Stanley Knowles,
député CCF de Winnipeg-nord-cen-|
tre, et de I'hon. George Drew,
chef de l'opposition.

AUTRE DEMENT!

Le premier ministre a démenti
une autre rumeur en déclarant
que le gouvernement ne destine
aucun ministère à M. Walter Gor-
don, président de In commission
royale qui étudie actuellement
l'avenir économique du Canada.

Le député conservateur de To
Tonto-Broadview, M. George Hees,
avait demandé si le gouvernement
avait l'intention de laisser ses
deux ministères des Postes et des
Anciens combattants à M. Hughes
Lapointe, ou si l’on en réservait
un à M. Gordon.

M. St-Laurent a répondu que le
gouvernement ne réserve aucun
ministère.

ALLEMAGNE ET ISRAEL

Le cadeau de 75 avions Sabre
à l'Allemagne occidentale n'in-
fluencera en rien la décision du
gouvernement concernant l’expor-
tation de deux douzaines d'avions
du même genre à Israël, a ensuite
déclaré le premier ministre, après
que le député CCF de Vaneouver-
Est, M. Harold Winch, eut soulevé
la question.

M. St-Laurent a précisé que l'en-
voi à l'Allemagne faisait partie des
expéditions ordinaires en vertu de
l'aide mutuelle du Canada à ses
partenaires de l'OTAN. Cette me-
sure n'aura “aucun effet sur la
décision que nous prendrops” en
rapport avec la requête israé-
lienne.
NOS FORCES EN EUROPE
Le ministre de la Défense, M.

Ralph Campney, a repoussé, au
nom du gouvernement, toute pro-

position visant à retirer les forces
canadiennes de l'Europe dans un
aveflir prochain.

Il a aussi indiqué qu'il n'est pas
question de réduire les dépenses
de la défense pour le moment.
L'OTAN a érigé un préventif et

c'est la meilleure défense que
l'Ouest peut avoir, a-t-il déclaré.
Un adversaire possible nhésiterait
peut-être pas à déclencher une at-
taque s’il sait qu’il n’existe pes
de solide défense contre lui. Mais
c'est une autre chose lorsqu'il
peut s'attendre à de dures repré-
sailles.

L'AFFAIRE MILNER
Le comité de l'agriculture a

déposé son rapport à la Chambre
des communes, mais sans faire

Plan de vacances MAINE
dans le

Fait connaître : côte maritime du
Maine, plages, lacs, montagnes, ville

fisiures, centren d'intérêt. Tracer vo-
tre plan de vacances dans le Maine
maintenant. Ferivez pour plan majeur-
d'hui ! Maine Vneation Nerviee, TH,
Gateway Circle, Portland, Maine.
rép. du Com. ot de Find, du Malor
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JANDES DISPARUS-
suis ravie des résultats. En trois mois l'onguent et les come

primés ent foit complètement disporaître mon vicère tee

nace,” écrit Mme A. M, de Dundas, Ontarie. Demande: le

Hlustrée evjeurd'hul

seraient augmentés avant
la tenue des prochaines élections générales fédérales.

mention du différend entre le
régisseur des transports, M. Milner.
et le Pacifique Canadien, accusé
de ne pas avoir fourni un nombre
suffisant de wagons pour le trans-
port du blé des Prairies, le pris
temps dernier.
Le comité ne se serait pas pre

noncé sur la question parce que les
partisans du Pacifique Canadien et
ceux de M. Milner n’auraient pas
pu se mettre d'accord pour établir
la responsabilité.

NOTRE URANIUM
Le Canada et la Grande-Breta

gne sont sur le point de signer
une entente en vertu de laquelle
le gouvernement de Londres se
porterait acquéreur d'importants
Approvisionnements d'uranium ca
nadien.

C'est le ministre du Commerce,
le t. h. C. D. Howe, qui a rendu
publique la nouvelle, en réponse

une question du député conser
vateur de Vancouver-Quedra, M
Howard Green.

Sur un autre plan, le ministre
des Finances, l'hon. Waiter Harris,
a promis de définir de pouveau
la politique du Canada à l'égard
du prêt de $200 millions que doit
consentir la Banque Mondiale à
l'Egypte pour financer la cons
truction d'un barrage sur Je Nil.

 LA PATRIE

 

   
CARMELO MESSINA vient d'être
condamné à dix mois de prison
pour entrée illégale en Belgique
et possession d'armes à feu. Avec
son frère Eugenio, il pratiquait
sur une haute échelle la traite

T
On sait que les Etats-Unis et la
Grande-Bretagne ont déjà retiré
leurs offres de subsides.

SENATEUR DECEDE

Le parti conservateur a perdu
l’un de ses représentants au Sénat
par le décès, survenu vendredi
matin, du sénateur James A. Cal-
der, de Regina
Le regretté disparu était âgé de

A NEW-YORK
 

 

87 ans. Sa carrière politique re
monte à plus dun demi-siècie.
Membre de la première Législa
ture de la Saskatchewan, qui a été
constituée en 1005, M a détenu
plusieurs portefeuilles dans le gou-
vernement de sa province avant
de passer, ex 1917, à la politique
fédérale, en qualité de ministre de
la colonisation et de l’immigration
dans le cabinet d'union dirigé par
sir Robert Borden. 1i a été nem-
mé sénateur en 1921.
La représentation des divers

partis au Sénat est maintenant la
suivante : libéraux, 80; conserva

endant, 3;
uette, 35

teurs, @; libéral indé
indépendant, 1; sans
sièges vacants, 13.

e ° e

Poison capitaliste
LONDRES. — (Reuters) — La

Russie, terre saturée de vodka, a
condamné l'alcoolisme, vendredi.
La radio de Moscou a fait savoir
que l'abus des boissons fortes per-
met rarement de survivre aux par-
tisans capitalistes et est une viola-
tion des lois familiales du eommu-
nisme. Avis à Kroutchev.
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L'attentat contre Hitler
pouvait changer le destin

{par OTTO LENZ, ancien Secrétaire d’Etat]

BONN, — Je me suis souvent demandé quand
était né le mouvement de résistance qui devait abou-
tir au 20 juillet 1944. Je pense au fond que tout a
commencé le jour même de 1933 où les nazis prirent
le pouvoir en Allemagne.

; , cee
ilsviteapré l'avènement du nissionné! Les autres invoquaientla tête de, ;
” 5 : ; leur qualité de soldats pour sel'Etat, il était clair “te le nouveau ; .
système était orienté vers l'omni- croire non autorisés À intervenir
potence et vers la fausse déifica- sur le plan politique: ou, simple

tion d'un homme. Ce qui servait ment, ils avaient peur...
l'absolutisme du pouvoir et de son| A mesure que la guerre appro-
chef, le Führer, comptait seui. Les Chait, leur angoisse ne cessait de
principes moraux, l'éthique tradi- croître, car ils en connaissaient

tionnelle, étaient rejetés. Un ho-;l'issue inévitable...
micide n'était plus un homicide! Personne, parmi ceux qui assis

s'il était utile au régime. Ainsi, |tèrent, à Berlin, au défilé, dans
Jamais le Droit ne fut si cruelle-|“Unter den Linden”, des premiè-
ment violé que lorsqu'on déclars ; res troupes en route pour le front,
“justes” les assassinats du 30 juin n'oubliera jamais le silence qui
1934 commis entre autres contre planait sur Ja ville. C'était com-
des individus complètement inno- me si chacun sentait venir le Des
cents... tin'...

CIVILISATION! Stalingrad marqua le revire-
Après les exécutions du 30 juin ment. D fallait terminer la guerre

1934. il y eut les camps de concen-!au plus vite. Sinon, c'était la ca-
tration, les persécutions contre tastrophe totale. L'urgence de ren-
les juifs. l'isolement politique et verser le régime et sa fausse idole
moral sur le terrain international, s'imposait à quiconque connaissait
la rupture voulue avec tout ce qui ja situation et ne voulait pas se
représentait la civilisation,Seciden mettre la tête sous laile...
tale. et que l'on préten: rem-' ,.
placer par une civilisation ‘’nordi-| L'ATTENTAT CONTRE HITLER
que” et germanique qui, pour Le dimanche ensoleillé du 20

l'honneur de nos ancêtres, n'a ja- juillet 1944 enterra le dernier es-
mais existé vraiment... |poir que le peuple allemand avait

Le citoyen n'avait plus autre de conjurer son destin!...

 

chose à faire qu’à exécuter des or-
dres et respecter des directives...
I paraissait de plus en plus net.

tement que le Führer. mué en faux
Lieu, voulait transformer, non seu-
lement l'Allemagne, mais l’Europe,
et, si possible, le monde entier, se-
lon les idées d'un cerveau qui avait
perdu toute mesure. Son orgueil,
que plus rien ne venait freiner, dé-
sirait la guerre. Or, il était évident
qu'une telle guerre. tot ou tard,|
dresserait contre l'Allemagne, le
monde entier, et tous les gens sen-
sés comprenaient qu'elle ne pou-
vait être gagnée, quels que soient

Si l'attentat avait réussi, la plu-
part des villes allemandes eussent
été épargnées, et avec elles, des
millions d'êtres humains. L'Alle-
magne n’eût pas connu la division
qui pèse si lourdement sur son
Histoire.

Ce que l'on doit penser des vic-
times du 20 juillet 1944 a été dit
par Théodore Heuss, président de
la République Fédéraie, à l’occa-
sion de la cérémonie commémo-
rative du dixième ann:versaire, à
Periin. Exaltant les convictions ec
les principes au nom desquels ils
avaient agi, Théodore Heuss conle courage et l'abnégation du sol- h ;

dat allemand, abusé par le régime, Clut: “La honte que Hitler nous a
Ce raisonnement était aussi ce- CAusée a été lavée, sur le nom

lui de nombreux chefs militaires, | àllemand, par leur sang. Leur le-
C'est ainsi que, déjà avant 1936, çON est toujours vivante, leur sa-
des contacts furent pris avec les
résistants du secteur civil, qui
avaient dû assister impuissants à
l'évolution de la situation, car ils
n'avaient pas les moyens d'agir.

LA PEUR
Ceux qui dans l'armée possé-

daient ces moyens, restaient dans
l'expectative, malgré l'inquiétude
Qu'ils pouvaient ressentir. Certes,
quelques-uns, comme les généraux
Beck et Hammerstein, avaient dé-

crifice encore valable”.
y Hitler et son régime sont au-
jourd'hui au ben de la morale des
Nations. Cependant subsiste la
menace d'un régime qui ressem-
ble, par de nombreux traits, & ce
lui qui disparut en 1945. Dans le
combat que nous menons contre
ce régime, nous ne sortirons vic-
torieux que si nous nous inspirons
d'un esprit pareil à celui des
hommes du 20 juillet.
 

LONDRES. (Reuters) — Désap-
pointés par des contradictions au
sujet des mesures de Marilyn

a fondu
la taille et mesure également 37

de hanches. Nous étions donc très
satisfaits” ajoute le magazine. Monroe, “Tailor and Cutter”, |", ; "|

grand journal de modes anglais, “Imaginez donc notre peine,
a fait appel à un expert qualifié lorsque nous avons lu dans le
pour prendre ses mesures. “London Mirror” un rapport à
“Miss Monroe, que nous avons l'effet que sa taille se mainte-

été portés à croire boulotte, avoue nait actuellement à 38%, 23 et
87 de poitrine. 23 seulement pour 36.”
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de puissance...

 

plus de sécurité

Sans aucun doute,la prudence au
volant est le meilleur gage de
sécurité routière. Mais tous les
experts vous diront que parfois,
mêmele chauffeur le plus prudent
doit avoir recours à un sursaut de
puissance pouréviter unetragédie.
Durant ces secondes critiques

où la sécurité est en jeu, la Shell
Premium avec TCP* permet une
plus grande accélération —
sastantanément! __.
La Shell Premium avec TCP

neutralise les dépôts du moteur,
révient l'allumage prématuré et
es ratés d'allumage. Elle vous
offre doncune plus grande sécurité
en libérant la puissance requise,
au moment exact où vous en avez
besoin.
Pour rajèunis le moteur. : . pour

lui redonner son pouvoir d'accé-
lération qui contribue à la sécurité
3. . Adoptez aujourd'hui l'essence
Shell Premium avec TCP. Voyez
le détaillanc Shell de votre
voisinage.

*Marque du commerce pour l'additif de Ste,
breveté en 1933

L'ESSENCE SHELL PREMIUM AVEC TCP
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_ Fin des recherches pour retrouver
le petit Robert Kensley, de Verdun

, Après une semaine de recherches ininterrompues dans les forêts des
environs du lac Farm à 80 milles au nord d'Ottawa, la police a suspendu son
travail, convaincu
l'onde.
Les recherches en forêt ont pris

fin mercredi soir, après sept jours
de travail acharné. Le détective
André Audet s'est dit personnelle-
ment convaineu que l'enfant s’ctait
tout probablement noyé.
“La disparition de Robert re

monte maintenant à sept jours,
nous stil déclaré au cours d'un
entretien téléphonique à son bu-
reau de Campbell’s Bay, et j'ai la
conviction que le lac Farm nuus
rendra son corps d'ici quelques
jours.”

FAUX
Par suite de ta disparition de

eet enfant demeurant rue Wel-
lington, à Verdun, au cours de ses
vacances avec les membres de sa
familie à leur chalet du lac Farm
situé à 13 milles de Campbell’s

—api”   
Bay, toutes sortes de rumeurs ont
couru.

Certains ont émis l'opinion que
le bambin, âgé de deux ans et demi
avait été victime d'un chautfard
qui, l'ayant tué serait disparu
avec son corps. D'autres disaient
que l'enfant avait été victime
d'un enlèvement.
Le détective Audet a fait enqué-

te sur toutes ces possibilités de
façon qu'aujourd'hui il se dit en
mesure d'affirmer avec certitude
que le bébé n'a été ni enlevé ni
victime d'un chauffard.

fl ne restait done plus que deux
solutions possibles à envisager:
l'enfant était soit égaré en forêt
soit victime de l'onde.

L’ARMEE S'EN MELE

Pendant plusieurs jours une

centaine de volontaires ont fouillé
les forêts avoisinantes et après
deux jours de travail vain deux

contingents de l'armée canadienne,

venus de Hull et de Petawawa, ar-

tivaient sur les lieux de même que

l'unité mobile d'urgence de la bras

serie Molson.
Ces hommes ont fouilléroouce

r pouce la forét sans uver
un seul indice de la présence de

l'enfant. Jeudi certaines , person-

nes ont rapporté avoir trouvé des

traces de pas du garçonnet à un
mille du chalet de ses parents

en pleine forêt, mais la police est

parvenue à éliminer la possibilité
du passage du jeune disparu à cet
endroit lorsqu'un garçonnet est
venu dire qu'il avait lui-même cir-

culé à cet endroit. Le détective
Audet a confronté les souliers de
cet enfant avec les traces de pas

dans le sable et elles correspon-
daient parfaitement.

DERNIERE LUEUR
Il ne reste done plus que le lac

Qui bien qu'il ait été dragué sur
une grande étendue n'a pas été
fouillé dans son entier. On croit
que l'enfant s’y est noyé et que
son corps “lévera” d'ici deux ou
trois jours.
Dans l’intervalle, au chalet des

Xensley, qui sont demeurés sur

place, on paraît avoir perdu tout

que lejeune Robert Kensley, de
espoir de revoir l'enfant vivant.
Seul le père paraît s'agripper dé-
sespérément aux derniers filons
d'espoir qui peuvent encore res
ter et chaque jour, le soir même,
il pénètre en forêt où sa voix ne
cesse d'appeler son Robert.

 

Marion Davies atteinte
. ’ ,

de paralysie cérébrale
HOLLYWOOD, 21 — (PA) —

L'ex-actrice Marion Davies a été
frappée de paralysie cérébrale.
Son état est bon, dit-on à l'hôpital
où elle a été conduite mercredi.

Verdun, a été victime de

Huit feux de
forêt en Ontario
TORONTO, (P.C.f.) — On rap

porte aujourd’hui que huit feux
de forêt font présentement rage
en Ontario.

Le ministère des Terres et Fo-
rêts ontarien rapporte que quatre
de ces feux font des ravages dans
le district de Port Arthur, deux
près de Sudbury et les autres dans
les régions de Cochrane et de Ge-
raldton. ,  

 

   
(Photo J. Trépanier--1a Patrie)

LA FETE DES BELGES A QUEBEC — On compte environ 150

familles belges installées dans la Vieille Capitale depuis les
dernières cinq années. Ce dimanche, 21 juillet, Jour anniversaire

de la prestation de serment de Léopold ler, premier roi de la
Belgique libre, est la fête nationale des Belges et un groupe de
Belges québécois est à la tête de l'organisation de la célébration
de la fête. Ce sont, de g. à d.: Mmes Royer Clesse et Emma
Zeghers-Marcotte; M. Roger Clesse, propriétaire du restaurant
“Au’ Prince de Liège”; et l'abbé Xavier Van der Meerschen,
assomptionniste, attaché au Montmartre canadien de Québec.

 

. 
Un épicier qui sourit au progres

 “L'épicerie moderne est le paradis de l'acheteuse, dit l'épicier
Harry Shoubridge. L'auto-service a rendu la vente plus facile

et plus rapide. Les nouveaux comptoirs, comme ceux desali-

ments congelés, ont permis d'augmenter la variété de nos

produits. Emballage, aménagement, éclairage, tout a été
modernisé et amélioré.”

Dans un autre domaine plus personnel le progrès favorise

également M. Shoubridge et les siens. II lui est devenu plus

facile d'assurer la sécurité matérielle de sa famille parce que

les polices d'assurance-vie sont plus souples. Jamais jusqu'ici

on n'avait disposé d'un choix si nombreux de polices et de

programmes d'assurance. ¢

De plus les assureurs-vie reçoivent une-formation qui leur
permet de mieux prévoir les besoins particuliers de chaque
famille. Aujourd'hui, grâce à l'assurance-vie, on peut
constituer les fonds voulus pour les moments difficiles, les

études, le foyer, J'entreprise commerciale ou la retraite ou
comme épargne.

A cet égard, et à combien d'autres encore, les compagnies
d'assurance-vie suivent le progrès, et dispensent leurs avan-
tages à toutes les classes de la société!

LES COMPAGNIES D'ASSURANCE-VIE DU CANADA
Les indemnités d'assurance-vie versées au Canada l'an dernier s'établissaient

à plus de $300 millions, dont $200 millions à des assurés vivants,
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Seul à travers l'Atlantique
ATLANTIC CITY. — Un Français de 37 ans, né

marin, a quitté New-York dans son petit voilier de

dix-huit pieds après avoir traversé seul l’Atlantique

à la manière d’Alain Gerbault.
Jean Lacombe, célibataire et ar-®

tisan en cuir, a juste pris le temps
de renouveler ses provisions de |
bouche et jeter un coup d'oeil sur
la grande ville, avant de partir
pour Le Havre.

Depuis le moment de son arri-,

vée à l'Atlantie City Tuna Club, le
petit nautonier, haut de cinq pieds

un pouce, à passé son temps à
radouber son navire, “l’INippocam-
pe". A l'aide de ses nouveaux amis
il a réparé le grément de son

mât en attendant un vent favo-
rable pour reprendre la mer.

Las et repu, il est arrivé sous
I'escorte du “Moby Dick” qui le’

prit en remorque à trois milles ;

du port.
Lacombe arrivait de Porto-Rico.

distance qu'il prit 24 jours à par-

courir à cause d'une avarie à son

 

mât qui l’empéchait d'accoster ici.
I se dirigeait vers New-York mais
une tempête le poussa sur la côte
de Porto-Rico.
Le Parisien a quitté Toulon en

avril 1955. II a fait escale à Bar-
celone, Casablanca et aux Cana-
ries. Ses soixante jours de naviga-
tion entre ces files et San Juan
furent -difficiles à cause du mau-
vais temps.

Lacombe compte rallier New-
York en moins de deux jours. Il ne
sait combien de temps il séjourne-
ra dans la métropole avant de re-
prendre la haute mer.
Son exploit est le fruit d'un pari

échangé avec des amis pour leur
prouver que l'exploit des pre-
miers decouvreurs de l'Amérique
n'avait rien de si extraordinaire.

Il faut $111,500 a I'Oratoire

mennie

ane

wi

LA PATRIE   
LE PARISIEN JEAN LACOMBE et la coquille de noix dans

laquelle il a traversé seul l'Atlantique.

Lamontagne échoue dans sa

tentative de traverser à

la nage le lac Ontario
NIAGARA-SUR-LE-LAC, — (PCf) —Lorenzo

Lamontagne, nageur de 24 ans de Sherbrooke, a été

retiré des eaux du lac Ontario un peu avant 11 heu-
res vendredi matin parce qu’il souffrait d’une

————  Dimanche, 22 juillet 1958

Dix noyades
BUCHS, Suisse. (FA) — Une

embarcation transportant 31 men -

bres du Club nautique suisse,

s'est brisée en deux, vendredi,

quand elle heurta un pont du

Rhin. Dix des excursionnistes

manquent à l'appel et l'on eroit

qu'ils se sont noyés. Vingt sur

vivants b'agrippèrent aux débris

de l'embarcation puis réussirent

à nager jusqu'à la rive.

m

e

rer

ECOLE DE CYNISME

André Gide, dont on vient d’ig-

voquer la mauvaise influence au

cours du procès de Blois, donnait

les conseils suivants à un jeune

homme: “Ne volez pas de mes

propres ailes, accordez-moi un peu

d'inattention et se retombez pas

sur mes pieds.’
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pour atteindre son objectif
Faisant écho à l’appel lancé le 4 juillet dernier

parle R.P. André Cordeau, C.S.C, économe de l’Ora-

toire Saint-Joseph du Mont-Royal, le R.P. Emile

Deguire, C.S.C., supérieur du sanctuaire, a déclaré

aujourd’hui que les réponses des amis de l'oeuvre et

des fidèles en général sont très encourageantes.
Le R. P. Deguire révèle, en effet,+ -

que le présent appel à rapporté toire s'est traduite, depuis quinze

jusqu'ici la somme de $88.500. soit jours. de façon éloquente. Que cet

un peu moins que la moitié de enthousiasme se maintienne pen-

l'objectif de $200,000 fixé pour dant quelques jours encore et la

défrayer le coût des travaux ur- réponse de chacun nous assurera

gents dans le parachévemwnt de la les entrées de fonds requises pour
| défrayer le coût des travaux en
‘cours et stabiliser notre situation
financière.

© “Inutile de vous dire” conclut
le R. P. Supérieur, avec le sourire,
“que le succès de l'appel sera com-
plet si chacun veut bien adresser
son offrande dès aujourd'hui. Tout
don. du plus modeste au plus opu-
lent, sera reçu au nom du Frère
André. et utilisé immédiatement à
la gloire de saint Joseph. Merci à
tous.”

  

LE R. P. EMILE DEGUIRE, C.5.C. |

basilique : finition des murs inté-
rieurs, nettoyage, peinture. etc.
Le Supérieur de l'Oratoire ajoute

que les autorités du sanctuaire =
esperent que le courrier des pro-
chains jours assutora à l'oeuvre
les fonds requis pour permettre, à
brève échéance, l'ouverture en per-
manence au culte de la basilique
de Saint-Joseph.
“Nous désirons profiter-de cette

occasion,” dit le R. P. Deguire,
“pour remercier publiquement tous |}
ceux qui dès février dernier ont: r
fait écho à notre appel d'urgence ; .
en répondant à notre S.O.5. d'alors |£
avec autant de diligence et de;
sympathie.
“A la faveur de cet appel,” con-

tinue le supérieur de l'Oratoire,!
“il nous a été donné d'établir la
preuve qu'aux heures graves toute

une armée de bienfaiteurs est prête
à se lever pour épauler les Pères

de Sainte-Croix à qui la Providence
a confié le rôle de continuateurs
de l'oeuvre du Frère André.

‘C’est pourquoi nous n'avons pas

hésité à faire un second appel qui |

devrait nous permettre de disposer

du gros oeuvre et d'effectuer
l'aménagement provisoire de la

...rouge

délicieux “on the roc
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crampe.
Le jeune Canadien français

avait plongé dans la rivière Nia-
gara, à 6h. 45 du matin. pour
tenter de traverser le lac Ontario
à la nage. C'est la deuxième ten-
tative du genre cette année.

Lamontagne, qui plongea dans
[la rivière Niagara d'un quai situé
près de cetie ville ontarienne, est
resté dans l'eau un peu plus de
quatre heures. La crampe mit fin
À sa tentative pour répéter l'ex-
ploit de Marilyn Bell, la seule

l personne qui ait réussi à franchir
à la nage la distance de 32 milles
"dans les eaux froides et agitées
du lac Ontario.

Le Canadien français a franchi
moins de 10 milles, mais jusqu’à
ce qu'on le tirât dans le bateau
d'escorte, il avait nagé avec vi-
gueur. I] n'avait manifesté aucune
détresse apparente en dépit du
vent de l'est qui soufflait sur le
lac.

Lamontagne partit au rythme
de 58 brasses à la minute. À 10
heures, alors qu'il avait parcouru
sept milles, il nageait à 50 brasses
à la minute.

I! se dirigeait vers le port de
Toronto, le point traditionnel

 
 

 

et sucré...

ks”, frappé ou chambré  

   
      

 

d'arrivée pour la traversée du lac.
D y a deux. semaines, Jimmy

Woods, d'Ashtown, Caroline du
Nord, avait également échoué
dans une tentative semblable.  
Pensionnat Notre-Dame du Sacré-Coeur

Dirigé par les Filles de la Sagesse .
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Les lettres
‘et embarrassantes que
reçoit parfois M. Dolan
OTTAWA, 22. (P.C.f.) — Le di-

recteur du Bureau canadien du
tourisme, M. Leo Dolan, a reçu
332,079 demandes de renseigne-
ments, au cours des premiers six
mois de l'année.
La plupart des personnes qui lui

ont ainsi écrit voulaient simple-
ment se renseigner au sujet d'un
voyage projeté, mais il arrive
aussi que les lettres prennent un
ton plus personnel.
Mentionnons ainsi cette femme

du Texas qui a écrit en toutes
lettres : “Envoie-moi mon passage
et de l'argent au plus tôt. Réponds
vite”.
D y a aussi cette jeune femme

amusantes

de Dayton, dans l'Ohio, qui a
écrit: “Trés cher, comment vas
tu? Merci pour la carte et le dé-
pliant que tu m'as envoyé. J'ai-
merais maintenant une photo de
toi, car je voudrais savoir de quoi
tu as l'air”

Inutile d'ajouter que M. Dolan
n'a pas envoyé sa photo à cette
jeune Américaine, mais il a trouvé
moyen de lui répondre, tout de
même.
Lors de sa prochaine lettre, la

jeune correspondante avait changé
de ton:
“Cher monsieur,

J'aimerais vous lire encore pro
chainement, chéri,” a-t<ile écrit.

 

On verra à
les présidents qui se
rendent à Panama City
Le président Eisenhower a quit-

té Washington hier soir par avion
pour Panama, où H assistera à la
conférence des présidents des
Amériques.

T1 devait arriver à Panama City
tôt samedi matin. Des mesures
extraordinaires ont été prises par
le gouvernement du Panama pour
assurer une protection adéquate
aux présidents des Amériques.
Des troupes de soldats patrouil-

lent actuellement les frontières du

protéger

Panama, de Costa Rica et de Co-
lombie pour empêcher que des
“indésirables” se glissent au
Pays durant cette conférence des
17 présidents américains. Les au-

 

 
torités policières survoillent tou-
tes les entrées et les visiteurs sont
inspectés scrupuleusement.
La conférence, qui durera deux

jours, avait d'abord été prévue
pour le 24 juin. On a dû la re-|
tarder à cause de la maladie
d'Eisenhower.
 

Desinistreaugure
La fin de semaine qui s'annonce

chaude débute sous de sinistres
auspices.
Jacques Dandurand, neuf ans

10177, Cartier, s'est noyé, vers
2 h. 30 vendredi après-midi, alors
qu'en compagnie de quelques au-

tres enfants, s'amusant sur la grève
de l'Ile Visitation, à Rivière-des-
Prairies, il grimpa sur un billot
flottant à la dérive et perdit pied
pour être englouti dans quelques
pieds d'eau.
Ce n'est que plusieurs minutes

plus tard qu'on ramassa l'enfant
la surface, mais on pratiqua en

vain la respiration artificielle. La
mort avait déjà fait son oeuvre.
Le corps fut transporté à la mor-
gue de Montréal pour fins d'en-
quéte du coroner.

ENFANT TUE PAR UNE AUTO

André Kuzzky, quatre ans, 3635,
rue St-Zotique, à été tué instan-
tanément, peu après midi vendredi
quand il fut renversé par un ca-
mion près de chez lui. La mort fut
 

 

 

constatée par un interne de l'hô-
pital Ste-Justine et le corps fut
transporté à la morgue pour en-
quête.

HEURTE PAR UNE AUTO

Un bambin de 11 ans, Charles
Ferrez, 11755, O'Brien, a été assez
grièvement blessé, vers 2 h. 15
vendredi aprés-midi, quand, en
traversant la chaussée, en face de
11875 St-Evariste, il fut renversé
par une auto conduite par M. P.-

      
  
      

COMPOUND
Soulage DOULEURS

RHUMATISMALES, MAUX
DE TÊTE, NÉVRALGIES,
GRIPPE. C'est une excellente
prescription.
En wens dara fois Ie pharmacies  

 

Ecrivez ou Mléphonez-nous! Mieux encore venez visiter metre local

moderne | Notre déracteur M. Lucien Labelle et ses apécialistes sont à

votre entière dispotitien pour vous aider, vous diriger et vous erieater

vers le carrière qui vous convient le mieux.

de 1 — Soudure ou ges
2— Soudure électrique, eve.

2 — Débossage, pointure

4— Mécanique automobile
5— Transmission hydromatique (théerie)

‘ 6— Moteurs Diesel
7 —Eleciricité ei moteurs

17] 8 —Réfrigéretion of climatisation
9—Redis

+ 10— Télévision
11—Aute — Electricité = Carburation

12— Dessin industriel

13— Lecture dos plone
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CAROL WORRIS, choisie “Miss U.S.A.“ lors du concours de
mercredi dernier à Long Beach, Californie, est toute fière de
nous montrer les quelque 50 pieds de télégrammes qu’elle a reçus.
Nombreux sont ses admirateurs qui ont tenu à lui envoyer
félicitations et souhaits. Carol est une des 15 candidates au titre

de Miss Univers.
 

E. Landriau, 35 ans, 75, boulevard
Ste-Croix.

L'enfant fut transporté d'urgen-
ce à l'hopital de St-Laurent et
gardé en observation jusqu'à ce
qu'une radiographie établisse la
gravité exacte de ses blessures.

IL SUCCOMBE
M. Paul Leclerc, 21 ans, 5222,

rue Chambord, victime d’un acci-

Préparez-vous
un avenir heureux!
Ne voyes-vous dans l'avenir que

les incertitudes, les peines @ les
espoirs d'aujourd'hui? HB la vie

est pour vous ume corvée, c'est
due vous me savez pas comment
créer le changement indispensable.

Depuis des siècles et des siècles,
certalas secrets ont été transmis à
us petit mombee d'initiés qui ont
prouvé leur sincérité. Vous pouvet
œusaï acquérir colle sagesse, ces

secrets de la nature. ces lois de la
vie qui vous doaneront la maîtrise

de votre existence. Ki vous êtes un
chercheur sincère. envoyez sum

plement votre mom ot adresse à:

FONDATION ANSATA, CP. 69,

Plece d'Armes, Montréal,

et vous recevrez une Copie gratuile

du livre Secret qui vous dira QUOI
faire et QUAND le faire. 

    
4443 Drolet, et Mont-Royal

dent de travail, jeudi après-midi,

aux chantiers de la Highway Pav-

ing, & succombé à ses blessures,
vendredi après-midi, à l’hôpital
Notre-Dame. Le corps repose ac-
tuellement à la morgue ou le co
roner tiendra enquéte.   
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Vente de Clavigraphes

UNDERWOOD, ROYAL, REMINGTON

L. ©. Smith-Corena récutiers, portatits

N. Martineau & Fils
1019, RUE BLEURY

  

autre ls rues Vitré ot Lagacahetière
Loyez € V + Achat © Service

et

Un ROYAL
SMITH-CORONA s5 Le
REMINGTON

ret ogou UNDERWOOD

 

Juaqu'é § mois de location
de déductible sur echat.

MACHINE A $6 et PLUS
ADDITIONNER PAR MOIS
REPARATION TOUTES MARQUES

DUMONTDactylographe
7371, rue Saint-Hubert

Ouveri Jusqu'à 9 beures le vendredi
GRavelle 7222

Démonstration & domicile jour eu solr
VENTE LOCATION ET REPARATION   
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COURS du JOUR, du SOIR
et PAR CORRESPONDANCE

presssannenusennan=us===MALLEZ CE COUPON AUJOURD'HUls<=5cnecsscasasouez

Institut d'Orientation
des Metiers du Québec

près SiDenis BE. 8015-9125

Jom soin

NOM

L'AVENIR EST AUX BILINGUES

AS D'EMPLOI ni
promotion sans anglais

“COURS ENTIÈREMENT SUR DISQUES”
Le seul vrai moyen d’apprendre à

parler anglais couramment
“succès assuré”

ÉDITIONS PATENAUDE
7343, RUE SAINT-DENIS, MONTREAL, QUE

EASEENCESEESAASEEEEESaCSENSEEERERE
Veuillez me faire parvemir tous les renortgmements, cireninires, ole., concermant
voire cours de Conversation Anglaise à l'hide du gramophone.

NOM Loccsonesonsensonsannetsausanconsananascounencereuueus dB sencoscasesanens

Adresse Guucccoonessetcnsensacausenssatesonsennennancousaus TÉHÉGROMS cocccccens

 

    

Massieurs, je suie intéressé & votre cours No............ ot
(‘aimerais obtenir plus de détails sans aucune obligation.

DO PAR CORRESPONDANCE

vecsocenssnrsnoonacrocsaconseue sen secsnen0sca000

ADRESSE ..senccv-00teraccsssrncesscacsvcsncssssensacse
Représentant à Québec : GUY ROBERGE, MO. 3-5793

Représentant à Montréal pour les fins de semaine
@ le soir après Ÿ heures

MANUEL SANTOS, GR. 9034

 

TELEPHONE

VILE ...... svensoerenneunanacnedonasenscecsesaesence

srascomsemencrcenaenaucees AGE Lacs cu0 0000  
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TARIF DES ANNONCES CLASSERL
erdamaires — Edition quo

ec miolaum
de par Rdition du
dimanche © 5¢ du mot. avec minimum

de 75e par insertion. Samedi et di-
manche : Té du mot. saves minimum
de $100 par tnsertion
Gros caractères, interfignes, allnéss

— Les annouces en gros caractéres ou
avec lignes espacées ou en retrait
sont comptées à ls ligne agate (14
lignes ngates au pouce ds hauteur).
Edition quotidienne : 86 la ligne agate
($1.12 su pouce). Ædition du diman-
che: 256 ligne agate ($3.50 au
Roues, Bamed! et dimanche: 3¢ is

ne agate ($482 su pouces
Naissances, flancallies, mariages

Gécès, remerciemenss, Services ani-
versaires, messes de juiem, lm Me-
moriam — Edition quotidienue . 2e au
mot, avec minimum de T54 par Inser-
ton. Kdition du dimanche: 3e du
mot, 66 minimum de $1.00 par
insertion. Bamedi et dimanche: 5e
du mot, avec minimum de $1.73 par
insertion.

AGENTS DEMANDES

A CEUX QUE LA VENTE
INTERESSE

Le plus tôt possible demandez nos es-
taiogues gratuite. T5 pages de bagues de
fiançaiiles, montres, bracelsts, Colliers,
Gpéciaux, etc. et vous serez CONvain-
bu que nos prix sont les plus bas et
nos spéciaux traiment incomparables.
Essayer notre compagnie, c‘eat l'adop-
ter, écrivez A:

SUISSE WATCH REGTD,
4440, St-Zotique Est,

Montréal.

CHAUSSURES CONCORDIA
Agents demandés pour vendre à do-
micile la plus importante ligne de
chaussures coussinées su Canada. Nous
svons besoin d'un bon agent dans
chaque municipalité. Territoires ex-
elusifs, valise échantillons. ‘Toutes les
informations nécessaires pour le suc-
cds de votre entreprise vous seront
fournies gratuitement. Maison essen-
tiellement canadience-française.
CHAUSSURES CONCORDIA INC.

Dépt. LP 3 — 1980 eat, Ontario.
Montréal

  

 

DEVENEZ VENDEURS
Bans plus tarder devenes vendeur
pour ube compagnie dont ia réputation
d'est plus à faire. Demandes immédia-
tement notre catalogue de bagues de
fiançailles, montres, bracelets, articles
diectriques, contenant 70 pages Ulus-
trant plus de 550 articies. Monopole
Jewellery Reg'd, OP. 191, tation De-
lorimier, Montréal, Qué.

JOBBERS PEDDLERS
ORGANISATEURS

Que vous vendies au marchand eu de
porte en porte, nous avons toujours
des item trés intéressants à vous
offrir rencontrant toute compétition
teis que: articles eur carte — briquets
— gants de travail --Jouels — bas —
coutellerie porte-monnaie — pri-
mes souvenirs — bibelota— Draceiets
métal — moutres et autres bljouteries
bon marché, ete.

LES NOUVEAUTES EXCEL
262 Est Notre-Dame,

Montrésl, P.Q.

ON DEMANDE
AGENT SERIEUX

Comme vendeur à p'ein temps ou par-
titel, possibilité de se faire un très
bon salaire dans les deux Css: pour
vendre "L'Empreæ'' l‘acoustique le plus
petit qui soit. L'appareil net‘ement en
avance eur tous les Instruments créée
pour corriger les déficiences de l'oule.

venez agent dans votre localité Ecrt-
E. Distributora, Abercorn,

 

vez à A. BR
PQ.

A CEUX QUI VEULENT nélorer
leur situation. JITO offre ia chance.
Vendez & domicile 225 nécessités
garanties. Caunez de 850 à #75 par

  

«maine AUCUN RISQUE §18 re.
quis. Détalls & Dépt. O. JITO. 5130

Montréal.St-Hubert,

ente Intéraase. Nous
représentants pout

vendre Luster-Sheen, le mervellleux
nouveau nettoyeur à mains qui eniève
le saleté, la peinture. le goudron. la
graisse. etc, sans l'usage de l'eau. De-
venez agent dans votre localité. Ecrtre
à Le ! Distributors, P.O. Boz 147, 8ta-
tion “. Montréal 10, PQ.

AGENTS demandés. Vendez & domie'
une ligne complete de produite dom
tiques: remédes, articles de toilette,
essences, épic
en pâte, désinfectants. ete. Bons ter-
ritoires de libre. Ecrivez à Laboratoire

 

  
 

  

  
Montphar, 2420 est, rue Notre-Dame,
Montréea,

Cholx considérable de montres en
vente à moitié prix où moins Cats
logues {llustrés envoyés Aux agents et
aut personnes voulant acheter une ou
plusieurs montres à prix d'accasion.

AGENCES J. GAUVIN,
Caster 654. Btation Place d'Armes,

Montréal,

Ceux qui vendent actuellement des vote-
tements faits sur mesures, écrivez afin
d'obtenir une agence qui vous offre es
plus beiles valeurs dans ce domains, en
Pius d'un service sans reproc'.-s et un
pian spécial de profits aux producteurs.
Necessaire de vente automne-hiver fo.:r-
n! sur demande. Park-Fietcher Clothes,
BP. 106, Station N, Montréal.

FAITES $20 A $60 par Jour & lettrer
€amions, vitrines, enselgues, etc. arec
lettres décalques, aussi initiales pour

d'autos, bandes lumineuses pour
umper d'autos, etc. Envoyez 81 pour

échantilion et catalogue. National Dé-
caicomania Co, 631$, rue Delanaudière,
Montréal,
OUVRIEZ une agance de représentations
indépendantes, dans capital. Prestige

renselgne-et gros profits. Demandes
ments à ‘ Business”, 60-P Ave des Ormes.

 

 

 

 

, café, cire 'iquine, cire

AGENTS DEMANDES

AGENTS VENDEURS DEMANDES
Pour ls vente de actes mécaniques
(Chsin saws). Plusieurs territoires va-
cants, conditions des plus avantageuses.

RAM PO! T LTD.
Ch. 214, Pulalsa du Commerce

1600, rue Berri, AV, 58-7808

FAITES DE L'ARGENT
$100.00 par semaine et plus plein
‘temps Ou temps partiel, tommes,
femmes. Vondes des plaqusttes (nom
pour porte) faites de verre de cristal et
métal. Se verdent trés facilement of
trés rapidement partout. Elles reflètent
ls lumière, faciles à lire, même dans
«en endroits sombres. Faites de l'argent
rapidement. Demandes nos cliculsires
et liste de prix de gros gratis, où en-
voyez 70¢ pour un echantlilon.

CLAIRO
T152-Tième Ave, Rosemont

MONTREAL. 38. Qué.

  

 

FAITES $150.00
PAR SEMAINE

Plein temps ou temps partiel
Vendez nos plaquettes de porte ré-
fléchissant ls lumière, fabriquées de
vitre et de métal. Vendez aus& notre
Bi uette de porte gravée sur BAKE-

ITE, à l'épreuve de toute tempéra-
ture, garantie pour la vie. Envoyes
dés maintenant $1.08 pour deux
échantilions à votre nom et notre
lista de prix de gros ou écrives-nous
et demandez notre catalogue gratis

TINSELCRAFT REG'D.
Bolte 40 — St-Hilaire, P. Qué.

A VOUS VENDEURS
Augmentes votre revenu en vendant
le bijouterie en gros. Demandes 1mmé-
diatement notre nouveau catalogue 56,
Qui contient 85 pages Lliustrant ba-
gues, montres, bracelets, chapèéiets,
êtc. Ainsi que nos circulaires pour les
accessoires électriques. Acnetes d'une
maison responsable. Commande posta-
te seulement,
CENTURY WRIST WATCH Reg'd

1260, rue Onterto est, Montréal, P.Q.
 

 

AGENTS—Voici le partait ‘’aide-line
Prenez commandes pour papéteries Lm-
primées. Bonne commission. Catalogue
fourni. Ecrire: Poitimore Printing, Pol-
timore, P.

FEMMES, FILLES DEMANDEES

FAITES $60 ET PLUS
PAR SEMAINE

Pour 47.00 nous vous partons en nf-
fairee et nous vous montrons ua
métier: faire des fleurs ARTISTIQUES
de nylon. Nous vendons et rachetons
vos fleurs. Cours complet par corres-
pondance. Vous n'avez qu'à corres-
pondre avec nous où nous appeler
pour appointement. Mme P. Pepin,
1683, Woite, Montréal. Tei.: LA. 5-3872.
Faites votre remise par maudat-poste
au commandes C.O.D.

VENDEUSES DEMANDEES
Comme représentantes dans chaque 1o-
calité pour vendre des bas nylon et
bas pour toute ia famille. Commission
payable d'svance. Catalogus gratuit sur
demande. Kcrives &:

BAS FAMILIAL ENRG.
CP. 421, Bbarbrooke, PQ

DAMES dant machine & coudre,
confectionnes tabliers decoupés d'avan-
ce. Facile, payaat Temps p:-In Où par-
tel. A. & B. Aprous, Fort &mith 2
Arkansas. _

| YENDEUGES à domleile demandées pour
toutes les parties de ls province à

i 'sxception de Montréal, pour vendre
sur catalogue lingerie pour dames ot
enfants, mercerie pour hommes et

garçons, lingerie de maison, marchan-
dises à la verge. Beau cataiogue ill
tré, commission Intéressante. Char
bonnesu Lingerie Limitée, 6641.
3t-Hubert, Montréal,

ARTISANAT

BIENVENUE AUX ARTISANS
Augmentez vos revenus en occupant
vos loisirs à fabriquer & la main de
jolis porte-blllets, Sacoches, étuis, al-
bums et ceintures en cuir repoussé ou
cimelé. Sur demande de votre psrt nous
vous ferons parvenir contre 50 notre
nouveau catalogue de 185 pages (an-
iRlals et français), fllustrant tous ma.
tériaux et accessoires tels que: culr,

; patron, dessin et outil nécessaire, etc.
La qualité reconnue de noë mstérisux
vendus dans tout le Canada «st sans

i contredit trés appréciée des institutions.
natoriutug et sociétés de bieufaisan-

es. Toujours à vutre service.

Studio d'Artisanat H. F. Enrg.
$14, avenue de 1'Egilse, CP. 156,

Verdun, Montreal, PQ.

ARMES A FEU A VENDRE
CARABINES: nouveau modèle popu-

| laire 303 Short Lee Enfleid (Mark 1
no 4) sporti Deluxe, magasin déta-
chable à répstition de dix coups
Gratis: Coussinet d'appiil et étui de
fusii à glissière et courrole.( Valeur
de $125) seulement 839.50. (Ne con-
fondez pas avec l'ancien modèle 1917
usage Mark 111 no 1). Nous expédions
promptement payable sur livraison
(COD). Autres modèles, fusils, plsto-
lets. Eparunez tout de autte! Interns-
tional Pirearma, 1011, Bleury, Mont~
real Qué

ARGENT SUR HYPOTHEQUE

(ARGENT rapide absotiimient confiden-
(el. Villers, campugnes. Promiere, deu-
ziéme hypothéque. Errire à Bociété
prêt hypothèque. 2031 St Dents, Mont-

TeaMA SA20
ARTICLES DE MENAGR

REPARATIONS Ge toutes marquis de
leasiveuses électriques et ouvrage gs
rantl. Nous aliouons généreuss allocs-
tion pour échange et ausel leasiveuses

  

  
 

 

 

 Québec 3. PQ. (Inclure timbers).
4 louer A partir de Te ssenalos.
LA. 3-870, Der

 

{

A VENDRi, DIVERS

CLAVIGRAPHES
Remington, Underwood, Royal. Smith
Standard, prix réguilers jusqu'à $130.
réduits à 50. Aussi nouveaux mo-
déles portatifs avec étui, réduite à
$50.50, Machines A sdditionner, calcu-
lant jusqu'à $99.999.999, suuatralent,
seulement $19.95. Toutes entièrement
garanties. Dépôt de $5, soide sur livral-
son. Expédition - Immédiste. Crown,
1011 Bieury, Montréal.

DIVERS

COMMERÇANTS
et ELECTRICIENS

Volei votre opportunité d'avote tout
ce qu'il vous faut en Fournitures
électriques, fliage, dispositifs, fixtu-
res, lampes de pieds, etc. Demandes
notre catalogue aujourdhui.

DELARTE ELECTRIO

 

SUPPLY CO.
207-A, Carré Youville. Montréal.

MACHINES À LAVER
Réparations par experts sur toutes

marques de lessiveuses. MACHINES A
LAVER A LOUER $1.00 nar semaine,

transport compris. AV, 8-8261 et FI 5045.
a

ARGENT | Vous travalilez
fort pour 1’ ir, faites-le travailler
fort pour vous en temps loisir. Infor-

mations, timbre. Magog Novelty Pro-

ducts, Magog, Qué. 483, Main.

VOLUMES tousgenres, plusieurs mil-
llers titres différents. Amour, aven-

 

 

tures, police. Demandes catalogue
gratuit. Etoile 325-337 Mont-Royal
est, Montréal,

MEDICAMENTS
-ee eme

81 vous souffres de rhumatiame, arth-
Tite. etc. et que vous avez tout emsyé
sans résultat, essayez je remede In-
dian Two-Axe Ecrivez à Sister Two-
Axe, Bureau de poste, Csuçhnawage,
Qué.

LAINE À VENDRE
TRICOTEZ-VOUB? Laine toutes sortes,
cone,smortiment couleurs, machine à
tricotet. Anite Dragou, 5249, Brébeuf.
Montréal. LA. 5-3034.

HOPITAUX PRIVES

 

 

Je m'occupe
tion absolu 5084.

COUPONS

CREPES 15c LA VERGE
DRAPS DE LITS $2.10

OCCASION: DRAPS DE LIT ière qua-
lité, blanc, 72x90" $2.10 chaque. BEN-
GALINE, escel. qualité, 48“ :a°ge, diff,
couleurs, 1 4 § vgs, 80c !a vg. ballot
de 10 vgs pour $6.00 TRICOLINE (jer-
sey) bleu, rose, jaune, blanc, Coupons

3, & 3 vgs 54" large, 28¢ 1a vk. ballut
de 18 vga pour $4.75. CREPES Je cou-
Jeur, coupons i A 1 vg. 150 le va:
ballot de 10 vgs pour $264: coupons
de : à 3 vos, 22€ la vg, 18 vga pour $3.96.

DO. 

 
 

 

  

Les coupons aulvants sont de 3 à
1 verge. COTON BLANC tout

4 Ia ve. ballot de 24usage, 1
«gs, ‘43.36: COTON A DRAP, blanchi,
33c la vg. ballot da 17 vus, carrés.
$541; DRILL GROS, Uni à pauta-
lons, 18e la vg., ballot de 12 vgs, $2.10,
DENIM pour des overalls, 24c à wa.

ballot de 15 vgs. 83.60; BROADCLOIH
couleurs unies, 19¢ la vg., ballot de 22

vgs, $4.18; BROADCLOTH, sois blanc et

couleurs, Zâc 1s vg. bailot de 25 vx»
pour $7.00, PLANELETTE carreautce
pour chemises, 250 la vg. ballot de 18

vgs. $450. FLANELETTE 72° épaisse
ur DRAPS, coupons de 1 & 3 vus.

Ia livre; PLANELETTE CREME

38", 25¢ 1a vg. 24 vgs pour §000; FLA-

NELETTE PIQUEE lére qualité à a vg.

bane, rose, jaune, bleu, 430 is vg. On

peut commander rien que le nombre

de verges indiqué. ROSÉ TEXTILE, 62

est, rue Mont-Royal, MONTREAL.

VENTE DE MI-SAISON

 

denteré 1TE
JUPONS pour dames, uoir
3 pour VPN

ROBES DE MATERNITE en ben-

waline noire 2 piéces 12 à 16 ans 289.

10-22-14
JUPONS nylon

VESTON et "BLOOMERS" oversize,
tricot coton blanc

VESTON ou "PANTIES" gral
petite, moyenne et grande 4 pour 1.00

ANTIES

0.48

“P " 2-4 et 6 ans, couleuf,
3 paires pour ..…. eed

COUVERTURE DE CHENILLE
fieurie,

gra
nd

M
%

..... ..... .._ 3.98frond ur
OOUVERTURES pour COUCHETTE
D'ENFANT 68 x 48. blanc Fleur 1

“BOXERS SHORTS" blanc 30 4 38 0.75

JERSEY ou CREPE BRUCK, 45
pouces 3 verges jy pour .

TOILE noire 3 verues pour. .

CALCULATEUR avec 3 crayons .

"JEANS" 2 à 8x de coton, haut
bélantique .....

..

+. Lacccsacee

"JEANS" 2 à & corduroy .

“PULLOVER et CARDIGAN" 3 à
6x. manches longues .. .

PIPES 1 pour .... -
CRAYONS la douzaine .
8TYLOS, 1a douzsine . .
NYLON Imprimé 45 pouces, la verge
BAS COURTS 35 4 0 ';, unis — 2
paires pour ..

BAS COURTS ra:
paires pour ..

BAS NYLON 6 paires
BOITE DE PAPIER A
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100 enveloppes avec papier
DENTELLE de coton blanc 2',
pouces de large — 36 vergng pout 1.00

NAPPES plestioue 54 z 53 0.00
ELASTIQUE à lingerie 2 verges
pour . Cie ann n eee Ÿ

QUE  
d'hommes

  

08

01s

00
0.49

Catalogue gratuit, Commandes cop.

Mme |. SCHEAFER Ltée

 

TIMBRES-POSTE

PREMIERE série M.U. Parmi plus beaux

du monde. sulsment 106. Approbe-
tion. Welles, 1M6-LP, Church Street,
Station NYO 8. _

50 TIMBRES différents gratis, envoyez

nom et adresse, service Dhilatéliqus,

1834, rue Plessis. Montréal,Québec.

RECEVONS nouveautés Monde Entier.

chaque semaine en séries complétes.

Grand choix de lots tous Pr 173

albums différents timbres l'unité

du Monde pour compléter von sérice

1,800 séries différentes à 10 sous le

série. Albums tous genres A prix épé-

claux. Demandes catalogue jots no 13.

Des aubaines chaque semaine jusqu'à

5% réduction. Nos prix sont les

plus bas. Venes nous voir, Desgrangos

325-377, Mont-Royal est, Montréal._
100 diff. Prance .25; 100 diff. Deigique

30; 100 diff. Italle 40: 100 diff. Espa-

; les 4 low $100. Bpécial: 300

 
 

 

 
 

  

 
 

gne

diff. nivers 33 0 Approbations.

ROBAR, 17—14¢ Ave, 8.J.B. Drum-
moandville, PQ.

MEDECINS

A CONSULTER — Docteur Prevost,
hôpitaux Paris, Londres, New-York
Toutes maladies intimes, hommes
femmee, jeunes filles : peau, sexuelles
urinaires, frigidité féminine, stérilité.
traitées spécialement. 3440 Hutchlson,
PL. 4148.ee
A. BRIBEBOIS. M. Médecin-ehtrurgien
gradué de l'Université de Paris. Maux-
dies ‘lu coeur. estomac, foie, reins
peau, sang, maladies urinaires, vané-
riennes, diabète, obésité, 816, rue Sher-
brooke est, pres Bt-Hubert, FR. 5252.

MELILLO. Génito - urinaire, peau, sans.
glandes, desordres sexuels,  Rerreux
(Impotence. complexe 1nféri , an
Rièté, dépression, Dégalement, alcooits-
me), cireoncision. rhumatlsme, obésité.
151 Sherbrooke Ouest. HA. 0356.

Docteur LERICHE. Hôpitaux Londres.
Peau, exzéma. Maladies fecrétes, hom-
mes, femmes, jeunes filles. Maternité.
Impulssance. Voies urinaires. Circon-
cision sans douleur et sans bospitalt-
astion. Expérience trente années. 1633,
8:-Denis, HA. 6410.

COTTAGE A VENDR

A LOUISEVILLE. cottage très moder-
ne avec grand terrain ou 30 arpents
de terre. Le tout aitué à 241. Notre-
Dame. Prix tres raisonnable. Jos Chi-
colne, propriétaire

 

  

 

 

Un wagon saute de
la voie: 3 morts
GRENOBLE, France, (Reuters

f.) — Deux femmes et un homme
ont été tués, vendredi, quand le
quatrième wagon du convoi de pas
sagers Grenoble-Marseille a sauté
de Ja voie ferrée, retombant sens
dessus dessous. Sept autres voya-
geurs ont été blessés.

LA PATRIE ————=e

pee

Dimanche. 22 Juillet 1956
EDUCATION

eoerme
DEVENEZ détective, agent esoret, fine
vestigateur. Hommes ambitieux de 16

ans et plus, demandés pour 8 quais

fler dans oes diverses branches de

l'investigation. Cours par oorreapdin-

dance. Information gratuites. Morives

à Canadian Investigators Institute,

Dépt. 2, Casier 11, Station Delorimier,
Montréal

*X"J'ai pense..."
(Suite de la page 63)

ser avant d'être heurté par l'autre
véhicule.

IL GVITE LA DÉCAPITATION

“Mais il était trop tard et la
collision s'est produite, inévitable-

ment. J'ai cependant eu le temps
de me coucher sur le banc, Heureu-
sement que j'ai eu ce réflexe car
j'aurais pu être décapité par le pla-

teau du monte-charge qui est passé
juste au-dessus de moi. Ça été un

choc affreux et j'ai été projeté au
pied de deux religieuses qui

avaient pris place sur le bane voi-
sin. Le. premier étourdissement
passé, j'ai constaté que des gens

| criaient et d'autres pleuraient dans

‘l’autobus. I y avait du verre cet

du sang partout. Plusieurs se préci-
pitaient vers la sortie. Une femme
au visage tout ensanglanté empor-
tait un enfant dans ses bras. Dans
une fenêtre brisée, un homme était

| coincé. LI avait sans doute été pro
| jeté la par le choc. Je l'ai aidé à
| passer complètement la fenêtre et
je suis sorti à mon tour. Là, j'ai
constaté que je n'étais pas trop
blessé mais je vous assure que ça
ébranle un homme. Depuis l'acci-
dent. j'ai les nerfs au vif. Ma fem-
me a eu encore plus peur que moi,
je pense. Nous ne sommes mariés

 

 que depuis 12 jours.., Vous par-
lez d'une aventure

| Cette collision aurait pu entrat-
! ner une hécatombe et ceux qui en
| ont été victimes affirment qu'il est
vraiment muraculeux que person-
ne n'ait perdu la vie dans l'acci-
dent. Tous les blessés, une vingtai-
ne au total, ont pu regagner leur

| foyer, sauf un qui a été gardé à
l'hôpital Maisonneuve, sous obsere
vation. Son état, toutefois, n’inse
pirerait aucune crainte sérieuse.

an
(United Presa -— Téléphoto LA Fatries

LES TiTRES DE MISS UNIVERS, Miss Etats-Uni i itié
Miss la plus photogénique et de Miss la plus populairei
jeu aux épreuves qui se déroulent actuellement à Long Reach,
en Californie Au programme du célèbre concours de beauté une
exposition de costumes typiques des pays représentés. Ci-haut,
de gauche à droite, Flaine Bishenden, notre Mi
uniforme de la Gendarmerie royale: Iris Waller, fins Angleterre,
en costume d'équitation; et Barbara i  Boîte postale 308. Drumemondrilie, P.Q. touflée dans des fourrures

Miss Angleterre, *
Sellar, Miss Alaska, emmi-
à l'esquimaude.
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QUE MONMARI M'A |

LE TRAFIC,

C'EST BIENLAROUTE

INDE POUR EVITER
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Pourquoi toujours

La Patrie Fleuriste

=u l'art dans les fleurs
168 oct, STE-CATHERINE

PL. 1708-47 

Dr LE RICHE

sans douleur et sans hospl-
talisation.

1633 ST-DENIS. HA. 6410

   

 

 

 

VENDEURS SERIEUX
Savez-vous que vous pouvez augmen-
ter considérablement vos revenus en
employant le temps de vos loisirs
pour vendre ls ligne ja plus complète
et “la meilleure qualité” de bijoux
au Conada.

Nous vous offrons gratuitement
notre catalogue de 100 pages,
dont plusieurs sont en couleurs
+ d'une présentation impeccable.

Vous serez votre propre bourgeois et
vous achèterez au prix du gros sans

aucun capital investi. Demandez donc
sans tarder notre catalogue gratuit et

nos conditions.

OPERA DIAMOND CO.
130 EST, rve LIEGE MONTREAL
(Distributeurs en gros des montres,

diamants et bijoux “Opera”)
 

 

5x7 GRATIS
Coupon bon pour un Azrandissement
Aves chaque commande. Toutes Impren-
mons doable grander, dans un mouvel
albums mwderne en plastique de couleur.

OFFRE D'INTRODUCTION
Valide seulement avec cette anmence
ROULEAU & POSES JUMBO ... 39
ROULEAU 12 POSES JUMSO . . 49
IMPRESSIONS JUMBO 5e
SPEC. 2S IMPRESSIONS JUMBO $1.00

Vous épargnes ainal de i3¢ à 304 ver
nes prix réguliers

KODACOLOR
Tontée Impressions double grandeur

30e chacune
Fous acceptons Les C.O.D.

Hollywood Foto
Stetien “BR”, Montréal, C. P. 70

PA.56 
AGRANDISSEMENT

EN ZONE

 

 

Malgré les restrictions imposées
par les communistes, on peut,
en y mettant le prix, se procurer
de tout à Berlin-est. Les articles
de contrebande franchissent l'ine
franchissable rideau de fer par
les moyens les plus inattendus.
Témoin ce mutilé qui réalisa de
coquets bénéfices en faisant
passer chaque jour, pendant des
mois, café, chuxolat et bas de
nylon américains au nez et à la
barbe des gardes-frontière
sovictiques. La marchandise
était tout simplement dissimulée
dans sa jambe artificielle en
atuminium,

Depuis l'orthopédiejusqu'aux
constructions navales, innom-
brables sont les industries —
licites celle-là! — dont Falu-
minium fait la fortune. Et c'est
pour répondre à la demande
toujours croissante de ce métal
léger que l'Akan agrandit pré-
scniement ses usines du Québec
et de Colombie-Britannique.

ALUMINUM COMPANY OF
CANADA, LTD. (ALCAN)   

    
    
   

 

 

GAGNEZ $50
PAR SEMAINE
Meadamen et messieurs, avee notre
merveilleux PLAN DE VENTE vous
pouvez gagner #50 par semaine pendant
vus loinira en vendant notre ligne com-
piète de marchandises sèches et À bi
verge. Vous n'avez pas besoin d'expé-
tience. Envoyez tout ste suite votre nom
et adresse pour renseignements gratuits
at euteau gratuit sans obligation.
s.=ssu>=pss=e>senuesesewr
REX TRADING ©€O. (Dept. 22)
Boite 52, Statics I, Montréal.

Nom ,...

  

 

Adresse

PHOTOS

16 DENTELEES 40:

|

Maintenant tout rouleau de 8 pores dé-
velnppé et imprimé. Deux de chaque
poss pour seulement 40€.

FILMS DEVELOPPES
PHOTOS-CONTACT

(même grandeur)
1 de 2? &e

chaque chaque

Rouleau de 8 poses .. 35€ 40€
Rouleau de 12 poses 45¢ 0

Impressions (contact) chacune 34
SPECIAL — 40 pour $1.00

FILMS DEVELOPPES
PHOTOS JUMBO

« double wrandeur)
de sa

chaque chaque

Rouleau de 8 poses 35e 85¢
Rouleau de 12 poses 50¢ 80
Rouleau de 16 poses 45¢ $1.05

Impressions — jumbo 4¢ chacune

SPECIAL — 30 jumbo powr $1.00

MICHEL PHOTO SERVICE
208 rue Det nuieinan — Montréal, P.Q

PA. 54

 

Dames ! $$ Demoiselles !
  

 

 

oyst  
VERMOUTH ITALIEN Importé

...rouge et sucré...

marqué à un prix qui vous plaire

     Un magnilique catalogue illustré et
échantillonné de plus de 100 tissus
différents est la clef de voire succès,
Gagnez ds généreuses commissions,
des primes épatantes. Aucune expd-
rience nécessaire. Pas de copital à
invoatir,

DECOUPEZ — POSTEZ AUJOURD'HUI

Les Tissus Latier Enrg.
C.P. 424, Place d'Armes, Montréal.
OUI, je serais intéressée à devenir
votre représentante. Sans obligation,
envoyer moi immédiatement voire ca
talogue.

 

 
 

 

Notre
grande

expérience
est votre

garantie de
satisfaction
 

fi cons souffres
de hernie, éif-
formité, jambes.

venez  dincuter
votre es à nos
studios om mons
frons & votre
dumicile.

Nous fabriquons es avons A
votre disposition les appareils
du plus modernes. Bandaces
herninires, appareils pour dit-
fermité, bas einstiques, crlæ-
torea alidominaies, corsets de
winternité, etc.  cbminen et
membres artificiels, fabriqués
lei, Frix anodérés.

C. MARTIN.
près Marie-Anne

4338 ST-DENIS
MA. 9041

 

    

  
  

 

- REDONNE

L'ENTRAIN
- Agréable au goûr

, LAXATIVE-PURGATIVE

Ann.

REVEILLEZ
VOTRE BILE

Bans Calonsel— Et Vous Sauteres du LN
te Matin Plein d'Entrain

foie devrait dévermer environ 2 ehopt es 89
le dans votre appareti aigestif taus les

Bi cette bile ne 3'4cuule pi cominil faut. vos
Aliments ne sont pas digérée, fis peuvent 88
décom, dans vns lotestins, Des gas gon!
Mors votre estomac. Vous devenrs eof
Les vous wrutes aigri. aADaibii et tout vous

ait ennuyeux.
L{ voue l'aut ces douces petites Pilules Cartes

pour is Fide pour que ces 2 chopines de bile
elrculent librement et que Yous vous senties

merveille. Achetes-en un paguet aujourd'hui.
#fficares pour faire s'écouler Ia bile somme

faut. Liemancies les Pelitre Pilules Carter pouf
Foie dans d'Importe quelle pharmacie

 

 

Montréal, Qué. (PM)—La décou-
verte récente d'un nouveau traitement

scientifique rmet désormais de

combattre € ment les douleurs
arthritiques et rhumatismales, sans
pilules ni médicaments qui risque

Faient de déranger l'organisme.

I s'agit d'une crème inodore et non
graisscuse qui pénètre et disparaît
profondément dans les régions en-
dolories, apportant de longues heures

de soulagement. Ce nouveau remède

provoque un aflux bienfaisant de

Nouveau procédé qui supprime

douleurs, arthritiques, rhumatismales

Une nouvelle crème provoque un afflux bienfaisant de sang

dans les régions endolories, combattant ainsi la douleur.

sang dans les muscles et les articula-

tions, chassant ainsi la douleur

causée par la pression ou la com

gestion.

Ce produit, déjà utilisé par les

médecins en France, aux Etats-Unis

et en Angleterre, est en vente dans

toutes les pharmacies sous le nom de
InfraRUB®, sans ordonnance. Le
tube de grand format ne coûte que
$1.39. Lihacité garantie par offre de

remboursement en cas de non-
satisfaction, *Marque déposts

 

  
  
 

% Balances calculatrices

* Caisses enregistreuses

GARANTIES “étions

® Comptoirs réfrigérés @ Réfrigérateurs

© Machines à frie “Hot Dogs” et Patates
ei équipement complet pour

BOUCHERIE, RESTAURANT, EPICERIE

Pamphlet mallé gratis sur demande

Prenez svantage de nos conditions exceptionnelles

12 à 24 MOIS POUR PAYER

LAVAL PRODUCTS LTD.
1001-1011 est, rve Craig, Mil — MA. 633)  
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Finance et commerce

 

 

Nouvelles structures de

notre commerce extérieur
La structure de notre commerce a subi de pro-

fondes modifications depuis le début du présent siècle
comme nous l’avons fait remarquer la semaine der-
nière. Cette semaine, nous présentons la fin de cet
article sur l’orientation nouvelle du commerce exté-
rieur canadien.
La tendance des gouvernements

étrangers à protéger et pousser
leurs industries agricoles a fré-
quermment entrainé une protection
tarifaire relativement plus élevée
des produits agricoles que celle
dont jouissent les matières indus
trielles. Cette protection, joinie au
maintien de prix minima ou de
parité, a parfois mis fin au déficit
ou au quasi-équilibre de certains
produits agricoles et donné nais-
sance à des excédents.

EXPORTATIONS

Bien que l'importance des ex-
portations pour notre économie
soit encore très grande, elle subit
un recul par rapport au produit
national brut. Ce recul se rattache
étroitement au fléchissement des
produits d'origine animale et ve-
gétale, tombés de près de 58 p.
100 du total des exportations en
1926-29, à environ 31 p. 100 en
1950-54 et à moins de 24 p. 100
en 1955. La tendance séculaire et.
en particulier, durant les trente
dernières années de recul marqué
de l'importance de l’agriculture
dans notre commerce d'exnorta-
tion. a aussi été de diversifier
celui-ci davantage. en conséquence
de quoi, il est devenu beaucoup
moins sensible, comme d’ailleurs
toute l'économie, aux fluctuations
de la demande extérieure.

INDUSTRIALISATION

Durant le dernier quart de siècle
d'intense industrialisation au Ca-
nada, la proportion des produits
fabriqués dans nos ventes aux
Etats-Unis a été passablement
stable, à un peu plus des deux
cinquiémes ;

partie, le fort volume de papier
journal qui y entre. Les produits
semi-ouvrés sont passés d’un peu
plus du quart à légèrement plus
du tiers, tandis que les matières
premières reculaient en conse
quence de 30 p. 100 à environ 22
p. 100.
On aurait pu prévoir que le

progrès de l'industrie ferait d:mi-
nuer la part des importations de
produits fabriqués, mais rien de
tel ne s'est produit. 11 y a eu peu
ou pas de changement de la pro

  

 

Le marché hausse sous la direc-
tion des cuprifères et des

alumineries.

NEW-YORK, 21. (P.A).—Aprés
un début mixte et lent, les cours
américains ont repris de la vi-!les métallurgiques. Aluminium à

gueur sous la direction des flumi-
neries et des cuprifères, au cours
de l'après-midi d'hier
de New-York. Les changements
ont varié de fractions à un peu
plus d'un point.

Les métallurgiques ont
peu la tendance à la hausse du
marché alors que les négociateurs
s'efforcent de régler la grève dans
Jes aciéries. Les titres qui ont en
Fegistré les meilleurs gains sont
Kennecott et Anaconda qui ont
baussé d'un point et plus, parmi
les cuprifères et Bethlehem, en

portion des produits fabriqués im-
portés de l'étranger dans la pre-
mière moitié du siècle ; celle-ci
est restée sensiblement la mere
aux deux tiers.
Le coût élevé de la main-d'oeu-

vre dans certains branches de
l’industrie manufacturière met les
industriels canadiens en état d'in-
fériorité devant la concurrence
des produits importés. Ceci est
particulièrement vrai pour les
produits dans lesquels il entre
beaticoup de main-d'oeuvre et pour
lesquels on s'est refusé peut-être
à adopter des perfectionnements
techniques ou bien II a été im-
possible d'en profiter pleinement,
à cause de l'échelle nécessaire-
ment modeste de la production.

PERSPECTIVES

Un très heureux événement est

 

 

ce chiffre relatie-.
ment élevé reflète au moins en’

 

la nouvelle que la Commission de
!la douane américaine a entrepris
de clarifier et simplifier la ré-
glementation douanière, que notre!
pays à considérée dans le passé!
,comme un puissant obstacle aux
échanges. La nouvelle réglemen-
tation permettra aux exportateurs
canadiens de mieux connaltre,
avant l'envoi des marchandi-
ses, le taux des droits à acquitter
à l'importation aux divers points
d'entrée aux Etats-Unis et la va
leur approximative à laquelle les
marchandises seront imposées et
de discuter avec un expert en
douane de haute compétence les
diverses complications des métho-
des d'évaluation américaines, en
vue de régler leurs problèmes pro-
pres. Ce qui pourrait amener une

hausse appréciable de nos expor-
tations et réduire quelque peu
notre déficit commercial avec les
Etats-Unis.

|

 

  

Industriels irréguliers et varia-
tions fractionnaires en place

locale.

Le groupe industriel a varié de
fractions, dans un marché irrégu-

‘lier, à la Bourse de Montréal et à
la Bourse Canadienne hier. Quel:

; ques valeurs ont fluctué dans un
rayon de deux points dans des
échanges modérément actifs.

 

. points et Dosco a monté de %
: mais Stelco a glissé d'autant parmi

| haussé de deux ‘points mais les
autres titres. dans le secteur des

à la Bourse, métaux, ont accusé des reculs ne
Parmi les raffi-
B.A. Oil a cédé

,et Power Corporation a ga

suivi Gué 4 dans les services publics. avait été trouvé dans une carrière

| dépassant pas %.
{ neries de pétrole,

en va

TORONTO, 21. (P.C) — Les
cours ont fluctué à la baisse, après
un début mixte, à la Bourse de

Toronto hier. L'indice des pétrales
de l'Ouest a baissé légèrement et
celui des métaux non ferreux a
perdu plus d'un point. C'est la

deuxième séance à la baisse au
cours de la semaine mais le mar-
ché avait enregistré précédemment
de bons gains.

Les pétroles de l'Ouest et las
industriels ont touché de nou-
;veaux sommets au cours de li se-
maine. Ford “A” a grimpé de 23
pour enregistrer le meilleur gain
parmi les industriels. Moore et
Aluminjum ont avancé de deux
points, .aternational Utilities, de
1% et Imperial Bank, d'un point.
Hudson Bay Mining a perdu %

parmi les gros métaux non ter-
reux mais Falconbridge Nickel a
haussé d'un point. Conwest x 1e-
‘culé de 75 cents parmi les titres
secondaires. Granduc a enregistré
un gain de 40 cents. Parmi tes
pétroles de l'Ouest, General Pete

  

 a monté de 50 cents.

 

Algoma Steel a grimpé de deux

Legault, chef de l'escouade des
homicides, nous a déclaré que
personnellement il croyait que
,cet homme s'était suicidé, mais
‘Qu'il envisage tout de mème la
! possibilité du meurtre dans cette
affaire.
Depuis la découverte et le trans-

port de ce corps à la morgue de
| Montréal une vingtsine de per-
sonnes qui comptent un membre
de leur famille disparu depuis un
certain temps. s'y sont rendus,
mais personne n'a identifié le
corps.
Vendredi matin les experts en

empreintes digitales de la Sürcté :
Ë provinciale se rendaient à leur

tour à la morgue afin de préle-
ver les empreintes du cadavre et
tenter ainsi de procéder, par ce
moyen, à son identification. Il
leur a été impossible de le faire.

L'état de décomposition du
corps a rendu le travail des
agents provinciaux impossible et
c'est pour cette raison qu'on a
envoyé les deux mains du défunt
à Ottawa.
Au Quartier général de la

RCMP aussi bien qu'à celui du
FBI à Washington on possède des

{procédés chimiques qui rendent
possible l'identification des em-
preintes digitales même après une
certaine décomposition des cellu-
les de l'épiderme.
On se souvient qu’il y a quel-

ques années le corps d'une victi-
me décédée des suites d'une opé-
ration illégale et dont le corps

i Les papeteries unt fluctué irrégu- de sable près de Shawinigan avait
lièrement, Fraser a avancé de 4

, et Price a perdu ‘4.
Les boissons ont varié étroite-

ainsi été identifié. LI s'agissait de
Jeannine Damour.
Le corps de cet homme dans la

‘ment à la hausse, Distillers Sca-. trentaine qui a été découvert dans
| grams et Walker ont progressé le Saint-Laurent au large de Ville
de 5. Les banques ont affiché un Jacques-Cartier en face de l'église

jton mixte et Bank of Nova Scotia
et Toronto-Dominion ont ifléchi.

| Notre-Dame de Fatima, était a
‘eau depuis huit à dix jours, selon

Bruse d'un point et U- S. Steel’ Dans les divers, Ogilvie a haussé ; le Dr Jean-Marie Roussel, qui en à
et Youngstown Sheet and Tube de 114 et General Dynamics, de

1%. Canadian Vickers et Canadaqui ont monté de fractions parmi
les métallurgiques.
Aluminium Ltd a dirigé un

valeurs canadiennes avec un gain
de 15. Granby Mining a avancé

Cement ont reculé de 4.
; - Les mines et les pétroles de vivante au moment où son corps,

mouvement de hausse parmi les! 1gou ont fluctué irrégulière-
| ment. Montgary a perdu 25 cents
; et New Jack Lake et Opemiska Ex-

pratiqué l'autopsie.
‘autopsie a en outre démontré

que la victime était bel et bien

pendant que cet homme s'est déli-
| été immergé. La police croit ce-

| bérément de lui-même jeté à l’eau,
de *% et Distillers-Seagrams, de! piorers, environ 10 cents. EI Pen mais elle envisage quand même la
Ye. Hudson Bay Mining a perdu|RKey Oil a avancé de 13 cents. possibilité d'un assassinat.
Ja et Canadian Pacific. Ye. A la; Opemiska Copper a cédé un point
Bourse Américaine Preston East parmi les gros métaux non fer-

Dome à progressé de Ye. Great|reux. Campbell Chibougamau se
Grass Oil, Sapphire Petroleum et transigeait à 18%, Bellechasse à
Jupiter Oils ont avancé de 1/16.|90 cents, Hollinger, à 28%, Joliet-
Shawinigan a reculé de a et Ca te, 4 $1.40 et Canadian Atlantic,
asdian Marconi, de %. à $810.

Pour l'instant l'enquête en est
à un point mort et elle ne pourra
reprendre son cours que lorsque
le cadavre aura été identifié. La
police concentre ses efforus sur ce
point depuis jeudi, mais encore
sans succès. Lorsque la victime

 

|

 

   --

9

 

    

LA PATNIE e-————— Dimanche. 22 Juillet 1958

=x
¥À MOI    

Photo ogee Janelle la Patrie)

LE MAIRE DRAPEAU REMET UNE PLAQUE-SOUVENIR à trois

jeunes aventuriers à leur départ pour un voyage de 35,000 milles.

Leur “Castor” est un ancien corbillard. Sur la photo, outre le
maire, Paul Lapointe, René

[par CLAUDE La VERGNE |

pierre liée au

ilsera plus facile de ARRETEZ*

Plourde et Hubert Côté.

Les 2 mains du noyé lié à une
pierre sont envoyées à Ottawa

La Sûreté provinciale a fait parvenir au quartier général de la Gendar-
merie Royale du Canada à Ottawa, les deux mains du cadavre d’un inconn

: qu’on a repêché du Saint-Laurent, une
Le lieutenant - détective Ubald®—

isera connue
connaitre si cet homme avait des

cou.

 

Démengeaisen
cxssée por les

| raisons de se donner la mort OU mMersores d'iasoctes, Eruptiens dues à le Chalver
me d'un meurtre.
—_

DUMONT (New-Jersey!. — Trois
jours après avoir été désigné
pour organiser une souscription
ayant pour objet de reumr les

s'il a été victi

   

 

Vwel Arr+e9 La démangesgon du morsume d'in
orcten, éru tions dune À Ia chaleur, Gcséme, vru-
cuire, puntulse, SG72:008, orvlian, [ied J athlète 04
A trem aflectiona cutanées enorme, Fmpioyes ia

ESCRIPFTION D,D.D, d'action rapide. antisepe
48. Non graieeuns, Noh tachants. La dima
orn Ou votre Breet vam ret remis, Voie

puarmacian tleut ia PRESCRIPTION D.O.D

 35,000 dollars exigés par la cons-!
truction d'une nouvelle remise
pour le matériel d'incendie de la
ville. John Carey, doyen du corps!
des pompiers, est arrêté, une cn,
quête ayant établi qu'il avait lui-
même mis le feu à la remise qu’il
est aujourd'hui nécessaire de rem-

BREVETS D'INVENTION
MARQUES DE COMMERCE
DESSINS DE FABRIQUE

MARION & MARION
Raymond A. Robie J. Aired Bastien

1310, rve DAUMMOND
MONTREAL   placer, J

Ann.

 

Rétraction des hémorroides
sans chirurgie

Une nouvelle substance apporte soulagement
de la douleur et rétraction des hémorroides

Montréal, Qué. (PM) — Une
nouvelle substance cicatræsnte vient

d'être découverte aprèe plusieurs
années de recherches scientifiques.
Dans le cas des bémorrolles, le
nouveau remède s une action doutile:
il soulage la douleur, et en même
temps réduit l’enflure—absohament
sans chirurgie. De plus, il agit avec
une efficacité remarquablement ra-
pide.

Pour étatlir avec précldon ls
valeur curative de la nouvelle sub-
stance, les médecins out suivi
soigneusement le cas de plusieurs
centaines de patients souffrant dre
hémorroides, certains depuss jusqu'à
une vingtaine d'années.

Dans tous les cas examinés les
médecing ont ohservé uns améliors-
tion étonnamment rapide. Non 

 

 

seulement la douleur est promple-
ment diaparue, mais ce soulagement
s'est doublé de la rétraction den

hémorroides. D'autre part, l'efficae
vité du traitemeut s'est prolongée
uvois après mois, durant toute la
période d'observation.

Ces résultats ont été obtenus sans
intervention chirurgicale et sans
médicsuments ancethésiques, aatrin-
grnté où opincés. Le sucods de
traitement ont attribuable à La Hio-
Dyne®, 1s nouvelle substance cura
Live qui sert actuellement à la cicæ
trisation de diverses blessures, sur
toutes les parties du corps.

On trouve maintenant le nouveau
médicament en onguent mt en suppose
sitaires, sous le nom de PREPARA.
TION H* C'est un produit de
Whitehall Pharmacal, fabricants
d'Anscin, Bifolol et Kolynos. En
vente dana toutes les pharmacies,
sans ordonnance de médecin, aveo
garantie de rembotrsement en ces
de non-satisfaction.

*Marque déponte  
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«..rouge et sucré...

un apéritif parfait
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La seule essence pour automobile au Canada,

fabriquée avec rALKYLATE [
* L'ESSENCE DE BASE INDISPENSABLE À L'ACCROISSEMENT DE PUISSANCE DES-

CARBURANTS D'AVIATION À HAUTE TENEUR EN OCTANE. CES CARBURANTS

D'AVIATION ONT UN INDICE DE PERFORMANCE DE 145... UN INDICE

DE PERFORMANCE DE 100 ÉQUIVAUT À 100 OCTANE.

La nouvelle raffinerie de Canadian Petrofina, la plus mo-
derne du monde, produit pour vous. .d'ALKYLATE, l'ess
sence à haute teneur en octane, précédemmentréservée à
l'usage exclusif de l'aviation. L'ALKYLATE N'EST PAS UN
ADDITIF, mais un composant majeur de chaque gallon de
la nouvelle Super-Fina ALKYL-GAS .… l'essence qui com-
munique à votre auto une puissance que ne peuvent ate

POUR VOTRE AUTO —A TOUTES teindre les essences ordinaires.

LES STATIONS FINA teams LA PUISSANCE D'ENVOL INSTANTANÉE
Sans forcer le moteur

beams L'ESSENCE POSSEDANT LES MEILLEURES QUALITES
ANTI-COGNEMENT AU CANADA
Votre moteur tourne comme un charme

 

  

 

 

    

FINA) — amass. L'ESSENCE QUI CHAUFFE LE MOINS AU CANADA
= ER Pour prolonger la durée de votre moteur

es 3

Sa

Ses L'ESSENCE QUI BRULE LE PLUS PROPREMENT
 ~ wigs AU CANADA Nerequiert aucun additif nettoyeur

YT l'essence à

ples beste

lexeur en
octans
co MAO vom,cet CANADIAN PETROFINA LIMITED

COÛTE À PEINE PLUS QUE L'ESSENCE ORDINAIRE)
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Un “Jolly Good Fellow” ce Jack Solomons

“On nous raconte que vous exigez des occupants des premières
rangées du bord de l'arène qu'ils portent le*tuxedo ou l'habit de gala
et que leurs compagnes soient revêtues de robes de soirée et serties
de leurs bijoux”, avons-nous demandé à Jack Solomons, le plus célè-
bre promoteur de boxe au monde depuis la mort de Mike Jacobs.
Solomons était de passage à Montréal jeudi soir. l'invité de la Brasse-
rie Molson à l'un de ses programmes de télévision. “Quelle est la
raison de ce cérémonial I" — “Oh! c'est bien simple”, de répondre
le jovial britannique. “Je considère mes grandes promotions de boxe
comme un événement social aussi bien que sportif au même titre
que les premières de cinéma ou les grandes soirées théâtrales. D'ail-
leurs chez nous, si nous espérons attirer la haute classe de la société
et la noblesse du royaume, il nous faut enguirlander la présentation.
Il est d'ailleurs très facile d'obtenir un habit de soirée
même pour ceux qui n'en ont pas dans leur garde-robe. La maison
Moss Bros. se charge de vous les louer à un prix très raisonnable et
je possède la moitié des parts de Moss Bros,! ! 1” .

Et cest dans cette veine qut—_—_
s'est déroulée l'entrevue que So-
lomons a accordée aux scribes
locaux. On se fait toujours une
impression prématurée du person-
nage qu‘on va rencontrer, surtout
lorsqu'on a entendu parler de lui
depuis longtemps et qu'on a cru
deviner son caractère. Nous nous
attendions jeudi à faire face à un
digne citoyen britannique, à l'air
un peu hautain, aux réponses éva-
sives et distantes, au regard su-
périeur et détaché. Notre prémo-
nition était complétement fausse.
Non pas que Solomons ne soit pas
un digne citoyen des Iles Britan-
niques, mais il est le genre d'hom-
me que vous appelez tout de suite
“Jack” après seulement quelques
mots de conversation. Il ressemble
plutôt à un jovial Irlandais, arbo-
rant un sourire engageant et com-
municatif, qui aime jouer les ca-
lembours et qui sait épicer toutes
ses réponses d'un humour bien
étranger à celui de la Chambre
des Lords !
Au fait, Jack Solomons nous a

tout de suite fait songer à Eddie
Quinn et on n'aura jamais accusé prochain et Parker et Archie Moo |

  UT CITSET
INSCRITS POUR SAMEDI

PREMIERE COURSE. D. trot. $506—
Calvert Manover, Turcotte: Argo Mite,
Williams; O'R.iey. Bradeite: Vicnac,
Pelletier; Cy Hanover, Mcleoar. Sue Ex-
Robillard: Billy T. hdamn.
DEUXIEME COURSE. D. ambdie. 2500

Apache Pass. Caldweil: Red Ember,
Cournoyer: Stewart's Silver, Mcintyre:
Ross Volo, Waples: Miss Mighty, Oroes-
mun: Goodwill Johnnie, Dunlop: Mit-
zie Hal, Dupee; Royal Lad, Buller; Van
Dirk, Moreau.

1ROIS;EME COURSE. DD amble. $500
=— Lma Pingo, Robillard; David Stone,
Caldwell; Jenny Lee Harvester, Wa-
les: Sir Prince, Bouvrette: TuPMrabout,
diey Tums, larente: Ziz Zag. Porte-

lance; Goodwill Mickey, Leboeuf,

QUATRIKME COURSE. D. amble. $300
= Blackhawk Diamond, Lorette: Bcot-
ty Adam, Caldwell; Single Lee. Leboeuf;
Mr. Martin, Bouvrette: Oetry Beker,
Silliphant, Jimmy H. 2nd. Mclear: Foi-
low Jun, Bardier; Mistietoe W., Pelle-
tier; Averlll's Joe, L'Heureux,

CINQUIEME COURSE. B. trot. $900—
Great Hanover, Lutman:; Giowing
Song, Love: Early Rose C, Wapies;
Hurtford Tass, White. Mums Ciaudene,
Larente; Shalo Water, Harvey, Banga-
way, Turcotte; Admiral Jun.

SIXIEME COURSE. DD amble $600—
Btarlight Grattan, Fleet, Mighty Luc-
ky, Boucher; George Rambler; Kenney
Volo, Blouin; Lazy Boy, Pelletier:
Monday Morning, Grant. June's Pride,
Dussvult: Highway Express, Lafuia;
‘True Jessie, Adamo.

SEPTIEME COURSE. C. amble $700
= General Wi, Brodeur; Williamsburg,
Robillard; Prisco Meredith. Waples;
Hoos.er Pick, Workman: Sacramento,
Tilden: Widower Pat (Can), Caldwell;
,Dr. Fieet, Lockhart; Duke Spender,
Bouvrette: Allafton, Harp.

HUITIEME COURSE. Metrepolitan
Trot. 000. Je div. — Maine Bong,
Larochelle; The Bethel, Dninard. Beck
Hanover, Olguére; Cheerful Lad, Hess:
Ben Boy, Wapies: Able Galion, Pelle
tier; Vietwe Darnley, Dusmult; Mor-
ris H., Trudel; Aerial Gunner, Larente.

NEUVIEME COURSE. Handicap am-
bie. $900 — The Black Prince. laro-
chelle: Wniter Orattan. Mess: Glidemi-
te, Harvey: Elaine Win, Love; Bomb A,
Robillard: Heuthes C. Soott, Wapies;
Sine Chips, Lockhart, Msc Bingen,

DIXIEME COURSE. DD trot. $600—
Riddell, le-

 

 
|

 

à Londres,

notre Edouard national de réti-
cence et de mégalomanie ! Comme
on dit chez nous, Solomons est
“tout ainsi” et il ne mâche pas
ses mots et ne tente pas de dorer
ses réponses. I! est franc et direct
dans ses affirmations comme dans
ses negations. Il était vêtu d'un
pantalon sport et d’une chemise
ouverte et chaussé de souliers de
suède bleu. H avait enfilé une
jambe par-dessus le bras de son
fauteuil et s'occupait de répondre
aux questions qui pleuvaient de
tous côtés. I] n'a pas essayé d'en
éviter une seule et à rendu ses
réponses avec fermeté et convic-
tion.

“James J. Parker est le meilleur
poids-lourd de l'heure et il est le
futur champion du monde ; il pos-
sède un solide coup de poing et
est doué de tous les talents né-
cessaires pour réussir. I! n'a sim-
plement jamais eu la chance de
se faire valoir” Voilà l’une des
déclarations catégoriques de Solo-
mons qui faisait allusion au com-
bat que se livreront mercredi soir

re au Stade de Baseball des Leafs
de Toronto. “Si Parker triomphe,
je demanderai à ce qu’il soit re-
comnu universellement comme le
successeur de Rocky Marciano et
j'essaierai de bâcler un autre com-
bat entre lui et Floyd Patterson
pour l'automne prochain, soit à
Toronto ou à Londres.”

Et n'allez pas croire que ce
Solomons ne soit pas un homme
d'affaires compétent. La plus belle
preuve réside dans les arrange-
ments financiers du premier com-
bat qu'il présente en Amérique,
celui de Parker-Moore, mercredi
prochain. Dave Rush, un financier |
de Toronto qui est le commandi-
taire de Parker, a bâclé lui-même
l'affaire lorsqu'il a appelé Solo
mons à Londres il y a quelques
semaines. “Rush m'a fait la pro-
position suivante”, de dire Jack.
“Si le combat accuse un déficit et
des pertes, c'est lui qui les assu-
me. Si, par contre, des profits sont
réalisés, c'est moi qui les empoche.

pent à tour de bras et vous, vous
riez à pleines dents! Et vous êtes
chanceux que l’anse de la cuvette
se soit brisée car je vous aurais
enfoncé ce seau d'eau jusqu'au
cou!” Ce sont là les avatars du
métier”, de conclure Solomons en
riant.

Jack Solomons, en plus d'être
promoteur de boxe, est aussi
“bookmaker”, une profession lé-
gale en Angleterre. Il distribue
des cartons d'allumettes sur les:
quels on peut lire: “Jack Solo-
mons, turf accountant”. Compta-
ble de turf, c’est une appellation
qui ferait dresser les cheveux à
notre escouade de la moralité!
“Quand un client veut ouvrir un
compte avee mon organisation
pour gager, je dois prendre des
références et des recommanda-
tions à son sujet. Et mes dossiers
sont tellement bien préparés que
plusieurs compagnies ou indus
tries s'adressent à moi pour ob-
tenir des renseignements et des
références sur certains candi-
dats!" Solomons est aussi pro
priétaire de chevaux, d'un res-
taurant et d'un commerce de pois-
sons. Agé de 55 ans, il est marié
depuis 36 ans et a présenté son
premier combat de boxe en 1931.

0 a lui-même connu une brève
carrière pugilistique: trois com
bats, deux victoires et une défai-
te, après quoi son épouse lui a
fait accrocher ses gants pour com
sacrer toutes ses énergies à l’arè-
ne matrimoniale!
Solomons était accompagné de

Harry Sheppard, une figure bien
connue dans le monde pugilisti-
que canadien et surtout à Mont-
réal. Sheppard, un gérant de
boxeurs, s’est installé en Angle
terre il y a sept ans et y a fait
venir pas moins de onze boxeurs
canadiens. I espère revenir dé
finitivement au pays lorsque So-
lomons aura commencé son tra-
vail ici. En ‘effet, Solomons a
l'intention de faire revivre la boxe
au Canada et de présenter des
combats d'un océan à l'autre. D
commencerŸ par Toronto puis de
mandera ensuite une licence de
promoteur à Montréal. D a l’in-
tention de développer des boxeurs
canadiens par l'organisation de
petits clube très actifs dans tous
les grands centres et il s'attend
aussi de faire venir des vedettes
européennes. C'est ainsi qu’il a
les yeux sur un boxeur poids<oq
français du nom de Hamili, qui
selon lui battra bientôt Mari
D’Agata pour le titre mondial. B
aimerait présenter un combat en-
tre Cherif Hamia et Sandy Saddler
et il a nombre d'autres idées en
tête.
Sheppard nous racontait lui

aussi une petite histoire en marge
des habits de gala. “Un soir à
Londres, dit-il, je revenais de la
chambre de l’un de mes boxeurs
et n'étais revêtu que d'un panta-
lon sport et d’une chemise bien
ordinaire sans veston. L'une des
préliminaires m'intéressait énor-
mément et je désirais la voir de
près. J'aperçus un siège libre sur
la première rangée et à la faveur Je ne peux pas perdre !” On peut

vraiment dire que Solomons a
trouvé un véritable mécène, sinon
un gobard, en la personne de ce
Monsieur Rush qui semble para-
lysé et transfiguré à la seule men-
tion du nom de Parker. “Je me
suis mis dans Ja tête que Parker
serait un jour champion du monde
et c’est la seule récompense que je
désire”, de dire Rush dans un sou-,
rire illuminé, pendant que Solo-
mons vérifie le montant de livres
sterling qu’il a en poche!

“Un jour”, de raconter encore,
Solomons, “je présentais un match
à Dublin, en Irlande. L'un des
combats en particulier était vrai-
ment spectaculaire et je le suivais
avec un intérêt grandissant. J'étais
assis au bord de l'arène et je goû-
tais chaque minute de cette ba-
taille. Ma satisfaction devait se
traduire sur ma figure et j'arborais
un large sourire lorsque tout-à-
coup je reçus un seau d'eau en
plein sur la tête. Un fougueux
Irlandais assis non loin de moi)
B’avait pas prisé mon attitude.

“C’est un sport cruel”; me dit-il,
“ces deux jeunes boxeurs se frap-'

 

de la semi-obscurité, je m'y glis-
sai tout doucement. Je me faisais
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aussi petit que possible. Je tirai

un paquet de Woodbine (les peti-

tes cigarettes à meilleur marché

en Angleterre) et je venais d'en

porter une à mes lèvres lorsque

mon voisin me demanda si je ne

lui en donnerais pas une. Je

m'exécutai avec plaisir. Mon voi-

sin se mit A me poser toutes sor-

tes de questions et je remarquai

qu'il était véritablement intéressé

A la boxe. II était revêtu d’un

splendide habit de gala et me

paraissait très jeune. Je finis par

lui demander son nom; c'était

Lord Blanford, le cousin de Sa
Majesté la Reine! *

Pour revenir 3 Solomons, il

s'attend à une foule de 35,000

personnes au Stade des,Leafs de

Toronto mercredi soir prochain.

Jack a été tout surpris de ren-

contrer un boxeur qu'il a déjà

engagé pour l'une de ses promo

tions: il’ s'agit de Danny Webb,

qui est “porter” à l'aéroport de
Toronto.

Quel que soit le résultat des
prédictions et des promotions de
Solomons, on pourra dire qu’il a
été l’un des plus spectaculaires

personnages dans l'histoire pugi-
listique qui en compte probable-  
ment plus que tout autre sport.

  En fin-de-semaingamenezvotre famille au

 

  

 

DRYGIN
“Spécial”

“La base du Meilleur
Cocktail ” Pie

PABRIQUÉ PAR BOLS
SELON UNE RECETTE
VIELE DUN SIÈCLE vs

137.

DISTILLE AU CANADA

 

   

  

baseball
vOvEZ18s

“MAPLE LEAFS”
DE TORONTO

“LES ROYAUX”

CE SOIR à 8.00 p.m.

une joute
DIMANCHE à 1.30 p.m.

Grand programme double

“Acclamons nes Royaux”
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LES MACHINES AMERICAINES

Tous les enthousiastes de
Québec qui ont assisté à l’un

golf de la province de
les deux tournois, ou

aux deux, le dernier ayant pris fin dimanche dernier,
a
a uébec, sont unanimes à dire que les vedettes
américaines de golf sont de véritables machines.
Leur style respectif approche®

grandement la perfection indivi-

duelle. Presque toutes ces étoiles

américaines ont atteint leur apo-

gée au point de vue exécution de

leurs coups. Il ne leur reste plus

qu'à conserver une bonne attitude

mentale pour avoir de bonnes

chances de remporter les honneurs

de n'importe quel tournoi du cir-

cuit américain.
HI ne faut toutefois pas être

surpris de l'habileté de ces as des

links. Avant de prendre part à un

tournoi, ils pratiquent une journée

complète, ordinairement la veille,

et se rendent compte vitement des

difficultés d'un parcours. Ensuite,

ils se précipitent sur le terrain de

pratique pour y frapper plusieurs

batles dans le but d'aiguiser leurs

armes pour le lendemain. Là, ils

reçoivent souvent des conseils de

leurs confrères qui sont aussi leurs

amis hors des tournois.
A leur première journée de com-

pétition, ils ne prennent pas trop

de chances et étudient davantage

le parcours. De cette façon, ils se

tiennent parmi les premiers afin

de ne pas trop se tenir en arrière

du meneur. S'ils sont chanceux

avec leurs coups roulés, ils peu-

vent prendre les devants et conti-

nuer leur marche triomphale jus
qu'a la fin du tournoi.

Dès leur deuxième tournée sur

le parcours, ces étoiles s'évertuent

à massacrer la normale de tout

côté. C'est ordinairement à cette

ronde que les meilleurs comptes

sont enregistrés si la température

le leur permet. S'ils ne jouent pas

bien à cette ronde, ordinairement
ils ne l'emportent pas.
A la troisième ronde,ils jouent

moins témérairement, mais ils pren-

nent encore des chances. Le me-

neur après cette ronde est ordinai-

rement celui qui a réussi us

compte modeste à Ja première

ronde, un score sensationnel au

deuxième et troisième rondes, C'est

aussi après cette ronde que l’inté-

rêt des spectateurs se convergent

vers une douzaine de participants.

Rarement, un tournoi est décidé

après cette ronde parce qu’il y a

trop de bons joueurs qui y sont

inscrits.
L'on dit souvent que la fin cou-

ronne l'oeuvre. Eh bien! il y a

deux manières de se comporter

lors de la dernière ronde: soit

jouer prudemment ou soit prendre

des chances pour rejoindre le ou

les meneurs.
Bill Casper, Jr, de Chula Vista,

Californie, a prouvé cette théorie

bien qu'il ait été brillamment régu-

lier au cours de tout l’omnium

Labatt qu'il a gagné par la marge

de deux coups. Il a réussi deux

68 et un 67 au cours des trois

premières rondes. Puis, il a enre-

gistré un 33, deux coups sous la

normale, sur le premier neuf. C’est

alors que son partenaire de jeu(

Ted Kroll, lui a dit qu'il possédait

une avance de cinq coups sur son

plus proche rival, Al Bessclink,

qui jouait en leur compagnie. Bill

n'a pris aucune chance durant le

deuxième neuf trous. M n’a pas

fait mieux que 38, un coup au-

dessus de la normale, mais il avait

assez d'avance pour l'emporter

quand même.

IL FAUT DE L'EXPERIENCE

8 ea belle victoire dans l’om-
nium Labatt. Bill nous a confié

qu'il fallait beaucoup d'expérience

pour gagner un tournoi du circuit

américain. 11 est, sclon lui, absolu-

ment nécessaire qu'un joueur man-

Que sa chance une ou plusieurs fois

@gant de finir premier dans un

tournoi du circuit américain.  

 

Bill a acquis cette expérience
lors de l'omnium de Saint-Louis
alors qu’il était le meneur après
67 trous de jeu. Cependant, il a
réussi cing “bogey” de suite pour
permettre à Dow Finsterwald de:
le devancer dans le classement,

 

il à eu un désastreux “triple-bogey”

final. M n’était pas nerveux,
il est certain que son attitude met|

tale n'était pas assez mûre pour;
qu'il sorte vainqueur de cet om-
nium.

Ici, l'on peut citer les exemples

de Ted Kroll qui n'a jamais gagné
une classique telle que l'omnium

national, le championnat du monde
du Tam O'Shanter et le champion-
nat de la PGA. Ted a failli à la
tâche lors du dernier omnium |
national remporté par le dentiste
Cary Middlecoff. II devait réussir
quatre “par” sur les quatre der-
niers trous pour l'emporter, mais

 

Wetchick, Marty Furgol, Ed Furgol,
Ben Hogan à ses débuts, et une
multitude d'autres que nous pour-
rions nommer.

Parmi cette liste de golfeurs qui
ont perdu des tournois à cause
d'inexpérience, il ne faut pas ou-
blier le cas de l'amateur Ken Ven-
turi lors du dernier tournoi des
Maîtres. Une ronde finale de 78
lui aurait donné la victoire, mais
il a enregistré une ronde finale
de 80 pour permettre à Jackie
Burke, Jr., de se hisser devant lui.

Maintenant que Bill Casper a

remporté sa première victoire, il

sur le 15e trou pour perdre ses | sera à surveiller dans les tournois;
chancesde victoire. La prochaine subséquents parce qu’il possède|

oAa sera en mesure de l'em- toutes les qualités pour réussir. Il

porter dans une classique, il sera est calme et a un style qui peut
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mais’ en fut de méme pour lve Mike ronde de 'omnium Labatt alors que
le vent balayait tout sur son pes
sage.

POTINS...

Adjutor Dussault est encore en
grande forme. Au cours de la
deuxième ronde de l’omnium La-
batt, ce vétéran des links a réussi
une ronde de 73, un coup au-des-
sus de la normale. Adjutor, qui a
une cinquantaine d'années, est de-
puis plusieurs années l'un des

, Meilleurs golfeurs de la région de
; Québec et même de la province.
On sait qu’il a déjà été le meil-
leur amateur dans l’'omnium cana-
dien et qu'il a été finaliste dans
le championnat amateur de la pro-
vince de Québec alors qu'il avait
perdu aux mains de Guy Rolland,
de Laval-sur-le-Lac, en 1946... probablement capable de passer

outre aux obstacles. |

Peter Thomson, l'excellent gol-|
feur d’Australie, a faibli souvent,
dans les moments critiques avant
de gagner l’omnium de Dallas. Il

s'adapter à toutes les conditions
de jeu. En effet, il frappe une
balle basse et puissante. Il est un
expert du “Punch-shot”, le coup
idéal contre le vent. I l’a d'ail-
leurs démontré lors de la dernière

Nous souhaitons à Stan Hope,
populaire professionnel du elub de

! golf Islesmere, un prompt rétablis-
‘sement. Il a un rhume qui l'acca-
| ble depuis l'omnium canadien. Il a

(Suite à la page 105)
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UNE VALEUR GENERAL MOTORS

« « « Los jeunes, en nombre croissant, 
découvrent qu’ils ont les moyens de posséder une grosse

OLDSMOBILE à moteur Rocket!

Rien d'étonnant que de plus en plus de jeunes veulent posséder

une Oldsmobile! ouvez-vousles blâmer? Si vous êtes comme tout

le monda, vous préférez, vous aussi, une voiture prestigieuse,

surtout lorsqu'elle possède unetelle valeur.

Et à pro
incite à

un

"ACHETER!
s de valeur, tout dans cette ravissante Oldsmobile vous

autos plus petites et de moindre puissance!

.… une valeur de reventetellement élevée que,

ment, Oldsmobile est en tête du marché des échanges.

. . . une réputation de performance étincelaute connue et enviée

de tous, partout!

Venezfaire l'essai d’une nouvelle Oldsmobile. Venez vous rendre

compte de la valeur d'échange de votre voiture actuelle, pourvu

ue vous agisetez sans tarder. Vous aussi,

une Oldsmobile! Venez nous voir dès aujourd’hui!

OLDSMOBILE
JARRY AUTOMOBILES LYEE

4364, rue St-Denis,

Montréal, Qué. PL. 6221

DUROCHER AUTOMOBILES LTD.
2125 event, ve Notre-Dame,

© Lachine, Qué. ME. 74700

traditionnelle-

vous voudres posséder

CHEVROLET MOTOR SALES CO.

VOUS ACHETEZ UNE
rix mieux adapté à votre budget que celui de bien des

preuve qu'une Oldsmobile

VOTRE PLACEMENT EST PROTÉGÉ QUAND

  

Une Oldsmobile est le plus evoe-
togeuse des voitures actuelles;

elle possédere une plus grande |
voleur d'échange, demoin. C'est le

=,

  

  

OLDSMOBILE

 

 

 

difficile à bettre et Facile à eckater!

OF MONTREAL LTD.
2083 ouest, rue Ste-Cothorine,

Mentréal, Qué. WE. 6781

BARNABE MOTORS LTD.
1650, boul. Edousrd lavria
Ville Se-Lourent. Bi. 44401

DOYLE MOTORS LIMITED
4501, ave Bannantyne

Verdun, Qué. YO. 1139

LAC ST-LOUIS AUTOMOBILES LTD.
90, rue $te-Anne

Sre-Anne de Bellevue, Tél : 5661
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Bavasi promet d'envoyer
des renforts aux Royaux

(par PHIL

René Lemyre sait aussi bien, peut-être mieux,
que tout autre, que les Royaux devront obtenir des
renforts quelque part pour maintenir leur position
élevée dans le classement
et conserver leurs chances
Les Royaux, qui possédaient une ®

avance de 6 parties en tète à un |
certain moment, avant le départ
de Rocky Nelson pour Brookiyn.
sont toujours à portée de la pre-
mière place, puisque, quoique en;
troisième position. ils ne sont qu'à
une partie des mencurs. mais ils
n'ont qu'une avance d'une partie
sur Miami, en quatrième place, et ;
les Jets de Columbus, qui suivent

 

SEGUIN)

de la ligue Internationale
de gagner le championnat.!

sont toùjours en quête de deux
lanceurs, et que, en tant que l'at-
taque est concernée, le club peut
tenir son bout, maigré les trois
blanchissages conséculifs encais-
sés au début de la semaine.

“Nos lanceurs n'ont pas décu
dans la série à Rochester. si on
exceple la troisième partie. Nous
avons perdu une joute 40, une au-

ge

mières parties à Rochester, et si
ces deux sont tenus en échec au
marbre, il nous est à peu près
impossible de gagner une joute.”

LANCEURS RECHERCHES
Buzzie Bavasi, à Brooklyn, est

en communication avec plusieurs
clubs, cherchant à s'assurer deux
lanceurs, un gaucher et un droi-
tier, pour les Royaux, et il espère
obtenir les renforts voulus d'ici
une semaine.
Lemyre a révélé qu'il avait ten

té d'acheter le gaucher Frank
Barnes, qui est à Minneapolis,
mais Barnes appartient aux Leafs
de Toronto et n'est avec les Mil
lers que sous option. “Jack Kent

dans le classement, ne sont pas si] tre 1-0, et ce sont les frappeurs Cooke a demandé un prix exor-
loin qu'il soit impossible pour eux
de rattraper les Royaux et faire
tomber le club local dans la’
deuxième division pour la premiê- '
Te fois depuis 1944. +
Lemyre affirme que les Royaux

qui, par leur faiblesse au mar-
bre. sont responsables de ces re-
vers. dit Lemyre. Nos deux meil-
leurs cogneurs, Parris et Wilson,
no'nt pas frappé un seul coup sûr
à eux deux. dans les trois pre-
 

la nageuse montréalaise
Aloma Keen fait sensation

ATLANTIC CITY. —
ment la plus spectaculaire au grand marathon de!
nage d'Atlantic City cette semaine a été la petite et
jeune Aloma Keen, une Montréalaise de 14 ans, qui
à participé à la dure épreuve do quelque 25 milles,
La petite Aloma. la plus jeune¥

inscrite dans l'histoire de cette |
course, a été longuement applau-,
die quand elle a été déposée sur,
le quai qui marquait la ligne d’ar-’
rivée. f
Malgré sa tendre jeunesse. elle

La petite Aloms KEEN

nagea jusqu'à un mille et demi
de la ligne d'arrivée et elle ne
sortit de l'eau que quand les of-:
ficiels lui ordonnèrent de le fai-!
re parce que 11 nageurs avaient
déjà terminé. i

La petite fille — malgré les
yeux enflés par Teau salée —
avait continué heure après heure

Course cycliste
à Shewinigan

La course cycliste La Tuque-Sha-
winigan Falls pour le championnat
de La Mauricie, distance de 85
Milles sera disputée le 29 juillet. J

Cette course est organise. par le
club Tessier et Rosaire Lemay, an-

* cien coureur, sera l'organisateur
en chef. La course est sanction ,
née par la Canadian Wheelmen's
Association.
Des cyclistes viendront de Qué-

bec, Montréal, Granby. St-Jean,|
Trois-Rivières, Victoriaville, Sorel,
Berthier, L'Abord-à-Plouffe, Don
nacuna, St-Raymond. Rivière du-
Loup, La Tuque, Toronto, Weston.
Ont, St-Hyacinthe, Delhi, Ont,
Buffalo, N.-Y. et Shawinigan Falls.
Georges Halaouet le gagnant de
l'an dernier sera également au dé ,
part.

 

 

 La personnalité certaine-

|

et mille après mille. lois en arriè-
re des meneurs. Elle voulait tout
simplement prouver qu’elle pou
vait nager la distance. Et juste
avant d'être forcée de se retirée,
elle avait augmenté Ja vitesse de‘
ses brasses à 68 à la minute et
elle se dirigeait en vitesse vers
la ligne d'arrivée, même si elle
savait qu'elle ne gagnerait rien. |
“Je sais une chose maintenan*. |

déclara-t-elle. Je puis le faire. A
certains moments je me sentais
fatiguée et malade. mais vers Ia}
fin, tout allait bien. J'aurais pu!
terminer l'épreuve. Je vais m'ins-
crire dans la traversée du lac!
Ontario cette année si on orga
nise une course.
Aloma est encore plus jeune

que ne l'était Marilyn Bell qui
participa à cette épreuve avant

 

de conquérir le lac Ontario.

     
Les Lames Bleves

Gillette;
 

SONT CELLES
QUI SE VENDENT

ET DURENT LE PLU

QUELLES LAMES
EMPLOYEZ-VOUS?

bitant pour Barnes, dit Lemyre,
et je ne crois pas que ce lanceur
vaille tant d'argent. Aprés tout.
nous ne sommes pas assez riches
pour jeter les dollars par la fe
nètre.”
La fin de semaime est décisive

pour les Royaux, et, lundi matin,
os saura à peu près définitive
ment quelles sont leurs chances de
remporter um deuxième cham-
pionnat consécutif.
Les einq parties avec les leafs

powrrgient dommer un aspect tout
À fait cifférent à la course. Les
Leafs. qui ont retrouvé leur
aplomb il y a un mois aprés avoir
connu de nombreuses difficuités,
étaient en téte vendredi matin. et
les Royaux se doivent de gagner
au moins quatre des cing parties
pour reprendre les devants.
Bruno Betzel a expliqué l'autre

{jour les raisons du “réveil” des
Leals. “Mike Goliat nous a em:
péchés de dégringoié en deuxié
;me division quand les autres frap-
peurs étaient dams une léthargie,
mais Sam Jethroe et Archie Wil-
son frappent avec régularité main
tenant, et Ed Stevens, malgré sa
faible moyenne, réussit ses coups
sûrs aux moments opportuns”.
“Nos lanceurs, quand leurs co-

pains ne leur donnaient pas beau-
coup de points, devaient fournir
de plus grands efforts, sachant
que si l'adversaire prenait une
avance de deux ou trois points.
les Leafs ne pourraient regagner
le terrain perdu. Maintenant.
c'est différent. Les lanceurs sa-
vent que les frappeurs peuvent
exécuter des ralliements, et ils
lancent avec plus de confiance,
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® En un clin d'oeil, il est facile et
rafraichissant de se raser suivant la
méthode Gillette. Avec une lame
bleue Gillette dans votre rasoir, vous
rasez rapidement uoe barbe rebelle,
vous avez le visage impeccable et
vous vous sentez plus regaillardi.
Achetez vos lames bleues Gillette
dans le porte-lames Gillette, qui les
présente toutes prêtes à servir et est
muni d'un compartiment pour lames
usagées.

     

  

 

    

 

“Le porte-lames comprend
un commeds compartiment <
pour disposer sons danger

des lames vrogses.

    

 

  

 

20 LAMES...... $1.00

10 LAMES...... 30¢

(Paquet ordinaire, 5 pour 23¢)
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conséquemment.
leurs résultats.”
Les Royaux et les Leafs n'ont

pu jouer qu'une partie lors de la

première visite des Toromtois à

Montréal... Billy Harris doit lan-

cer samedi soir et Fred Kipp et

Bill Nishita dimanche... Lynn

Lovenguth, qui méne la ligue avec
15 victoires, lancera l'une des
deux joutes pour les Leafs di

manche .. Les Royaux visiteront

Cuba et Miami cette semaine et

reviendront au Stadium le 31...

Il est peu probable que Rocky

Nelson revienne à Montréal cetle
saison... Les Dodgers devront ob
tenir des “waivers” pour le ren-

voyer ici, et deux ou trois clubs

majeurs seraient anxieux de le

avec de meil-[

 

AU PARC

 

Tous les soirs
à 8 h. 15 p.m. et

dimanche à 2 h. p.m.
Les enfants ne sous pas admis  
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Savourez

un “Flotienr
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Faites-le

avec Seven-Up

ef votre crème glacée

préférée

Mettez uné boule de
votre crème glacée fa-
vorite dans un verre,

inclinez-le et versez du
Seven-Up bien froid
lentement le long de la
paroi

—
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Octroi au club

de Trois-Rivières
TROIS-RIVIERES (DNC) — Le

conseil de ville, siégeant en com-
mission permanente, a décidé d'oc-
troyer $5,000 aux Phillies des
Trois-Rivières. M. l’échevin Gérard
Bourget s'est déclaré dissident. La
‘requête des Phillies était demeu-
rée en suspens depuis la séance

précédente. Nos édiles voulaient
savoir si, vraiment, ils avaient
consenti à cet octroi, même en
l'absence du club de baseball.
+ eat=

Ligue Québec Sr
Quatre parties seront A 'affiche

Dimanche, 22 Juillet 1956

Réception en l'honneur de
Jacques Amyot à Calais

CALAIS. — (Reuters f) — Le maire de Calais,
André Parmentier, a présenté vendredi une médaille
de bronze au nageur canadien Jacques Amyot, le
premier homme qui ait franchi la Manche cette an-
née. La remise de la médaille a eu lieu à une récep-
tion donnée en l'honneur du nageur québecois à
———;;__;}lhôtel de ville,
Un aveugle réussi Amyot, âgé de 31 ans, a effec-

tué la traversée du Cap Gris Nez à

une ronde de 108

 

Douvres en 13 heures, deux mi-
nutes mardi et il est devcou le

Prinee Albert, Saskatchewan,

(BUP) — Phil Lederhouse, de

Prince Albert, deux fois vainqueur

du tournoi de golf pour le cham-

pionnat des aveugles canadiens, a

joué une ronde de 108 coups pour

remporter le championnat des

aveugles de l'ouest.
Lederhouse a aussi remporté Je

premier Canadien de langue fran-
guise à réussir cet expioit.
Amyot a lu un message du mai-

re de Québec, M. Wilfrid Hamel,
dans lequel il transmet ses salu-
talioris à la population de Calais.
La médaille, portant l'inscrip-

tion “Cité de Calais", est une hau-
te récompense civique et sportive.
Amyot a ensuite signé le livre
d'or réservé aux invités de mar-

  United] brian Téléphoto La Potror

LE CHAMPION! — Rodoiphe Lavigne lève le bras droit du

souriant Jacques Amyot (à droite), à bord du bateau qui le rame-

nait à Calais, France, après sa traversée de la Manche à la nage,

ces jours derniers. Amyot est aindi devenu le premier athlète de

la province de Québee & réussir cet exploit sensationnel.

     

dimanche dans la populaire ligue
de baseball Senior du Québec.

St-Jean et Sorel joueront un
programme double, la première
partie étant disputée à Sorel à 2
heures de l’après-midi et la deux-
ième à St-Jean, le soir, à 8 heures.
Henri Corbeil et Jean-Paul Be-
noit lanceront pour St-Jean, qui
est en premiére position dans le
circuit avec une avance de qua

championnat des putts et il à été

|

que.
élu président de l'Association des| Le maire de Calais a félicité

golfeurs aveugles de l'ouest. Amyot de son exploit et a rappelé

Kowalski vs Jonathan au

Stadium: Robert arbitre
Les lutteurs d’Eddie Quinn retourneront au

Stadium mercredi prochain alors que le champion
poids-lourd Wladek Kowalski défendra son titre
contre Don Leo Jonathan. Pour s'assurer que l’ordre
sera maintenu dans l'arène, Quinn a nommé Yvon
Robert comme arbitre pour cet important match
entre les deux mastodontes.
Jonathan, qui a détenu le titre“

pendant queique temps le prin-
temps dernier, réclamait depuis
longtemps ce match avec Kowal-
ski, et Quinn le lui à finalement
accordé.

Quinn présentera quatre autres
combats pour compléter une soi-
rée de lutte qui devrait produire
des sensations.
Comme attraction spéciale,

Fuouard Carpentier, qui a annulé
avec Argentina Rocca dans un
combat pensationnel la semaine
dernière. fera face à Monsieur
lto. Quinn espérait offrir un

 

accepté d'autres engagements
pour cette semaine et ne pourrait
être à Montréal mercredi.
En semi-finaie, le populaire

Bobby Managoff fera face à Mon-
sieur Cato. Un match par équipes
,opposera Paul Baillargeon et
BiHy Darnell à Killer Joe Christie
et Chris Saveldi, et dans le pre-
mier match de la soirée, Arnold
Skaaland sera opposé à Mike
Paidousis.

malch-revanche entre Carpentier
et Rocca, mais l'Argentin avait

ra ses activités dimanche

che. Les Athlétiques de
Jarry à 2 h. 30 et
nouveau le soir à
Laurent.

Dans une autre joute. les clubs
tmmaculée-Conception et St-Eusé-

be se feront face au parc Lafon-

taine, & 9 heures.

Les Athlétiques sont maintenant

dirigés par Ken Tremblay, popu-

laire sportman de St-Laurent
Tremblay, qui a succédé à Henri-

Paul Duval au cours de la derniè-

re semaine, possède une équipe

dent même à dire que les Athlé-

tiques possèdent tous les atouts

redoutable. Les experts s'accor-

nécessaires pour remporter le

championnat du cireuit Spada.

Les Athlétiques comptent sur

trois excellents lanceurs en Lau-

rent Laporte, Réal Chénier et

l'Américain Warren Tessier. De

plus, ces trois derniers sont égale-

ment dec très dangereux frappeurs.

Laporte, pour sa part, est en pre-

mière place des frappeurs de la

ligue.

11 est fort probable que Laporte

et Tessier lancent les deux joutes

des Athléliques contre Caillé et

Pierre Pépin du Jarry. Il est done

juste de prévoir deux duels de

lanceurs.

‘La partie qui mettra aux prises

l'Immaculée-Conception et StEu-

sèbe, au pare Lafontaine, suscite

également beaucoup d'intérêt Ces

deux clubs se sont toujours dispu-

té d'excitantes joutes et celle de 

que le port français fut libéré

par les troupes canadiennes en

1944.
Demain, Amyot partira pour des

vacances en Italie, en Suisse et

sur la itiviéra française. II doit
revenir au Canada le 8 août.

LesCanadiens
à Saint-Jean
Un club de balle-moile composé

de joueurs des Canadiens, cham-

pions du monde su hockey, ren-

contrers un club d'étoiles de la

cité de Saint-Jean, mardi le 7 août
prochain, au nouveau stade de

Saint-Jean. Plus de 2.500 personnes

sont attendues pour cette partie

hors-concours dont les profits iront
au Club des Cent. Voici la liste

des joueurs du Canadien qui seront
sur les lieux : Jackie Leclair, rece-

veur; Claude Provost, lanceur;

Jean Béliveau, ler but; Jacques

Plante. Ze but; Bernard Geoffrion,

3e but: Doug Harvey, arrét-court:
‘Maurice Richard, Henri Richard

| et Dickie Moore, dans le champ

 
12 joutes entre Jarry et les
Athlétiqgues de St-Laurent

La ligue de baseball des Loisirs Junior continue-
avec trois joutes à l’affi-

St-Laurent visiteront le

es deux clubs se rencontreront de

8 heures au Centre Sportif de St-
+ —--  

ception à la règle. Gilles Ste-Ma-

rie, qui a réussi une partie sans
point ni coup sûr dimanche der-

pier lancera pour les champions

contre Wilson ou Claude Pepin de

l'Immaculée.

recommande pour (te le famille”.

 
Suivez l'avis d'VVGN RORERT, champion mondiet 9 foie À in latte, qui déclare :

“Femplowe des quotétars Weider regulierement: c'est un vial tonique naturel Elles me
donnent réciiement de Tentram. apéclalement durant Jes chauds mois d'été.

PROTEINES WEIDER, Dépt PAT 4gfait

extérieur. L'instructeur sera Toe

Blake et les substituts seront Floyd

Curry, Don Marshall, Jean-Guy Tal-
bot et Dollard St-Laurent.

Un concours pour choisir la

reine du club des Cent sera pré-

senté. Mesdemoiselles St-Hyacinthe|

et Drummondville seront sur les | pat Prestley et Jacques Léonard
lieux pour cette manifestation | Janceront pour Joliette contre

sportive et sociale. Henri Rousseau et Claude Blain.

° …
d Ecosse de lapremière

à la dernière goutte

tre parties. contre Jean Desrochers
et Robert Beaudette. Sore! alignera
quatre nouveaux joueurs, dont le
populaire Billy Munroe.
Dans l'autre programme double,

Joliette- jouera à Longueuil à 2
heures de l'après-midi et recevra
ie même elub le soir à 8 heures.

 
 

 

Le Secretrésidecdans leMclange

‘BLACK:WHITE
SCOTCH WHISKY

BUCHANAN'S
Distillation, Mélange et Embouteilloge faits en Ecosse

En bouteilles de 40 onces, 262 onces et 13% onces sas
—

  
  

  

Voici be breuvage naturel. composé des mêmes vitamines, sie minéraux
et protéines que lee aliments que vous trouver dang des biflecks, lad,
fruits et légumes. VI est recommandé pous hommes. femmes et enfants

par des médecins et des spéciolistes alimentaires @ monde entier.

| LES PROTEINES WEIDER FERONT CECI POUR VOUS: |
Vous aideront à mieux éermir © À voue vutr mieuu © À éeveule plus

fort © A resirr plus jeune @ À vous détendre @ À refaire ves time
© lis fournissent de l'énerxie et de ln
vHailté @ Ils vous rendent plus gai avec
wos entrain @ Reuforcheest ves nerfs

UN VERITABLE TONIQUE
NATUREL

Prenez les protéines Weider, le tonique
saturel. &gréable au goût. Les enfants
en raffoleat. Anris one boite, vous serrz
une personne sourelle Commandez la
vôtre aufourd'hai.
-

    
 

 

tiscon tT molar $3.00
Flacon 3 mois: 68.00

£a poudre en eu tablettes
Pas de COD.

 

Je les

  dimanche ne devrait pas faire ex  Pour tmmédiaie, votre chen pr
Pharmacie Montréal, MA. 7251: pharmerie Labow, BK. 445: aux

Sean Brnardis, TEL 74902,
Thuot ef femoyers. À M-Hyachtite Fabien Cordexu, ML 46442

le Landry.

   

  
  

oa aux endroits suivants :
u Leduc. À Lévispharmacie iors

A Ottawa of Bull : Ernest Gervais, tél. 4.5098, WEIDER

 

 



 
 

Tout un émoi a été causé depuis quelque temps

par la découverte de poissons

Saint-Laurent, à partir,

jusqu’à Sainte-Anne de la Pérade.
11 n'y a pas de doute que tout*

eela provient de la pollution, mais

d'où vient cette pollution ? Tant
qu'on ne le saura pas sûrement,
it sera pratiquement impossible
d'appliquer un remède au bon
endroit.

LFDIGESTE
duSPORTIF
Pour améliorer la pêche
FN de fer
tactiement
pliable

 

  
g pour

bouts de chaque longurur de bois trane-
versate.

espacer ei bes

On peut tirer jusqu'à l’endroit
voulu des fagots de branches, tel
qu'indiqué. Ancrez ces amas de
branches à 75 ou 100 pieds du
rivage, en y attachant des sacs
de sabls ou des pierres. Enfoncez
le tout dans 6 à 15 pieds d'eau.
Prenez des branches au bout des-
quelles d'autres branches auront
poussé. Arrangez-vous pour qu'il
y ait une fourche à deux ou trois
pouces du bout, et prenez des
branches d'environ & pieds de
longueur, pour former des fagots
de 24 pouces de diamètre. Autre-
ment, il faudrait plusieurs hom-
mes pour manipuler de tels fa-
gots. Laissez beaucoup d'espace
entre chaque fagot pour permet-
tre aux poissons d'y pénètrer.
Enfoncer plusieurs fagots pour
former un refuge assez grand.
Le sommet de chaque fagot devra
se trouver à au moins 3 pieds
sous la surface de l'eau. N'em-
ployer pas de branches de bou-
leau. Les branches de seule, qui
pourriront plus facilement et
permettrent à d'autres branches
de pousser, sont idéales. De tels
refuges aftireront beaucoup de
poissons.

 

Ne surchargez pas
une embarcation

 

Ne vous encombrez pas d'une
foule d'objets quand vous mon-
ferez dans une chaloupe, parce
qu’il vous sera alors difficile de
conserver votre équilibre sans
vous servir de vos mains. Îl sera
dangereux de tomber à l'eau, de
prendre un bain intempestif, et
en même temps d'échapper fout

votre bagage à l'eau.
1 vaut donc mieux placer
d'abord le bagage dans l’'embar-
cation et de le ranger ensuite.

Ou bien encore, que quelqu'un
vous passe le bagage article par
article quand vous serez assis en
sécurité dans l'embarcation.
Ne sautez jamais d'un quai dans

une chaloupe. Servez-vous du vos

mains pour tenir les bords d'une
chaloupe pour plus de sûreté.

Avant de partir, distribuez bien

te poids de vos bagages dans la

chaloupe. Tenez la charge aussi

bas que possible pour éviter de

chavirer. Ce qui est toujours

dangereux quand une charge

monte trop haut audemus des

bords d'une embarcation.

morts sur le fleuve
dit-on, du lac Saint-Louis

Sr
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TABLEAU DES PERIODES SOLUNAIRES St-Onge, Bellemare
par John Alden KNIGHT f z

AVANT-MIOI APRES-MIDI ormeront équipe

Date Jour Mineure Majeure Mineure Majeure SHAWINIGAN (DNC) — André

22 juil. Dimanche .... 5h53... 6h.20 12h.05

$

|St-Onge et René Bellemare, une

23 juil. Lundi .. . 8h40 12h30 7h.05 12h.50 équipe de vétérans, seront réunis

24 juil. Mardi .. . 7h20 1h.10 7h.50 1h35 lors de la prochaine classique in-

25 juil. Mercredi . 8h.00 1h.50 8h.30 2h.15

{

[ternationale de canots peur for-

26 juil. Jeudi .... 8h40 2h30 9h.10 2h55

§

mer une équipe des plus redou-

27 juil. Vendredi . 2h.20 3h.10 9h.50 3h35

}

[tables. lls seront commandités par

28 juil. Samedi ....... 10h.05 3h55 10h.30 4h.15

{

|M. Paul-Emile Bélanger qui espère

29 juil. Dimanche ...…. 10h45  4h35 11h15 5h.00 §:fournir À ses Jeprésentants toutes

NOTH. — Les heures indiquées ci-dessus sont calculées selon “les facilités mesOù serap fe

l'heure avancée de l’est. a victoire espérée. ppelle
que l'an dernier André St-Onge

courait en compagnie de Gérard 
 

Lemarier. Cette équipe avait ter-
 

Votre chroniqueur, devant cette
augmentation du nombre de pois
sons trouvés morts sur la rive du
fleuve, est bien tenté d'en attri-
buer la cause aux océaniques qui
font la vidange de leur huile en
plein fleuve. Cette question relève
des autorités fédérales.
On sait que l'eau du Saint-

Laurent est déjà passablement
polluée et la ville de Montréal
fait largement sa part sous ce
rapport. 11 y a aussi les usines
situées le long du Saint-Laurent.

Il faudrait des patrouilles cons-
tamment à l'oeuvre sur le Saint.
Laurent pour surveiller les navi-
res.
canard, la police fédérale sur- |
veille les chasseurs, pourquoi ne |
ferait-elle pas de même pour les
navires ?

La pollution peut aussi être
lsensiblement augmentée par les |
travaux de la voie maritime du
Saint-Laurent.
On nous dit que le percement ,

dune ile près de Sorel causerait ;
{une plus grande augmentation de|
‘boue dans le fieuve que tous les
travaux exécutés autour de Mont:
real. |

 
 

 

St-Laurent, nous allons attendre

une déclaration officielle au sujet
de la cause.

Nous savons qu'en ce moment

des biologistes ‘u ministère pro-

vincial sont à ‘aire une enquête.

Le plus sage consiste donc à at-

tendre le résultat de cette en-
quête.

AUX ENVIRONS DE
MONT-LAURIER

M. Rolland Lafrance, président
de l'Association de chasse et pé
che de la région de Mont-Laurier,
tous communique quelques réeul-

Quand vient la chasse au I tats de la pêche dans son district sa brillante carrière sportive.

depuis quelque temps.

11 semble que certains pécheurs
négligent de signaler toules leurs
prises quelque peu importantes;
la pêche se maintient bonne c='
pendant mais il est important que
le bureau de direction soit bien
renseigné sur tcut ce qui se passe
dans la région, surtout en vue du
concours Molson.
Parmi quelques prises que nous

rapporte M. Lafrance, lequel, in-
cidemment, est ni plus ni mo.ns
que le correspondant de la région

Quant aux autres causes de pour notre chronique de chasse
pollution provenant des indus- , €: pêche, il y eut une truite grise

| tries. ete., on espére que l'enquête de 234 lbs prise dans le lac Ne-

|annoncée au début de l'année par mimichi au lancer léger. Une au-
l'hon. Maurice Duplessis sera tre truite grise de 14 Ibs et 2 onces
bientôt amorcée et pourra indi-‘ a été prise dans le lac Gouin, à

quer les endroits où cette pollu-! Val Barrette, à la pêche immobile;

qu'on appliquera les remèdes prise au mené dans le lac des lies.
appropriés. ;
M faudra des lois, elles exis LA doré de 9% Ibs s'est laissé

tent déjà, et du personnel suf- ‘enter par un mené avec lequel
on trôlait dans le lac Héron, tan-fi i Aisamment nombreux pour voir à dis qu'une truite brune de 1 Ib

leurapplication le manque de $ onces a voulu goûter à un ver

biologistes et d'hommes de scien-| étdeyhe feel Cette truite a

ce est criant. I est bien beau ; ” ;

‘de récriminer mais cela ne rime! AanIelac Chenenre.pr

3rien8 onBefait rien dans 34 Ibs a été prise au lancer avec
U . es vers. Enfin, on signale la ca

Les pécheurs auront beau Se ture d’un brochet de 5 Ibs rt
plaindre s'ils n'ont pas l'appui des ances dans le lac des Ecorces.
hommes de science, ils resteront

toujours au même point et les Ce ne sont là que quelques pri-
poissons continueront de mourir.‘ $es. Sans aueun doute, il y en a

C'est une honte de penser que eu d'autres mais si on ne les enre-

le “fleuve au majestueux otra gistre pas, comment peut-on faire

ap A J Pi | pour le savoir et en parler ?
“soit ni plus ni moins qu'un égout, Pre toute façon Lu peut dire

00seshabitants,les poissons, né qu'en général Ja pêche est satis
Cela devient vraiment découra- farsante a méme excelente.

geant, quand l'on songe que les bli pol q t ut pas ou-

saumons remontaient, il y à 150 onc c'est que tous ces poissons
© jusqu’à Toronto, et jusqu'à ! ont été pris dans des lacs publics.

Montréal il y « 100 ans Combien de fois n'entendon, pas

* . © “. dire qu'on ne peut plus faire

Dans les lacs, on interdit de Je- maintenant la péche ailleurs que

ter ae bn

8

Sere,de boiseta Joi . dans (Jes lacs publics. Rien de
sem € lus faux.
ce point, bien qu'il doive y avoir P

encore quelques exceptions.

Pour en revenir à la canalisa-’

tion, il faut bien avouer qu'on ne |

peut rien pour arréter le progres |

mais en ce qui concerne les au-’

tres causes de pollution il doit

exister un moyen de les faire dis-

paraître, ou au moins de les di-

minuer dans des proportions ap

préciables.
Que l'exemple des Etats-Unis

inspirent done les autorités et.

qu’elles n'attendent pas d’avoir a:

dépenser des millions de dollars

pour tenter de rendre nos eaux à

teur état primitif.

Des biologistes et des hommes|

de science, il nous en faut et en

grand nombre, mais qu'on les ré-

munère suffisamment si on ne

veut pas les voir prendre le che-

min des Etats-Unis.
C'est là la pire forme d'émigra-

tion et nous n'avons pas les moy-

ens de la laisser subsister.

Qu'on paye alors les biologistes!

Quant à la pollution actuelle du
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Employez toujours l'essence

et le pierre 2 .

tion sefait en grande partie et | une autre truite grise de 12% Ibs,

miné la course en deuxième posi-

tion alors que René Bellemare,

qui courait avec Armand Cantin,

avait fini en quatrième position.

Depuis environ un mois et demi,
|
de Marilyn Bell ;

nos deux canotiers s’entraînent

VICTORIA (PCD —La jeune ferme et ils espèrent bien rem-
nageuse torontoise Marilyn Bell à porter la victoire.

laissé entendre hier qu'elle aban-| Comme la classique internatio-

donnera peut-être la nage. après pale de canots approche de plus
sa prochaine tentative en vue de en plus, les concurrents auraient
traverser le détroit Juan de Fuca. avantage à s'inscrire le plus tôt

Elle doit entrer à l'Université Me- possible s'ils désirent que leur

Gill pour y poursuivre ses études nom soit inscrit sur le programme

de physiothérapie et craint de de la course qui aura lieu les 3,

n'avoir pas le temps de s'entral-'4 et 5 août prochain. Pour infor-

ner suffisamment pour poursuivre mations, s'adresser à M. Jean

IMarie Girard, tél. 7-8338.

OFFRE SPÉCIALE
$100.00

QUELLE QUE SCIT LA MARQUE,

QUELLE QUE SOIT L'ANNEE,

VOTRE VIEUX MOTEUR VAUT $100.00

CHEZ PIGEON & FILS EN ECHANGE

SUR UN 20, UN 30 OU UN 40 FORCES

MERCURY
Aussi magnifiques BATEAUX sv prix du gres

APIGEON & FILS
11921 Bellevoix (angle 4800, boul. Gouin est} Montréal-Nord

Tél: DU. 8-1780
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DIFFERENTE parce que
la bière O'Keefe
est brossée

aves dv houblon

sans graines.

Le goût amer des

groines te trouvant
ainsi enlevé,

O'Keete à meilleure

saveur — ofle est plus douces.

Demandez O'Kecto aujourd'hui
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**Golforama….
. “(Suite do la pege 101)
Te 1a Bifficults A sen défaire. Stan
a repris sa forme d'antan. Il est
toutefois quelque peu erratique.

I a réussi des rondes de 72 et 70
dans les deu .omnium disputés
récemment en sol canadien et 1l
comptait pas moins de six “birdie”

au cours de chacune de ses deux
rondes. I! sera une menace pour
ses confrères dans l'omnium qué-
Dbecois qui aura lieu, vendredi pro-

chain, à Whitiock. MI a enregis-
tré des neuf trous de 31 et 32, à
Beaconsfield et à Royal Québec,

Jules Huot ne semble pas re
prendre sa belle forme des derniè-
res années. Il n’a rien gagné, cet-
te année, ce qui fait tout un con-
traste avec ses trois belles victoi-
res de l’année dernière. Jules, à
48 ans, me rajeunit pas. I1 a souf-
fert d'un tour de reins au début
du printemps et il vient tout juste
de se remettre de au
dos.
Jean Béliveau est un puissant

frappeur. Au premier trou à Laval-

 

sur-le-Lac, le “gros Bill” a placé
son deuxième coup à quelque 10
pieds du vert. Ce trou mesure 583
verges et il faut deux puissants
coups pour atteindre le vert en
deux coups. Au 4e trou, Jean a
frappé une balle à environ 330
verges du tertre. Au 18e, son coup
de départ est tombé à environ la
même distance et ce, contre le
vent. EL a réussi une belle ronde
de 80 malgré trois verts de trois
coups roulés. Cependant, Jean
était désappointé de son 92 dans
le championnat de golf de la ligue
Nationale. II n’a donné aucun

alibi pour cette défaite, mais il a compliments à faire au profession
déclaré qu’il manquait tout juste nel Rodolphe Huot et au groupe
d'expérience en compétition. d'hommes qui sont en charge de
Notre confrère Roger Meloche|l'entretien du parcours. Jackie

s'aperçoit de plus en plus que le! Burke a même ajouté que le Royal
£olf n'est pas un sport de “petit Québec était le deuxième plus beau
vieux” comme il le croyait avant| terrain sur lequel il avait joué,
de manier lui-même un bâton de cette année. F classait le parcours
golf. Roger songe sérieusement à d'Augusta, Georgie, où est disputé
prendre sa retraite après un court: chaque année le tournoi des Mat-
essai de quatre ou cinq parties. tres comme le seul terrain en metil-
Nous t'avions averti, Roger!... leure condition auquel il ait fait
Les participants de l'omnium| face, cette année. Venant de la

Labait étaient tous enchantés de' part de Jackie Burke, c’est tout
la magnifique condition du terrain | un honneur pour les membres du
de Boischatel. I n'avait que des! club de golf de Boischatel.

 

Nous nous

engageons
Nous avons formulé un engagement très simple
pour dissiper la confusion créée par de
nombreuses prétentions touchant les gazolines,
Vous ne pouvez vérifier la précision ou
l'authenticité des différentes réclames . . . mais
mous le pouvons . . . et nous le faisons. La
déclaration qui suit est soutenue par les
ressources entières et le sérieux de _
notre Compagnie: “Nous ne permettrons pas à /
un seul compétiteur d'offrir des gazolines
supérieures à nos nouvelles gazolines
B-A 88 et 98”. En 1956, vous obtiendrez les
meilleures gasolines jamais rafinées par B-A.

<
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piROGER MELOCHEem
Solomons : vendeur de poissons

Jack Solomons est peut-être devenu le meilleur promoteur de

boxe d'Europe parce qu'il est bon vendeur de poissons! Il est venu

à Montréal cette semaine continuer sa campagne de publicité pour

tenter de nous faire accepter comme du poisson bien frais son combat

“de championnat poids-lourd du monde” entre James J. Parker et

Archie Moore, mercredi, au stade de baseball des Maple Leafs de

Toronto. Solomons parle avec éloquence et conviction (tout comme s'il

se croyait lui-même), mais ses paroles ont été reçues avec des sourires

narquois par les journalistes convoqués à sa chambre d'hôtel, où il

attendait le moment de paraitre à la télévision pour continuer son

“Dale Mes

méritesdu

combat

etdesjour.

Solomons, Harry Sheppard, son! 8 meri es du combat et des jour

homme à tout faire au Canada, et |älistes d'Angleterre et de plu-
le “sugar daddy” Dave Rush ont sieurs endroits aux Etats-Unis et

tous fait des plaidoyers touchants, au Canada assisteront au match a

qualitiant Parker de démolisseur, Toronto... non pascommele dit
“futur champion" du monde. Rush, Solomons parce qu ils considèrent

les yeux presque en larmes, expli- lle match comme étant pour le

qua qu'il s'était rendu responsa- | titre, mais tout simplement par

ble des pertes financières du com-

bat — sil y en a — parce qu'il

voulait donner une chance à un

Canadien, Parker, de devenir

champion mondial. Tout ce qu'il

veut, dit-il, c'est de réaliser que

Parker aura eu sa chance… Quel

philanthrope! Il nous a plutôt lais-

sé l'impression d'un homme qui a

une raison cachée, ou encore d'un

personnage avide de publicité qui

dépenserait jusqu'à son dernier

sou pour avoir sa photo dans un

journal.

Nous n'irons pas jusqu'à dire

que le combat est une farce; c'est

nnOTAARE
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curiosité et parce qu'il y aura des

choses intéressantes à écrire.

On a invité tous les détenteurs

des billets du parterre à porter

l’habit de soirée, comme cela se

fait aux spectacles de Solomons,

en Angleterre; il y aura un orches-

tre de musiciens vêtus avec le gi-

let de soirée et le pantalon eourt

(en haut du genou); l'entrée de

chaque boxeur dans l'arène sera

accompagnée par un bruit de clai-

rons et il y aura d'imposantes cé-

rémonies avec les drapeaux et

hymnes nationaux. Solomons et

Cie vendent un spectacle bien plus

peut-être qu'un combat de boxe et

ils attireront une foule énorme,

Les vautours
S'il fait beau, le combat produi-

ra certainement une forte recette,

mais estce qu'il restera de l'ar-

gent pour les boxeurs, aprés les

épenses énormes d'organisation?

Un vétéran observateur à même

dit: “Ils realiseront peut-être

$100,000 de recettes, mais les dé

penses s'éléveront A $150,000."

Tous les principaux vautours de
la boxe sont ou seront à Toronto 

PUITSRS

pour toucher des “dépenses”.

GrFe 5
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Dans Le groupe des organisa-

teurs sur les lieux, on remarque :

Solomons; Charley Johnston, sé

rant de Moore; Bill Daly, gérant

de Parker; Andy Niederreiter, un

ancien promoteur de New-York;

Sam Taub, un publiciste,et Jack

Kearns, qui n'a aucun titre offi-

ciel. Quand nous avons demandé

à Rush en quoi consistait le tra

vail de Kearns, il répliqua:

“Quand nous voulons réussir dans

quelque chose, nous engageons

des spécialistes. et Kearns est

spécialiste”. Rush a cependant

changé la conversation plutôt que

de révéler la spécialité de Kearns.

Donnons-lui le titre “d' “intermé-

diaire”. Johnston, Daly et Kearns

étaient les têtes dirigeantes de la

Guilde des Gérants de boxe de

New-York, organisation qui fut

déclarée horslaloi et dissoute

par la Commission Athlétique de

New-York.

A tout événement, le combat |p

soulève beaucoup d'intérêt, même

sil est entouré un peu d'une

odeur de poissons, et il aidera

peut-être à stimuler la baxe pro-

fessionnelle au Canada.  
==     

  

Tl

Cours de tennis
pour les jeunes
A compter de samedi, 28 juillet,

les jeunes Montréalais recevront

gratuitement des cours de tennis

sur les courts de trois pares mu

nicipaux, nous annonce le surig

tendant de la récréation, M. Ber-

nard Hogue.

Le service municipal des pares

offre les courts et prête les ra
quettes et balles alors que l'Asso-

ciation provinciale de tenais
appointera les instructeurs experts
et verra à l'organisation des cours.

Les leçons se donneront l'avant-
midi, à 10 heures, le 28 juillet, leg
4, 11, 18 et 25 août sur les courts
du pare Lafontaine (rue Emile-
Duployé, près Sherbrooke), du
arc Semeried (entre Hingston,

Somerled et Hampton) et du Golf
municipal (rue Sherbrooke est,
au nord de Aird). Les enfants
devront chausser des souliers de
course,

2——AGED APO COUPE

  
  

    

Conservex vos capsules Brading, la bière

au colletplus riche, à l’arômesupérieur,

à la saveur plus veloutée ... et gagnez

FORD ‘56, BOURSE D'ÉTUDES, ARGENTE

   

 
un match ordinaire qui servira à

Moore à se préparer pour son très

important combat contre Floyd

Patterson en septembre. Moore ne

l'aurait jamais accepté s’il avait

eu le moindre doute de ne pas sor-

tir victorieux; Parker serait l’hom-

me le plus surpris an monde sit

gagnait.

La farce est qu'on désigne cette

rencontre comme étant pour le

championnat du monde. Très bien,

Archie Moore est champion à 175

livres et sans aucun doute l’aspi-

rant numéro 1 au titre laissé va-

cant par Rocky Marciano, mais

Parker est tout simplement un

boxeur de deuxième ordre qui

n'est même pas classé parmi les

10 meilleurs poids-lourds par le

Ring ou la National Boxing Asso-

ciation. Pas un seul groupement

officiel au monde — pas même la

Commission Athlétique d'Ontario

ni la Fédération de Boxe du Ca-

nada — n'est prêt à reconnaitre

le vainqueur comme champion.

Les seuls qui y croient — et qui y

croiront seulement jusqu'à mercre-

di soir — sont ceux qui sont inté-

ressés à vendre des billets.

Parker n'a gagné que 28 de ses

87 combats professionnels et il

n'a battu qu'un seul boxeur de

réputation, Jimmy Slade.‘par dé-

cision à New-York en 1953. H a

knockouté Heinz Neuhaus en Al-

lemagne en avril et battu Johnny

Arthur à Toronto en janvier der-
nier, mais avant cela il avait
perdu une décision contre Nino

Valdes à New-York en 1954, et
n'avait pu faire mieux qu'annuler
avec Earl Walls 4 Toronto et avec
le géant Ewart Potgeiter à Lon-
dres en 1955. I a été knockouté
deux fois au cours de sa carrière,
par Dan Bucceroni et Bernie Rey-
nolds.

Le grand spectacle
Mais Solomons et compagnie

jouent bien la comédie et ils sont
certains de faire de l'argent. Le
seui qui puisse perdre est le “phi-
lanthrope” Dave Rush, qui a de
mandé a Solomons de venir orga-
niser le combat et qui a accepté
de combler toutes les pertes, s'il
y en a... S'il y a des profits, ils
iront tous à Solomons et ses as
sociés. .
Solomons est un grand metteur

en scéne et en plus de donner au
match un cachet de championnat,
il l'a entouré d'une publicité com-
me jamais un combat de boxe
B'en avait eue auparavant au Ca-
nada. Il est allé jusqu'à New-York.
Détroit et Montréal pour chanter
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Gagnez tot prix …
Ly . A Ford Sedan
1 =aMNserie 1956
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1 Prix en argent:er

AVEC CAPSULES BRADING ... Ver prix: Bourse d'études

de $350.00 et comme boni, une Ford Sedan Customline 1956.

2éme prix: $50.00 en argent, ot un boni de $100 en argent.

3dme prix: 10 prix de $5.00 chacun et des bonis de $10.00.

SANS CAPSULES BRADING ... Ver prix: Bourse d'études

de $350.00 destinée à la personne de votre choix
2ème prix: $50.00 en argent.
3ème prix: 10 prix de $5.00 chacun.  7 rte 1 tetod0 008 RMS pn emp meme
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CONSERVEZ VOS CAPSULES BRADING

6 VOUS DONNENT DROIT AUX BONIS.

BRASSERIE BRADING LIMITÉE 
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province de Québec.

de l'hôtel ou de votre

Ce concours est limité strictement à la

SUIVEZ CES INDICATIONS... ou remplissez
un blanc d'inscription obtenu de la taverne,
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Dimanche, 22 juillet 1956

- Pat Abbruzzi remplace

‘ Bélec au centre-arrière
[ par ROGER MELOCHE ]

Lentement mais sûrementl’équipe des Alouettes
pour la saison de football 1956 se dessine. Des vété-
rans comme Ray Cicia et Herb Capozzi ont été libé-
rés et on entend de plus en plus les noms des Bob

 

Pascal, Fob James, Pat Bisceglia et George Branca-
to. Plusieurs nouvelles figures endosseront l’uniforme
rouge du club de Montréal l'automne prochain.

Les partisans des Alouettes au-
ront l’occasion de voir les nom-
breux candidats du club à l'oeu-
vre, jeudi, alors qu'aura lieu la
gartie intracluba au profit des
clubs de la ligue senior de lu
province, su stade McGill.
La principale nouvelle à éma

ner jusqu'ici du camp d'entraîne-
ment a été le transfert du colosse
Pat Abbruzzi, grand compteur de
Ja saison dernière, du poste de
demi-arrière gauche à celui de
centre-arrière, position ci-devant
occupée par Jacques Bélec. Ab-
bruzzi, un véritable tank à l'at-
taque, sera selon Walker plus
efficace comme  centre-arrière
d'autant plus qu'il sera remplacé
par un meilleur receveur de pas-
ses à la demi-gauche,
Bob Pascal, l’All-American de

l'université Duke, est déjà as
suré du poste de demi-droit de la

Trophée de Louison Bobet au
vainqueur du Tour cycliste

L'Organisation de la course cycliste “Le Tour
du St-Laurent” entreprend avec ardeur sa deuxième
et dernière phase d'organisation pour cette compé-
tition qui aura lieu du 23 août au 26 août prochain.
Samedi dernier, Jean Robic®

 

PAT ABBRUZZI
 

 

 

écrivait à l’organisation la félici-
tant et textuellement lui disgnt :

“J'accepterais volontiers de vous
rendre visite en compagnie d: ma
femme, blen entendu, mais comme
vous le savez, je ne puis me dé-
placer pour un tel voyage gratui-
tement. SI vous pouviez m'assurer
les frais de voyage aller et retour
par mer ou par air ainsi que les
frais d'hébergement! Peut-être
qu'un quotidien de Québec s'inté-
resserait à ce que je lui livre mes
impressions? Là vous pourriez
peut-être lui demander une aide
qui vous serait utile et diminue-
rait ainsi les frais que je vous
aurais occasionnés. C'est avec un
réel plaisir que je viendrai parmi
vous, etc.” Robic nous écrit une
page et demie; il nous relata son
accident l'empéchant de prendre
le départ du Tour de France 1957,
Tour pour lequel il s'était tant
entrainé et qu'il espérait tant
gagner,

Il y a également Bobet, Loui-
son, le grand champion du monde,
qui, dès l'automne dernier, nous
conflait son ardent désir de venir
voir comment se déroulent nos  

courses cyclistes au pays. Il aurcit
fortement aimé à être notre invité
d'honneur, mais ces grandes ve-
dettes internationales de cyclis-
me, même si elles ont le désir de
venir et nous de les avoir avec
nous, il reste toujours un troisiè-
me point et le plus important
dans une situation de ce genre :
leurs frais de voyages. Nous nous
réjouissons cependant de consta-
ter qu’elles auraient été prêtes à
venir, moyennant dépenses de
voyages seulement, c’est-à-dire
aucun contrat supplémentaire.

Confiance en l'avenir, pour les
voir ces grands hommes, car nous
croyons de tout cœur que lan
prochain un commanditaire se
chargera de s'occuper de ces
champions mondiaux du cyclisme.

On sait que cette année le pré-
sident honoraire du “Club Yvon
Guillou Enr.”, Louison Bobet, 3
fois gagnant du Tour de France
et champion du monde, donne au
premier du Tour du St-Laurent
Cycliste un magnifique trophée;
il semble que c'est un objet d'art
qui sera d'une grande valeur et
d'une grande beauté.
 

SandySaddler défendrait son
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FOOTBALL. — Le gros bloqueur Tex Coulter ‘le no 60 au centre) a de la com-
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pétition pour le poste de botteur régulier des Alouettes, cette année, mais i! ne s'en offusque pas.
En effet, Coulter doit travailler comme un géant durant presque toute la partie, tant à l'offensive
qu'à la défensive, et il accueillerait probablement avec un soupir de soulagement de l'aide pour
les bottés. On voit fei ceux qui excellent dans cette spécialité aux pratiques du club au stade de
Westmount. Ne dirait-on pas qu’ils veulent imiter des danseuses de “Can-Can” ? Ce sont de gauche
à droite : Jan Landzelius, Al Doggett, Joe Koch, Tex Coulter, Bill Tonegusso, Bob Pascal et Sam
Etcheverry. L'on ne sait pas encore les noms des deux botteurs réguliers de la joute “intra-club”
du 26 juillet au stade McGill, mais chose certaine, il! faudra que les six rivaux de Tex se

surpassent pour botter le ballon plus loin que lui.
 

première équipe, tandis que Ja
position du côté gauche est en-
core à l'enjeu entre Fob James,
de l’université Auburn, et George
Brancato, ci-devant des Cardinals
de Chichgo. James a l'avantage
d'être plus pesant, 174 à 162 livres,
mais Brancato est plus expéri
menté, ayant évolué dans la ligue
professionnelle des Etats-Unis. II
se peut que le coach Peahead Wa!l-
ker les garde tous les trois, car
il a besoin d'arriéres tres intel|
 

ligents et rapides & ladéfensive.
Les autres Américains qui im-

pressionnent au camp d'entraîne-
ment sont le garde Pat Bisceglia,
le gradué de l'Université Notre-
Dame, qui est déjà assuré du pos-
te de garde; l'ailier extérieur droit
Leroy Campbell et le bloqueur Bob
Bartholomew. Ce dernier a le tra-,
vail ingrat de rivaliser avec Jim’
Staton et Tex Coulter, tandis que
Campbell a pour grand rival l’ex-
périmenté Red O'Quina.
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...rouge et sucré...

de renommée mondiale por sa saveur depuis 1816...

Les Alouettes ont cependant le
privilège de garder jusqu'à 12
Américains et il en restera un bon
nombre parmi ceux qui ‘tentent de
sé mériter un poste.

STADIUM
angle Delorimier et Ontario

Mercredi, le 25 juillet, à 8 h. 30 p.m.

CHAMPIONNATDE LUTTE
(pour lo titre mondial)

WLADEK KOWALSKI
(champion)

DON LEO JONATHAN
(aspirent)

2 chutes de 3 à fini
4 — autres bons combats — 4

PRIX
Sièges réservés: $3, 32.50, $2, $1.50

Téléphone : LAfontaine 4-3773
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GOODSYEAR
titre contre Hamia au Forum

Le journal Boston Record rapporte que la Canadian Athletic
Promotions inc, de Montréal — l’organisation du promoteur Eddie
Quinn — a organisé un combat pour le championnat poids-plume du
monde entre le titulaire Sandy Saddler et Cherif Hamia, d'Algérie.

Ce match serait disputé au Forum, le 28 septembre.
Selon le Record, le combat sera télévisé. Quinn a dit à “Coogie”

McFarland, le représentant américain de la CAP: “J'al vu Hamia
se battre ct il est un des meilleurs boxeurs à sa pesanteur que j'aie
vus depuis bien longtemps". McFarland a répliqué: “Son style me

rappblle celui d'Eugène Criqui.”

Criqui est un petit batailteur français qui fut pendant un certain
temps champion du monde, tout comme André Routis.

Belon Coogie MeFarland, Hamia, qui parle un français parfait,
et Saddler, s'entralneront à Montréal.

Saddier a livré un seul combat à Montréal, étant disqualifié par
Haile Gauthler, le président de la Commission Athlétique d'alors

aprés quatre rondes de son combat contre Armand Savoie.

PHEUS  
  

pour

ae CAMIONS
PlUs: ALLOCATION

(Une telle offre est pour un tempslimité)

STADIUM TIRE
SERVICE LTÉE

MM. EUGENE of FERNAND TURCOTTE, propriétaires.
VULCANISATION — RECHAPAGE — PLAN BUDGETAIRE

1871 Delorimier LA. 41177-1178
{sud de la rue Ontario)

NOTRE SPECIALITE :

ALIGNEMENT DES ROUES
 

Aucun ennul de
stationnement
Vaste terrain pour votre

auto adjacent à
notre édifice,    SENIORSRETRHN
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Inhumédans |habit quil
aurait porté a son mariage
Ses compagnons rescapés. — Bien que bon nageur,

il coule à pic
 

[por MANUEL MAITRE ]
“Nous voguions avec notre chaloupe

sur le lac St-Louis, à environ un mille du
face de Woodlands, lorsque tout-à-coup, notre atten-
tion fut attirée par des cris d’appel au secours et
nous aperçûmes au même moment des bras qui;
s'’agitaient au loin, au-dessus des vagues”.

C'est ainsi que Madame Normané—————
Resnickoff commença son récit du
tragique accident survenu diman-
che dernier vers 3 heures de
l'après-midi et dont M. et Mme
Resnickoff et leur beau-frère, par-
tis faire une partie de pêche, fu-
rent à la fois les témoins et les
acteurs héroïques de ce drame de
l'onde, comme on va le voir.
Nous nous trouvions en compa-

gnie de Mme Resnickoff dans le
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RENE CHERRIER, 20 ans, à qui
la vie souriait et ouvrait toutes
grandes ses portes devant lui,
il y a encore quelques jours à

peine et qui devait trouver si

rapidement une fin tragique en

se noyant au cours d'une partie

de pêche au Lac St-Louis.

chalet d'été, qu'elle et son mari,
habitent pendant la belle saison,
en compagnie de leur petite-filie
Esta, âgée de 4 ans. Ce chalet est
situé au No 587, Chemin du Lac
St-Louis, Woodlands.

“Alors, madame, Qqu’avez - vous
fait à ce moment précis?"

LE PAPA ET LA MAMAN DE

Aibert Cherrier, se retrouvent seuls dans leur appartement après

les funérailles. Us mesurent, très affligés, le grand vide qu'il y
aura désormais parmi eux

-|je puisse m'en souvenir, ni garde-

 

 

à moteur
rivage, en

A BOUT DE FORCE
“Nous nous sommes dirigés le

plus rapidement possible sur les
lieux, aussi vite que pouvaient
nous le permettre les grosses va-
gues qui agitaient le lac et le vent
trés fort qui soufflait A ce moment.
C'est ainsi que nous avons atteint
une chaloupe à moteur qui était
retournée, quille en l'air, et à la-
quelle s'agrippaient (rois person
nes, deux femmes et un homme,
visiblement extenués et que nous
nous sommes empressés de re-
cueillir dans notre embarcation
pour les ramener à terre”.
“Mais votre chaloupe était bien

chargée?”
“Oui, et par le temps qu'il fai-

sait, cela aurait pu avoir des
conséquences sérieuses, mais tout
s'est bien passé quand même”.
“Personne ne passait donc par

là pour vous aider ?”
“Non, et pourtant d'habitude, 1!

y @ pas mal de bateaux de plai-
sance sur le lac. Mais ll n’y avait
personne à proximité autant que

côtes, ni pêcheurs, dans un rayon
assez grand autour de nous”.

“Et une fois accostés, avez
vous reçu de l'aide ?*

PERSONNE
“Non, il n’y avait personne sur

la plage et nous avons immediate-
ment transporté ces pauvres gens
qui grelottaient après une immer-
sion forcée d'au moins une heure
dans l'eau assez froide. Puis nous
avons appelé la police provinciale
et la police locale qui est venue
chez nous dans la soirée. En tout
premier lieu, nous avons fait ve-
nir un médecin et nous avons
donné des boissons chaudes aux
rescapés qui souffraient tous trois
d'un gros choc nerveux apres la
panique qui s’était emparée d'eux,
surtout qu'il faut vous dire, qu'un
des leurs, M. René Cherrier, man-
quait à l'appel. C'était un jeune

mots Roger Janelle Ta Patile)

RENE CHERRIER, M. et Mme

JOURNAL
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TEMOIN D'UNE AFFREUSE TRAGEDIE — Voici, photographiée
dans son chalet, » Woodlands, Madame Norman Resnickoff qui
montre à notre reporter le moteur qui propulsait la chaloupe dans

laquelle elle se trouvait en compagnie de son mari et de son

beau-frère et qui leur permit de

Personnes sur le point de se noyer dans le lac St-Louis. Une
quatrième personne devait trouver la mort dans cet accident qui

aurait pu avoir des conséquences encore plus tragiques, n'eût été

la présence d'esprit, le sang-froid et le courage des valeureux

sauveteurs

homme de 20 ans, fiancé 3 Mlle
Suzan Brown, âgée de 20 ans éga-
lement, qui était l'une des trois
personnes rescapées avec M. et
Mme Roger Cherrier. M avait,
daprès eux, quitté l'embarcation

i|

(Photo Roger Janeile—La Patrie)

Voici l'un des courageux sau-
veteurs, M. NORMAN RESNIC-

KOFF, qui s'est porté au se-
cours des victimes de l'onde en

compagnie de son épouse et de
son beau-frère avec le concours
desquels il a réussi à sauver

trois vies humaines.

retournée, à laquelle ils s'accro-
chaient, pour tenter de gagner la
rive à la nage, pour aller cher-
cher du secours et il à disparu.
son corps a été retrouvé et repé-
ché lundi après-nidi vers 4 heu-
res par la police.”
“Mais les rescapés vous ont ils

dit comment l'accident était ar-
rive?”

“Tout ce que je puis vous dire.
c’est qu'ils étaient à la pêche com-
me nous et que leur barque avait
été ancrée aux deux bouts pour
avoir plus de stabilité, mais avec
le roulis qui allait grandissant sous
la force du vent et la puissance
des vagues, clle a dû se renverser
s un inoment donné”.

PROSTRES

“Comment s'est terminée pour
vous celte promenade dramati-
que?”
“Eh bien, le médecin a téléphoné à Montréal et vers 7 heures du soir,

1956

  un des parents des victimes de cet

D

   :DIMANCHE
Le plus fort tirage de tous les journaux francais d’Amérique

MONTREAL, DIMANCHE, 22 JUILLET

Xd   
a Patrie)iPhule Roger Ja cle

ramener saines et sauves, trois

accident est venu les chercher en
voiture pour les raccompagner
chez elles. Nous les avions fait al-
longer sur nos lits et c'était terri-
ble de voir dans quel état physique
et moral surtout, se trouvaient ces
pauvres gens”.
“Nous vous félicitons, madame,

pour le courage dont vous et les
vôtres avez fait preuve en cette
triste circonstance, car grâce à vo-
tre sang-froid, vous avez pu sau-
ver trois vies humaines d'une mort
certaine et vous pouvez être fiers

de ce véritable geste d'héroïsme”.
Nous n'avons pas eu le plaisir

de rencontrer M. Norman Resnic-
koff qui travaille toute la journée
à Montréal dans un grand maga-
sin, mais nous avons, en la quit-
tant, prié son épouse de lui trans-
mettre nos félicitations pour le
sauvetage des naufragés auquel il
à pris une part très active.

ATTERREE

Nous avons pu joindre par la
suite, Mme Albert Cherrie1, mère
de Raymond et René Cherrier,
alors qu'elle s'apprétait à se rendre !
aux obsèques de ce dernier, qui |
avaient lieu jeudi matin a 10 heu

 
 

M. ET Mme ROGER CHERRIER,
père et parrain de M. René Cherrier,
dans le lac St-Louis,
de famille contenant
M. Taillon qui est allé chercher
c'est-à-dire le frère ct la
Roger Cherrier, ci-dessus, ainsi

+  

Cette photogra-
phie de Mile ÿ%
Suzan BROWN,
fiancee du re-
gretté René
Cherrier qu’elle
devait épouser
dans deux mois,
est une simple
photo d'ama-
teur, la seule
qu'aient pu nous a
procurer les pa- ,
rents du jeune homnre, car Mlle
Brown, très affectée, n’était pas vi-
sible. Si cette photo paraît plus ou
moins nette en dehors de son ca-
ractère d'amateurisme, c'est gu’el-
le a été retrouvée sur le corps de
Ia malheureuse victime qui la gar-
dait précieusement dans son por-
tefeuille.
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res en l'église Ste-Madeleine d'Ou-
tremont.
Madame Cherrier nous a précisé

que son fils devait se marier dans
deux mois avec Mile Suzan Brown
et qu'il a été enseveli dans les
vêtements de son trousseau de
jeune marié. Son autre fils, Ray-
mond, et sa jeune femme sont
mariés depuis trois mois à peine,
nous at-elle dit, et ils souffrent
d'une forte dépression nerveuse
ainsi que Mlle Brown qui est com-
plètement atterrée par ce doulou-
reux événement.

EXCELLENT NAGEUR

La courageuse maman éplorée
surmontant sa peine, a bien voulu
nous apporter quelques éclaircisse-
ments sur le déroulement du.dra-
me. Les jeunes gens étaient bien à
la pèche, occupés à vider l'eau qui
entrait rapidement dans Jeur cha-
loupe en raison des fortes va-
gues, mais ils ne suffisaient pas
à la tâche et celle-ci, de plus en
plus ballotée par le vent et les
flots. se remplissait d'eau de plus
en pius et finit par chavirer. Son
fils René, bon nageur, n’a pas ten-
té de rejoindre la rive à la nage
comme on l'avait tout d'abord
cru, mais la fatalité a voulu que
pour des raisons indéterminées, il
coule à proximité de l’embarca-
tion; il remonta par deux fois à
la surface puis disparut pour ne
plus revenir.
Madame Cherrier a ajouté que

les rescapés ne sauront jamais
comment s'acquitter de leur dette
de reconnaissance envers leurs sau-
veteurs, M. et Mme Resnickoff et
leur beau-frère, auxquels ils espè-
rent voir décerner une marque of-
ficielle d'appréciation en marge de
cet acte d'heroimsimne.

hig *
(Photo Roger Janeile--Ia Pattie)

entourant M. Jos. Taillon, grand-
qui s’est noyé dimanche

regardent avec tristesse un album de photos
plusieurs portraits du jeune disparu. C'est

les rescapés, ses petits-enfants,
belle-soeur de René Cherrier. M. et Whe

qu Mlle Susan Brown, fiancée
du défunt qui n'apparait pas sur cette photo.  


